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LA LUTTE MUNICIPALE A QUEBEC œuvres nationale a

Telle l’opinion des avocats à propos du bill du 
Tramway, tel que rédigé actuellement. Le con­
seil decide, à l’unanimité, d* laisser, en l’occurence, 
carte blanche aux délégués.

SERIE D'AMENDEMENTS IMPORTANTS SUGGERES PAR LE 
BUREAU LEGAL DONT L’OPINION SERA REMISE A LA 
DELEGATION QUI VA A QUEBEC SURVEILLER LES AMEN­
DEMENTS A LA CHARTE AVEC INSTRUCTIONS DE VOIR 
A LA PROTECTION DES INTERETS DE LA CITE.

La Vieille Capitale est témoin d’une bataille des plus rudes et 
des plus acharne'es. Les dames ont voté en masse. Au 
nombre des nombreuses surprises on cite l’énorme majo­
rité de M. J. Geo. Garneau sur l’échevin Rancour dans le 
-quartier Montcalm. Une victoire pour le parti de la Réforme

E
LA SAINT-JEAN-BAIS STE

Importantes assemblées hier soir des actionnaires du 
Monument National et de l’Association Saint- 
Jean-Baptiste proprement dite.

t -

LE MAIRE TANGUAY NC L’EM PORTE QUE PAR 2 VOIX. M. ALEX. TASCHEREAU QUE PAR 
4 VOIX DE MAJORITE SUR L’ECHEVIN SAMSON —EN FACE PF L’HOTEL-DE-VILLE. 

ON FAIT UNE OVATION A J. GEO. GARNEAU. QUE LA RUMEUR DESIGNE DEJA COM­
ME LE PROCHAIN MAIRE DE QUEBEC.

UN SURPLUS DE $6.000 POUR L’OEUVRE DU MONUMENT 
NATIONAL—AUGMENTATION DES REVENUS ET DES 
BENEFICES.

I/avMwnbi'ée du conseil avait fté spf- 
cialemvnt convoquée pour prendre ci. 
considération les réponses du bureau 
3éga! de la vi le aux questions faites, !e 
12 février, par le-, échevins h. A. La- 
pointe et Lavallée, au sujet du bül d ■ 
la Cie des Tramways adopté par la 
Chambre provinciale et maintenant 
soumis h l’approbation du Conseil lé­
gislatif.

Comme ces réponses n’avaisn'. été 
remises ;>u bureau du greffier qu’à 2 
heures de l’aprés midi et que deux co­
pies aeu eruent, une en anglais et une 
en français, en avaient été laites pou: 
3 heures, personne, en dehors du prési­
dent des linances n'en avait pr’* con­
naissance.

Ce retard a donné lieu fl une ilisov.s- 
•ion qui « fni'ii ne pas aboutir, les uns. 
omis o direction de l’échevi-; !.. \. lui- 
pointe, voulant astreindra p.i déléga­
tion fl appuyer i opinion légale sans 
l’alternative de j reposer autr- ei.iise, 
les autres, fl la tête desqu-ls était l’é- 
olievin l’avefte. voulant do ruer toute 
latitude aux délégués.

C’est l'échevin l’ayette qui est sorti 
victorieux de 1« lutte, ea motion étant 
I la fin adoptée fl l’unaninrt.é.

Voici quelle était l'opinion signée par 
V chef du bureau légal :

f. Questions posées por l’échevin !.. 
A. laipointe.

1. Q. — Quel sera l’effet d.i lu'i p'é- 
renté par la Montreal Street Railway 
Company quant aux droits de la Cité 
en vertu de la loi et des -outrât- in­
tervenus entre elie et ia eonr.»gr.i’ ?

R. 1.» première question étin: posée 
d'une manière générale, je Ci coioidére 
comme préliminaire fl la .•axsu’tatiou 
eur les autres questions auxquelles je 
répondrai ci-après ‘deriu * 'ni

2. Q. — L’amendement introduit dane 
le bill pour déclarer qu'il n'affectera pas 
les droits de la Cité- cst-T suffisant 
pour protéger ces droits ?

R. — .Te suis d'ovis que "amendement 
introduit dan-s' le bill déclarant qu’il 
ti'afeetera pas les droits de la Cité, 
p'est pas suffisamment explicite, et 
j'indique plu» loin, en réponse fl la 
question ‘à. .dans quel cens cet amende 
ment (article 8 du dit bill) devra être 
modifié.

3. Q. — Quels seraient les effet' des 
c'auswi 6 et 7 du bill relativement au 
percentage que la Ville a le droit de 
prélever sur les recettes de la Compa- 
gnie !

r. _ A la question 3, à savoir quels 
seraient les effets des clauses R et 7 
riu bill relativement a.u percentage que 
Ja Ville a le droit de prélever sur les 
recettes de la Compagnie, je subdivise 
ma réponse comme suit :

A. — La clause fi n'intéresse pas la 
elause du .percentage.

B. —La question du percentage en ce 
qui concerne le réseau du chemin ex- 
ploité dans le» limites de La Cité na­
ja, Compagnie a été définitivement ré­
glée par le jugement du Conseil Pri­
vé. dans Ta cause entre la Cité et la 
Compagnie. Ce jugement dit que le per 
centage que la Ville a le droit de pré­
lever sur les recettes de la Compagne- 
doit être perçu exclusivement sur le 
réseau de voies ferrées de la Compa­
gnie dans les limites de ia Cité. Quant 
k la clause 7. il m» paraît possible que 
1» Compagnie puisse invoquer cette clan 
ae comme lui permettant de louer ou 
de faire des contrats- pour exploiter 
dans les limites de la Cité, par elle- 
même ou de concert avec elle, le réseau 
électrique de toute autre compagnie et 
cela «ans payer aucun percentage II 
«erait donc nécessaire de demander fl 
la Législature que la. compagnie ne 
puisse exploiter dans les limites de la 
Cité aucun autre réseau sans payer 'e 
percentage stipulé dans le contrat 
passé avec la Cité de Montréal.

4. Q. Ces clause» permettraient-elles 
A la compagnie du chemin de fer ur­
bain de refuser de paver aucun per­
centage sur les recettes des réseaux 
de voies ferrées électrique» qu’elle ac­
querrait ou opérerait' t

'. Oui, suivant ce (^ue suggéré dans ia 
réponse précédente, 
fi. Q. Ces clauses autoriseraient-elles la 

Compagnie ï faire entrer dans la Vil­
le «es voies ferrées qu’elle posséderait 
ou contrôlerait sans faire payer aucune 
franehise et aucun percentage sur leurs 
recettes ?

D. .fe fais la même réponse que la 
précédente.

6 Q. Ces clauses perm“ttraient elles 
A cette compagnie de se servir des 
franchises et des droits que les coin 
pagnies ou ner-finr.es possédant ces 
voies ferrées nourraient avoir 1

K. Je rénonds oui.
7. Q. Quel effet aurait ce bill sur 

l’exercice du droit nue possède la Vil­
le d’acquérir A l'expiration du contrat 
le chemin de fer de 1» Compagnie et 
tout ce qui cet nécessaire pour l’opé­
rer f

B. 1^" orojet de loi tel que soumis fl 
la l>gislature n'empêehorR pas la Ci 
té d'exercer son droit d'acquérir fl 
l'expiration du contrat, le chemin du 
fe: de ia Compagnie et tout ce qui "èt 
nécessaire pour l'opérer, ear ce que ia 
Ci*é sera aonclée fl paver fl l’expira­
tion de ce contrat pour l'acquieition du 
chemin de fer. est sa valeur A être dé­
terminée par des arbitres.

8. Q. La Compagnie pourrait elle pré­
tendre que la Ville est obligée (Ta­
cheter tous les lignes et ifseaux qu’elle 
mirait confondu dans sa ligne prin 
cipale t

R. Cette prétention si elle était 
formulée par la t ompagnie ti'est pas 
Justifiée par les terme» du ImU et elle 
•emit contraire au contrat intervenu 
entre les parties.

3. Q. Quels amendement* > faudraitdl 
préparer pour protéger les droits que| 
1* Cité Ottêde en vertu de sa charte,

de se, règlements et des contrats in­
tervenus entre elle et la Compagnie ?

R. Kn réponse fl cette question, j'a- 
viso rcsocetiiellement Votre Conseil 
d'adopter dans une résolution les di­
vers amendements que je suggère avec 
ma présente opinion.

IL Question posée par l'éehevin lui- 
vallée.

Q. 1. Si le bill adopté par 1 Assem­
blée Législative touchant les statuts 
ou actes se rapportant au Montreal 
Street Railway est adopté sans amen­
dement par le Conseil Législatif, la Ci­
té, au cas où la Compagnie louerait ou 
passerait "îles contrats tels que pour­
vu aux clauses fi et 7 du bill, sera-t- 
elle dans une position plus désavanta­
geuse qu'elle ne l'est maintenant dans 
ses relations avec la Compagnie et s.pé- 
eialement en ce qui concerne :

(a) L’exploitation par achat ou par 
louage, sans condition en ee qui eon 
cerne le servie* des passagers, de toute 
autre compagnie existante ou qui pour­
ra exister sans permission de la Cité 
et par suite sans aucune indemnité que 
ce soit ;

(bl L’extension des pouvoirs ries 
compagnies similaires fl être acquises 
en permettant au M. S. R. Co.. après 
leur absorption, de les faire pénétrer 
dan - les limites de la C-lrt-. et ce, sans 
conditions, en ce qui concerne le ser­
vice des passagers et le revenu fl être 
tiré de l'entrée et de l'exploitation de 
e°s compagnies dans les limites de la 
Cité.

H. Je réponds fl la question premiè­
re et fl ses deux paragraphes (a) et 
(b) dans l’affirmative: le tout tel que 
qualifié dans les réponses précéden 
tes.

Voici quels sont les amendements 
suggérés par le bureau légal et aux­
quels les réponses précédentes se rap­
portent.

1- —; Le paragraphe C de la clause 
fi de hill ou projet de loi est remplacé 
et devrait se lire comme suit :

A cuivre sur la page 9

(Dd correspondant résulter de LA PRESSE
Québec, 20 — On vient de faire à 

Québec la lutte municipale la plus 
acharnée dont la vieille capitale ait ja­
mais été témoin. Sur les trente siège» 
du ttjnseil de ville, vingt-deux étaient 
contestés, et sur ces 22 sièges, douze 
anciens échevins ont été battu». Le sont 

, MM. Cummings, l’teiffer. Somson, Hnc- 
I kett, (triffin, Donohue, Vincent. Ran 
: cour. Clément, Martineau, Cantin et 
1 Maroies.

Le vote a été plus considérable que 
jamais, surtout citez les femmes qui 
ont voté en masse. 11 y a eu de» sur 
prises très nombreuses. L'immense ma 
jorité de M. J. Geo. Go mean sur Té 
chevin Rancour dans le quartier Mont 

jca’m en e«st une grande. Il est hors de 
! doute nue le nartti dit de la réforme 
a remporté une victoire éclatante, et

J. Geo Garneau. échevin du quartier 
Montcalm, qui sera élu ma re ae Qué 
bec.

que par son verdict d’hier, la popula­
tion de Québec a monifevhé son inten 
tirni évidente de remodeler le conseil 
de ville.

Voici le résultat du scrutin :
Quartier Saint-Lnuie. siège No 1 : 

P. Campbe.il. 106 : C. Chauveau, 70. Ma­
jorité pour P. Campbell, 3fi.

Siège Xo 2 : Dr Hall. 203 ; l’échevin 
Cummings, 167. Majorité pour Dr Hall, 
40.

Siège Xo 3 : L’éehevin Taschereau. 
104 ; Alex. Gouvreau, X.P., Iflfi. Majo­
rité pour l’éehevin Taschereau. 28.

Quartier du Palais, siège Xo 1 : le 
ma ire Tanguay. 6u ; A. K. Vallerand, 
67. Majorité pour Tanguay. 2.

Siège Xo 2 : l’éehevin Duquet, 211 j
A suivre ear La page 9

L'Association Saint Jean-Baptisite, la 
Laisse Xationale d'Kconomie, l’oeuvre 
du Monument Xational sont entré» 
dans une voie de nrospérité qui est 
de tiurj à réjouir tous ceux qui s’y 
intéressent et fl stimuler te zèle «Je 
ceux qui jusqu’ici ont paru plutôt 
tiède».

Xous avons vu la semaine dernière 
les progrès solides faits *>ar la Caisse 
Xationale d'Economie. Voyons main­
tenant comment prospèrent les autres 
oeuvres de l'Association Saint Jean-

L'tfsr

AU PALAIS DE JUSTICE
“The Sugar Company Limited1’ ne 

veut plus que la “Imperial Syrup Com 
puny” lance sur l* marché dés pains de 
sucre d’érable semblables aux siens. ! 
C'est par un bref d’injonction interlo­
cutoire qu’elle veut parvenir fl ses fins.
T ne' requête fl cet effet a été présen­
tée ce matin, par .Mtres Greenshield.s et 
Greenishields. “The Sugar Limited’’ pré­
tend que l'autre (ompagnie. en vendant 
son sgere sou» forme de pains reetan- 
gulaire» tronqués imite une patente fl 
elle, dflmcnt enregistrée.

Bien plus, elle o dépensé beaucoup 
d'argent en annonces dans les journaux 
et elle réclame $1,000 pour ce.s frais..

—L'honorable juge Curran a condam­
né M. William Evans fl $17fi de dédoni 
mngement envoi's Dame Sorah Kempt, 
qui avait hébergé chez elle un nommé 
Lyons, mort de corrompit ion le 13 aoftt 
190S. Avant de mourir, Lyons, qui était 
fl l'emploi de Even», passa fl celui-ci 
une police d’assurance de $1.000. Evans, 
en retour, promit de payer Mme Kempt, 
ce qu'il refuso île faire subséquemment.

M. Hormlscîas Laporte, président gé­
néral de l'Association Saint Jean- 
Baptiste.

Baptiste dont l’assemblée anrauelle a 
en lieu hier soir au Monument Xatio­
nal, sou» la présidence de M. J.J. Beau- 
champ, vice-président, en l'absence de 
M. H. Laporte, le Président, absent, 
pour cause de maladie.

Parmi les personnes présentes on re­
marquait :

MM. Eugène l/afontaine. C.R., l’hon. 
L. O. David, l’éehevin IJagenais, L. G- 
A. .Cressé C.R.; Herménégilde Godin, 
président et gérant-général de la coin 
nagnie de publication o'e “La Presse”, 
Alexandre Prud’homme. A. E. La belle. 
J. L’.' Beauchamp. J. M. Dubé. récli"- 
vin Honoré Mercier. Jos fyefebvre. M.

DES HORIZONS
PLUS SOMBRES

Paris, 20 — Le rejet par l'Allema­
gne des propositions que lui faisait la 
France au sujet de la question du Ma­
roc a de beaucoup aggravé la situation. 
Il ne reste plus fl la France que de met­
tre fin aux négociations privées et d’on 
appeler fl lo décision du monde, au sein 
de la conférence internationale. Les ef 
fort» pacifiques de M. Revoil. chef de 
la mission française, et M. de Rado 
«vitz, chef de» envoyés de l’AlIem.tgne. 
sont donc restés imitils». Dans les cer­
cles officiels on est d'avis que l'attitude 
de l’Allemagne rend maintenant inop­
portune la tAche des délégués, vu quel­
le refuse d'en venir fl aucune entente. 
On affirme que !a France est déi.i sur 
Je point de se retirer des délibérativt.'.. 
mais cette nouvelle n’tst pas ccnfir- 
mée.

LES QUARANTE-HEURES
lies prières des Quarante-Heures au­

ront lieu, comme suit, dans le diocèse de 
Montréal. Demain, mercredi, fl Saint- 
Si.lpice: vendredi, au Bon - Pasteur. 
(Maison-Provinciale,) dimanche, fl Xo- j 
tre-Dame. Montréal.

CHEF DE POLICE
A LONGUEUR.

A une séance du conseil de ville de 
Longneuil tenue hier soir -sou» la pré­
sidence de l’éehevin J. A. Gariépy, mai­
re erUool. ant, il a été décidé de de 
mander des soumissions pour la po*i- 
tion de chef de police, vacante par 
suite de la démission de l’ex chef E.X. 
Lefebvre.

LES OUVRIERS. LA
QUESTION ECONOMIQUE 

ET “LA PRESSE
Un« d^Y-jration d’ouvritA* apporte- ! 

rwnt ft ITnion Internationale ve­
nue, ce matin, remercier “La, Prcwae” 
de* rcnreitfnemcnts important.* qu'eile j 
a donnéa *ur ia situation du gouverne 
ment Laurier ft l’égard du travail et 
?>ur l’importance vitale pour Montrai | 
de noua a«»urcr Je trafic océanique.

Campbell, échevin du quartier Saint- 
Louis.

Messervey, échevin du quartier 
du Palais

Dr Hall échevm du quartier Saint-Louis.

m

M O. W Bédard, écnevm du quartier 
Saint-Pierre.L. A. Taschereau échevin 

Saint-Pierre
quartier

W. J. Mulrooney. échev n du quartier 
Champlain • :v.-: » v i-.é-

Fo’.ey, échevin du quartier Chain 
plainM René P. Lemay. architect*», échevin du 

quartier Saint-Jean.
H. E. Lavigueur. échevin du quartier 

Saint-Jean
M. J. C Beauchamp, deuxième vice 

président do l’Association Saint 
Jean-Baptiste

L. J. Lacaa.se, *T. A. Dubé. A. Marti 
neau, T\. Martineau. Blzéar Malo. Dr 
GuiibauH. Dr Leblanc., Dr Mount, Tho 
mas Gauthier. G. A. Marsan. \Y. La 
croix. .1. O. Martineau, Augustin Corn 
te, G. D. LavçrduTc. Victor Morin, Isi 
dore (‘répenult. J. Bertrand, O. Marti 
neau. A. L. Al lui si. Echevin Larivifcr» 
A. L. Brenull. Raoul Boité. Ed. Mon­
te! et antres.

Il y eut deux assemblées oonsécuti 
ves et séparées; l’une des actionnaires 
et fondateurs du Monument Xational

f

M. Xftp Barbeau, é* hevin du quartier Ja*Létoumeau échevin du quartier 
Saint-Roch. ques-Cartier

Alphonse Huard. N. P., échevin du quar 
tier Jacques-Cartier

Arthur
r de TA 

Baptist

M. N. Shink, fehevm du quartier Saint-
Sauveur. M Ovide Brunet, échevin du quart or >aiat 

SauveurAntonin Oalfpauit. échevin du quartier 
Saint-Sauveu

Têlerphor. Verrat. éeliaviB du «u.r 
ti«r B*mt-V*l!tr.

----------------------------------------v i s •*

pourvoyant A la conliiscalion d«s ac­
tion» de ceax qui ont .ousent. au fond» 
capital et qui, après ..avis réitérés n’ont 
pas encore souscrit/ les action» récla­
mées.

Puis, à l’unauimité, M. Thomas Gau­
thier, dont le ternie d'office est ex­
piré, est de nouveau élu comme mem­
bre de la Commission Financière.

A l'unanimité; aussi, on nomme MM. 
R. Desforges et E. Larivière pour repré­
senter les porteurs d'obligations de la 
série C. du Mceuiment Xational.

Aussitôt apo-èe l’assemblée de* action­
naires. eut lieu l'assemblée des mem­
bres actifs de KAssociation Saint-Jean-i 
Baptiste. Après l’adoption des minutes,1 
le secrétaire-trétsoraer soumet les rap­
ports financiers de l'Association. T/e bi­
lan se divise en trois parties : l’admi­
nistration de la Caisse Xationale dTî- 
conomie ; celle de la Caisse de rem­
boursement ; et colle de l'Association 
Snint-àean Baptist» proprement dit*. 
Mais toutes c«s miniinistni.tion» «ont 
sous le contrôle <ie«T'Associâtion géné­
rale.

L'actif de l’Association est de $71,-

M. J. J Beauchamp, premier vice-pré 
aident de l’Assoeiatfon Saint 
Jean-Baptiste.

fi44 12 ; les bénéfice* pour "arnée qui 
vient de s'écouler, pour les diverses ad­
ministration». ont été de $900, y com­
pris le fonds de réserve.

Les divers rapports ayant été trou­
vés très satisfaisants et ayant été adop­
tés, une discussion intéressante s'est 
élevée entre les membres présents au «u 
jet de l'administration en général.

Fuis, le président soumet fl la ratifi­
cation de l'assemblée, les nomination» 
qui ont. été faite» pendant l'année écou­
lée par le Bureau de direction.

On ratifie la nomination qui a été 
faite de M. H. Laporte comme prési­
dent. général de '.'Association, en rem­
placement de M. J. X. Perreault, décé­
dé. Comme le terme d'office du prési­
dent n’expire que dans un an, M. I-a- 
porte est fl l'unanimité réélu.

On agit de même envers MM. J. J. 
Beauchamp, vire.président, et L. G. A. 
Cressé. d’ireoteur. qui sont dan* le mê­
me cas.

I,e lieutenant-colonel Taibelle avanfl

ê

M. L. J Lnrangf'r socr^ialr"
ral do l'Association Saint J**an-Bar*i*tr.

donnA sa d^mi^Mon comme comman­
dant général, il eet remplacé par M. 
.Pierre Patenaude.

MM. Alex. Pnidhomme et H. Holm, 
ont > terme d’office comme direc­

teur» est expiré, sont de nous réélus #
A suivre sur la page 7

O Mathieu, échevin du quirtier PAUt- Df MicheJ Fis*, échevin du quartier Saint* 
Vallet ' VAller

>n. .4 <. ré“.aire-trft»o*
dation Saint Jean-

l’autrc des membres actifs de l’Aeao- 
ciation Saint Jean-Ba*ptLte proprement
dite.

\a\ première nssembî-ée fut celle des 
actionnaires et de* fondateurs du Mo­
nument National. Dès l’ouverture de la 
sfonoe îc président. M. -LJ. Beauchamp 
annoi i que le bilan de l’ann'e « fou­
lée se solde nar un surplus de $6,000. 
Telles sont les eonoüudons du rapport 
de !« Commission financières. 1^» pré­
sident ajoute que la Société Saint- 
.Tean Baptiste possède maintenant 
pour $65.400 l’art ions dans î’é.iifi 'e 
du Monument National, l^as autres ac- 
tionnaires en ont pour $26.190. (’<• qui 
fait un total, en actions, do 91 ôlht.

L’actif total du Monument National 
est de $28rt.39«Y9.t et l’on constate une 
«ujrmenlation de 93..MX) dans 1rs reve­
nus de l’année écoulée comparés ft ceux 
d* l’année dernière. Tout fait prévoir 
que le résultat s°rn encore phis astir 
fnieant que l’année dernière.

On vote ft l'unanimité une résolution
Alexandre Prud'homme, élu. hi»r, 
l'un des direrteura de 1 Associa­
tion Saint Jean-BapUate.
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M. J. E. EMXLE LEONARD, M.F.

' ..

M. J. E. Emile Léonard. B A. député 
de Laval à la Chambre des Communes, 
es* né le 11 décembre. 1872, ft Rainté- 
Rose. Il est le fils de M. le notaire 
A. E. Léonard.

M. Léonard fit ses premières études 
su séminaire de Sainte-Thérèse, '.es con­
tinua au oollère Sainte-Marie de cet­
te ville et obtint ses dejrrés il la facul­
té de droit .. - ’’Pniversité Laval. Il y a 
quelques années. M. l’avocat Léonard 
épousa Mile Labelle.

M. Léonard fut battu aux élection» 
pénéraies de 1000, mais â l’élection par­
tielle du 15 janvier 1902. après une lut­
te opiniâtre, il fut élu député aux 
Communes pour le comté de Laval. De­
puis cette élection. M. Léonard a gar­
dé son siège ft Ottawa.

On le sait un travailleur infatigable, 
un plaideur habile et un homme pu­
blic convaincu.

M. Emile Léonard est aussi secré­
taire du conseil du comté de Laval.

EXPOSITION AGRICOLE
CDu ccrr^sDfmtîant rr^uner ae TjJL PRESSE)

Saint-Constant. 20. — La société d’a­
griculture du comté de Laprairie vient 
de fixer au 18 septembre prochain la 
date de son exposition annuelle, qui 
aura lieu ft Lanrairle.

LES COMPLICES

La lecture des faits divers est tou- 
vent navrant*. Elle f Jt découvrir une 
quantité de méfaits commis par des sn 
fants ou par de tous jeunes gens, pour 
les tentatives desquels on se désinté­
resse trop volontiers.

Il y a uae dizaine <te jours, un mé­
chant gamin de quatorze ans, passion­
né du billard, fabriqua de toutes piè­
ces un chèque de $25, le signa -eu nom 
de sa mère et le présenta au guichet de 
la banque oft la brave femme déposait 
ses épargnes.

Le coup rata, et l'audacieux polis­
son fut arrêté, incarcéré .jugé, convain­
cu, et condamné à l’Ecole de Réforme.

Mais ce n’était pas .an coup d'essai. 
Peu de temps avant il avait fureté 
dans la maison paternelle, cherchant 
na objet de valeur transiormable en 
monnaie. Il finit par découvrir un 
rfttelicr de son père. Oui, des dent» 
factices Mais il trouva rjVielque cho­
se de bien plus extraordinaire — c’est 
ft n'y pas croire ! — Il trouva un ache­
teur! ! !

A quel prix ? l’histoire ne le dit pas, 
mois il trouva, rue Saint-Laurent, un 
louch* regrattier, qui lui donna en 
échange du rfttelier une somme suffi­
sante pour satisfaire s-, paesion du bil­
lard,

En bien, je trouve que ce regrattier 
est beaucoup plus coupable que le gar­
nement qui a volé son père. O'est plus 
qu’un complice, c’est un recèleur, iu» 
exi_t*teur au vol. Il a dû avoir des 
relations “eommeiroiales” antérieure» 
avec le jeune garnement. Il n’a accep­
té le dentier que par principe, pour ne 
pas établir le mauvais précédent d’un 
prêt de complaisance. Payer un den­
tier un eou c’eat pay.r un sou trop 
cher, attendu qu’on n’en peut rien fai­
re, rien tirer.

En faisant cette “transaction”, le 
brocanteur a affirmé aux yeux de son 
chenapan de client, de son pourvoyeur 
d'objets volés, que les affaires étaisnt 
les affaires, et lui a donné ainsi la 
preuve qu’ü était prêt ft l’encourager 
dans toutes ses rapines.

Pensez-vous pas eue quelques années 
de pénitencier appliquées ft ce dange­
reux coquin seraient une gratification 
bien méritée î

Mais il y a mieux encore.
Au sujet du vol et de la négociation 

de .e dentiar, les détectives ont ren- 
conté aux reporters qu’un autre ga­
min avait un jour vendu ft un au’.re 
regrattier une bouteille de médica­
ment, une potion dérobée chez lui et 
destinée ft sa mère mourante !

C’est incroyable, n’est-ce pas ! Et 
pourtant c’est vrai.

Et ce qui est non moins vrai, c’est 
que les inqualifiables gredins qui don­
nent quelques sous fl des enfants pour 
des articles semblables, n’ignorant pas, 
ne pouvant pas ignorer qu’ils sont vo­
lés, demeurent libre*, électeur*, peut- 
être même éligibles.

Quand les enfants entrent dans la 
carrière du vol, ce ne sont pas eux les 
plus coupables ; ce sont leurs compli­
ces.

Or. au nombre des complices, il faut 
placer en première ligne les parents.

Ils sont complices et victimes par 
leur indifférence ou leur aveuglement.

Un enfant ne débute pas par la con­
fection d’un- faux chèque ou par le vol 
du dentier de sen père, fl a eommis 
d’autres larcins domestiques sur les­
quels on a fermé les yeux avec une cou- ! 
pable indulgence. Et on admettra que ’ 
si par impossible il débute dans le vol 
par de pareils coups d’audace, c’est qu’il j 
est. acculé ft cette nécessité par un lé-: 
règlement de conduite qui n’aurait pas 
dû échapper ft la clairvoyance de ses pa­
rents.

Leur stupidité ou leur coupable fai­
blesse les fait complices, plus même, 
artisans du malheur de leurs enfants 
et du déshonneur de leur famille.

L’onf&nt coupable ira pendant qnel- 
ques années fl la maison de Réforme. 
Bien. Savez-vous ce qui ee réformera 
en lui t

Sa naïveté, sa maladresse.
Il apprendra, au contact d’autres pe­

tites fripouilles comme lui, fl ne plus 
se faire pincer si bêtement. Ausei, lors­
qu’il sera libre, recommencera-t-il ees 
exploits et ne se fera-t-il plus pincer 
qu’artiatement; maie il ee fera pincer 
quand même.

Et la casaque flétrissante du prison­
nier sera désormais sa livrée habituelle.

A qui la fauta î
Aux complices ! Au vieux père, ft la 

vieille mère, qui boiront leur* larmes, 
pauvres gens ! parce qu’ris n’auront pas 
su dompter les mauvais penchants de 
leur enfant. Ils ont commencé par la 
laisser libre de fumer la cigarette ou 
la pipe ft dix ans, et cette manifesta­
tion de précoce virilité a poussé le 
moutard fl rechercher des saveurs plus 
pimentées. Ie tabac veut la boisson ; 
la boisson veut la paresse; la paresse 
veut les plaisirs, au nombre desquels le 
vagabondage, le billard et lethéfttre an­
glais tiennent une place énorme pour 
un tas d« crapauds de trois pieds six 
pouces de haut. Us ont accès libre au

“pite’’ du Royal, dans les salles de 
pool et sur le* quais, mais les bars 
leur sont fermées. La difficulté se 
tourne; il y a 1 épicier. Ils pillent la 
maison paternelle, font argent des ob­
jets volés, achètent en commun un fla­
con de wisky, fument, chiquent, sa­
crent et vident la fiole dans des cours 
reculées d’où on ne peut les déloger.

Est-ce vrai, oui on non !
A qui fera-t-on croire que les pa­

rents ne relèvent pas d’indices d’une 
pareille conduite sur les enfants quand 
lit réintègrent la maison pour manger 
et pour dormir T

Ah ! pères et mères, vous n’avez pas 
seulement un droit de contrûle sur les 
actes de vos enfants, vous avez sur­
tout un devoir de contrôle. Ri vous n’ac- 
oompüseez pas ce devoir, qui ètes-vou* 
sinon les complices des actes malhon­
nêtes commis par eux, les auteur» di­
rects de leur déchéance matérielle, phy­
sique et morale f

Et si le sort de vos enfants vous im­
porte peu, songez ft la sollitude de vo­
tre vieillesse, et nu compte terrible que 
vous devrez ft Dieu de votre coupable 
inertie ou de votre criminelle indu! 
gence.

LAURENT BART.

AVIS AUX EPICIERS
C’est le premier mars qi.e doit expi­

rer le d^lai accordé aux épicier» pour 
demander la licence qui leur permet de 
vendre de» spiritueux.

Feu John A McCall, ancien prérdsnt de 
la New York Life.

Hémorroïdes perles 
Promptement à la maison

Soulagement immédiat, guérison perma­
nente—Paquet d’essai dans une en­

veloppe ordinaire, onvoyé à tous 
gratuitement par la poste.

Les hémorroïdes sont une maladie terri­
ble, mais facilee fl guérir si l’on sait s’y 
prendre.

Uns opération avec le couteau est dan­
gereuse. humiliante et procure rarement uns 
guérison permanente.

Il y a une toute auere maniéré de les gué­
rir — sans douleur, efficace et dans iTntl- 
mllé de votre maison — c'est le Remède 
Pyramid pour les hémorroïde®.

Nous envoyons par la poste un paquet 
gratuit fl tous ceux qui écrivent.

11 vous donnera un soulagement immé­
diat. et vous verrez comment ce grand re­
mède inotfansK et ne causant aucune dou­
leur vous mettra bien sur la vole d'une gué­
rison parfaite.

Alors vous pourrez vous procurer une bot­
te pleine grandeur chez n’importe quel phar­
macien pour 50 cents et souvent une seule 
boîte guérit.

Si le pharmacien cherche & vous vendre 
quelque chose tout aussi bon, c'est parce 
qu’il fait plus d’argent avec les substituts.

Insistez pour avoir ce que vous demandez.
La guérison commence immédiatement et 

se continue rapidement jusqu’il ce qu’elle 
soit complète et permanente.

Cela ne vous empêche pas de faire votre 
ouvrage et de vous sentir fl l’aise et con­
fortable tout le temps.

Ca vaut bien la peine que l’on essaye
Envoyez seulement votre nom et votre 

adresse il Pyramid Drug Co. 13970 Pyramid 
Building, Marshall. Mich., et vous recevrez 
gratuitement par le retour du courrier le 
paquet d’essai dans une enveloppe ordi­
naire.

Des milliers de gens ont été guéris par 
cette méthode facile, sans douleurs et peu 
coûteuse, dans l’intimité de leur logis.

Chez tous les pharmaciens, 50 cents. De­
mandez aujourd'hui un paquet d'essai gra­
tuit.

LE GOUVERNEUR-GENERAL ET
LADY GREY ASSISTENT AU
OONCBRT D INAUGURATION
DE LA PHILHARMONIQUE.

L’inauguration de la Philharmoni­
que au théâtre “Hi* MajestyV, avec 
le concours de l'orchestre de Pittsburg, 
a été hier une solennité mondaine et 
musicale comme Montréal n’en a pas 
vu de pareilla depui» b;fn longtemps

Son Excellence 1* gouverneur géné­
ral et la comtesse de Grey avaient 
gracieusement consenti fl rehausser 
par leur présence l’éclat de cette fête 
et ce fu* une soirée officielle où les 
brillants uniformes du corps consulai­
re ai des officiers de la milice jetaient 
un» note de gaité dans le noir des ha­
bits et encadraient harmonieusement 
les toilettes des dames.

Tout ce que Montréal compte de 
personnalités dans le monde artistique, 
politique et commercial s’étalt donné 
rendez-vous fl la salle de la rue Guy, 
qu’une riche décoration ce drapeaux, 
d’écussrms, de tentures rendait plus 
brillante que d’habitude.

I/ord et Lady Grey occupaient une 
loge du rea-de-<‘h»u»#ée,avee Mlles Sy­
bil et Evelyn Grey et lady Grenfell. 
Us étaient accompagnés de leurs aides- 
de-camp, 'e colonel Kanbury-Williams 
et Mme Hanbury-Williams, les capi­
taines Trotter et Newton. Dans la 
loge ris-ft-vis de celle de Son Excellen­
ce était sir Frederick Borden, ministre 
de la milice, et Lady Borden. Remar­
quée, ç& et lâ. le major-général I/ake, 
le major-général lord Aylmer, JIM. les 
consuls de France, de Russie, d’Alle­
magne, d’Italis, ce dernier fort remar­
qué dans son bel uniforme de hussard, 
ft passementeries d’argent ; M. Peter- 
son, principal de l’Université McGill, 
en toge et en bonnet; M. le doyen 
Watton, le major Howard, le lieute­
nant-colonel Yates. MM. les juges .Da­
vidson, Trenholme, Sir Melbourne lait, 
vice président de la Société, M. C. A. 
E. Harris*, directeur de la Société,revê­
tu de la toge blanche fl parements 
ronges de docteur en musique de l’U­
niversité de Cambridge, etc.

Le programme musical qui compre­
nait une cantate de M. Harris», intitu­
lée “Pan” et des oeuvres d’orchestre a 
été exécuté avec une maestria et un 
fini inoubliables. Malgré sa longueur, 
il n’a fatigué personne, tant le choix 
et la qualité hors paire de l’exécution 
faisaient oublier le temps qui passait.

L’oeuvre principale était le “Pan”, 
de M. Harriss. Sur un livret mytholo­
gique de Mlle Joséphine Preston Pea­
body, le directeur de la Philharmoni­
que a bradé une musique d’où la jo­
liesse souvent mignarde n’exclut pas le 
sentiment dramatique.

Pan poursuit la nymphe Syrinx qui 
pour lui échapper se change en roseau. 
Désespéré Pan. nu milieu des rires des 
esprits de la nature.cueille les roseaux 
sur lesquels il chante ensuite «on 
amour C est le mythe de l’invertion 
de morgue.

Analyser cette oeuvre, nous entraîne­
rait trop loin, car elle mérite à elle 
seule les honneurs d’un feuilleton Les 
applaudissements qui ont hier soir ac­
cueilli l’accord final de l’idylle ont mon­
tré ft M. Harris* quT avait écrit une 
oeuvre-’ d’un mérite exceptionnel. En 
effet la m^*die toujours abondante 
coule librement et, selon le procédé mo­
derne, abandonne la monotonie de la 
forme carrée pour se promener fl tra­
vers les timbres de l’orchestre et des 
choeurs qui dialoguent la légende. C’est 
partout d’une grande distinction d’é­
criture et d’une facture harmonique 
peu banale. '•

L’exécution orchestrale a été sans 
reproche. Celle du choeur l’eet cepen­
dant moins, mais cela peut tenir du 
petit nombre des choristes et de leur 
position au fond de la scène sous les

Un Nouveau Magazine pour Vous
Je publie un autre nouveau magazine que vous ne manquerez pas d appiécier.
Je ne serais pas surpris d’apprendre que vous allez le préférer à tout ce que vous 
avez vu jusqu’à ce jour en fait de magazine. Le style n’est pas ce qu’il y a de 
mieux, mais vous y trouverez exactement ce que vous désirez et aimez lire.
On le nomme

Chamberlain’s

Cough Remedy
(Remède de Chamberlain contre 1* Toux)

Le Favori des Enfants
— GCtHIT —

Toux, Rhumes, Croup et 
Coqueluche.

Ce remMe eat renommé poursesgurtriaons dans 
une grande partie de rualTers. On peut tou- 
ours s'y fier. Il necontlent pas u’opuim ni d’au­
tre» drnsiies dangereuse» et on peut le donner 
e ntouteconflanreft un bébé comme* uu&dulte 
Prix, 45 era ; Grand* bouteille, 50 nta 

___________________(70)__________y y 30>n

THE f

SCRAvP
BOOK

Magazine Nouveau Genre
THE SCRAP BOOK est un magazine ouvert à toutes les questions, depuis un sifflet jusqu’à un na­
vire de guerre. Il traite de tout ce qui en appelle au cerveau et au cœur de l’homme—le roman, 
qui est la clé de tout périodique ; la biographie, la revue, la phylosophie, les sciences, les arts, la 
poésie, l'humour, le pathos, la satire, la magie, le mystérieux—en un mot de tout ce qui peut ou 
non être classifié. Un paragraphe, un rien, un dicton, un éditorial, une plaisanterie, une maxime, 
un épigramme.

Rien de Pareil au Monde
Il n’y a rien de tout à fait semblable à THE SCRAP BOOK. C’est ce à quoi nous travaillons de- 

’ puis des années, et pour lequel nous nous sommes pourvus de tout ce qu’il fallait. Nous avons 
acheté'des centaines et des centaines d’albums de toutes les parties du pays, dont quelques uns 
ont cent ans d’existence, et nous en achetons encore. Nous choisissons et classifions un grand 
nombre de sujets intéressants, de faits et de gravures, de récits historiques et personnels, d’une 
valeur rare, que nous prenons dans ces publications De plus, noas avons plusieurs employés qui 
font la revue des bibliothèques, qui lisent toutes les publications en cours, les principaux journaux 
quotidiens, et qui consultent les livres de renseignements, l’encyclopédie, etc., etc., et y décou­
vrent des faits curieux et palpitants d’intérêt.

Ne manquez pas de vous procurer un exemplaire de cette première 
édition de THE SCRAP BOOK. Le prix est le même que celui 
des autres magazines—dix cents l’exemplaire et un dollar par année.

Chex tou» le» marchands de journaux ou de lféditeur

FRANK A. MUNSELY, 175 Fifth Avenu», New York

cintres ouverts qui mangeaient les ef­
fets et donnaient un caractère de fai­
blesse à certains passages. M. Harris» 
* dirigé en maître.

Une Rhapsodie Canadienne de sir 
Alexander Mackenzie,écrite aur des thè­
mes canadiens-français ; “C’était un 
-ieux sauvage, Ouiek’ka !” “Ysabeau 
’y promène”, “C’est la ville de By- 

town”, “Un Canadien Errant”, “A ia 
Claire Fontaine”, et de» bribes de 
Viv’ia Canadienne”, aurait soulevé 

.■l'enthousiaste» bravo», s’il y avait eu 
plus de nos compatriotes dans la salle. 
Cependant l’exécution, aux mains de M. 
Paur, le dhef de l'orchestre de Pitts­
burg, a donné l’impression, ft certains 
endroits, d’une lecture fl vue. La rhap­
sodie est un pur chef d’oeuvre.

La momumentale Marche Funèbre du 
'‘Crépuscule des Dieux” a été inter­
prétée d’impeccable façon, ainsi que le 
Prélude des “Maîtres-Chanteurs”. Les 
musicien* étaient évidemment chez eux 
dans ces deux morceaux de Wagner et 
l’on ne pourrait faire mieux.

“La mort d’Ophélie", de Bourgault- 
Ducoudray, contrastait par sa délica­
tesse avec “Le* Préludes de Liszt, aux 
tonitruantes sonorités.

Le» soliste*, Mme Corinne Rider- 
Kelsey, MM. Clarence B. Shirley et 
Herbert Witherspoon, la première sur­
tout, se sont fort bien acquittés do- 
leur» rôle* dans “Pan”, mais on n’au­
rait rien perdu fl retrancher du pro­
gramme le» insignifiantes chansons que 
noua ont servies MM. Shirley et Whit- 
herspoon. Il était pénible d entendre 
un maigriot accompagnement de piano 
succéder aux richesses sonores de 1 or­

chestre et le programme était déjii 
assez long.

Cette soirée si bei’a s’est terminée de 
bien prosaïque fajon. Un industriel dé­
coré pour la circonstance probablement 
du titre de photographe officiel a 
“flash-lighté” la loge où ee trouvait le 
gouverneur-général, pendant que sur 
requête spéciale d’un régisseur l’audi­
toire attendait que cette performance 
se terminât pour s’en aller. Son Excel­
lence a paru se soumettre de bonne 
grflee ft cette formalité, et U ne nous a 
pas fait part de te qu’il en pensait.

EUCHRE AU PROFIT
D’UNE BONNE OEUVRE

• i/n corresoorSant rèzuUer Ce LA PRESSE'
Sherbrooke. 20. — Le “ Euchre” or­

ganisé par les résidents de Bromp- 
tonvtlle et donné la semaine dernière, 
au profit de l’oeuvre de l’église nou­
velle, a été un succès sous tous rap­
ports. DIus de 300 personnes firent la 
partie de cartes et se disputèrent avec 
entrain les magnifiques prix offerts

et qui furent gagnés par les personne» 
suivantes; Prix des dames; lo MU» 
Lucia Richard, Sherbrooke, 2o Mils 
Rosa Plante, Richmond; 3o Mme N. 
Paul, Richmond; Prix des Hommes; 
lo M. J. Richard. Sherbrooke; 2o >1. 
J. B. Dalgnault. Bromptonville; So M. 
W. Rooney, Brompton. _________

UN DOCUMENT RARE
Le chateau Ramesay vient de fairs 

une très appréciable acquisition, du» 
ft la générosité de M. Thoma» Cushing, 
président de la "Montreal Brewing 
Company. ”

C'est une invitation pour une au­
dience auprès de Sa Sainteté le Papa 
Pie IX. , „ „

Cette gracl-use attention, M. Cu­
shing l'a due à un généreux don pjir 
lui offert ft l’église catholique d’Ar- 
genteull. Quoique protestant, M. Cu­
shing dota cette église d'une magni­
fique croix qu'on y admire encore.

Le 2 décembre 1S76. alors que M. 
et Mme Cushing étaient de passage ft 
Rome, Sa Sainteté voulut reconnaître 
leur générosité en leur envoyant l’in­
vitation dont vient d'hériter le .Cha­
teau Ramesay.

J’AI GUERI MA HERNIE
Je vous indiquerai comment guérir la votre

GRATUITEMENT
J'étais Impotent et cloué au Ht depuis des anoées. ft la suite 

d’une hernie double. Aucun bandage n'étatt efficace. Les mé­
decins me dirent qu une opération était Indispensable pour me 
conserver la vie. Je les ai tous roulés et je me suis juéri 
moi-même grâce à une découverte bleu s mnle. Cette décou-. . . _-e a n _ _ «s a ri r> a mi iImpe K.IIa Vfïim d!A_

peu “la

LE R0MAL[ D'UN 
GASCON D’HABITANT K

Par HTÎURCrKOCaUAP» 
(Earoarlstré eeafmsésssaè ft l’art» «s* M

«K

QUATRIEME PARTIE 
iü Suit*

—J’obéirai, mon père. Quelle que roit 
la sévérité de 1* sentence que vo'ig te­
nez de pronoeer contre l’infûme pé-heur 
que je suis, je m’y soumettrai libre­
ment. demandant au bon Dieu d’iccep- 
ter me» torture» en expiation de mon 
crime et de le» mesurer fl me» force».

—Dites-vou* vrai, mon f iis !
—Je vous le promet».
Le prêtre tira un petit crucifix -le sa 

poitrine et le présenta ft Maurice:
—Jurez-le donc solennellement sur 

l’image du divin crucifié!
Maurice prit 1» crucifix, J déposa 

tin baiser ardent et dit:
—Je jure d’accomplir ma pénitence 

avec courage et résignation, en horreur 
de me» faute», par amour de mon Dieu 
et dan» l’espoir d’obtenir «a miséri­
corde!

Le sacrifiée était accompli
Alors le père Céleste leva le» yeux 

au eisl. a*» lèvres exhalèrent une rapMe 
et brûlante oraison, puis, saisissant la 
têts du martyr dans tes bras et la

pressant contre son coeur, il s’ÿcria, 
les yeux pleins de larmes mais la voix 
joyeuse:

—Béni soit Dieu!... Satan est vain­
cu 1

Et serrant toujours la tête de Mau­
rice sur sa. poitrine, telle une mère 
étreienant un enfant chéri qui vient 
d’échapper ft un grand danger, il 
ajouta:

—Non, mon fils, non, vous n’aurez 
pas ft faire ce sacrifice. Cétait une 
épreuve que je tentai», épreuve dont 
vous êtes sorti triomphant et sanc­
tifié!... Dieu est bon! il est juste, il 
est clément, miséricordieux et adora­
ble I Il ne veut pas la mort du pécheur, 
mais son relèvement... Dan» le rachat 
comme dans la faute l'intention vaut 
le fall. Or, dans la faute, l'intention 
coupable n’était na» dana notre coeur, 
tandis que l’intention du sacrifice y 
était pour le lâchât. Cela nuffit. Vous 
êtes racheté. Par ma voix Dieu vous 
pardonne, et par ma main il vous bé­
nit.

Maurice n’oeeit comprendre.

—Courbez la tête, ajouta le prêtre, 
je vais vous absoudre.

Lorsque ce fut fait, le père Céleste 
se leva et releva Maurice.

—Mon fils, désormais vous êtes quit­
te de votre crime envers Dieu, ft In 
condition que vous persistiez il suivre 
sa saiute loi et fl donner le bon exem­
ple. A cet êvftrd suis rassuré. Reo 
dez vous à Montréal au plus tôt, recher­
chez votre femme et reprenez la vie 
commune. Donnez fl l’oeuvre des Orphe­
lin! ce que vous avez si péniblement 
eagné pendant ces deux année». Soyez 
bon, charitable, tolérant, et vous se­
rez encore heureux sur cette terre, 
car vous méri’ z de l’être.

—Ah! mon nère! s’écria Maurice 
transporté, je vais tout donner pour 
l’amour de Dieu: ce que j'ai gagné et 
l’héritage de mon frère. Je me remet­
trai au travail, et je n’ai pas besoin 
de richesse puisque mon Ame est 
maintenant lavée de sa souillure.
—Non, mon fils, pas de zèle, pas d’ex­

cès, même dans ’ bien. L’aumûne que 
ie vous ni imposée compte bien moins 
par son importance -u par le sacrifi­
ce qui l’a constituée, et celle IA seule 
sera agréable fl Dieu. Test lui, mon 
fiL. c’est lui, n'c;-* doutez pas, qui a 
dirigé les événements, et il ne vous 
appartient pas d en changer l’ordre. 
Vous avez un enfant, vous êtes jeune, 
vous augmenterez vraisemblablement 
votre famille. Les biens qui vous sont

échus vous permettront d’élever des 
Chrétiens, de faire de bons citoyens, de 
répandre du bien autour de vous et 
surtout de prêcher d’exemple.. .

Adieu, mon fils!.. . Pensez parfois 
au pauvre missionnaire... mêlez son 
nom fl. vos prières comme il mêlera le 
vôtre aux siennes, et, s’il platt ft Dieu, 
nous nous retrouverons un jour, et fl 
jamais, dans la Céleste Cité!
.................................. ..... •« dm

Le eoir, le père Vermette fit condui­
re Maurice ft la prochaine station du 
chemin de fer, située ft une trentaine 
de milles, et la nuit même, notre hé­
ros. en proie ft des sentiments tour ft 
tour poignants et deux, roulait fl 
toute vitesse ver» Montréal, angoissé 
par l’incertitude oû il était de l’exis­
tence actuelle de Germaine.

LA NATI KE SE REVOLTE contre in
grand* \ le et la châtie en quelque eorte 
•n ajoutant la diabète aux autres maux de 
(humanité r>- célébrée médecine. Jusqu'il 
H n y a pas bien longtemps, dînaient qu’il 
n'y avait paa de remèdee pour cette mala­
die. male Ile comptaient esne le Remède de 
l'Amérique du Sud pour lee reine, qui a 
fait eee preuvee pour la maladie dee reine 
etms toutes eee formée Soulage en elx heu­
re». Vendu par John T. Lyonr. 110 w

L’INEVITABLE
Le bon M. Perdreau n’avait pas eu 

de peine ft procurer ft lieTmaine des 
travaux plus rémunérateurs que ceux 
qu'elle obtenait de la maison Mnehins- 
tein.

Ia sinistre aventure où Germaine 
avait joué un rôle si marquant, l’inno­
cence ou plutôt l'inconscience du cou­
pable indiquée par les aveux de la pa­
ralytique, la mort effroyable de Mau­
rice, la situation déeerpérée de la mal- 
heureuae femme, fatalement vouée fl la 
misère atroce, elle et n enfant,si l'on 
ns venait promptement fl son secours, 
tout cela était asse:; touchant, assez 
digne d’intérêt et de curiosité pour 
que M. Perdreau trouvât vite un noy­
au de bonnes Urnes dir.poséè* fl confier 
A Germaine de délicats travaux n ai­
guille dont la façon lui était généreu­
sement payée.

De son côté; 1* bon huissier lui pro­

curai t des travaux de clavigraphie au­
tant qu’elle pouvait en faire. U lu* 
avait prêté une machine ft écrire, et 
elle n’avait pas tardé fl acquérir Tha- 
bileté voulue pour en tirer un parti 
utile.

La, misère était doue éloignée de sa 
demeure, et Nle petit Georges pouvait 
recevoir soins <jne K4 jours Bombres 
et cruels qu'ils venaient de traverser 
rendaient si nécessaires.

Iæ mère et l’enfant avaient de 
chauds vêtements, la maison était 
douillette, et tous les jours Germaine 
et son fils avaient le loisir d’aller tai­
re une promenade d'une heur* dont les 

; bienfait* hygiéniques produisaient de 
merveilleux effets sur leur santé.

Tout cela, Germaine le devait fl M. 
Perdreau, et son coeur était pénétré 
de reconnaissance envers le bon huis­
sier.

Celui-ci venait presque journelle­
ment chez la jeune -euve qui avait te­
nu Il rembourser son bienfaiteur des 
avances qu’elle en avait reçues sous di­
verses formes. Non par fierté, mais, 
disait-elle, par devoir.

—A présent que grflee ft vos bontés, 
je puis aisément subvenir fl mes be­
soins, je n’ai pas le droit de retenir in­
dûment de l'argent qui peut rendre R 
dautree le signalé service que j'en ai 
obtenu.

L’AGE AJOUTE A SA POPULA­
RITE

L’Extracteur de Cors de Putnam fut 
introduit il y a cinquante an*. Ses 
ventes ont élê énorme». La raison en 
est que le “Putnam” est le seul ?mê- 
d* sans douleur et sûr contre les Cor», 
lea verrues et les oignons. Il n’y a pas 
de doute que vous «vez constaté la cho­
se rous-mêms. w

tertown. N. T.

Comprenant le sentiment de dignité 
et de délicatesse qui dictait la conduite 
de Germaine, M. Perdreau n’insista pas 
et accepta par fractions le rembourse­
ment qui lui étal présenté, en disant, 
cheque fois :

—Merci pour mes pauvres. Je leur 
donnerai cette petite somme en .votre 
nom et cela leur portera bonheur.

Une charmante intimité ne tarda 
pas il s'établir entre ces deux êtres 
également éprouvés.

La bonté de Germaine, l’élévation de 
ses sentiments, la tendresse ardente 
mai» raisonnée et sage qu’elle témoi­
gnait fl son enfant, sa gravité, son as 
peet mûri, la vivacité de son intelli­
gence et même la mélancolie habituel­
le de son humeur impressionnaient M. 
Perdreau, qui se surprit fl penser que 
la seconde mère rêvée pour Eva n’était 
peut-être pas si loin qu'il l'avait cru.

Un aentiment tendre et troublant 
envahissait son coeur. Ce n’était pas 
de l’amour, non, certes !... c’était 
quelque chose de plus puissant et do 
plu- attirant, fl l'âge et dans l’état 
particulier où il se trouvait : c'était 
de l'admiration pour un noble carac­
tère et du respect pour une infortune 
dignement supportée.

Songeant fl sa fille, si aimante et si 
douce, et si isolée par sa double infir 
mité, l’excellent homme se persuadait 
qu* si le bon Dieu faisait un miracle 
en permettant que Germaine devint 
sa femme, la chère enfant retrouverait 
une mère et le petit garçon un père 
qui remplaceraient auprès d’eux le» 
chers disparus.

C’était un rêve délicieux, mais ce 
n'était qu'un rêve, pensait M. Per 
dreau.

Se rendant compte de l'importance du 
service qu’il avait rendu fl Germaine. 
U n* pouvait ee résoudre â lui faire

mol-meme grace s ur-- necouynw u/cu
verte me guérit et depuis en » guéri des ra H«rs.Elle vous gué­
rira. Ecrives aujourd’hui. Capt. W. A. Coll ngs, boite 315 Wa-
. . __ av wv §1----VVe___ Tri V-yw—mv—n

part de ses sentiments 11 son égard, 
car il lui aurait semblé en réclamer 
une compensation obligatoire et dispro­
portionnée. Il avait le coeur trop noble 
pour supporter qu’on soupçonnât mê­
me un instant sa droiture et son dé­
sintéressement, de sorte que sa bonus 
action trouvait, comme cela se produit 
souvent ici ba», une peine au lieud’una 
récompense.

De son côté, Germaine avait voué fl. 
son bienfaiteur une reconnaissance sans 
limites. Connaissant rattachement d» 
M. Perdreau pour sa fille, elle dirigeait 
très fréquemment ses promenade* ver* 
la demeure du bon huissier et passait 
auprès de la petite estropiée tout 1» 
temps dont elle pouvait disposer. Celle- 
ci s’était prise d'affection pour Ger­
maine et pour le petit Georges et cha­
que fois qu’elle recevait leur visite, le 
père en était informé ft son retour par 
l'air rayonnant de su fille svant qu’elle 
eut dit un mot.

—Je gage, mignonne, disal* il en 
Témbrassant, que tu as reçu la visits 
de Mme Trévoux T

(À suivre)

V
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KELLERT S’EST SERVI D'UW 
PIANO KNABE

Beceie Krllert, le distingué soliste, 
lors de son récent vosyge 11 Montréal, 
s'est servi d'un piano Knabs de Willis 
& Co., seuls agent», 2470 rue Sèinle- 
Catherine. »

—L* Baron SunllgM eut supérieur aux *«• 
tr*t eavona. male c’eut lorsqu’il est employé 
suivant la méthode Bunllght qu’il démontre 
•a plus grande supériorité Achetés le Baron 
Sunlight et suives les directions.

—Dr J. O. A. GENDREAU, ehirur- 
îien dentiste, 22 rue Saint-Laurent, 
Montréal, T4l. Bell Main 2818. m
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MATCH ENTRE R. ET R. ET CONDUCT
Les deux chevaux courront probablement la semaine prochaine 

au Bout-de-l’Ile pour un pari de $i,ooo chaque coté — 
McGill bat Laval par 4 à 2 hier soir au Stadium—Ligue 
Nationale de baseball pour le Canada.

LE MONTAGNARD ASSISTERA DIMANCHE A LA
CONVENTION DES CLUBS DE RAQUETTE A QUEBEC

LE CHAMPION D ANGLETERRE CON­
TRE EUGENE TREMBLAY

LE CHAMPION DU MONDE MET SON 
TITRE ET SA CEINTURE EN JEU.

BARRE ENTRE DANS LARENE

TREMBLAY EST EN FORME.
Depuis longtemps les admirateurs de 

T-em«b!ay n'entendaient plus parler de lui ; 
que devenait le champion ? Allait il perdre 
aon titre par défaut ? Quest cns que Ton 
chuchotait avec crainte.

Ce qui augmentait ces craintes, c’est que 
Jamais Tremblay n’était vu en pratique f-ur 
le tapis de sa salle rue Ontario : avait-il 
abandonné l’aréne où il a brillé d'un si 
grand éclat ? Ces craintes viennent de se 
dissiper comme une brume qui s’évapore 
aux rayons du soleil. Tremblay n'a Jamais 
été plus capable de défendre son titre. Pen­
dant qu’on se demandait s'il avait aban­
donné l'arène, le champion, devenu rusé, 
pratiquait ferme, dans un endroit id a! 
mais caché. Tous les matins, à l’heure où 
11 ne pouvait .-encontrer aucun rival, 1 pra 
tiquait au “Physical Culture School.’' rue 
Saint-Laurent. Aussi, à fcrce de pratique 
et d'entraînement, le champion se sent ca­
pable de surprendre n’importe quel adver- 
•air«.
LE CHAMPION D’ANGLETERRE VIENT 

DISPUTER LA CEINTURE. EM­
BLEME !$Ï7 CHAMPIONNAT

C-e n'est pas inutilement que Tremblay 
»*est mis en si bonne forme : il aura £ sa 
défendre contre des adversa res dangereux. 
Dé|A Bothner et Swanson, qui le croyaient 
disparu, s'étaient emparée du titre de 
champion du monde II faut ma'ntenaut 
ou« notre champion les mette â leur place.

Mais un danger plus pressant, c’est l’ar­
rivée du champion drAngleterre. Acton, 
le roi dee ligntweights anglais.

RECO>D D-Àt^TON
Acton est né é Nlgan Lane. Angleterre ; 

II est âgé de ans. et lutte depu s K ans. 
Depuis un an. il est le champion d'Angle­
terre à 185 livres.

Son poids courant est de 141 livres. e\ 
11 se réduit grâce à un entraînement mé 
thodlque au poids limité des lutteurs é-

fers. quand il fait un mate’) impcrlant.
! mesure en hauteur, cinq p:cd> G pouces 

et demi. •
Parmi les adversaires qu'il a défait on 

remarque surtout les noms suivants :
Burgy Ben, Jack Smith. Jack Carroll. 

Peter Bannon, Sammy Moores. J. Meilor. 
Soapy Connors. Martin Midge. Ruben Col­
lins. S. Leech. Jimmy Joyc-». The Great 
Fanbury. Neilsrn.—middle weight — cham­
pion du Danemark.

Fait notable : Smith et Mellor ont cha­
cun ft leur crédit une victoire sur Harvey 
Parker, le fameux lutteur américa n. sur­
nommé le “petit démon,*’ qui dans son voya 
ge en Àng’eterro. ne fut défait que dans ces 
deux occasions. Dans sa lutte avec Mellcr. 
il eut l’omoplate brisée.

LA LUTTE AURA v5lE17 VENDREDI
La rencontre entre le champion angla s 

et Eugène Tremblay, aura lieu vendredi 
*.u Parc Sohmer. pour le titre de champion 
du monde Acton doit déposer $2.';0.00. et 
Tremblay met sa ceinture en jeu.

Cette ceinture ne sera pas la propriété 
d'AcJ^n. cependant, s’il venait à la gagner, 
mais il aura droit de la porter.

Mais il devra la mettre au jeu â tous le* 
6 mois. Avant tout, cependant, il faut la 
gagner.
j #3ÀRRE VA ETONNER LE .MONDE 

Horace Ba-ré revient prendre place par- 
mi les hommes forts du monde d’une façon 
Retentissante. Jaloux de voir qu’il a été 
nrs de côté parmi les champions, il a ré­
solu de s’imposer à l'attention publique. 
A cet effet, il a demandé et obtenu la per­
mission de paraître vendredi prochain au 
Parc Sohmer. avant la lutte Tremb ay Ac­
ton. “rien que pour prouver qu’il n'est pas 
mort,” nous dit Barré.

“Qu’rfîlez-vous faire, lui demande notre 
reporter, pour prouver cela ?"

“Je vais lever des poids dit Barré, com­
me le public n’en a Jamais vu lever à Mont- 
rfaJ. J'invile les amateurs, les connais- 
•eura, à venir constater de leurs yeux que 
le battrai ce soir-lâ. tout ce qui s'est fait 
à Montréal Jusqu’ici. 9*11 y a des saints 
Thonwis parmi le* hommes forts du pays. 
Je les Invite â venir soulever ou lever s'ils 
en «ont capables, les poids que Je lèverai 
te •oir-là.,,

Les poids seront sur l’estrade â la dis­
position des hommes forts, et des athlètes 
*ul voudront les essayer.

MATCH POUR $1,000 CHAQUE COTE EN­
TRE CONDUCT ET R. et R.

LA COURSE AURA PROBABLEMENT 
LIEU LA SEMAINE PROCHAINE 

AU BOUT DE L ILE
La course au trot la plus importante Ja­

mais vue A Montréal ou dans les env.rons 
aura tout probablement lieu la semaine pro­
chaine au Bout de Pile, Un match pour un 
pari de $l,ut»0 chaque côté vient en effet 
d’ètre arrangé enire Conduct, propriété de 
W. F. Mason, de Toronto, et R. et R., ù M. 
Meunier, de cette ville. On sait que les 
deux chevaux se rencontrèrent dans une 
course de cinq milles, à Ottawa, lors du 
grand ' meeting'' qui eut lieu rternièrenunr 
dans la capitale. Conduct était favori et con­
sidéré par les connaisseurs comme certain 
de la victoire. Il ne fit rien qui vaille, et R. 
et R. gagna la course. Le bruit se répandit 
aussitôt que Conduct aavit été drogué et 
que c’était lâ la cause de sa défaite. On 
ajoutait que ceux qui avaient fait le coup 
gagnaient $15.000 de paris. La Central Ca­
nada Trotting Association s'émut de ces 
accusations et fit une enquête Elle déclara 
finalement que le prétendu scandale n’exis­
tait que dans l'imagination des gens, et 
que Conduct n'avait pas été drogué

Malgré cela, cependant. C. Kennedy, qui 
conduisait le cheval de M. Mason dans sa 
course contre R. et R., écrivit une lettre 
qui fut publiée dans les journaux de To­
ronto. déclarant qu’en dépit de l*enqu6*e de 
la Central Canada Trotting Association, il 
restait convaincu que Conduct avait été 
drogué, qu’autrement il n'aurait Jamais été 
battu par R. et R. Il ajoutait qu’il était tel­
lement certain de la supériorité de Conduit 
qu’il était prêt h le faire courir avec le 
vainqueur de la course de cinq milles à Ot­
tawa pour un pari de $1.000. sur la même 
distance, et. sur n’impor‘e quelle piste

Ce dO'i eut pour effet de stimuler les 
snortsmen de Montréal et M. Victor Lemay. 
du club du Bout de ITle. télégraphiait hier 
A M. Kennedy. A Toronto, lui disant qü'U 
acceptait de parier $1.000 sur les chances 
de R. et R., dans une course avec Conduct, 
qui aurait lieu au Bout de nie.

Si M. Kennedy est réellement de bonne 
foi. 11 rénondra immédiatement, et la course 
aurait lieu lors du “meeting'' de trois Jours 
qui commencera le 25 du courant

COURSES SUR LE CANAL SOULANGES
Il y aura mercredi et Jeudi de grandes 

courses au trot A la Pointe Cascades, sur le 
canal Soulanges.

Un montant de $150 sera distribué en 
prix. Le programme comprend une classe de 
3 minutes, une de 2.4o et une course cru- 
verte.

La piste est en ligne droite et a un mille 
de longueur. Les courses commenceront A 2 
heures. Au cas de mauvais temps, elles se­
ront remises au lendemain.

LA LUTTE CHEZ TREMBLAY
Voici le programme de la lutte qui sera 

donné demain soir ft la salle Tremblay, rue 
Ontario :

105 livre* — J. pécard vs Adélard Arel.
115 livres — A Bénard vs Jos. Montfer­

rand.
185 livres — Willie Dunne vs Arthur De- 

lery.

LA LUTTE A LA SALLE DUMAS
Voici le résultat des luttes d'hier soir à 

le salle Dumas : 1
Bélanger tombe St Louis.
Sabourln tombe Méthot,
Charbonneau tombe Brlôre deux fols, as 

prenïler et au troisième engagement, et 
Brière prend la deuxième chute.

COMBAT NUL DE 10 ASSAUTS
Faoria, 111., 20 — Otto Schloff. de Chica­

go et Barney Furey, de Cincinnati, ont fait 
nier soir un combat nul de 10 assauts au 
Riverside A. C,

COMBAT DE 12 ASSAUTS 
Buffalo. 20 — Jbe Leonard, de Buffera. et 

Charley Zieger. de Hoboken. N. Y., se sont 
battus pendant 12 assauts, hier soir, au 
Washington A. C. Leonard était presque 
hors de combat à la fin du doux ème assaut, 
ayant été étendu trois fols sur le carreau, 
êt la police refusa de laisser continuer le 
combat plus longtemps Aucune décision ne 
fut donnée.

MARTIN MTS HORS DÆ COMBAT EN 12 
ASSAUTS

Boston. Mass.. 20 — Henry J. Millody, 
de Charlesjown. a rais hier soir Terry Mar­
tin, de Ph iadelph >. hors de combat en dou­
ce assauts, ici. hier soir. La lutte fut 
acharnée, les deux hommes mesurant le 
plancher à plusieurs reprises Au dixième 
assaut. Martin resta neuf secondes par ter­
re. Dans l'assaut suivant, Martin se trou­
va vigoureux, et à tro s reprise*, les com­
battants passèrent ft travers les câbles et 
luttèrent parmi la 'ouïe. Au douzième os- 
laut, un coup porté à tout hasard mit Mar­
tin hors de combat.

LE MONTAGNARD A QUEBEC ^
Une importante délégation du club de ra- 

quetteurs Le Montagnard :ra dimanche ft 
Québec, pour prendre part â la convention 
des clubs de raquette de la province, dans 
l’ancienne capitale. Le départ se fera sameJ 
di soir, ft 11 heures 30. de la gare Viger, 
et le retour à Montréal se fera lundi matin, 
le train quittant la gare de Québec, diman­
che soir, à 11 heures 30.

Les membre* du Montagnard ont loué 
pour Pocrajj.on Un chaiSspécial. Le prix du 
passage est de $4.50. et celui du wagon-lit, 
$1.50.

Le billet est bon pour quatre Jours
Pour autres informations, s'adresser à M. 

Ferdinand Moretti. No 1658 rue Notre- 
Dame. Tél. Bell Main 2681.

La liste des membres et amis du club dé­
sirant y prendre part, sera close jeudi 
soir.

Les raquetteurs se rendront d manche 
matin à i église en procession, pour assister 
à la messe. Dans l'après-midi, il y aura des 
courses en raquette aux chutes Montmoren­
cy. Les coureurs du Montagnard ne pour­
ront y prendre part, malgré leur désir, car 
ces courses ne sont pas sanctionnées par la 
C. A. A. U.

Les visiteurs prendront le souper au Kent 
House, et le soir il y aura process on aux 
flambeaux.

Canadien de Saint-Henri ét le club 
Champêtre Canadien prendront part à cette 
convention, et feront le vovage ft Québec.

LAVAL vs McGILL
Elle fut très intéressante, la Joute de hoc­

key de nos clubs universitaires. Du com­
mencement à la fin, ce fut une lutte arden­
te, rapide et scientifique. Dès le début les 
Joueurs »e lancèrent A l'ouvrage et le Laval 
se mit & attaquer avec entrain les buis en­
nemis. Ce fut tout© une série d’attaques et 
de contre-attaques. Les joueurs allaient ©t 
venaient, rapides, malgré le mauvais état de 
la glace. Après cinq minutes de Jeu, Laval 

. compta le premier point au milieu des ap- 
plaudisspmcnts enthousiastes de ses parii- 

I sans. Le Jeu reprit, plue ardent, mais Laval 
I qui avait eu un avantage marqué durant 

les 20 premières minutes, faiblissait un peu, 
et le manque d’eptraînement se faisait sen­
tir McGill, à son tour, scora A la suit© 
d'une mêlée devant les bute. L© ml-temps 
sonna, laissant les deux clubs avec un score 
égal.

A la reprise. McGill se lança è. l'atta­
que. avec vigueur, tandis que le i.aval sem­
blait un peu fatiguée G.lmour commença 
une série d’élans qui se terrninèrent par 
deux points en faveur du McG.U. Laval, 
fouetté par ce score, se réveilla êt se m t 
à attaquer. Tour à tour, les avants firent 
des élans, mais chaque fois, fis se brisa ent 
sur la défense ennemie, incapibles de tirer 
dans les buts. A cause de cette mauvaise 
glace sur laquelle le puck dansait conti­
nuellement. Après une belle course Pré­
vost logea le caoutchouc dans les filets. 
Le score était de 2 A 3. L’espoir ranima les 
Laval, et dès lors. Ils prirent le dessus ©r le 
gardèrent. Vingt fois. Us mirent en péril 
les buts du McGill. Us traversaient les 
avants, dépassaient la défense mais ne 
parvenaient Jamais A tirer énergiqmm'rat 
à cause de ce puck toujours en danse. Le 
puck venait s arrêter devant les gaules* ; il 
y eut des mêlées sensationnelles, mais la 
malchance semblait planer sur le Laval. 
Soudain. McGill fit un élan, et ce fut lui 

|qul compta, mettant le score A 4 à 2 en sa 
(faveur. Les Lavais se rallièrent en vain et 
IJusqu’ft la fin. aucune de leurs attaques ne 
(réussit, et le timbre résonna. McGill ga­
gnait par un score de 4 A 2.

Laval était battu, mais aorès une lutte 
superbe. Sur une autre glace, le score 
eût peut-être changé. Gilmour fut l’étoile 
du McGill : il a donné la victoire, et. Lind­
say. dans les gaules, sauva A ma ntp* re­
prises la partie. Dans les buts opposés. 
Ménard fit de suoerbes arrêts, et sur la 
ligne d’avants. Prévost fut le plus en vue 
et le plus effectif. M. GUI. l'assistant re­
feree. fut une belle nullité : il ne voyait 
que les fautes des Lavais. La Joute fut un 
•peu rude, et les coudes de Gilmour auraient 
dO plus souvent se reposer A la clôture 
Mais M. Gill ne voyait que Lambert, qu’il 
envoya trois fois au repos. Conclusion : 
très , belle partie, où les Lavais eurent la 
supériorité du jeu et s» montrèrent de 
taille à rencontrer les clubs universitai­
res.

Voici quelle était la composition des équi­
pes :

McGill.
. .Lindsay 

. . Stevens 
.Callahan 

. . G Imour 

. .Chambers 
. .Rowe x 

.Doyle

Laval.
Ménard . . ,
Brault. , . .
Lambert. . .
Prévost. . . .
E. Miliaire. .
J. Dnstaler 
Prud'homme.’

Umpires. Meldrum. St Père 
Chronométreur. McCualg. Referee H 

Daiber. Assistant. R. GUI.
x A remplacé Raphaël, blessé dans la pre­

mière*- dgi^t-temps.
* SOMMAIRE 4

. .Buts. .
. . Point 
. .Couvert.
. .Attaque. .

Attaque.
. .Attaque. 

.Attaque.

.levai. . . . . .6 min
■ McGill .... 10 min
■ McGill .... '30 sec!
. McGill....................................... 30 sec
. Ijaval . ... '16 min'

■ McGill....................................... Il min.

LIGUE DE BASEBALL NATIO.VALE CA­
NADIENNE

FORMATION CHINE NOUVELLE ORGA­
NISATION COMPOSEE DE MONT­

REAL. OTTAWA. KINGSTON.
HAMILTON, GUELPH ET 

LONDON
Buffalo, 20 — Une dép€che de Cleveland, 

spéciale A T "Express. ' dit :
L une des plus grosses entreprises de ba­

seball depuis la formation de la Ligue Amé­
ricaine est en train de prendre naissance, 
dit Charlie Carr, du club Cincinnati, et 
chef de la compagnie Carr-Bradley.

Il s'agit ci plus ni moins de la tormatlon 
d'une nouvelle ligue, ligue nationale dans 
sa sphère, puisque ce sera uae ligue natio­
nale canadienne. Son succès signifie une 
nouvelle ère pour ce sport et la natlonaiisa- 
Hon du Jeu national américain, dans le 
Dominion, Il n'y a actuellement que deux 
ylliee au Canada ofl les clubs jouent chaque I 
Jour de la semaine, savoir : Montréal et i 
Toronto, La ligue de l'Est a été un succès' 
a Toronto : * Montréal, en dépit du fait que 
■ es club» Jouent le dimanche, le club a per­
du des sommes énormes.

L'associé de Carr dans la nouvelle entre­
prise est Ed. C. Mark, ancien président du 
club Toronto, et plusieurs citoyens éminents 
des six villes canadiennes dans lesquelles 
on se propose de mettre des clubs Les villes 
qui formeront le circuit de la nouvelle ligue 
sont Montréal, Ottawa et Kingston; dans 

Est : Hamilton. Guelph et London dans

1.O
3;
4.
5.
6.

SMITH'S FALLS TERMINE LA SAISON 
SANS UNE DEFAITE

Brockville. 20. — Le club Sm'th’s Falls 
est venu ici hier soir, et a joué sa dernière 
nartie de Ligue Fédérale. Il a bsttu le 
club local par 0 à 4. et se trouve à avoir 
travereé la saison sans subir une eeule dé 
faite. La joute d'hier soir a été rapide et 
furieuse, et les deux cluUs ont fait des ef­
forts désespérés. Brockville attaqua avec 
une ardeur inouïe au commencement du 
deuxième ml-temps. Les buts des visiteurs 
étalent constamment assiégés, mais Lcsueur 
et Armstrong repoussaient tous !es assauts. 
Brockville réussit cependant à prendre l'a­
vantage. mais Smith's Falls ne fut pas lent 
à reprendre le terrain perdu, comptant
trois fois de suite. Brown fut mis hors 
de combat au commencement de la rencon 
tre. par un coup de bâton de McCourt
Armstrong reçut de Marks un mauvais 
coup dans les côtes. Le Jeu. comme on le 
voit, fut fort rude, et nombre de Joueurs 
furent envoyés à la clôture. Les Joueurs 
étaient les suivants ;

Brockville Smith's Falls.
Kerr..............................Buts..........................Lesueur
Debeau............................ Point. . . Brown
MoRoble . . . .Couvert. . . .Armstrong
McCourt................... Attaque..............................Ross

......................Attaque. . . .Fraser
Marks. .... .Attsque .... .Serviss
McCourt.......................Attaque. .... May

Referee. Haricw Stiles, Cornwall. Assis- 
tant. D. E. Bellingham. Cornwall.

Force et Bonheur aux Hommes Fa/b^s
Si vous perdez la force de la jeunesse et si vous avez, chaque jour, la 

preuve que votre organisme physique s’en va en décadence, vous devriez, en 
vue de votre bonheur futur, prendre des mesures pour remédier à tout cela.

Ne commettez pas l'erreur de croire que cela ne peut se faire ; ça peut 
se faire et ç’a été fait dans des milliers de cas.

Ne vous fourvoyez pas en croyant que l’épuisement de son pouvoir est 
naturel chez une personne quelconque.

La nature vous commande à chaque moment de veiller à votre conser­
vation. Les moindres douleurs que vous ressentez, les attaques momenta­
nées de faiblesse, la perte périodique de la mémoire, la paresse du cerveau, 
le vertige—tout vous indique qu’il est nécessaire de vous guérir mainte­
nant. J’ai un remède sûr pour vous dans ma

CEINTURE ELECTRIQUE DU Dr McLAUGHLIN
Elle vou » i - udra Tort. EU* fer» circuler le eang vivifiant d»u8 vot veine». Voua sentirez une flam­

me joyeuse réchauffer votre corp», vos yeux, rerprendront une oculeur brillante et vo* mains retrou­
veront une poùrne solide. Vou^ aenez capable de serrer fortement la main ft v s amie et de sentir 
que ce dont les autres sont capables ne vous e»t pas impossible. Ce gra.ixl appareil a n-vporté la for­
ce, l’ambition et le bonheur ft de# milliers d'hommes, l’année dernière.

C’est un remède prompt et efficace pour la guérison de la DébiHtô Narveuse, Faiblesse, Va­
ricocèle, Rhumatisme, DouJeurs dans le do* et le» hanches (sciatique), Lumbago, Constipation, Indi­
gestion, Faiblesse des Reins, Perte de mémoire et tous le» symptômes de la déar&pitnide. Elle gué­
rit quand, toutes les autres ont échoué.

Mes arguments sont boita, mon système est bon, mai* je sais que vous n’avez pas le temps 
de les étudier. Vou» voulez des preuve», je peux vous en donner et de» quantité*. Quand vo» pro­
pres voisins vous diront que je les ai "Uéris vous en serez convaincue.

GUERISON PERMANENTE.
________ Btaaeéod, Me,. 4 février 190Ô.
Cher docteur, — En répenee II 1» vôtre, Je suie heureux de voue ®re que Je eula parfaitement bien depuis que J'ai porté votre oelnture. il y a trot* an», J «Val 

Jamais perdu une heure d'ouvrage et quoique ègé de G6 ans. Je travaille aux travaux le» plu* dur* comme ft l'ftge de 30 ans. Je eut» content de le dire â toi» ceux qui 
veulent l'entendre et vou» pourrez l'annoncer sur lee Journaux, Votre serviteur. NORBERT TREMBLAY.

COMPLETEMENT GUERI APRES QUELQUES JOURS D’APPUCATION.
Dr McLaughlin. Barachots de Malbale, Qué, 17 février 1808

Cher docteur, — Je eule heureux de pouvoir vous donner un compte rendu de mon axpérlenoe aven votre oelnture. Je eouffrale depuis plusieurs armdee de dou 
leurs dans le» épaules, lorsque votre ceinture me fut recommandée et naturellement J'en fis rachat. Après l'avoir portée trois soir» de suite, J’ètaie complètement guéri 
male cependant Je continual son mage pendant 11 Jours consécutif», après lesquels Je fu» persuadé que le» douleur» ne paraîtraient plu*. De fait elle» nVmt Jamais’ 
reparu et Je puis me vanter d'avoir une meilleure santé après avoir fait usage de votre oelnture que Je n’aval» auparavant. Ced. Je puis le certiner ft tous ceux qui 
désireront s'adresser ft mol au sujet de la ceinture. Votre reconnaissant, GEORGE SAINTE-CROIX.

Dr MeLaughlln,

GUERISON PERMANENTE.
Dr McLaughlin,

En répCher docteur, — Eh réponse â la vôtre au sujet de la ceinture. Je ne puis m’empècher de dire qu’elle m'a donné une goérlsou «empiète car Je n’ai Jamais «er.tl 
une eeule douleur depuis que je m'en suis servi. Je recommande votre traitement ft me» amis et à tou» oeux qui «’en tnéormsnt et *1 voue aime» ft publier c* nouveau 
témoignage. Je n’y al aucune objection. Bien ft vous, H. BOILEAU. 45 rue Saint-Joseph.

GRATIS JUSQU'A RR K S GUERISON.
est l'offre que Je fate ft tout homme qui dé*Ire recouvrer sa force et sa vitalité. Tout oe que J» demande est une eécurtté pour ma ceinture pendant que vous la por

Hommes, réveillez-vous, brisez la chaîne qui vous noue pour toujour» ft une existence de misèree. SI voue êtes soeptlqn*». je peux vous prou- 
moindre doute qu'il y a pour vous une guérison complète par Tusage de ma ceinture. Un de mes patient» m'écrit qn» ma ceinture est l'oeuvre d*t»n hoi 
véritablement l'ami de l'humanité souffrante. J'ai de* centaines d« témoignage» semblables ds patients par tout la pays Dltes-mol où vous demeure» et le 
rai leurs nome, afin qu'il vous racontent leur expérience.

__ la
homme qui est 

vou» donne-

DEMANDEZ AUJOURD’HUI MON LIVRE ILLUSTRE GRATUIT ET DETAILS COMPLETS.

VENEZ
AUJOURD’HUI

Si vous ne pouvez 
venir, envoyez le 
coupon pour le 
livre gratuit.

Dr M. N. McLaughlin, 214 rue St Jacques, Montréal, üué.
Cher monsieur:— *

Veuillez m’envoyer un de vos livres, tel qu'annoncé.
• • . • — - . • w . ,. . w ' %

ADRESSE
Heures de bureau, g a.m., i 6p.m., Mercredi et samedi jusqu’à g p.m. 

f.*» Dimanches de lO a.m., à 1 p.m. Ecrivez lisiblement

tlnoir d© Vall«yfleld ; 1© aeor© a été d© 5 â 
0 en faveur d©s Star.

Star
A. Robidault 

Lefebvre . 
O. Viau . .
A. Default . 
W. Lebeuf . 
L. Plant© . ,
N. Sirotte 4

Referee, Z.

Position*
. . But»*. .

. . Point .
. . .Couvert . 
. . Attaque .
. . .Attaque .

. Attaque . 
. . Attaque .
Bougie.
SOMMAIRE

Laurier 
D. Moneette 
. F. Bougie 

. C. Leboeuf 
.C. Mathieu 
.J. Monette 

’ A.' Turgeon 
. E. Boyer

1er mi tempe :
1. . .Star...................................... W. Lebeuf
2. . .Star...................................... A. Legault
3. . .Star................... • » . w. L©b’Uf

2e mi-tempe : f
4. . .Star....................................A. Le&ault
5. # .Star.........................................N. Sieotte

L© club Star aimerait A Jouer avec 1© club
de hockey dt Beauharnoi*.

S’adresser A O. B., boîte 483. Valleyfleld.

Joe Montferrand lance un défi A St 
et Sabourln. et leur offre de les 

tomber 3 fol» dan» une heure. Rép. par 
La Pre»»©.

A. Saueeereau lance un dé.i à R Racette 
pour une lutte de 2 dans 3

THE

Dewinndez le Livre. ’Hint» to «hevere*
I1 «on seulement le ’pourquoi’ du

Gar©o-Maffn»ttc.'inal»»n*Algn’*com nent 
cboUIr et prendre soin d’un rancir, et 

il en*Pl» ia A ne r*-er nain aucune 
dlfflf'ultè. Votre marchand a(ou 

peut avoir) ce* rasoir». m’II 
n*en a pae, nous vou* en 

enverrons franco mu 
reçu du prix 

e notre 
* a r anhe

Pis da a
Troubles 
Possibles
lorsque vou* posté 
des un rasoir Carhe- 
Magnctte' car 11 con­
serve coupe de» année» 
durant—tou Jour» prêt.

Pas de Repassage. Pas d'Aiguisaga
L» secret repose dans notre méthode 
exclusive de trempa»» ft l’électricité qui 1» rend 
ausel dur que le roc, et qui donne une trempe parfait» et 
uniforme. Aucun autre rasoir, quel qu’en soit le prlx.ne peut lui 
être comparé.

VENDU SUR ESSAI OE TROIS MOIS
Nous voue remboureernne votre argent al vous n'sn été» pas parfaitement n- 

tlsfalt. l*-»é. Concave double, pour barbes très duree, Zt.Bé.

Vaison A. L SU BERSTEIN, Fc\Y,,eWe* jM* 472* Broadway, Now-York.
Cuir à coussin électrique " Carbo-Magnetle, " fl.00 chacu- chex le* 

_____________________marchand» ou par la poste, franco. (t) y-w-k

PHILLIPS JOUERA AVEC LES THISTLES
Winnipeg. 20. _ Phillips figurera ce 

snir sur 1 équipe de son club, le Thistle, 
de Kenora. lorsqu'il fera face au Winnipeg 
dans la partie décisive pour le cbamp onnat 
de la Ligue du Manitobi. Les équipes pour 
cette partie seront les suivants ;

Winnipeg Thietles
Su,£n'  ................... But»......................Giroux
P Brown. . . . Point. . . . M. Brown
£'ett........................t,ouvert..................... Hooper
ge»n.......................Attaque..........................Griffis
Br,>en-  ..................Attaque. . . .McOlmsIe
Kennedy. . . . Attanue. . . . Beaudro 
Gordon...................... Attaque...................' Phillips

, LE HOCKEY A COTEAU LANDING 
Par dépêche spéciale A "La Presse".

Coteau Landing, 10 — Il y a eu une ma- 
gn fique Joute de hockey samedi dernier 
entre les Martintown et les Queens II y 
avait une foule considérable, et le résultat 
ayant été favorable aux Queens. le club du 
Coteau Landing, l'enthol «iasme des assis 
tants fut considérable Le -ore a été de 
2 â 0 en faveur des Queens. L« club local 
se composait des Joueurs suivants Pierre 
Lasalle. but* ; Jos. Lasaîle, point • Alex 
Dixon, capitane. couvert ; N. Garand L 
Gauthier. W. Lavlolette «t Philippe Gull- 
bault, attaque.

M. Arcade Blssonnette. de Montréal aaia- 
sait comme referee, et M. Emile OaithleV 
du Coteau Landing, comme ump re. Chrono' métreur M. Isaïe Sauvé. i-nrono.

PARTIE NULLE A LA POINTE CLAIRE

Pointe Claire. 20 — Une partie de hockey 
a eu lieu Ici. d manche, entre le club Dor- 
vai et le Voltigeur, de la Pointe Claire 

La partie fut contestée et le score de 1 â
I. J. Desjardins, du Dorval. enregistra le 
premier point, aprèt quatone minutée de 
Jeu. et les Pointe Cla re, l'autre, six mlnu- 
te* pîua tard.

Au deuxième ml-temps. les deux clubs 
malgré les effort» habile» de» attaqués n» 
purent compter un seul point. Il est vr»l 
que leuïe manoeuvres furent un peu généet 
P»r la neige qui commençait » tomber à 
gros flocons

Il est tout probable <jue le Royal, de ste 
Geneviève, rencontrer» le Volt geur, dl- 
m»nrhe prochain, à la Pointe Clair».

Noms de» Joueur» :
Dorv»l, 1. Voltigeur. 1.

A, Masslv. . . . But». . .E. Cousineau
J. Turcot. . . . Point. .Geo. Bourgou.n
H Gosselin. . . Couvert. . . N. Brault 
J Satnt-Ong*. . Attaque. . . ,D Brault
G. uarimn. . .Attaque. . . .H.' Telller
J. DesJaj-din*. .Attaque. . .Alp. Lépln» 
S Salnt-Ong». .Attaque. . . .D. Lefebvre 
M. Martin. . , Umpire». . . D. Blnndtn

Referee — V. Mellette. Assistant, Z. P», 
rent.

L’APPROVISIONNEMENT
DU CHARBON

Nombre de gsns achètent pour 
l’hiver prechaln, en prévision 
d’une grève.

Le» gens prévoyant» achètent leur 
Charbon pour l'hiver prochain, par peur 
d’une grève dans la région de l’anthra­
cite et les marchands de charbon ont 
peur, que. gi les commande* continuent 
ft affluer, leur approvisionnement soit 
épuisé, le 1er avril prochain. Le prix 
continue ft être de $6.50 la'tonne et il 
faut prendre immédiatement le char­
bon commandé.

Le» agent* des compagnies charbon­
nières avertisaent les marchands de 
faire leurs commandes immédiatement 
car rien n’est sOr après le 1er avril 
date ft laquelle expirent les contrats 
des mineurs.

UN OUVRIER EBOUILLANTE

Un nommé Louis Gauthier, ftgé de 
dix-neuf ans, domicilié au No 11 rue 
Sainte Rose, a eu la figure et le* .bras 
ébouillantés, hier après-midi, en tra­
vaillant ft la manufacture de tabac Do 
minion, avenue Pepineau.

Gauthier a été transporté ft l’hôpital 
Général.

LE HOCKEY A VALLEYFIBLD 
L» club de hockey Star » b»ttu facilement 

I» club Laurier dimanche après-midi, au pu-

Catarrhozone
Cure instantanée pour 

Rhumes, Toux, Ca­
tarrhe et Mal de 
Gorge.
Respire* simplement 

le gaz médical par la 
bouche ou le» narines. 
Il se répand par toutes 
le» cellules de Talr et 
passages des organes 
respiratoire*, empêche 
d’expectorer, guérit lee 
parties malades et dé­
congestionne. Il eet 
plaisant, simple, effec­
tif.

nés Rhumes ordinai­
res durent Justement 
dix minutes quand Ca- 
tarrhexon» est envoyé 
profondément dans les 
poumons et exhalé nar 
les narines.

I.ee Minime» d’estn- 
mne sont chassés abso­
lument en une demi 
Journée si Cstarrhozone 
est respiré pendant dix 
minutes, chaque heure.

L’Asthme et le» 
Bronchites soulagés Im­
médiatement et guéri», 
permanemment par Ca- 
tarrhoione

I.e Catarrhe *4 la gnr-
dttè sont Instantané­
ment soulagé» et par­
faitement extirpé» en 
aspirant Catarrhoione.

Ilar Garantie est 
donnée que chaque ap­
pareil complet de Ca- 
tarrhosone donnera de» 

résulta!» satisfaisant»: Il ne coôte que 
(|1). Un essai convancra le» «lue 
sceptique». Grandeur d'e»sal, îSe. 
Vendu par tous les pharmacien» ou de 
N. C. Poison * Co., Kingston, Ont., et 
Hartford, Conn.. K.-U, w

Le Reste de Notre Assortiment (THiver
g?

-r.

COMPLETS et PARDESSUS
Votre Choix pour • • •

10.20
Vente spéciale de Pantalons en worsted et tweed, régulière­

ment vendus $3 00, $3 30, $4.00, %é.50, pour $2-50

1875 Rue 
Ste Catherine.

SA

V»
près du 
Théâtro 
Français

AO
NOTES DES DEUX VILLES

Le testament de M. Eddy — Les 
Irlandais sont vaincus aux élec 
tions — Départ d’une organiste 
et présentation — Améliorations 
sur ITntercolonial — L’héroïsme 
chinois — Notes diverses.

(Du correspondant résulter da LA PRESSE)
Ottawa. 20. — Une des dispositions 

du testament de M. E. B. Eddy est 
qu’il n'y ait Jamais plus que trois exé­
cuteurs testamentaires et qu’aucun in­
ventaire ne soit fait de ses biens, mais 
que ses affaires soient administrées 
comme aujourd'hui pendant au moins 
dix ans. Le défunt .place la plus en­
tière confiance dans ses exécuteurs.

— C’est rintention du ministre des 
chemins de fer d’administrer l'Inter- 
colonlal sur des bases purement pay­
antes. Il se propose par exemple d'a­
dopter le» taux uniformes de» autres 
chemins de fer pour le transport des 
voyageurs. Pour tout trajet de moins 
de. deux cents milles, l’Intercolonial 
charge à peu près le» prix du C. P. R. 
et du G. T. R. tandis que pour tout 
trajet de plus de deux cents milles, ses 
prix sont moins élevés. Cette ano­
malie sera corrigée, de même que les 
tarifs spéciaux pour les agent» de 
commerce.

— Le bureau du recensement est A. 
préparer les formule» requises pour le 
dénombrement d- s nouvelles provinces 
de l’ouest. Ce sont les mêmes que pour 
le recensement décennal, mais 11 faut 
de toute nécessité connaître la popu­
lation des nouvelles provinces, afin de 
fixer le per capita de la dette et de 
l’allocation.

— Une autre réforme qui contribue­
ra à relever les finances de l'Interco- 
lonlal sera opérée bientôt par i’hon. M. 
Emmerson. Au lieu d’acheter tout le 
combustible dans le Cap Breton, des 
stations de ravitaillement seront éta­
blies de distance en distance sur le 
parcours de la ligne et rapprovisioti- 
nement de ces stations sera donné A. 
l’adjudication. Le ministère espère 
économiser ainsi trois-quarts fl* mil­
lion de plastrea par année, sur le char­
bon seulement.

— M. E. A. Williams. Inspecteur ca­
nadien pour l'assurance Mutual Life, 
a été nommé chef des détective» pour 
rintercolonlal» A la succession de M. 
Skemlngton. qui a démissionné. Le 
nouveau titulaire est natif de Vailey 
field et parle couramment les deux 
langues. Il a servi dans le bureau du 
chef Carpenter, de Montréal, pendant 
sept ans

— Un Jeune homme de 23 ans. Ch s. 
Chapman, est en prison à Ottawa. Il 
a été arrêté pur prévention de vol avec 
effraction chc» un voisin, un cultiva­
teur de FallowfUld, Jame» parks. 
Chapman aurait voté un revolver et 
de l’argent. Il aurait profité de l’ab- 
aence de M et Mm© Parks, dans la- 
prês-mldl, nour Pénétrer dans la mai­
son par une fenêtre d’oô les enfanta 
d’écolf* l’auraient vu sortir.

—Le» banques canadiennes ont «nfln

adopté une bas© sur laquelle ©lies s’en 
tendront pour racheter la monnaie 
américaine au Canada, ©t l’exporte­
ront au pays de production. Cetle 
entente a été conclu* avec 1© minis­
tre des finance» et sera mis© immé­
diatement à l’épreuve.

— Le R. P. Lacoste, qui a été pen­
dant seize ans professeur de théolo­
gie dogmatique à l’université d’Otta­
wa. est parti poua. Saint-Albert. Il 
sera attaché au diocès© d© Monsei­
gneur Pascal.

— Le Rév. Salton, de l’église métho­
diste, a dit dans son sermon de diman­
che qu’il ne connaissait pas une autre 
ville comme Ottawa où les gens Ju­
raient autant dan» les rue».

— Les promeneurs d’Aylmer qui ont 
été, vendredi soir, victimes de l’acci­
dent de tramway dont il a déjà été 
question, ont appris à connaître ce 
qu’est le véritable héroïsme, ou plutôt 
le fatalisme chinois. Une des victi­
mes était un des blanchisseurs du vilr 
lage. Il avait le visage coupé k plu­
sieurs places et le sang l’inondait. Les 
médecins vinrent pour le panser, mais 
il refusa carrément, insistant pour que 
les soins fussent donnés d’abord à 
ceux qui craignaient si fort de mourir 
de leurs égratignures-

— Le Dr Doughty, archiviste d j Ca­
nada écrit qu’il a fait de précieuses 
découvertes archéologique» concernant 
le Canada à la Louisiane. Il se rend 
en ce moment uu Mexique dans l’Inté­
rêt de sa santé, mais il fait profiter 
son voyage à l’histoire de notre pays.

— Quelques intime» e< les directri­
ce» de la Congrégation des dames de 
Sainte-Anne de Hull ont fait une pré­
sentation, hier soir, k l’organiste de la 
congrégation et de la paroisse >totre- 
Dame, Mme Stanislas Simon. Mme 
Simon se voit forcée d’abandonner 
cette peu lucrative mais encombrante 
charge qu’elle a remplie depuis olus 
de vingt an» avec un dévouement sans 
borne et une habileté consommée. La 
famille Simon, une de» plus ancienne» 
et de» plus avantageusement connue* 
de Hull, doit partir pour aller rester 
A La Conception et c*e»t IA. la cause de 
la séparation qui laisse tant de re­
grets A Hull. Isa présentation d’hier 
est le pendant de l’offrande gracieuse 
Mg les Révérends Fêr -s lui ont faite 
Il y a quelques Jours, pour ses servi­
ces san» Timbre à la parolsfie.

— Enfin le vote en a iécldê. Le» 
Irlandais catholiques ont été vaincus 
aux élection partielle» de» commissai­
res d’école» d’hier et au lieu d'avoir, 
comme auparavant, un nombre de re­
présentant» égal au nôtre, dan» le bu­
reau de» écoles, ils sont en grande mi­
norité. Les trois élection» d’hier leur 
ont été défavorable», les trois candi­
dats de» Canadiens-Français ayant été 
élu» La majorité de M. McGuire, dans 
le quartier Dalhousie, ©*t de 161: cel­
le do Mv Pinard, dan» le quartier Ot­
tawa et celle de M. Bélanger, dan» le 
quartier Ry. de 6T>0 pour chacun On 
dît maintenant quo le» commissaire» 
irlandais menacent de démissionner 
en bloc. Mal» on dit d'autre part, que 
cette élection n’a été faite que pour 
donner une leçon aux Irlandais et 
que no* deux compatriote» vont céder 
leur »«êge A deux Irlandais.

— Quatre détective» de Montréal 
ont été engagés pour travailler A r© 
trouver les bijoux volés de M Wood*.

— La fille Rima Berry, de Chester- 
vllle. Agée d'une trentaine d’année», 
est surveillée par la police ©p atten­
dant le» résultat* d’une enquête* quu 
s'instruit. Elle serait soupçonnée 
d’infanticide.

LA FORTH

Le Roi des Cigares a 10c
Renvoyez les bandes pour 

primes de valeur
N.B. —Chaque Cigare est estampé

GOULET FRERES, Montré»!
w r 20.28,9.15,22,29

FEU M*11 WM. REID

(Du eorrsoponôsnt r**tme* ds LA PRESSE)

Richmond. 20, — Madame veuve Wil­
liam Reid est dèoèdèe vendredi dernier 
ft Richmond chez sa fille Mme Geor- 
£e* A. Bèdnrd.

R y avait quatre moi» qu'elle tenait 
le lit et elle a «uccombè entourée de 
ses enfants au nombre de cinq: Moi- 
dames P. .Tutras, Geo. A. Bèdard, A. 
Youne et MM. T. et R. Reid.

Mme Reid a demeuré ft Sherbrooke 
pendant plu* d’un demi-siècle.

Le service funèbre a eu lieu ici hier 
matin ft 9 heures. A 10.45 heures, a.m. 
le corps fut conduit ft Sherbrooke, 
pour y être inhumé dans le cimetière 
Saint-Michel.

C'EST LE GERME DES PELLICU­
LES QUI FAIT TOMBER 

LES CHEVEUX
t/Herpieîdf de Newbro tue le fferme 

qui cause les pellicules, la démangeai­
son du cuir chevelu «t la chute des che­
veux. Tenez votre cuir chevelu en hou 
état ft l'aide d'Herpicide, et il s’ensui­
vra de» résultat* extraordinaires. Ar- ' 
réte ia démangeaison du cuir chevelu 
en un instant. Essayez-le. Chez Va 
pharmaciens. Envoyez 10 cent* en tim­
bre* pour avoir un échantillon II The 
Herpieide Company, Dépt. L., Détroit. 

Michigan. r
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LrS OUVRIERS, LE PORT DE MONTRÉAL

V. ET LLS AUBAINS.
--------------------«iCJ.......... ............ .......-.... .

LA PRESSE demande aui ouvriers de Maisonneuve de bien réfléchir vu 
vote qu'ils sont appelés ù donner vendredi. Ne nous faisons pas d’illusions ; de 
récents événements indiquent clairement que le port de Montréal est très discuté, 
en certaines sphères. Le Pacifique, pourtant très identifié aux intérêts de 
Montréal, ne fera pas remonter le chenal i ses gros navires, l’été prochain.

En Angleterre, les Lloyds sont loin d’être tendres & notre endroit : nous 
leur devons l’énormité des taux de l’assurance maritime — et, comme réaction, 
l’hésitation manifestée par certaines compagnies transatlantiques & venir faire 
escale chez nous — dans notre port.

Si, par malheur, Montréal cessait d’être la tête de la navigation océanique, 
adieu la prospérité et le bien être des ouvriers. Le gouvernement Laurier n’a 
rien négligé depuis neuf ans pour réveiller la Commission du H livre de sa léthar- ! ° naanr a

'«■ <-****- jr^rr..
de Montréal au titre de port national du Canada. r r —rs

Ls regretté Raymond Préfontaine voulait en faire un port libre et nul doute, 
qu’un de ces jours, son rêve se réalisera.

L’hon. monsieur Brodeur, homme de jugement et d'action, va censacrer les 
meilleures années de sa vie à l’amélioration de la route fluviale et & l’agrandis­
sement de notre port .C’est, donc, le devoir de tout bon Montréalais de lui prê­
ter main forte, de l’encourager, c’e le soutenir.

Maisonneuve, si vivement intéressé ft ces grands travaux, devra lui donner, 
vendredi, un mandat dont tla signification ne saurait échapper ft ses collègues.

Les ouvrier» de Maisoneuve comprendront que leur devoir absolu est de coo­
pérer ft ce résultat, dont ils tireront, du reste, plus d’un profit.

Un échec serait presque un défi au gouvernement, dans les drconstances.
En fait, ne serait-ce pas condamner la politique suivie si énergiquement par 

feu monsieur Préfontaineî
T,A PRESSE est, elle-même, trop liée au mouvement ouvrier pour ne pas 

insister auprès de ses milliers de lecteurs, sur l’importance que revêt, & ses yeux, 
le verdict de vendredi.

LA PRESSE veut que Montréal soit raffermi dans sa position — comme 
terminus de la navigation océanique.

LA PRESSE veut que l’amélioration de la route fluviale, le creusement du 
chenal, le balisage du fleuve, son éclairage, se poursuivent sans délai, sans hési­
tation.

I.A PRESSE veut que l’ouvrier de Montréal continue ft bénéficier de ces 
travaux.

Voilft pourquoi LA PRESSE demande ft ses amis de Maisonneuve d’appuyer, 
vendredi, le gouvernement Laurier.

x X x
Nous attirions, hier, l’attention sur un autre point qui touche de près les 

ouvriers : le travail des aubains. Nous croyons opportun d’y revenir ; car les 
travailleurs se sont plaints avec raison, durant de nombreuses années, de l’inef­
ficacité de la loi sur le t^ivail des étrangers. Si la présence d’un ouvrier améri­
cain était signalée, de suite les organisations ouvrières demandaient au ministre 
de la justice d’émaner le mandat prévu par le statut. Mais, souvent, le ministre 
hésitait; il était circonvenu par les TRUSTS ou retenu par diverses coneiiura- 
tiotns diplomatiques ; et, bref, l'ouvrier étranger restait au pays et faisait une 
concurrence déloyale aux nôtres.

Sir William Muloek, qui fut lui-même ouvrier, s’est rappelé cette loi et son 
Inefficacité, lorsqu’il prit la direction du ministère du travail. Il fit amender le 
statut; et, désormais, tout ouvrier peut, sans le fiat du Procureur-Général, 
l'adresser ft un juge de paix ou ft un magistrat et procéder avec toute la célérité 
voulue contre le.délinquant. La Couronne remet au plaignant la moitié de 
l'amende imposée, et l'aubain est immédiatement déporté. Un officier du gou- 
rernement le reconduit ft la frontière.

Le juge Anglin a, il est vrai, jugé que cette déportation était illégale, que 
n loi elle-même était inconstitutionnelle; mais le gouvernement Laurier s’est 

lift té d’interjeter appel au Conseil Privé. L’appel sera plaidé au mois de juin ou 
3 > juillet. Le résultat ne saurait être douteux.

Iæs ouvriers de Maisoneuve doivent être heureux de constater que le gouver­
nement da Sir Wilfrid Laurier entend maintenir la loi contre le travail des au­
bains et qu'il s’adresse même au plus haut tribunal de l’Empire pour en obtenir 
une interprétation claire, décisive, finale.

LA PRESSE a déjà décrit comment sir William Muloek aimait le* ouvriers; 
de a monré sa persistance ft les protéger contre le travail étranger. Sir Wilfrid 

Laurier, monsieur Brodeur et leurs collègues suivront, nous n’en doutons pas, la 
no! tique de l'ancien ministre du travail.

raisnt trop encourager l’échsvin Psyet 
ts dans la politique de discipline qu'il 
a inaugurée et qu’il a rappelée, hier, t 
propos du bill des Tramways.

A la première eéanoe du Ooneeil le 12 
février, dee questione fuient poeéee par 
lee écherine Lapointe et Lavallée eut 
le bill dee Tramways.

Lee réponses ne furent donnée» par 
le département en loi qu’hier, 19 fé­
vrier, ft troie heurea, au moment otl le 
Conseil ee réunissait.

L’échevin Payette protesta contre la 
tardiveté de ce» réponses,empêchant les 
échevins de se prononcer utilement, en 
connaissance de cause, sur un sujet aus­
si grave.

Toute la discussion roula sur la si­
tuation faite au Conseil par l'envoi tar­
dif de l'opinion du département en loi.

L’échevin Payette, soutenu par l’« 
chevin Larivière, voulait que lee ré­
ponses fussent simplement référées ft la 
délégation se rendant ft Québec, avec

lee me 
es inté­

rêts de la viUe.
L’opposition menée par l’échcvin La­

vallée exprimait l’étrange prétention 
de lier étroitement la délégation aux 
recommandations du département en 
loi, déclarations dont les échevins n’a­
vaient pu même prendre connaissance.

L’échevin Lavallée a parlé de “nègre 
sur la cloture” ; il devait en effet y en 
avoir un, mais les sympathies de ce 
noir mystérieux penchaient certaine­
ment du cété des échevins désireux de 
lier la délégation de Québec aux ré­
ponses des avocats et de les empêcher 
de faire face aux combinaisons nouvel­
le» que la compagnie pourra proposer ft 
Québec pour échapper aux amende 
mente proposés par le département en 
loi. U y a bien des moyens pour défen­
dre les grandes compagnies.

Tant que l’échevin Payette n’aura 
pas complété les réformas disciplinai­
res dont il a énoncé le programme, le 
Conseil sera ft la merci de pareilles 
surprises.

Avec la Gazette Municipale, ces sur 
prises peuvent être facilement évitées 
supprimées. Il suffirait, par- exemple, 
d’introduire dans les règles du Conseil 
une clause obligeant les divers départe­
ments ft publier les réponsee aux ques­
tions qui leur sont posées, dans le pre 
mier numéro de la Gazette Municipale 
suivant la séance ft laquelle ces ques­
tions ont été présentées.

St. Jean, 16 Deo., 1906

KM,

CHOSES ET AUTRES

Deux savants américains, MM. Cari 
Lampland et Percival Lowell, ont réussi 
ft photographier, d'une façon très nette, 
les canaux de mars.

Ces photographies sur l’intérêt des­
quelles il est superflu d’insister, ont 
été prises de l’observatoire d’Arizona. 
Les meilleurs exemplaires en seront ex­
pédiés ft l’Académie des sciences de Pa­
ris, où la planète Mars est très en fa­
veur depuis quelque temps.

BOIVIN, WILSON.& CIE.,
Montreal,

Messieurs':
Depuis plu

dNun an je souffrais de maux d'estomacde dyspepsie 
mon appétit était devenu irregulier.lorsqu'un ami me 
conseilla de prendre le VIN ST. MICHEL.

A ma'grande surprise je n'avais pas fini ma 
troisième bouteille que déjà je n'etais plus le meme 
homme, j'ai maintenant l'estomac comme a l'age de 

J 'ai-Atoujours faim a l'heure des' repas 
ce que . je veux sans que jamai&ma digestion

quinze ans, 
et Je mange 
me*fatigue.

An

LE PROJET DE LOI SUR LA COMMISSION DES 
ECOLES A MONTREAL

-------------------------------------------------------------------------------

'A
.J

Nous devons ft nos lecteurs une pe- mettre le choix dee commissaires au vo-
tite rectification concernant la nature 
du projet de loi présenté par Monsieur 
Langlois eur la réforme de la Commie 
sion des écoles ft Montréal. Nou* avons 
dit que l’auteur du "Bill" voulait sou­

te des propriétaires. C’est au corps élec­
toral entier que l’oeuvre du ballottage 
sera soumise, ce qui double l’objection 
de ceux qui n’ont pas de confiance dans 
ce mode de nomination.

r LA LICENCE AU THEATRE
•««««€• J

Quand il nous arrive une représenta­
tion plu» que risquée, on nous donne 
comme excuse: “C’est un des succès 
ie Paris”, et l’on croit avoir tout dit en 
écrasant notre insuffisance sous les 
lauriers tressé» par la ville lumière : 
on nous classifie parmi les éteignoirs. 
Nous sommes Men aise de trouver dans 
un journal p. susceptible de faiblesse 
cléricale ou d’"obscurantisine'’ les re­
marques suivantes sur le théfttre mo­
derne. Le “Temps”, de Paris, dit donc 

Autrefois, un certain contrôle «’exer­
çait sur les production» de l’esprit, 
Le gouvernement veillait ft ce qu’elles 
fussent maintenues dans les limites 
d'une *trie*5 honnêteté. A défaut de 
cette censure officielle (dont la ri­
gueur fut souvent étroite et tfltiHon 
ne), le oublie eût, de lui même, rappe­
lé ft la décence le» écrivains, si par 
hasard il» s'en étaient écartés. Un bon 
gotlt naturel régnait en littérature. 
Aujourd'hui, ce» barrière» sont détrui­
tes. L’ordure nous submerge. El­
le revêt toutes les forme»: le texte, 
le roman, le tournai; elle s'étale ef­

frontément sur la couverture des il­
lustrés, se dissimule avec hypocrisie 
sous l’étiquette de la science et de. 
l'art; nouveau Protée, elle ee fait af­
fiche, prospeetu», annonce clandestine, 
carte postale; elle raccroche les pas 
sants ft l’angle des carrefours, les sol­
licite ft to devanture de» boutiques, 
surexcite les sens encore mal éveillés 
de l’adolescence, fouette les sens apai­
sés des vieillard».

Comment le théâtre eût-il résisté ft 
cette contagion? Il l'a subie. Et nous 
avons eu les ‘‘coucheries* du gros vau­
deville, le badinage un peu plus raffiné 
de la comédie légère, la lascivité das 
pantomines qt des danses, la grossière­
té des farces, le cynisme des chanson­
niers, le libertinage quintessence des 
poètes '■’ui se proclament symboliques 
et lyriques et ne sont, bien souvent, 
que des porno^ raphes prétentieux.

CTeai monsieur AdoTphe Brisson qui 
parle ainsi ' -s sa dernière chronique 
de Janvier. Nous en tenons note nour 
appliquer ce jugemept ft quelques pièces 
qu’on nous annonce fl Montréal dans un 
temps assez rapproché et même contre 
quelque ehoee qu’on y joue maintenant.

L’émigration espagnole prend une ex­
tension effrayante. Voici le nombre des 
émigrants qui, durant l'année dernière, 
ont, chassés par la misère, quitté la 
Galice pour l’Amérique du Sud: au 
port de Vigo se sont embarqués 16,000 
hommes; à la Corogne, 28,000; aux au­
tres ports, 12,000, soil l’énorme total 
de 55,100.

Sommes-nous fl la veille d’une nou­
velle campagne contre les Somalis? 

Cette race belliqueuse avait fait la paix 
simultanément avec l’Angleterre, '.’Ita­
lie et l’Abyssinie, lasses de voir tours 
troupes décimée» par la terrible chaleur 
du Somaliland.

Après deux années de tranquillité 
très relative, les razzias sanglantes ont 
recommencé le mol» dernier entre les 
Somalis et les tribus prises par l’Italie 
sous sa protection.

Le» journaux italiens se montrent 
d’autant plus inquiets que le Mullih a 
importé depuis six mois des quantités 
d'armes et de munitions, que des bar­
que» arabes débarquent secrètement au 
port d’Illig.

L’invincible et incorrigible M-.il'ah 
semble impatient de sentir de nouveau 
Todeur de la poudre.

JT**-

1 AFFAIRES MUNICIPALES A
J

n été très intéressante ; elle a montré 
q e les nouveaux éch-eving étaient par

. , | passage seulement, aux fil» de» eompa
La séance d’hier du Conseil Municipal ^ électri(riM.

“La Presse'’ a déjft expliqué la ne
. alternent au courant de. affaire, civi- ! d» l’^ion d«
ones et qu'il ne leur manquait que cette ! H nt,le de M Langloia. U dia
expérience de la procédure, facile et™**1™ sJHé habilement menée par le» 
prompte fl acquérir, pour donner la
mesure complète de leur utilité.

Deux nouveaux venu», les échevins 
Gadbois et Ward ont réussi fl faire 
adopter, fl l’unanimiU, une motion 
priant M. G. Lnngtoi» d'introduire dans 
son bili, neemn: t l’autonomie d'1» mu 
nicipaüté» en matière d'autorisation 
pour certain» travaux, une clairae a» 
*ur»nt le droit de passage, le droit de

échevins Gadboi*, Mercier et Ward. Les 
adversaire» de la meure, dan» l’inten 
tion de la faire battre, soulevèrent des 
questions de procédure qu'on discute 
rsit encore sans la sage intervention du 
"leader” du Conseil, l’échevin Payette 
qui, en chef habile, trouva une solution 
qui permit au Conseil de ae prononcer 
en/dépit des ol/stacle» qu’on avait sou 
lovés.

Le Conseil et les citoyens ne «b

PLUS TERRIBLE 
QUE LAJjUERRE !

Plus terribj® que la guerre, la fa­
mine et la peste est ce terrible des­
tructeur, ce monstre à tête d'hydre, la 
consomption, qui, chaque année, enlève 
plus d’habitants sur notre planètre 
qu’aucune autre maladie connue de 
la race humaine.

“Ce n’est qu’un simple rhume, une 
simple toux ’’ disent les insouciants, 
parce que l’irritation produite sur les 
délicates membranes muqueuses le» 
fait tousser avec un chatouillement 
irritant dans la gorge. Quand l’irri­
tation atteint la surface muqueuse de 
la gorge, la toux survient. Pour pré­
venir Ta toux ou la consomption des 
poumons, ne négligez pas une toux ; 
quelque légère, qu elle so'.t. car l’irri­
tation s’étendant à «a délicate mem-1 
brane des passages aériens si sensi­
bles. amCne bientôt des résultats fa- 
tals. 81, à la première apparence 
d'une toux ou d’un rhume, vous pre­
nez une dose du

Sirop d© Pin 
de Norvège 
du Dr Wood
vous vous epargnere* beaucoup <jc 
souffrances Inutiles. Le Sirop de Pin 
de Norvège du Dr Wood contient tou­
tes les propriété» vivifiantes des pins 
de Norvège et. contre l'asthme, le 
croup, la coqueluche et toutes les af­
fections de le. gorge et des poumons, 
c'est un spécifique. Quand vous de­
mandez le Sirop de Pin de Norvège 
du Dr Wood, assurez-vous qu'on vous 
le donne. Ne vous en laisse* pas Im­
poser en acceptant autre chose. Prix 
25 cts.

Mlle I^na Johnston. Toledo, ont, 
écrit: “J'ai pris le Sirop de Pin de 
Norvège du Dr Wood sontre les ma 
ladles do la gorge, après avoir pris 
beaucoup d'autre, remèdes, et Je dois 
dire qu'il n'y a rien pour le rempla­
cer. J» ne voudrais pas m’en passer 
ft la maison.” <*>

Votre tout dévoué,:

36 Rue,St, Jean,

St. Jean,_ P. Q

■

DES PRIX VRAIMENT REDUITS
Sont la Règle de cette

Grande Vente après Inventaire auBOSTON SHOE STORE
Kous offrirons, sans aucune réserve, tont notre stock d’hiver, tel 

qu’il est, b un escompte moyen de 30 pour cent.
Les circonstances fixeront la durée de cette vente. Si l’on continue à acheter comme depuis qu’elle est 

commencée, elle ne saurait se prolonger longtemps. Si l’on achète ainsi au décousu, en nasse, 1 evenement en 
a pour une semaine du deux.

C’est, à vrai dire, la seconde réduction de la saison, vu que notre vente de la Mi-Hiver a été un vrai 
massacre de prix après les fêtes. Cette seconde et dernière réduction amène les prix au niveau du prix coû­

tant. Voici quelques-unes des offres d’aujourd’hui, qui ne sauraient manquer d attirer votre attention.

195 paires de bottines pour dames, 
toutes de styles de la saison, en chevreau 
verni, en vici et en veau, à boutons, à lacets 
et Blucher, semelles cousues à la main et 
trépointes cousues. Prix réguliers $3.50 
et $4.00. Prix de vente spécial

$2.40
195 paires de bottines pour messieurs, tou­

tes de style de la saison, en poulain verni, 
en veau box, en chevreau vici, à lacets et 

Blucher, semelles cousues à la main 
et trépointes cousues. Prix régu­

liers $4 et $5.00. Prix de vente

$2.95
OSTON SHOE STORE

2325 rue Sainte - Catherine

Savez=vous
Que nous offrons actuellement 
les msilleurea valeurs dans tout 
es qu’il y a d» plus nouveau en 
fait ds

Meubles 
et Tapis

et ft des prix excetsiveimsit ré­
duits t

$2335
Est le prix d’un ameublement 
de salon de cinq pièces très 
bien fini, avec bonne couver­
ture en sole, valant au moins 
$35.00. Autres ameublements 
de salon de $15.50 fl $200.00. 
Ces prix sont seulement pour 
aujourd'hui, demain et jeu­
di.
Ouvert le soir jusqu'ft 9 heures. 
Nous vendons aussi ft termes 
de 30, 60 et 90 jours ou plus 
si vous le désirez.

F. Lapoiote
1449 rue Ste Catherine

Angle Montcalm.

Dans le but d'écouler
tout notre aesortlment, 
noue accorderons encore 
une réduction de 10 pour 
cent pour argent comp. 
tant, durant ce mole, aiir 
toute, les merchendlses 
qu’l’, noua reate.

NOL. offrons des baguee 2 pur» diamants, 
députa $6.00 en montant ; montre, depute 
$15o et toute* autre» bijouterie» K de» ré. 
duetlôn» proportionnée». Un» visite vou, 
eonvslnera.

ARONSON BT RtTTENBERG.
001 rue cralg,

Via-A-vIs d» la rue Satnt-Francols-av’sr. 
50 -ma n Etablis es 1678.

AVIS AUX ENTREPRENEURS
"PIES SOUMISSIONS cachetées, adressées

au soussigné, mzrquéee sur l’envelop­
pe “Soumissions pour construction’’, seront 
reçues au bureau deo Commissaires du che- 
m n de fer Transcontinental à Ottawa, Jus. 
qu'ft midi de lundi le douzième pour de mars 
1906, pour les travaux nécesaairea à la 
construction, conformément aux plans, pro. 
fila et devie des dit» Commissaires, pour les 
sections suivantes du chemin de fer Trans- 
cont nental, les dita travaux seront comp.é- 
tés le ou avant le 1er de septembre iJoï, 
savoir : — . ,

(1) District “F”. Partant d’un point dési­
gné sur les plans des dits Commissaires a 
ou près de la cité de Winnipeg, et allant 
Jusqu’à un point appelé “Peninsula Cros­
sing’’, près du point de Jonction de 1 em­
branchement Fort William du chemin de 1er 
Grand Tronc Pacifique, une distance d envi­
ron 245 milles. ,, , . ,

(2) District “B”. Partant d’un point dési­
gné sur les plans des dits Comm ssaire», a 
l'extrémité nord du pont de la Compagnie de 
pont et de chemin de fer de Québec, “an® 
les environs de la cité de Québec, et a“ant 
Jusqu'à un point près de la Toque, une dis­
tance d'environ 150 milles.

(3) Un viaduc en acier dà peu Près 
pieds de longueur en travers de la vallée du 
Cap Rouge dans le dit d.strict ^ » dans le 
voisinage de la cité de Québec, les travaux 
devant être exécutés en conformité du De­
vis Général dea Commissaires du chemin de 
fer Transcontinental, et le Devis Général 
pour ponts et viaducs en acier du ministère 
des Chemins de fer et Canaux, 1905.

On peut voir les plans, profils et devis au 
bureau de l’ingénieur en chef des Commis­
saires à Ottawa. Aussi au bureau de l in­
génieur de d strict à Kenora, Ontario, pour 
la section du district “f'”, et pour la section 
du district “B ' au bureau de l’ingénieur de 
district à Québec. . .

Les soumissionnaires sont avert a que le^ 
soumissions ne seront reçues que si elles 
sont faites en double, et sur les forau.es 
imprimées fournies par les Commis-aire#.

Des soumissions d stinctes doivent ‘être 
soumises pour les travaux dans chaque dis­
trict.

Les soumissionnaires ne devront aucune­
ment se baser sur la classification ou sur 
aucun autre renseignement donné par au­
cune personne de la part des Commissaires, 
et avant de soumettre une soum ssion, les 
soumissionnaires devront faire un examen 
soigneux des plans, profils, dessins et devis, 
et lire les formules à remplir, et se rensei­
gner parfaitement sur la quantité et la qua­
lité des matér aux et la nature de la maln- 
d’oeuvre requis ; et ils sont censés accep­
ter et consentir à être liés par les termes et 
conditions contenus dans la formule des 
contrats, devis, etc., annexés â la for­
mule de soumlssipn.

Chaque soumission devra être s gnée et 
scellés par toutes les parties à la soum s- 
sion et attestée par témoins, et être accom­
pagnée d'un chèque accepté par une banque 
chartrée de la Puissance du Canada, payable 
aux Ccramissaires du chemin de fer Trans­
continental, pour la somme de quatre cent 
raille piastres *$44X),OuO), pour le district 
•‘F’', et deux cent vingt-cinq m lie pias­
tres ($225,000), pour le district “B ”, et 
trente-cinq mille p astres ($35,000). pour le 
viaduc en acier dans le dit district B . 
Toute nersonne dont la soumission eU ac­
ceptée devra, sous d x jours après so- Ac­
ceptation. fournir la garantie requise par let 
Commissaires pour la bonne et fidèle exé­
cution du contrat selon ses termes, signer 
le contrat, les devis »*t autres documents qu« 
les Commissaires exigent d’étre signés, et 
dans tout cas de refus ou de manquement 
de la part de la part e dont la soumission 
est acceptée, de compléter et exécuter un 
contrat avec les dits Commissaires et de 
fournir la garantie approuvée sous dix Jours 
anrês l’acceptation de la soum ssion, le dit 
chèaue tera confisqué aux Commissaires 
comme dommages-intérêts pour tel refus ou 
manquement, et tous droits contractuels ac­
quis par l’acceptation de la soumission se­
ront perdus. Les chèques déposés par des 

Iparties dont les soumissions sont rejetées 
seront re: iis sous d.x jours après la signatu­
re du chontrat.

On attire l’attention aux clauses suivan­
tes dans la formule du contrat : —

“Tous les artisans, journal ers ou autres 
personnes qui font du travail en vue de ïa 
construction des travaux par le présent en­
trepris recevront les gages qui sont généra­
lement acceptés comme courants nour des 
ouvriers compétents dans le district le 
travail se fait. et. s’il n’y a paj de prix cou­
rant dans ce distret. aiors un taux de gag^s 
Juste et raisonnable ; et, dans le cts où un 
différend s’élèverait quant à savoir ce qui 
est le taux courant ou Juste et raisonnable, 
la question sera déterminée par les Commis­
saires. dont la décision sera finale.”

“Cette convent on est assujétie aux rê. 
glements actuellement en vigueur, ou^qul 
seront en aucun temps à l'avenir en vigueur 
durant la construction des travaux ici en­
trepris. faits sous ’’autorité du Département 
du Travail, et qu< sont ou seront applicable# 
à ces travaux.*’

“L’entrepreneur, dans tout- le cours des 
dits trc-'-Mx. n’emolo era que les matériaux, 
la machinerie, l'outillage, fournitures et 
fonds de roulement manufacturés ou pro­
duits en Canada, pourvu que ces choses 
puissent être obtenues en Canada à aussi 
bonnes conditions au’ailleurs. en tenant 
compte de la qualité et du prix.”

L’entrepreneur se conformera aux règle­
ments concernant l’incendie adontég par les 
Commissaires et aussi aux lois et règlements 
concernant l’incendie dans les diverses pro­
vinces où les travaux se font.

Le dro t est réservé de rejeter aucune ou 
toute* ces soumissions.

Par ordre,
P. E. RYAN,

Secrétaire.
Commlss'on du

chemin de fer Transcontinental.
Ottawa. 8 février 1906.

Rien ne sera payé aux Journaux qui pu- 
blleront la préaente annonce sans y être au­
torisé* *ar les Commissaires. 

AU BALMORAL
N’oublicx pas que nos prix sont les 
plus bas sur le marché ei que notre 
assorti- ^ ^

ment de Malles, Valises,
Sacs de voyage et Har- ÜU BLOC BAiMORài 

nais est incomparable. Rue Notre Dame Ouest. Montrcai^ai»

UNE SESSION
De la tour dujanc du Roi

ayant Juridlci.ou .rrin-nelia dans et pour le 
di' .let de Montréal, ee l endra au Ralau 
de Justice, en la cité d* Montréal, JEUDI, 
UE PREMIER JOUR DE MARS prochain. & 
DIX beurra du malin

EN CONSEQUENCE. Je donne »,!» public 
A tou» ceux qui auront A poursuivre aucune 
personne maintenant détenue dans In pri­
son commune de ce district, et è toutes les 
autre» personne», qu ellee y soient prêsen-
'*.TE DONNE AUSSI AVIS fl tou» lee Jure, 
de Paix. Coroners et Offle er« de :» Pal,

I "ou»4f dlatrlet susdit, ou'll» aient fl «'y 
trourer arec loua tea reeora

J. R. XHIBAUDEAU.
dhèrtt.

Bureau du Shérif, ..
Montréal. 10 fèvrlsr 1006. •*-!«

SOLLICITEURS jjH PATENTES

PATENTES
IÔBTENUES PBOMPTfHEKTl
Avez-vous une Idée T—Si oui, demander le

tilde de Invanteur qui voua aéra envoyé gratia 
par Marion 9c Marion, Isflnlwra-CenaeMs, 
- -. . f Edifice New York Life, Montrés!,
■Br**ux let Washington, D. C.

a. Au
i_-L. —j:-------i- -

FETHERSTONHAUGH t BLACKM0RE

BREVETS D'INVENTION
Edifie» Liverpool A London A Olobv, Montréal 

ftuml à Toronto Ottawa- Winnipeg - Washington 
Demande* notre livra «ir le* bravat» “THKl

PKOMPKCTIVi; PATENTKK.

LE CUIVRE EST DURABLE
Ko* ouvrage* «ont Invariablement 
garanti a at noa prix dont baa.

IVMBURHtR A /warmMtf.
Cola Berrl et de* ('•mntlaaalcea. 

Tél. Beu Main (7)
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AMUSEMENTS

lliéitri des Nouveautés,
brmttme du 19 Février 0

“ LES JO ES DE LA PATERNITE ”
Comédie eu 8 acU'B. de Bisson. IntermètiM lun­

di rolr Matinéb Samedi. Semaine procbu-j •
‘ L’inetlnri." #06

THEATRE NATIONAL Sal u te-C'at heii ne
Tel. Marchands 620. Tel. Bell tsi 17M. 

Hemaine do 19 Février
Le Oémmn de l'Argent

Semaine prochaine rentrée de M PAUL 
CAZENEUVE, dan» LE MA&CHAND DE 
VENISE. 8««

HISMAJ^STYS
Aujourd'hui et Demain

A 8.15 p.m. précises

CONCERT D’ETAT
Avec la gnicleue#» permission de
SON EXCELLENCE LE 

GOUVERNEUR GENERAL
qu y assistera.

Artistes:— Corinne Rider Kesley. Cla­
rence B. Shirley, Herbert Whiter- 
spoon.

150- Chœir Philharmonique—150 
70—OrchJStre de Pittsburg— 70

Directeur: Emll Paur.
Billets’er vente maintenant au con­

trôle du tléAtre. — $2.50, $2 00. $1.50, 
$1.00 Gaprid (non réservés) 50c. Lo- 
tl** disponbles mardi soir.90—2

Apinryc Toute cet^p semaine, 
^U^UlITIL Matinées mercredi et samedi 
FRANK HnVF.Ir — Charles K. Grapetvia 

Dans la CJnm$lle-opéra de Oeor^c V. Hobart

IT’S UP TO YOU. JOHN HENRY.
Prix : 15r. 26<60c, 75c. Semaine prochaine. The

Kultan of Suti 00-«}

FRANÇAIS Chaque aprôs-mld 1 
et ^oirée.
CETTE SEMAINE

)OUNG BUFFALO
KiNG yf the WILD WEST

Prix IOc, «Oc. 30c, :J5c et 50c. 
Bemalne prchaine: ' The House of.Mi «tory.'*

HO-X

\j A fl Touto Cetto Semaine
Il vy ir\ ïmm Matinée tous les Jours

DAINT' PAREE BURLESQUERS
Prix 10c, 20c, 80s et SOc. 

Scm.menrochalne — FA Y FOSTER COM­
PANY. «v«

SALU POIRE Aogîft Moatc“îîkertne
Entrée 1452 Ste Catherine 

«MAINE DU 10 FKVRIFR 
Le Osmetoeeope Vues Animéeo etChaa- 

■ oas Biietrèee.— 2 représentations par jour : 
après-rtfii A 2*4 hrs. soir A hrn. Prix populaires:
0 , 1 5ct 2Te. Aux matinées 500 des meUleurs slè- 
f A X pour Dames et enfants. »o-6

TH FAIRE BIJOU
TELEPHONE EST 4363...

Docteur, J. CAREME, —• TOUS LES 
POIK : Matinée : Lundi, Mercredi, Jeudi, 
Far*di. Semaine du 19 Février: “Les P’tltes 
Mléu. (Opérette en 8 actes). Musique de 
M.Messager. MM. Dane. Roberval, Cartal, 
eu Mmes Samson. Verteuil, Simon, eto.

 90-6

MERCREDI, 21 FEV.

WANDERER vs VICTORIA
La fanfare Jouera de 8.00 4 8.30 ot vers 

la mi-soirée.
, PRIX : Admission par l’entrée de l’avo- 
cue Wood. 25 cents ; par l’entrée de la rue 
Sain te-Catherine, 50 cents ; sièges réser­
vés, 75 cents ; siégea sur la promenade. 
$1.00. Loges. $5.00.

Sièges maintenant en vente au bureau de 
la succursale du "Star.” coin des rues Peel 
at Sainte-Catherine. 9(V—2 E

ORDRES DU LT-GOL MACKAY,
COMMANDANT

Grande parade 
pour tous les mem­
bre! du Régiment, 
mercredi le 21 fé­
vrier, 1906, à 8 
hrs p. m. précises 
aux quartiers du 
Régiment.

Tous les mem­
bres du Régiment, officiers, sous- 
officiers et soldats, sans exception, 
devront assister à cette parade.

Uniforme petite tenue.
Par ordre, HENRI J0D0IN,

Capt-Adjudant, 65 ième R.C.M.R.
 90 2

15** rcv«»2.

DENTISTE
Dr JOS. R. LALONDE, L. D. S.

► 1. BbU Est 1835. 168 BUE 8T DENIS
Til-ntf**»-* MoaftréaL

TDv cc-r«8pondant régulier da LA PRESSE)
Louiseville. 20. — Hter. avait lieu 

dans les aalles de l’Hôtel de Ville, une 
élçction pour choisir un échevin dans 
V quartier ouest de notre ville. Cet-

M. -T. F. Bélind. manufacturier, qui vient 
d ètre élu par acclamation, échevin du 
quartier Ouest de la ville de LouUe-

te élection était pour le siège devenu 
vacaqt par la résignation de M. L.-A. 
Kobert qui avait été élu au mois de 
Janvier^. M. Joseph-Edouard Béland, 
marchand et manufacturier, a été élu 
•par acclamation.

1* châtiment dos mutine.
SM>**topol, 20 — Trot, mutin, du "Knlax 

PM-mkln." qui avaient #té rondamn#. h 
mort, viennent d'avoir leur sentence eom- 
muae en emprisonnement pour ims période 
de 15 ans. Trois autres devront passer res­
pectivement 7. 12 et 20 an# en prtaon. Un 
■ndderln et un «oui-lieutenant ont dtd ren- 
■rnve* du service, et un cadet d« marine et 
0 eut âté acquittes.

LONG DEBAT SUR UNE MOTION 
DE L’ECHEVIN LAPOINTE ET 
UN AMENDEMENT DE Lr’E- 
CHE VIN OADBOIS.

LES COMMISSIONS SPECIALES
l.e maire de Duluth, M. C'allum, as­

sistait A rassemblée spéciale du conseil 
hier. Il fut présenté par l’échevin Sad­
ler et prit son siège sur le parquet de la 
salle.

Le bureau légal de la cité a transmis 
son opinion sur la prolongation d’occu­
pation demandée par les propriétaires 
de la ferme Amos. Il est d’avis que le 
conseil peut prolonger le délai accordé 
d'un an & deux ans.

L'échevin Payette explique la situa­
tion. lui ferme Amos est nécessaire 9 
l'agrandissement du carré Crémazie. I* 
15 janvier 1905, la ville a accordé un 
délai d'un an aux propriétaires de la 
ferme Amos. Il est prêt il accorder 
deux ans au lieu d’un 9 condition que 
les propriétaires retirent leur réclama­
tion qui se chiffre dans les $70,000. Il 
propose que la résolution du 15 janvier 
1905 soit, abrogée et que le conseil don­
ne un délai de deux ans aux propriétai­
res, 9 parti du 1er mai prochain, A 
condition que les propriétaires aban­
donnent, comme le promet leur procu­
reur, Mtre Honoré Oervais, leur récla­
mation contre la ville.

L’échevin Clearihue demande si les 
avocats de la ville on dit que les pro­
priétaires de. la ferme Amos avaient 
une réclamation fondée en loi.

L'échevin Sadler dit qu’il s’agit de 
donner aux propriétaires le temps Je se 
servir de tout leur pierre qui vaut la 
somme mentionnée. La ville, plutét que 
de courir le risque d’être forcée 9 faire 
l’expropriation qui coûterait cette som­
me et plus, préfère donner le délai de­
mandé.

L’échevin Houlé fait remarquer qne 
eette question n’est pas sur l’ordre, du 
jour et il demande le next meeting.

L’échevin Payette demande la per­
mission de faire remarquer à l’échevin 
Houlé que la question est urgente. La 
ville n’est plus en état de se servir de 
ce terrain et si elle est forcée de faire 
cette expropriation, il lui en coûtera 
près de $100,000. En présence du 
“next-meeting”, i! n’y a qu’une chose ft 
faire demander l’expropriation.

L’échevin Houlé consent alors 9 reti­
rer son “next-meeting” et l’échevin La- 
rivière demande A l’échevin Payette de 
mettre dans sa motion une clause reje­
tant toutes les responsabilités sur les 
épaules des propriétaires. Cela n’est 
pas nécessaire, dit l’échevin Payette.

La motion du président des finances 
est adoptée, l’échevin Callery dissident.

L'échevin Leclaire donne avis qu’il 
proposera un amendement au règlement 
213 et une règlement sur la construction 
dans la rue Saint-Laurent.
L’AUTONOMIE DES MUNICIPA­

LITES
L échevin L. A. Lapointe propose: 
“Que ce conseil approuve le bill .pré­

senté par M. Langlois pour le maintien 
de l’autonomie des municipalités ;n ce 
qui concerne les chemins, les rues' les 
places publiques, et espère que la lé­

gislature l’adoptera, ainsi que tout 
amendement qui pourrait Ctre proposé 
pour en assurer l'efficacité.

(Avis avait été dqnné de cette motion 
la semaine dèrnièïé, mais elle n’était 
Pa» inscrite 9 l’ordre du jour d’hier.)

L échevin Gadboia propose en amende­
ment que les mots suivants soient ajou- 
tés à la motion Lapointe:

Et que M. Langlois soit prié d’in­
sérer une clause dans son bill No 147 
pour obliger les municipalités avoisi­
nantes 9 laisser passer les fils aériens 
et souterrains 4 travers leur territoire, 
lorsque ces fils apportent l’énergie ou 
la lumière 4 Montréal.

Cet amendement a donné lieu 4 un 
débat, long et animé. L’échevin Lapoin 
te dit que le bill Langlois dit simple­
ment que les villes seront propriétaires 
de leurs territoires. Il ne comprend pas 
1 amendement Cladbois qui vient com­
pliquer la question retirant d'un côté 
ce que le bill accorde de l’autre.

L’échevin Gadbois explique son amen­
dement. Les municipalités qui environ- 
nent Montréal ont des contrats exclu­
sifs pour des nombreuses années. L’a­
mendement protégera Montréal en l'em­
pêchant d’être 4 la merci de ces con­
trats ; il protégera aussi ces municipa­
lités en les empêchant d’être la proie 
d’une seule compagnie qui rend impossi­
ble toute eoncurrencf et par conséquent 
tout réduction des prix.

L’échevin Sadier se plaint qu’on de­
mande au conseil d’approuver un bill 
dont il no connaît rien, et Je greffier 
lit le projet de loi.

L’échevin Lapointe fait remarquer 4 
l’échevin Sadler qu’4 sa dernière réu­
nion l’Union ues Municipalités fana 
diennes a approuvé le bill qui nVst pas 
par conséquent inconnu.

L’échevin Gadbois : Je ne veux pae 
affaiblir la portée de la motion I-opoin- 
te pour laquelle je voterai, mais je veux 
la compléter. 5an« un amendement dans 
le sens de celui que je propose Mont­
réal sera 4 la merci des petites muni­
cipalité» qui donnent des droits exclu­
sifs et, se lient par 14 les mains.

On objecte le bill de la Canadian Light, 
Heat and Power 4 laquelle une clause 
donnait le pouvoir de traverser sans au- 
toriaation le territoire des municipali­
tés environnant Montréal, mais l’éche- 
vin Mercier dit que. précisément. 4 
cause de cette clause, le bill a été reje­
té par le Conseil f^égislatif.

L'échevin Lavallée croit que le hill 
I-afigloi* est une mesure d'intérêt pu 
blic qui doit s'appliquer 4 toutes les 
municipalités. C'est une proclamation 
do prinoipee qu'on détruirait en la par­
ticularisant.

Mais, répond l’échevin Gadbois. nous 
sommes ici avant tout pour protéger 
Montréal.

L'écheCin Lapointe menace alors Js 
retirer sa motion »i elle est. amendée, 
mais le-maire lui fait remarquer qu’il' 
n'en a pas le droit.

L'écnevin Payette oroit que tout ce 
que le conseil a 9 faire, c'est de donner 
son appui moral au bill sur lequel la 
législature se prononcera comme elle 
voudra, en dépit de tout qu’on pour­
rait faire. Il croit que l'amerilement de 
l'échevin Gadbois devrait être présenté 
comme motion distincte, ce 4 quoi M. 
Gadboie consent.

Iv» motion de l'échevin Tapointe est 
'alors mise aux voix et adoptée 4 l'u­
nanimité.

L'amendement de l’échevin Gadbois 
est alors proposé comme motion eépa 
rée et, adoptée, l'échevin Lapointe dissi 
dent.

COMMISSIONS SPECIALES
La formation de» commissions spé 

eiales a été adoptée 4 l’unanimité après 
que l'échevin Na.ilt ait demandé qu’on 
donna aux nouveaux membre» du non 
ecil plus de travail dans ces commis­
sion».

LEGISLATION. — Oarter, président, 
Payette, L. A. Lapointe, Sadler, Laval­

lée, Larivière, White, J. B. A. Martin, 
Mercier, Lévesque, ProuL, Levy, Da- 
genais.

CONDUITS SOUTERRAINS.—L. A. 
Lapointe, préaident, Payette, Lamière, 
Clearihue, Duquette, Deeerree, Yate», 
Sadler, Robillard, Marin, M. Martin.

ANNEXION. — Lavallée, préaident, 
Robillard, White DeSerres, Yatea, Le­
claire, David, Gadboia, Houlé.

DROITS DE LA CITE ET DU C P R. 
—Lévy, président, J. H. Nault, Giroux. 
Larivière, Payette, Robinson, Robil­
lard, Laviolette, Ward.

B!BIX>THEQUE PUBLIQUE. — Da- 
gênai*, président. R- Houlé, Proulx, Gi­
roux. Payette, White, O’Connell, Roy, 
Nault.

TRAVERSES A NIVEAU. — Sadler, 
président, N. Lapointe, Turner, J. B. A. 
Martin, Stearns, Larivière. Guay, Bum- 
bray, Labrecque, J. H. Nault, I. Lavio- 
lette.

COMPAGNIE D'EXPOSITION. — 
Payette, président, Carter. N. Séguin. 
DeSerres. Gallery, Lévy, Giroux, La­
brecque, Lévesque, Séguin. Major.

SOURCES ADDITIONNELLES DE 
REVENU. — Payette, président. lari­
vière, Clearihue, Proulx. Lévy, Major, 
Robillard, Yates, Dagenais, White J. B. 
A. Martin.

L’échevin Dagenais propose qu’une 
commifsion soit nommée pour étudier 
la réorganisation du service de l'ins­
pection d’hygiène de la ville. Cette com­
mission sera composée des présidents 
de toutes les commissions permanentes.. 
Cette motion est adoptée.

JE HUE
DE L’UNION SAINT-MICHEL ET 

SAINT-JOSEPH A SOREL — 
SEPT CENTS MEMBRES DE 
CETTE ASSOCIATION PREN­
NENT PART A LA SOLENNITE 
— GRAND MESSE — SERMON- 
BANQUET—CONCERT—ETC.

(Du correspondant régulier do LA PRESSE!
Sorel, 20 — L’Union Saint-Michel et 

Saint Joseph a célébré dignement, di­
manche, sa quarante sixième fête an 
nuelle.

L’église paroissiale était bondée lors- 
qu’4 dix heures, les membres de l'U­
nion, au nombre d'environ 700, arrivè­
rent, fanfare et bannière en tète, pour 
assister 4 la grand’messe. Le vaste 
temple avait été superbement décoré 
pour la circonstance.

La messe a été célébrée par M. le 
chanoine J. C. Bernard, assisté de MM. 
Nadeau et Desmarais, comme diacre et 
sous-diacre.

Le sermon, qui fut très éloquent, fut 
donné par le Rév. Père Lepage, du col­
lège du Sacré-Cœur.

La messe harmonisée d’Archambeau 
a été fort bien exécutée par le choeur 
du collège du Sacré-Coeur, sous l’habile 
direction du Rév. Frère Alphonse. A 
l’Offertoire, un “Ecce Panis”, de Doni­
zetti, a été rendu avec beaucoup d'ef­
fet, par MM. Léon Matte et Antonin 
Ladébauche, avec accompagnement de 
violon, par MM. Alfred et Edgard 
Trempe. La messe a été des plus solen­
nelles.

Le soir, 4 6 heures, eut lieu un

GRAND BANQUET 
4 .la Salle de THôprtaL auquel assis 
tarent 350 convives. Ce banquet a été 
présidé avec beaucoup de dignité par 
M. Albert Gemdron, le président de l’U­
nion St Michel et St Joseph, ayant 4 
ses côtés, M. le chanoine J. C. Bernard, 
curé de Sorel ; M. A A. Bruneau, M. 
P. ; M. le maire C. O. Paradis, M. L. 
P. P. Cardin, M. P. P. ; l’abbé Lepage, 
M. le magistrat Lacroix, M. G. J. Des- 
barats, M. J. A. Chênevert, et les of­
ficiers de rUnion St Michel et St Jo­
seph.

La salle du banquet avait été bien dé­
corée et les tables étaient chargée» de 
mets exquis.

A la fin du banquet,

DES DISCOURS
ont été prononcés par M. le chanoine 
Bernard, M. Albert Gendron, Rév. M. 
Lepage. M. le maire Paradis. M. A. A. 
Bruneau, M. P.. M. le magistrat La­
croix, M. L. P. P. Cardin, M. P. P., et 
M. Adélard Lanctôt.

M. J. P. Hurt eau, le trésorier die TU- 
nion. donna lecture de son rapport fi­
nancier, pour l’année qui vient d’expi­
rer.

Ce rapport, qui est des plus satisfai­
sants, reflète la prospérité et la bonne 
administration de œtte association, qui 
est sans contredit la plus vieille orga­
nisation locale de la province de Qué­
bec.

L'Union Saint-Joseph compte actuel 
lement

1030 MEMBRES ACT LFS
qui se recrutent presque tous à Sorel 
et 4 Saint Joseph de Sorel.

T>e succès qu'a obtenu l'Union St 
Michel et St Joseph est sans précèdent 
et aujourd’hui cette association est cer­
tainement l’une des plu» prospères du 
pays. Cette union est toute locale et 
aucune personne en dehors de Sorel ou 
rie St Joseph ne peut s'y faire admet­
tre.

LUnion se compose de deux associa­
tions qui se sont fusionnées en 1S94: 
la Société St Michel et. la Société St 
Joseph. La société St Michel fut fon­
dée le 4 mars 1860. par le Rév. J. M. 
Limoges alors curé de Sorel.

En 1894, lors de la fusion 4 la socié­
té St Joseph, la société St Michel comp­
tait. 380 membres.

La société St. Joseph fut fondée en 
mars 1865. par M. J. L. LaBaie 't le 
Rév. H. Millier alors curé de Sorel. 
Trente membres faisaient partie de cet­
te société 4 sa fondation.

Lors de
LA EUSIION EN 1894.

le nombre des membres de la société 
St Joseph était de 270.

Ces deux associations opérèrent isolé­
ment. mais dans le même but: celui de 
secourir leurs membres dans le 'as de 
maladie ou d’incapacité de travailler, et 
d'accorder deg secours et de conférer 
d'autres avantages aux veuves, et aux 
héritiers ou légataires de leurs membre».

Le difficulté qu'on éprouvait alors 
4 trouver des officiers compétents et 
dévoués pour administrer les deux as­
sociations, décida l’exécutif des leux 
sociétés soeurs 4 se fusionner sou» une 
même administratioi. Il ne faut pas 
oublier (ju’aucun salaire n’était payé 4 
ce* officiers qui administraient par pur 
dévouement et sans aucune rémunéra­
tion, et aujourd'hui même, la somms 
minime de $200 est payé en salaire 4 
un seul officier.

On décida donc de fusionner les deux 
sociétés, et en 1894 un acte d’incorpora­
tion fut présenté 4 la T-égialaturo 4 cet 
effet, lequel fut aanctionné 1« 8 jan­
vier 1894.

Lors de l’union des deux sociétés. 115 
membres qui avaient combattu ce pro­
jet de fusion, résignèrent et 43 mem­
bres faisaient, partie de» deux associa­
tions, ce qui réduisit le nombre des

BOVRIL
BOUILLANT

Essayez-le avec «ne 
goutte de Catsup de 
Tomates

membres 4 471. De 1894 4 1906, 75 
membres sont décédés,

LES NOMS DES OFFICIERS
Voici les nom» des officiers de cette 

prospère association:
Rév. J. C. Bernard, chapelain; Alb. 

Gendron, président; C. Péloquiu, 1er 
vice-président; Désiré Champagne, 2e 
vice-président; G. A. Denis, secrétaire; 
J. F. Hurteau, trésorier; H. Gaboury, 
off.-ord.; M. Bazinet, off.-ord.; L. H. 
Hurteau, directeur; Dr R. Latraverse, 
directeur et médecin de l’Union; Col­
lecteurs: P. Ooumoyer, Victor Plante, 
Os. Pouliot, Elle Bruneau, A. Forget, 
O. Péloquin, et E. Limoges; A. Grimard, 
sacristain.

FED LF JUGF !HS
QUEBEC LUI A FAIT D’IMPO­

SANTES FUNERAILLES.

Cambrioleurs ft. l’oeuvre—Chez les 
pilotes—Verdict du coroner.

(Du correspondant régulier de DA PRESSE)
Québec, Qué., 20 — Un cortège très 

distingué a suivi, hier après midi, la 
dépouille mortelle du juge Andrews 
jusqu'ft sa dernière demeure, au cime­
tière Mount Hermon. On remarquait 
l’hon. Ohs Fitzpatrick, ministre de la 
justice ; les honorables juges Routhier, 
Pelletier, Langelier, Bossé, Blanchet, 
Carroll, Cannon ; les bons C. Ijange 
lier, L. P. Pelletier, JIM. F. X. Drouin, 
Chs. Lanctôt, Pentland, Stuart, Brunet 
et autres membres éminents du bar­
reau.

Le barreatt de Québec a adopté des 
résolutions de condoléances 4 l'occasion 
de la mort du juge Andrews.

Une requête a été signée par plu­
sieurs membres du barreau, priant le 
gouvernement de nommer M. Stuart, 
C. R., 4 la place du juge. Andrews.

—Des cambrioleurs se sont introdyits 
dans le presbytère de Oharlesbourg, qui 
a déjà été pillé il y a quelque temps. M. 
le curé Gosselin leur a donné la chasse 
et il» n’ont pu enlever qu'une somme de 
$3.50.

—Plusieurs pilote* de Québec et des 
environs sont partis pour Ottawa, afin 
d'interviewer l’hon. M. Brodeur, mi 
rustre de la marine, sur les choses de 
la navigation.

—A l'enquête du coroner tenu* au 
sujet de la mort d'Abraham Royer, le 
jury a rendu le verdict suivant : “Mort 
de congestion pulmonaire.^

FEU MADAME HECTOR DEMERS
Nous avons le regret d’annoneer la 

mort prématurée de Mme Hector De­
mers, moissonnée 4 la fleur de l'Age, au 
moment oû la vie semblait lui offrir les 
plus belles espérances.

Mme Demers, née Charlotte Demers, 
était la fille de M. Jos. Demers, de 
Bouçherville.

Elle a succombée 4 la fièvre typhoï­
de, après quinze jours de maladie seu­
lement. M. et Mme Demers n’étaient 
mariés que dormis le 24 janvier dernier.

Ia>s funérailles auront lieu demain 
matin. 4 10 heures, en l’église parois­
siale de Boucherville.

Le départ du convoi funèbre aura 
lieu de lHôtel-Dieu. 4 7 hrs 45 précises.

LICENCES D’HOTELS
ACCORDEES A SOREL

<Du corresDond&nt régulier de LA PRESSE)
Sorel. 20. — A le séance du conseil 

tenue vendredi soir, le* certificats sui­
vants. pour licences d'hôtels, ont été 
accordés: Aimé Bourgeois. “ Car-
leton, ” Alfred I^acouture. L. Petit. J. 
B. Leclaire. Mme veuve St Germain, 
Willie Archambault. Maurice Mon- 
Reau, Joseph Parent. Mme Alcime 
Beaudet. J. B. Guévremont. Arthur Go­
din, Naz.aire Latraverse. Mme Napolé­
on Latraverse. Mme André Lavallée. 
Eizéar Robidoux, Mme Chs. Lord, 
Mme Emerance Cull, épouse dp H. 
Martel.

Sur 20 requêtes demandant des cer­
tificats. 17 ont été accordées.

A l'avenir, aucun transport de li­
cence d'hôtel ne sera accordé sans le 
dépôt et le pp.iement de $200.

PASPEBIAO
M. •». H, Ourchéne est à construire un 

moulin A scie dans le quatrième rang de 
Pasoébiac. Ce moulin sera probablement 
prêt, ft recevoir les commandes dans le mois 
de mars.

—On nous annonce pour le mois de mars 
l'arrivée de Mme et Mlle Prévôtat. qu! ont 
acheté la propriété de MM. Lebouthiller 
Frère*, pour y établir une ferme modèle.

--Mme M. Laferrlêre est revenue d’une 
promenade de trois mois à Montréal, chez 
*a tante, Mme Pesrosicrs. de la rue Saint- 
Hubert.

—M. Rousseau, conducteur des malles sur 
le Québec Central, qu; a été pendant une 
quinzaine sous les soins du Dr Laferrlêre. 
est complètement rétabli.

—La semaine dernière avait lieu les élec. 
fions municipales. M. John Clément a été 
réélu ma re pour la seizième fois.

—M. Jean Loiseï a acheté la propriété de 
M. Ousilet. Tl en prendra possession au mois 
de mai prochain et y fera d* grandes amé­
liorations.

Un accident qui aurait pu avoir des 
su tes funestes, est arrivé d Mlle M Beau- 
oheane. la semaine dernière. En allant porter 
dans un hangar un vaisseau rempli de 
graise bouillante pour la faire refroidir, 
elle fit un faux pas et se répandit une par 
fie du contenu du vaisseau sur le pied droit. 
Elle en a été quitte pour une brôlurn assez 
légère en somme, mais qui l’a retenue quel­
ques Jours ft la maison.

LOUISEVrLLE
Louiseville vient d»* perdre dan« la per­

sonne de M David Plchette, un de ses ci­
toyens les plus estimés, et aussi des plus 
ftgés de la localité. M. Plchette est décédé 
mercredi, ft l'Age de 78 ans. aprèd une lon­
gue maladie. Ses funérailles ont eu lieu au 
milieu d*un grand concours de parents et 
d’am s. Le deuil était conduit par ses deux 
fils. Dolphls. de Louiseville. at Hormisdas. 
de Snlnt Bsmabé etc.

Le service fut chanté par le Rév. J. A 
Lavergne. A l’orgue un choeur puissant 
chanta la masse des morts.

Remarqués dans fassistance : MM. Louis 
Ringuette. de 3a nt-Barthélemy ; Pierre 
Glguèra. Olivier Carufel. Henry I^emyire. 
Joseph Carufel et Joseph Dampbouse. de 
Masktnongé : Ovide 8. de Carufel, de Trois- 
Rivlêrex : Georges Lafontaine. M. P. P , J. 
L. L. Hamelln. M. D., J. A. Désy. L. L. B.. 
J. A. Coutu. N. P.. Jean-Baptiste Béland 
Osbre’ Caron. J. A. Vadebonco'îUi. J. ï. 
Lesage. L. A. Ltmy. Edmond Clément. 
Edouard Veil let te, Rphrem Ijesage, Joseph 
1/amv. D. E. Ml lot, M D.. F. X. Masse.
F., etc.

VICHY-GUSSEI
EN VENTE PARTOUT

F.-X. ST CHARLES L CiE, jSZÎL 39-41-43 m St Gabriel, Mflfllréal.

LE GOU VEiRNE XJ R- GENERAL ET 
LADY GREY Y ONT ETE RE­
CITS, HIER APRES-MIDI.

Plus de quatre cents invités étaient 
présents hier à la réception faite A 
Lord et Lady Grey au Royal Victoria 
College. On remarquait les gouver­
neurs du McGill, le principal, le doy­
en, les professeurs de l’Université et 
nombre de dames.

Lord Grey et Lady Grey étaient ac­
compagnés de Lady Victoria Grenfell. 
Lady Sybil et Lady Evelyn Grey, le 
Col. Hanbury Williams, le Capt. Trot­
ter, et le Capt. Newton. A leur arri­
vée à 4.30 heure», les visiteurs ont 
été reçus par Mme Peterson, Mme 
Moyse et Mme E. B. Greenshields. ac­
compagnées par le principal Peterson, 
le vice-principal Moyse, fllr William 
Macdonald et N. E. B. Greenshields.

REFUGE DE NUIT
Pendant la semaine écoulée, le Refu-1 

ge de Nuit a abrité 413 catholiques et 
297 protestants, et de plus, soulagé | 
deux familles, qui se trouvaient dans | 
la plus grande misère.

Avis. Toutes personnes désirant nés i 
hommes pour l’enlèvement de la neige,) 
entretenir les fournaises ou autre ou-1 
vrage semblable, sont respectueuse- j 
ment priées de s’adresser 4 M- Rodias 
Ouimet, gérant du Refuge de Nuit, 
189 Est, rue Notre-Dame.

PERSONNEL
Mademoiselle Blanche Collette, de 

Saint-Jean, est 4 Montréal et est l’hô­
te de Mlle Henriette St Charles, de la 
rua St Denis.

LA CONTESTATION
, DE COMPTON

(Du correspondant rfiaulier de LA PRESSE)
Sherbrooke, 20. — M- A. B. Hunt, M. 

P., pour Compton, parti la semaine 
dernière pour un voyatre de santé dans 
le Sud. a dû rebrousser chemin et est 
revenu à son domicile, ayant été rap­
pelé par la prise des procédures de 
contestation de son élection. , Nous 
croyons comprendre que c’est l'inten­
tion de M. Hunt de donner le change 4 
ses adversaires politiques en institu­
ant une action en demande de déqua. 
lification électorale contre le candi­
dat défait M. R. H. Pope, requête om 
pour être léftale doit être présenté., 
par le demandeur personnellement.

NOUVELLES DE TERRENEUVE
“Au-si longtemps que 1»- prospérité 

commerciale actuelle se continuera, il 
n’y aura aucun changement dan» la 
situation politique-de Terreneuve. Telle 
est l’opinion de M. Joseph Peters, de 
Saint-Jean, Terreneuve, qui est actuel 
lement en visite elle son frère, le Dr 
Peters de cette vi'He..

I/observation de M. Peters peut au» 
si s'appliquer au gouvernement de Sir 
P. bert Bond.

M. Pt ter.» qui était dan» le» états 
de la Nouvelle Angleterre, ces jours 
derniers, dit que le sentiment populaire 
est en faveur de l'adoption du traité de 
Terreneuve, par le sénat. Le sénateur 
Lodge ne pourra pas empêcher cette 
législation d’être adoptée.

M. Peter» déclare que le.» élection» 
partielles, dans lesquelle.» le* candidats 
du gouvernement ont été défaits, ont 
été une surprise générale.

M. Peters nous apprend qu’il y a eu 
peu de neige dans Terreneuve. cet hiver, 
et que les pécheurs feront des prises 
assez considérable» pour satisfaire, mê 
me plu*, les exigence» du commerce de 
poisson de l'Tle.

LA CHAMBRE DE COMMERCE
Demain, mercredi, 4 3.30 heurs» du 

soir, la Chambre de Commerce repren­
dra les délibérations de l'assemblée gé 
nérale annuelle ajournée de mercredi 
dernier.au lieu ordinaire de ses séances.

M. le président sortant, de charge fe­
ra la. revue des travaux de la Chambre 
durant son terme d'nffiee pt. M. le nou­
veau président fera son discours d'inau­
guration.

Ic Conseil se réunira en assemblée ré­
gulière immédiatement après, afin de 
procéder 4 la composition de» comités 
permanents.

ADI. le» membres de la Chambre en 
général sont cordialement invités 4 as­
sister 4 ces deux assemblées.

POUR LE DRAPEAU
L»s présidents des différentes suc­

tions de l'Association Saint Jean- 
BapMate, sont priés d'envoyer leura 
drapeaux, au Monument National, de 
bonne heure, demain avant-midi, en 
vue de la demonstration du soir.

Il eat entendu que personne ne aéra 
admis dans la salie demain soir. 4 
moins de présenter une carte d'Invlta- 
tlon. et l'hahtt de gala eat de rigueur.

Les présidents de la Société St .lean- 
Baptlste de New-York et de Boston, 
assisteront 4 la démonstration.

DES CRAINTES SERIEUSES
New York, 20 — Il y a maintenant 

50 jours que la cale sèche “Dewey” e»t 
partie pour Manille, et le* autorité4- 
commencent 4 entretenir de* crainte* 
*érieuae» sur le sort de l’expédition 
qui la conduit 4 destination. On n'en a 
pa» eu de nouvelle» depuis le 22 jan­
vier», alors quil re*tait encore une dis­
tance de plu* de 1.800 au “Dewey” -t 
4 oc* remorqueurs pour atteindre Gi 
hraltar.

Auoun nam déjeuner n**it 
complet sans

CACAO
nourriture admirable arec toutes ses 
qualités naturel; e» intactes et propre 
à la fois ft donner et ft maintenir une 
santé robuste et ft résister au froid 
extrême de l'hiver. C’est une diète 

très appréciable pour les enfants.

Le plus nourrissant et Je plue
économicue.

Un délicieux gâteau peut être ’ 

glacé promptement avec les j

GLACES A GATEAUX
— DE —

eOWRN
Préparôes prêtes à employer

Chocolat, Rose, Blanc, Aman- i
de, Orange, Citron et Erable.

The Cowan Co., Ltd,
TORONTO.

.fti-m n

POILS FOLLETS
Enlevés par le nouveau principe

üe M/racic
Use révélation peur la sciencs mederno. 

C’est, la seule méthode scientifique et prati­
que de détruire les pens loiietn. Me perdes 
pas votre temps à es-sayer 1 électroiyse, me 
rayons X et Lee épilatoirea. Ces préparations 
vous sont offertec sous la SIMPLE RECOM­
MANDATION des agente et fabricants. U 
n’en est pas de même de De Miracle. C’est 
la seule méthode qui «elt recommandée par 
les médecins, les chirurgiens, les derm&to- 
logistes, lee journaux médicaux et les grands

fiériodiques. Livret gratuit, dans une enve- 
oppe cachetée ne portant aucune inscrip­
tion. De Miracle envoyé par la poste, dans 

une enveloppe ordinaire moyennant Jl.UO, 
par De Miracle Chemical Co. 23 rue Queen 
Ouest, Toronto. Argent remis sans retard s’il 
ne fait pas tout ce qu’oa lui attribue. A 
vendre par
JOHN T. LYONS, 4 Magasin»:
6 rue Bleury, coin Ste t’aiherln© et 
Drummond, 1447 rue St© Catherin©, 
angrl© St Laurènt ©t Fairmount, 
Montréal. 17-msu

TELEMPI
L'assassinat en masse.

Denver, Color., 20 — Les mandats d'ar­
restation émanés contre plusieurs des offi­
ciers de is Fédération des Mineure de 
l’Ouest montrent qu© cos derniers sont, direc­
tement accusé© du meurtre du gouverneur 
Frank Steunenberg, commis en décembre 
dernier. Le»s révélations faites par un pré­
tendu complico auraient mis à jour tout un 
vaste complot de meurtriers.

Gaynor ot Greene.

Savannah, 20 — Samuel R. Patton, le ; 
Juré qui est tombé malade il y a quelques 
jours a de nouveau eu un© faiblesse, hier, 
et la cour a dû ajourner à un autre jour la 
continuation du procès de Gaynor et. Greene
Heureux mortels.

Détroit. Mich., 2o — On majtde de Saint- 
Joseph. Mich.. au 'Journal." qu’un nommé 
John Crawford, employé comme cuisinier 
datis des restaurants d© l’endroit, vient 
d hériter, conjointement avec sa soeur, Mme. 
Maud Gardner, de Chicago, d une somme de 
$480,000. lae-s autorités étaient, depuis plu­
sieurs mois à la recherche des deux héri­
tiers.
EL épousa une actrice.

Parts. 20 — Lord Ashburton, l’un des des­
cendants du signataire du traité d'Ashbur- 
ton. a épousé, hier, ici, Frances Donnelly, 
une actrice américaine dont I** nom de théâ­
tre est Frances Reimont. autrefois d© New- 
York. Mlle Donnelly s eat acquis une répu­
tation dans “Fîorodora. ‘

Au tour de la juetlor.
New-York. 20 — On a annoncé officielle­

ment hier que la preuve contre la “Mutuel 
Reeerve Insurance Company" sera soumise 
aux grands Juré© aujourd'hui.

Le réveil de 1% Chine.
Ban Francisco. 20 — Dix mille jeune* 

Chinois, dont un grand noriibre sont nés 
en territoire américain, tous complètement 
équipée et disciplinés par des officiers amé­
ricains. quitteront la Côte du Pacifique, d’ici 
le 8 mars, pour s'ec aller en Chine. Us par­
tent ft l'appel urgent des chef© de l’Associa­
tion de la Réforme du Céleste Bmplre. ©t 
bien qu© le plus profond secret soit gardé 
par ceux qui savent c© qu© signifie un exode 
aussi considérable de résidents chinois, il 
est absolument certain, d après ce qui en a 
transpiré, que leur départ n'est pas étranger 
D une cris© prochaine dans lee affaires d'O- 
ri©nt.
Terrible catastrophe.

Trinidad. Colorado. 20 — Seize mineurs 
ont été tué© par un coup de grisou, hier 
soir, dans un des puits de Is •'Victor Coal 
Co." ft Maitland, pré* Walseoburg. Cinq ca­
davres ont été retiré» de» galeries souter­
raine©.
Une relique qui «’en va.

Londre». 20 — Le Dean et le chapitre de 
Winchester demandent dos fond» opur ré­
parer la catüédrale. L’évêque de winches­
ter déclare que c’est Ift presque une nues- 
tion d intérêt international. La cathédral© 
qui contient le© tombeaux de© rois saxon«. 
©t ceux du cardinal de Beaufort et de Wil­
liam de Wykeham. égale presque «n Intérêt 
celle d© Westminster.

H y s dans le mur de l’édifice une fissu­
re qui date de sept cents an». On l'a bou­
chée et replâtrée avec plus mi moms de suc. 
rèe. Vn grand nombre d'autres fissure* se 
•ont produites deptii». ©t la cathédral© me- 

1 u«ce de ©’écrouler.

CHEMINS DE FER

PACIFIQUE
Canadien

TAUX REDUITS
DE M0NTRFAL

. c.A.VANCOUVER
VICTORIA .......... “
SEATTLE.___Wash.
TACOMA .......... “
PORTLAND .... Orf.j

NELSON.............. c.A.
ROSSLAND.......... “
Spokane..........Wash. J
Mitsaula, Ananconda. ; ^ _ f. f.
Helena, Butte.. Mont. | x/I n Til
Salt Lako........... Utah! UT J IJ U
San Francisca et Los.

Angeles, via Chica- 
go, seulement..........J
2e classe. Du 15 fév. au 7 avril 1906. 
Taux bas proportionnels à un grand 

nombre d’autres endroits.
Jchar^ORT^IR^ou^OURISTES^

Pour Chicago, le Nord-Ouest et les 
Cotes du Pacinque.

Bureau des billets en ville: 129 rue St 
Jacques, voisin du Bureau-de-Posto,

SM.90
$46.40

$49.00

GRAND TRUNK "A,LW4YSYSTE-M

Taux Réduits
Du 15 Fév. au 7 avril inclusivement. 

Billets d» seconde classe pour colons de 
Montréal à

SEATTLE, VICTORIA, VAN­
COUVER, PORTLAND. . * $48-90

BOSS I, A ND, NKI.SON, TRAIL,
ROBSON, SPOKANE...............

ANACONDA. BI TTE, HELE­
NA, SALT LAKE. . . . « 

COLORADO SI-RLNGS, DEN­
VER, PCEBLO...........................

BAN FRANCISCO» LOS AN­
GELES..............................................

$46.40
$45.90
$45.50
$49.00

Frix has pour plusieurs autre© endroit».

WAGOJNS-I.1TS DE TOURISTES.
Quittent Montréal les Lundis et Mercre­

dis A 10.30 p.m., pour l'accommodation dec 
passagers ayant des bluets de première ou 
de seconde clasee pour ( H1C.AOO ET 
L'OUEST Jusqu’ft la côte du Pacifique. Pri* 
nominal pour les lits, qu’on peut retenir ft 
l’avance.
FOUR LE CONTORT VOYAGEZ PAR LE

CHEMIN DE FER DU GRAND TRONC.

CUBA
LF RI VIERA D’AMERIQUE ET 
LE RENDEZ-VOUS D’HIVER PAR 
EXCELLENCE.

I^a Havane pittoresque et romantique.
Wagons-lits ©t wagons observatoire» at ta. 

chés A tous convois entre Havana et San­
tiago.

Billet %, hornlree. carte© ©t renseigne^ 
m ont* complete au bureau de© billet» ei» 
ville.

BUREAUX DES BILLETS EN CILLE i 
137 rue St Jacques. Tél. Main 460 ©t 461 ou 
__________à in gare Bonaventur©.

INTERCOLONIAL
RAILWAY

MALLE ANGLAISE
L'exprce© portant la malle anglais© part 

de Montréal il MIDI, le dimanche. Les per­
sonnes prenant c© train peuvent rejoindre i 
Halifax les transatlantique© pour Liverpool.

Pour les billets et toutes autrr i informa­
tion©, s'adresser au bureau, 143 Saint-Jac­
ques. ou garn Bcnaveeture.

NAVIGATION

'tassa-.

’ t.'-V'i vV’

ClE Gle TRANSATLANTIQUE
De New-York au Havre-Paris (Franoa)

Départ chaque Jeudi à 10 hrs ©.as.
LA BRETAGNE. * . .. . . . Fév. 22
•LA TOURAINE. Mars
LA GASCOGNE. * * . . . . Mar© % 
•LA LORRAINE. . * * » . . Mars 15 
LA BRETAGNE. ..... Mars ÎJ
•LA SAVOIE.................................... ....... Mars

• Paquebots ft deux néllcee. 
Renseignement» : Genin, Trndeaa et Ci©, 

©gents généraux pour 1© Canada, l*7è rue 
Notre-Dame. Montréal. »

WASHINGTON» D. C*

SHOREHAM
Washington, D. C.

Style Américain et Européen,

ABSOLUMENT A L'EPREUVE du FEU
A cinq minutes de marche de la 

Maison Blanche, du Bureau du Tré­
sor. de© départements d'Etat, de la 
Guerre et de la Marine.

Absolument moderne et de première 
cl esse eons tous rapport©.

JOHIV Ce DEVINt, Prop. 69-n

ATLANTIC CITY

H ADDON HALL
ATLANTIC CITY. N. J

Toujour» ouvert. En face de l’océan. 
Attention courtoise. Environs qui rappellent 

1» che* sot. Tout le comfort.
Livret et calendrier sur demanda

LEEDS & LIPPINCOTT
54 *11

___TM* » T. CMARL.ES —
L’endroit 1© mieux choisi sur les bord d© *© 
mer. ATLANTIC CITY. N. J, 

Hemarquable surtout, par la «'lasse distus- 
fuie d© ses client© et son administration su 
pérleure. Téléphone dans les chambres, esti 
artésienne. ea;i de mer dans tous les bains. 
Petit Prospectus. NEWLÏN H AINES.

75 m J.s n

à VIS est pa-r :©s présentes donne que THE 
iY RO\AL VICTORIA LIFE INSURAN­
CE COMPANY s adresser» au parlement au 
Canada. A sa prochaine eettion. afin d'obte­
nir un acte pour amender l'Act© d’incorpé- 
ration de la compagnie. 60-H1 Victoria, cha­
pitre 81. pour autoriser les directeurs ft 
augmenter le capital-actions de $500,0(10.00. 
pour c lettre le nouveau capital comme 
stock privilégié ou autrement, et pour r* 
mattr© au point les actions existante©.
Montréal, fl février 1906.

WHITE et BDCHANAN,
11-21 Procureurs de la requérant»

PH0SPH00INE DE WOOD
Le tVrcad RrmTrtr Ar.ffini*. — 

Un remède qui n- manque Ja­
mais de guérir toute© sortes de 
f»iM*se«*©, fhtlfuae mentales ©t 
cérébrale©, ptrtr*. impnl*»nnrrt 

Arvint AprP* suite© d'abus et d'exoè©. toutes 
maladie» conduisant à ia consomption, à l'Infirmi­
té, ft la fblle et ft tin© mort prématuré»». Prix fl le 
paquet, six pourfft. Un apportera du soulagement, 
six opéreront la miérison Vendu cher, tous les 
pharmaciens ou expédié par la poêle dans un pa* 
quel ne portant auciia©lna>'r1pt lou.au repu du prit. 
Kcrlveret demande* le 11vr©u Th© W©©4 ftf©- 
dlrla© 1©.. Windsor, Ont, vol mjxnk
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r-p a T TT' ELEVES DEMANDES HOMMES,GARÇONS DEMANDES A LOUER

flnTahableroent ray able d'avance, i

Pour Annonces Classifiées de 
“là PRESSE” j

HMPLOI DE 1AVDE, !• resta puar 20 
m*tm au mviss, et H <•«“■« Par •“«! 
extra, C-uaque laaerllaa.

ELEVES DEMANDES, 10 «-eats pour 
20 mata ou raalaa. Vii «*<*■« par mot 
extra. « baqu«* la^^rtioa.

Touted Ir« autres aauaaeea ** Ou DE- 
MANU K ** 2S ««atM pour 25 mota 
ou india», et 1 eect pnr mot extra, 
ehuqae Inaertloa

C HAMBRES A LOUER. Il» oeulo pour 
20 main ou nialua. et eeat par 
mot extra, chaque taaertiou. 

TItoi’\ E, 10 cent* pour 2t> mata au 
moins» et H •cal par mot extra,) 
chaque ln»erri«*a.

* I.OUkjll, lIAlSClNe, MAfi VSINS, ;
nrr.. as c»»i» »uor an m»t« o«
moiaa, «t 1 ..ni nnr moi ex,r*. 
chaque laaertiwn.

I*RCII»!UETE A VENDRE. «5 cent» 
poqr 25 tuoia ou mwla», et 1 eeat 
,»ar mot extra, chaque la^crtion. 

r’KKOU, 25 ceata pour 25 niota au 
moluB. et 1 eeat phi a»o< extra, 
chaque Inaertloa.

• IIANCES D’AFFAIRES, 25 ceata poar
2fl mots ou molaa, et 1 crut par 
mat extrx. cbaune luaertioa- 

1*EH SON > EL, 2 ceata par im»U **** 
un tuux uilnl.ituro de 25 «reata, 
chaque laaertleu.

AVIb SPECIAL
Le tarif ci-deaaua eat au COItFT A NT

avec La reaxaxaudo. Raaad cea nartea 
d aauoucea an nant pan pajhen *’•- 
va ace. Il faut faire de aomureanea ea- 
trées, et la taux eat, ea eouaéqueace, 
beauceup plua «iaeA

Noua a’eutroua mm*" moa H^rea au- 
cuae auneuce elaaalftée 4a atalaa de 
claq Upaea»

lt>nx de rltt.e. •oitêj;e et Lèumcu.c du cuu- 
eervaio.re Hoyai de Liège. be.gW^. ^

^LEVES DEMANDES - Ftmaux J. M. 
•J S. Laroberi. la calligrapbe expert ca- 
n d en rouvrira tae claa^ee ce soir, au 
Haro Haï! 2RÛ Sainte-Cathenna. 91—1

MONTEURS — DetnaudéK. bong me 
t^arh pour McKay, nuisi boua bom 

mes de stock. Regioa bboe Co.. 3-2 areaue 
: Papiueau. _______el—1 .

Menuisiers demandes — Troia bon*
menuisia>H pour travailler au banc, 

dans une manuiaciure de poitaa et cba&s & 
•caviage pcjmaueut pour boœines etabie®, 
ioyer a bon marc né, près de 1 eg lia#, o^up 
vent et collage et d^a enara eiecir;quea

SUCCURSALE
—A—

Hüh/lMtS.UArtUüi^S Lit. Ni Ai» ut S
4 iDES DKMANDEb — Homme* e. tam- 
V jiico pour travailler pour noua a la 

niaiaon. durant laui« momeuU «.a .0A*t- 
J ravalt agreaoia. sa.une geuereUA. Pas 
ttc aoll.ciL.aou. badja^aej ooaI« oikf. ^ 
don. Outar.o. b*—L0

v PPKENT1 barb.er aemaudê, de deux à 
cru.a nus u’etpérieuce. S adresser loi» 

bu .ut-La u rent.

I PPHENTI tailleur et couturière deman- 
ueu, apprenti d’un an d expérience, et 

auÂSi coutuneie. S'adresaer J. H. Dmei, 
i5il No .re-La oie. anc en numéro. S’adresser 
avant b heure»». 91—1

L>AKB1EK demandé, au Star Hotel, b’a- 
13 aiebaer Victor Cbémer. 2lôt> Saint-
Jacques. 91—1

BARBIER — Bon barbier demandé, ata-
blo. place permaa- n««. £’*<»ifctser S50 

Notre-Dame. Ma.üouneuve. 91—1

ClOMMIS quincaillier, ayant trois ou 
y quatre ana d experience, deman­

dé immédiaicmenc. Devra être bien 
recommandé, et parler anglais et 
français. S’adresser en anglais, a 
Purvis Bros, Sudbury, Ont. 89—6 |

S'adresser Dorais et Fila, aaint-Laurent, ! ^ 
près Montréal. Têl. Bell Uptewn i231 | n 
sonnet J coups. 91—1

» | U.N Liai ERS — Bons menu a .ers deman j
-*■*-* âés. S adresser entre 6 et 7 heures,

! F. X. Pariseau, 312 Champlain 91—1 1

PATISSIER demandé, c^ez Leduc et Mo- i 
HUI, 0*57 rus Notre-Dame, Mm , 

sonneuve. ________

PBINTRR de vo tures demandé, ouvrage )
-*■ a .’année. S'adresser à Jos. Fontaine.

LONG U EU IL

1 /^HAMBRE à louer, au 3e étage, prix $5,00 
' par mois libre dèa maintenant, loca- 

j lité centrale 09A Dubord. 90—2
---------------- -------------------- ■ -----------  ' ^ • •
OH AMBRE — A louer au No 581 rue St 

André, chambre avec grandes armoi­
re*. famille privée 91—3 |

i ——————————————————— j

(^«HAMBRE a louer, confortable, aur le 
WmÇ devant, paa de déménagement. 457 
j Dorchester. 91—S

fAHAMBRE — Voua trouverea chambre à 
i'louer, chauffée a l’eau cbaude, pen­
sion el désiré. 83 Saint-l’rbaln.01 8

MAGASIN A LOUER
A V AQASIN à louer, Salnt-H.nrl, cola 
^<A Salnt-Jacquee et Saint-Philippe, céto­
ine épicerie, avec ou sans logement, poaees- 
sioa immédiate. S adresser à 2010 Saint- 
Jacquee. 68—B

MAGASINS a louer, coin sud-ouest Saint- 
Laurent et Marie-Anne. Poaseaa on 

immédiate. pour informations. Tél. Ma.n 
2452 91—4

AF A O AS INS à louer, rue Sainta-Cathe. 
rlne. dans l'Eat. Emard et Emard,

avocate. Main 
chambre 78

1409, 112 Saint-Jacquea.
01—1

CHAMBRES ET PENSIONS
CHEZ MONSIEUR

80-0
l’année

Sherrington, Qué.

IkEINTRE Bon peintre de voiture de­
mandé. S'adresser A. Paré et Cie, 

20 avenue Mercier, en arrière de 132(i Onta­
rio. 91—1

HENRI
CqiAMBRES à louer, belles chambres.

/ avec pension si on veut, possession 
immédiate, au No 3S3 rua Sherbrooke.

88—8

T>E!NTRE — On dfinsniîe un bon pflntre ; 
■*- pour voiture S'adresser C. T. ‘Tru-1 
de*u 165 «venue Lasnlle Maisonneuve.

81—1

TJEIXTRES — Bons peintres de vol- 
t tures demandés. Dufort et Du- 
rocher. 92 rue des Inspecteurs.

81—1

EMPLOIS DEMANDES
BüKEAtr7)a~TLAojïîtENir üK"é.nJii- 
H 3UU Craie, eotxs le» rues Uesrerd « 
Boueecours. Main-d’œuvre de teutea ‘une, 
louxiile. Une vielu dee petrune eet s**110* 
Me. Bureau ouvert de 8 üture6 du mauu à 
r heaaTMM riu süü Imo æntthdi, on tanne la 5uri“7 Î JÎr. p^L-Urbaln Eafoutame. 

»é£a«^__________________ ___________________

Sv’
f*

‘le et écrit les deux languw. peut Jtour- 
référemees Ecrire B. ■.. 819 La Pree- 

89-8

‘CMPEOI DEMAlvDB—Une ^raoane »gée
Jii désira ae placer dans une famille oo 
4aux ou trol» pereoan**.
la majaon d un« pernaan© kg4e. b agréer 
SôO rue sainte-Elisabeth.

ÉTIMPUOI DEMANDE — Deux «Uea 
Sii demandent emploi dan» la meme m«-<- 
«on. Sachant bien «aire le îravaU <* to-é 
heur. S’adresser 3«9 Craig Ouest. «» »

XT>MPIj01 DEMANDE — Un bon boucher, 
Jua sachant l’anglais et le francal*. de­
mande emploi. 8’adreeser 664 P’£!“*îu 
Avec un prix modéré. °

DEMANDE — un brtleur ni 
XJ briques de plusieurs années dexpe^ 
rtence demande emploi. 9 adresser *^rl*îne 
Bhaneué, Saint-Jean. Qué.

MPUOI DEMANDE — Un honame sobre 
honnête, connaissant le maniement 

îles élévateurs, le soin des chevaux, demaa- 
fle une place de gardien. S'adresser au No 
81 Saint-Hubert, coin Dubard.______ 91—i

IlniPLOI DEMANDE — On trouvera une 
J femme de journée, 25 ruelle Saint- 

Pierre. 91—1

CX)MMI9 demandé, d'un peu d'expérience 
y dans la marchandise sèche, ai parlant 
b.en les deux langues. D. Gagnon et Cie, 

165 rue 8aint-Laurent. 91—1

/ *OMMIS d’expérience demandé dans la ta- 
'-/ pieeerie. S’adresser 236 Saint-Laurent.

____  01—1

Z' COMMIS pharmacien dlplêmé pariant 1© 
^ framçais demandé. S’adreaner k Ken­
neth Campbell and Co. Colonial House.

91—1

i^OMMIS-VOYAGEUR — On demande un 
V/ commis-voyageur pour une malaon 
d’ép.cerles vins et liqueurs en gree. Un 
ayant voyagé en dehors de la villa. Bonne 
position pour homme compétent. Ecrire, 
donnant expérience et référencée. E.. 214, 
au bureau de “La Presse”. Inutile de de­
mander al on n'a paa d’expérience.

90—2

Z^OUTURIERS demandé# immédiatement . 
A_^ 8 bons Dresseurs d’habits, 4 bons fai­
seurs de p&rdeaaug, 4 bonnes faiseuses de 
pantalons, 4 bennes faiseuses de vestes. S'a­
dresser boite postale 475, Sherbrpoke^ Qué.

/CUISINIER demandé. Bon culelnler. pou- 
vent fournir recommandations, 81 

avenue Union. 91—1

bien 
ban.

que, polir un commerce de gros et de dé­
tail. Boîte 591, bureau de poste, Saint-Hya­
cinthe. 91—1

/COUPEURS d'expérence, connaissant 
la coupe des manteaux et cos­

tume# pour dames demandés. Emploi 
permanent pour personnes compé­
tentes. S’adresser J. H. Waldman and 
Co, 513 St Paul. 90—3

TAEINTRE de voitures demandé. S'adres- 
| -*• ser 212 Lagaur hetière. 91—1

PEINTRES DEMANDES — Bons peintres 
pour voitures, et de fcons forgerons 

; poseurs pour chevaux. Se présenter im- 
;xnédiatement chez Nap Guy. 3425 Notre- 
i Dame. 91—1

PRESSIER d’expérience demandé, accou­
tumé aux presses A cylindres. Se 

présenter chez The J. C. Wilson et Cie. Ll 
mitée. CO—2

COMPTABLE dem andé, connaissant 
A-' les affaires de douanes et de

r^ORDONNIER 
Av cordonnier.

1EMPLOI DEMANDE — Jeune homme.
âgé de 24 ans. parlant et écrivant le 

français et l'anglais ; 6 années d’expérlep- 
;c comme •2>.qstant-comptable, pour maissn 
îe gruf. . connaissant la sténographie êt la 
•iav.g:aphie. désire emploi. Ecrire G. H.. 
i'K» “bh Presse.” ________ 91—-3_

J^MPLOI DEMANDE — Vous trouverez 
" J une bonne femme de journée No 94 
A.mhe bt. Mmt Vallée. —*

IEMPLOI DEMANDE -- Jeune fille con- 
•* J naissant ouvrage de bureau, clavi- 
r h> ca'rse. parlant i’rançais._ anglais, 

ji'r. ar.ic pince. Mlle A. Long, 778 Chaus- 
téc. 91—2

l^MPLOI DEMANDE—Jeune homme ayant 
« ■* tjui !que loisir le soir ferai: ce la cor. 

• i. ondstu-c anglaise ou tenue de livres pour 
1 . lonu#» ou compagnie frar.çaiso. S’adresser 
»' G.. ;>07 La Presse.”_______ 91—2

ITMPLOI DEMANDE — Une dame deman- 
• dt â aller coudre dans famille privée, 
s'adresser au No 6 rue Bertrand. 91—3

I EMPLOI DEMANDE — Vous trouverez 
un gardien de nuit, garde-malad* ou 

tarde-propriété quelconque. 42 Sanguiuet.
91—1

iEMPLOI DEMANDE — Une personne âgée 
déeire faire de la couture dans les 

ira sons privées. Bonnes références. S’adres­
ser 1333 Sant-André. 91—1

EMPLOI DEMANDE — Bon scieur, con­
naissant le débitage des bols, de­

mande emploi stable ; bonnes références, 
fccrire ou s’adresser 1*» soir, après 6 heu­
res 14, A. Delnatte. 59 avenue ds l’Hôtel 
le Ville. ___________ ________ 91—1

■pTOPLOI DEMANDE — Jeune homme, 20 
4-^ ans, demande place comme agent sol­
liciteur et collecteur comm e-voyageur, com­
mis de bar ; donnera références, parlant un 
peu anglais. Ecrire V. D., boîte 54, Joliette.

91—2

p^MvPLOI DEMANDE — Un homme de 
4-^ bonne éducation demande position

Îomxne voyageur ou commis dans un maga- 
in, peut fournir de bonnes références. S'a­
dresser G. A. Fleury, Scott Jonction, comté 

Beauce, Qué. 91—1

XJyVTPbOI DEMANDE — Une modiste de- 
■A-é mande de l'ouvrage dana les fam.llea 
privée*. Ecrire K. L., 302 “La Presse '

91—1

1,'MP'I.OI DRMAXTIE — Femme marine. 
XJ belge, déelre occupation de 7 A 11 heu­
re». matin et de 2 i 6 hetjrea, soir ; ferait 
tout ouvra*» excepté la lessive Ecrire F 
U. ou e'arfreseer 166A Saint-Dominique

91—2
B.vM'I'IjOI DEMANDE — Une fille ayant de 

‘A-a bonne» recommendation», demande pla­
ce eomtne eerrante. 6’adreseer 91 rue Ca- 
thddrale. j)t -1
TL EMPLOI DEM AN DE — Barhlbr de 3 an- 
„ . «**» d'expérience, demande place. 
8 adresser Alphonse Claret. Thetford ML 
es. comté Mésantie, P. Q. gq__q

ELEVES DEMANDES
T7LEVDS DEMANDES - Chant, diction, 
-AJ piano, harmonium. Méthodes nouvelles 
et rapides. M. de Chalot, professeur de 
Paris, 39 Emery, près Saint-Denis et Sainte- 
Catberlae. 86—14

I^LEVRS DEMANDES pour piano, 5 ai - 
J nées d’expérience comme profoseeur. 
Prix modéré. Madame L. Boivln, 514 Saint- 

Hubert. 86—24

1 ELEVES demandée, pour école de coupe 
^ de robes et üo fourrures, ainsi que 
!c dessin ; méthode géométrique et pr.iti- 

jue. enseignée par un homme expérimenté ; 
système infaillible, dip ôme< accordés Prix 
très mod quea. G. Savolino. 446 ruq Guy. 
m face du théâtre His Majesty s Téié- 
ihone Up 2770. 89- -6

L^LEVKS DEMANDES — Songez à votre 
avenir. Venez à notre école chercher 

d'un expert dans ]-» chemins rie fer des 
renacigueinent# com pie* s sur la télégranble. 
Venez vous renseigner sur vos chances d'a­
venir et vo r comment réussissent d’autres 
Jeunes gens. Nous voulons des jeunes gens 
pour remplacer ceux q»:’. entrent en poai- 
tinns Ouvert Jour ot nuit. 2112 rus Salnte- 
C;;ther.ne. . rAj de la rue Bleury. 90—2

l^LEV r!.4? OËMANOK6 — Une dfttr.e an 
giaitc. «oonaiesant parfaitement le 

irançs * donne des leçon* d'augli'a Pro­
grès ,-apidrs et pronon* *r.on correcte g« 
rant.». Bs» prix. MWA avenue Hôte] de Vil­
le. __________________________ i5,17,20

I7LEVE3 DEMANDES - Sténographie 
-é fronça §e et .••nglafse. 150 mots par 
mlrute. en trois semaine*. U]avigraphie 

grat ». Tenue d*** Mvrai. arlthmétlaùe, cor- 
rlnnre irtTSil A» b frsnca's.

latin, angiai» enae'gnés rao éeqaent. Poal 
rtona assurée*, d'pldmes accordée. Meil­
leur rr.«»rché qu ailleurs. *69A avenue Hôtel 
de Vîüt 15,17.20

VLEVE3 nryANDES - sténographie 
** E le. a’apprend en 20 laçon*. se lit fa- 
c lemen*. s'app que aux deux iangu«». Cia 
vlgraphie grat s. romciablllté moderne, con. 
veraation angla se, méthode naturelle. Con- 
ditiooB faciès. Prof Elle. 334 Saint-Hubert.

20.22,24

/CONTREMAITRE — On demande un cou- 
peur et dessinateur expérimenté, com­

me contremaître d*un atelier de fourrures. 
Devra être bien recommandé et avoir les 
capacités voulues. Gros salaire ft l’homme 
compétent. Se présenter 420 rue Saint-Paul.

91—1

On demande un bon 
cordonnier, avec références, ouvrage 

A l’amnée. S’adresser ft 183 Saint-Charles, 
Longueull.   91—1

T^MPLOI FOURNI — C’est notre npéciall- 
té de fournir de très bonnes positions 

aux teneurs de livres et aux sténographe». 
Venez immédiatement. Comptoir de liquida­
tion des homme» d affck'.res. salie Kam, 
Montréal. 76—24

X^TUDIANT en pharmacie pour Joliette 
-AJ demandé. S'adresser ft la pharmacie 
Barolet, coin Ontario et Maisonneuve. Mont­
réal. 86—6

STENOGRAPHE et ciavigraphl*?© parlant 
^ anglais et français demandés. S'adres­
ser 480 rue «Saint-Paul. 91—1

TAILLEUR couturier demandé Immé­
diatement, bons gages seront 

payés ô l’année. S’adresser à C. M. 
PaqueUe. l’Enlnhanle. P. Q. &1—1

FEMMES, FILLES DEMANDEES
A PPKENTlEîs demaunées pour blouses de 

sole. S'adresser immédiatement. The 
Amarkan Silk Waist Co, 3J Saint-Georges.

20.22

Correspondant de “La Presse”

Annonces reçues aux mêmes taux 
W qu'aux Bureaux de “ LA PRESSE.’’

/CHAMBRES ET PENSION Magnl- 
fiques chambres doubles et sim- 

nlas sur le devant, avec on sans pen­
sion. eau chaude, bain, téléphone. 73A 
Saint-Hubert. 87—3

MAGASIN à louer et fixtures et stock da 
mercerie à venire, à conditions fa­

cile*. S'adresser A H. Beaudoin, Ë85 Sainte- 
Cathpr nn. Horhelag*. 91—6

MAGASIN et 3 logements privés à louer, 
coin de* ruas Bcilevard et Saint-Lau­

rent. plus ‘aelle place de la Ville 8a‘nt- 
Louia, près de l'égiiae ét du carré, de 9 et 
8 pièces, chauffée* ft 1 eau chaude, gsa et 
lumière électrique, prix. $25 00 pftr mol§. 
S’adresser 626 Boulevard Saint-Joeènh. 

_______________________________
-1-

CHAMBRE ET PENBION. — Magnifique 
salon double, ainsi que chambre dou­

ble, pensionnaire de table, cuisine de pre­
mière classe. Tél. Est 3414, 934 Bt Denis.

19-6

FEMMES, FILLES DEMANDEES) SERVANTES DEMANDEES
13 ACCOMMODEUS&3 — Deux ou liai* 
■tv raccommodeuses de chaussures — 
cylinder vampers — Ouvrage constant, j 
Bons gages. Ecrire ft J.. 138, "La Presse/' >

_
T3EPAS9EUSES et fllic-a pour ma- 
-kV chines demandées, bons gages, 
situation permanente à des bonne» 
employée». Royal Laundry, rue Per- 
thuis, coin Lacroix, près hôtel Vlger.

91—1

SERVANTE demandée, au No 
^ Cherrier.

TOURNEUSES expérimentées de faux 
A cols blancs demandées. S’adresser ft 
Tooke Bro» Ltd., 302 avenue Salnte-El sa- 
beth. Sa*nt-Haprl 86—6

SERVANTES DEMANDEES^
BONNE servante demandée, pour deux 

personnes, pas d’enfants et pas de 
lavage. No 21 Sainte-Famille. U)—6

B°NNE d enfanta demandée. S’adresser
No 67 rue Dubord. U1—3

/CUISINIERE d’expérience demandée. 
S’adresser 94 St Denis. 91—1

/^UISINIBRE demandée, une bonne cul- 
siniôre, plus haut salaire payé. S a- 

dresser ft 136 rue Cherner. 91—1

/CUISINIERE — Bonne cuisinière deman- 
dée, au No 311 rue Metcalfe, avenue 

Westxnount, avec recommandations.
91—3

TC^MBALLEUSES de blouses expérimentées 
demandées immédiatement. Emploi 

permanent. S’adresser à M. Barry, chez The 
G. H. Harrower Co., 8 Côte du Beaver Hall.

90—2

‘p'AISEUSES de poches de pantalon* exr>é- 
rimentées demandées. Emploi perma- 

nent A l’année. Gage.s 810.00 par semaine. 
S'adresser immédtatemfnt 13 me Saint-Geor­
ges. M. F.lgar. 90—3

SERVANTE demandée, famille privée, sans 
enfants, demande Immédiatement une 

servante sachant faire la cuisine. Référen­
ces exigées. 905 Saint-Denis. 90—6

FAISEUSES de BLOUSES
Position stable et bons gages ft des filles 

expérimentée» ; aussi des fa seuives de blou­
ses de sole. S'adresser Salem Co., Ltd., 823 
rue Saint-Jacques. 91—2 F

'Ej*£>MME d’un Age moyen demandée par 
famille, pour faire le travail de la 

maison. Respectable et de bonne volonté. 
Certificat» requis. Gages $15.0U par mois. 
Se présenter au No 20 Chemin Sainte-Cathe- 
rine. 91—1

TTrUDIANT pharmacien da 1ère année 
-Tj demandé, ft la pharmacie Forgues, 
coin Désery et Bsdnte-Catherlne. S3—6
XjTTUDIANT en pharmacie demandé avec 

ou sans expérience, pharmacie McNl- 
chole, coin Amherst et Sainte-Oatherine.

91—1

FAISEURS d’habit» de 1ère claaee de­
mandé- S’adresser W. J. Har­

rington. coin Centre et Wellington, 
Pointe St Charles. 91—1

■pORGERONS FERREURS — On deman- 
-• de deux maréchaux-ferrants de pre­
mière classe. S’adresser au No 9 rue Ayl­
mer. 91—1

C GARÇON de cuisine demandé, au Né 16 
* rue Saint-François-Xavier.

91—1

fJARCON ET FEMME — On demande un 
^ garçon de cuisine ainsi qu’une fem­
me pour ouvrage général ft l’hôtel Oriental. 
1929 Sainte-Catherine. 91—1

/"■[.ARÇON demandé. On demande un jeune 
garçou pour faire les commission seu- j 

lement. S'adresser au notaire Meunier, 74 
Saint-Jacqup». 91—1 j

ARÇON, comme assistant teneur de li- 
* vres, chez Langeller Shoe Co., 620-

PL LES demandée» pour aHbortlr des chif­
fons de coton neuf. Bons gages et 

position stable, 19 rue des Commiesaires.
89-6

'CMLLE, une bonne, demandée, pour une 
•*- famllie de trois, devpa être bien re­
commandée et parler anglais. S’adresser 25 
rue Cherr er. 91—1

fllLES DE MOULIN
Un demanda d* bonnes üi.a» de moulin, 

ouvrage garanti ft i année, ietrault Shoe 
Co, 1193 de Momigcy. Le soir, M. Leclerc, 
827 Woife ; le soir, R. Cadot, 418 Pau et.

91—8 F

L’ULLE DE CHAMBRE — On demande im- 
A meaiaiemect une fille de chambre 
bien recommandée. S’adresser au No 122 
Bern. 91—3

G
Sainte-Catherine Est, près Frontenac

LULLS demandée pour coudre des boutocs 
aux pantalons sur une machine Son­

ger. S'adresser ft P. Goldberg, 4 rue Saint- 
Laurent. 91—1

LU NI S>EU SES pour manteaux de dames 
A demandées, aussi des opératr.ces pour 
Jupes. Des personnes compétentes peuvent 
faci'emenl faire de $8.00 ft $12.00 par se­
maine. S adreseer ft A. Sommet and Co., 
507 Saint-Paul. 90—6

91—1 
/"JARGON Intelligent demandé pour un bu- 
^ reau. Devra avoir une bonne écriture 
et capable de parler anglais. S’adresser H. 
I.. 305 “La Presse.'’ 91__1

T^INISSEUSES de blouses de soie deman- 
dée». S’adresser, prêtes ft travail­

ler. I. Mlskin and Co., 423 rue Saint-Jac­
ques. 91—1

//jARDIEN DE NUIT — Ou demande un 
^ gardien de nuit, pour un hôtel de pre. ‘ 
mière classe, devra être sobre, parler les 
deux langues et muni de bonnes références. 
Ecrire ft I., 219 “La Presse”. 91—2

HOMME marié, sobre, ponctuel, par­
iant les deux langues et con­

naissant très bien le commerce d’eau 
gazeuse, demandé. Emploi perma­
nent. Spécifiez le salaire. S’adresser 
M. N. 17 “La Pre.s#e.’’ 89—6

TTOMMB — On demande un homme d’ex- 
± *- périence pour nrendre charge de la 
cave et du département de* vin» et 11- 
oueurs. dan» une épicerie de gros. Bon sa­
laire pour un homme capable et bien recom­
mandé. Ecrire, donnant références, expé­
rience, etc., ft F.. 213 bureau de “La Pres­
se”. 90—2

INSTITUTRICES — Deux institutrice» de­
mandées. possédant des diplômes an­

glais et français. S adresser en spécifiant le 
salaire, ft J. A. Latimer, «ec.-trésorier Fort 
Coulonge, Québec. 86—6

JEUNE fille demandée parlant les deux 
** langues, pour prendre l ouvrage dans 
un magasin de teinture, une qui demeure 
chez see parents. S'adresser “La PreAse.''

91—1

JEUNE FILLE DEMANDEE — On de- 
mande une Jaune fille ou une per­

sonne âgée. S’adresser immédiatement 3o6 
Rivard. 91—1

JEUNE fille demandée pour aider au mé- 
nage. Ecrire Boite 23 Ecluses La- 

chine, ou à Oxenden Villa. Chemin du bas 
de Lachlne. .91—2

JEUNE FILLE demandée pour doublure, 
** et une appare.Ilsuse dans les chaussu­
res. 582 avenue Lava!. 91—1

HOMMES démarrés pour apprendre 
le métier de barbier, nouveau sys­

tème. On rapprendra en huit semaines. 
N’Importe qui peut apprendre. Outils 
fournis. On donne la pension. Posi­
tions garanties aux diplômés. Ecri­
vez et demandez le catalogue. Moler’s 
Barber College, 131 rue Prince, ville 
de New-York. 90—6

JEUNES,, GENS.—Demandés de suite pour 
«e ’qualifier comme télégraphistes 

pour occuper des positions sur le» cheml.i» 
de fer. Condition» facile». S'adresaer Ecole 
de Télégraphie Monument National, Mon­
tré»!. 17.20.22.

JEUNE HOMME demandé ayant une an. 
9f née d'expérience en ferronnerie et 
pouvant conduire un cheval au besoin. S'a­
dresser L. P. V., 327 Sa nte-Catherlne.

91—1

JEUNE HOMME — Bon jeune homme de- 
mandé, ayant 1 A 2 ans d’expérience 

dan» l’épicerie, pour soin» de la voiture et 
faire la livraison, bon selaire. S’adresser ô 
A. Bastion. 19 Vitré, coin Sangulnet.

91—1

JEUNE HOMME — On demande Immédia­
tement un jeune homme connaissant 

la machine ft retourner le» poignets. S'a 
dreasar ft M. Powers. The Standard .Shirt 
Mfg, Co., Ltd., 189 avenue Delorlmier.

90 2

JEUNE HOMME demandé pour conduire 
un exprès». Devra très bien connaître 

la ville. 8 adresser 594 Saint-Paul
91—1

Il JODISTES de rob*» demandée», deux bon- 
nés modistes, bons gages. 58^ Raint- 

Charies-Borromée. 91—1

OPERATRICES demandé** dans tous les 
départements. S’adresser immédiatf- 

ment. ft John P. Black and Co., Ltd.. 183 
rue Vitré. 253—n

JJPERATRICES expérimentées demandée» 
” pour ajuster les manches. S'adresser ft 
Blouse Dept. Crescent Manufacturing Co, 
Ltd., 2 rue des Inspecteurs. 86—6

/^IPERATRICES demandée» dame les Ju- 
pee. Bons gages. Ouvrage A l'année. 

S'adresser ft M. Leblanc. American Costume 
Mnfg Co, 88 McGill. 88-6

A main, demandée» pour faire habit» et 
pantalon» de messieurs; aussi faufileusea et 
fauflleuee» de bord. Bons gages. S’adresser 
ft John W. Pack A Co., Limited. 185S rue 
Saint-Laurent, entrée de la fabrique.

•0-2 F

/\PERATRICES expérimentées demandées 
” pour jupe» de dames. The Boas-Felsen 
Co., 40 rue Salnt-Antoln*. 90—2

/IPERATRICES expérimentée» pour poser 
Va le» manches aux blouses de dames, 
quelques-unes demandées. Emploi perman- 
nent. S’adresser ft M. Hayes, chez The O. 
H. Harrower Co., 8 Côte du Beaver Hall.

90-6

TBUNE HOMME sobre, respectable, de- 
f " mand' imméd element, comme com­
mis d’énlcerie. Il devra avoir de l’expérien­
ce. Références exigée#. S’adresser .319 Saint- 
Antoine. 91—1

IITHOORAPHE — On demande Immédia-
^ tement un adapteur — transposer __

pour lithographie commerciale. Emploi 
permanent pour un homme compétent Kcri 
re spécifiant expé»- ence et salaire atten­
du ft J. B. Grant, lithographe. Vancouver. 
C. A _ _ 90—12

J AVEUR de voiture» demandé, connais- 
-Li »ant le so n des chevaux, devra être 
sobre et honnête. S’adresser Ed. Boisvert. 
303 rue Wolfe. 91—1

/OPERATRICES demandée» pour costu- 
V" mesjïlouees, Seules de» filles expé­
rimentée». The Standard rioak and Shirt 
Mfg. Co , 176A rue Saint-Laurent.

» 91—1

JJPER A TRICKS expérimentée» pour blou- 
Va »»<; et roatumes demandée». S’adresaer 
immédiatement. The American Silk Waist 
Co, 30 Saint George». 91—6

VfODFLRUIt crropftcnt demandé, pour 
fa re modèlf» en bols pour travaux 

d'architecture. S'adresser lu bureau du 
-réposé au temps des hommes, à The H 
t. Ives Co., Ltd •l-d

fJPERATRICES — 25 — demandées pour 
” faire de*s blouse» et gagner les meil­
leurs gag»» payés â Montréal. S'adresaer 10 
Saint-Pierre. ______ 91—18

JkPERATRICES de première clame dans la 
fourrure demandées. Gross et Feld­

man. 258 Saint-Laurent. 91—2

JJPER ATRICES expérimentées deman 
V ê de*# pour machine» ft plisser. Aussi 
une personne pour faire le» boutonnière» 
S'adresser A M Hayes, à U G. H Harrower 
Coy. 8 Côte du Beavo? Hall. 91—3

WKIVEUFES dan* les empeigne» de chaus 
* J sures demandées che* nunnnt «t fv#
re. 203 ChamplaJA.

ches Dupont et Frê- 
91—X

^ERVANTE générale demandée, pour pe- 
^ tite famil.e, bon chez-soi. SradreRser 
210 Saint-Hubert. 89—6

SERVANTE générale ou cuisinière de pre- 
mler ordre demandée. S’adresser avec

références ft 79 rue McKay. 86—6

SERVANTE générale et une bonne d’en- 
^ fan ta demandée» S'adresser No 10 
' — * 87—6Laval.

ÇJERVANTE — On demande une servante 
^ générale, sachant faire ia cuisine, 
pas de lavs-'e ni repassage. Lft où 11 y a déjà 
une fille de chambre. S’adresser au No 4291 
avenue Western. Westmount. Bons gages

89—3
SERVANTE générale demandée. No 377 

ru» Dorchester, sachant faire la cui­
sine. pa» de lavage d la maison, référence» 
ex gées. Famille de deux personnes.

90—2

56 rua
______________________ 20,22

SERVANTE générale demandée, petite Za­
mbie. paa de lavage ni repassage. Bons 

gagea, No 1 carré Saint-Louis.______ 91—1

ASSOCIES DEMANDES
\ SSOCIE DEMANDE, avec $25.000 pour 

augmenter un commerce établi depuis 
au-delà de 10 an». Un homme pouvant s’oc­
cuper de» finances préféré. Ecrire Y Y SI 4 
"La Presse". 89-8

A SSOCIE demandé avec capital, ligne pay.
ant 100 pour cent. S’adresser ft Jean 

Davila. 884 Sa nt-André. 91—2l^l^, —■ ■■ ■.■» # ■ ■■ ■■ .................

AGENTS DEMANDES
4 GENTS DEMANDES — Nous sommes 

maintenant en état de faire face aux 
nombreuse» commandes que nous pouvons 
exécute.* promptement et sûrement. Alfred 
Tyler, Londor Ontario. 82—12

AGENTS demandés pour vendre P'Auto- 
Spray”, le meilleur arrosoir automati. 

que à a r c.mprimé. Conditions libérales. 
Machine échantillon gratis aux bons agents. 
Caver# Bros., Galt, Ont. 85—n

AGENTS DEMANDES — Dames 
pour solliciter des contrats 

pour une compagnie d’épargnes, bonne 
position rénumératrlce et permanente. 
S’adresser 9 ft 12. R. Fugère, cham­
bre 16, 107 St Jacques. C7—6

CHAM. PENSIONS DEMANDEES
/ ’HAMBRE ET PENSION DEMANDEES 

— Demo sella demanda chambre et 
pension dans famille privée respectable, sans 
enfants, localité : rue» Champ de Mar», Hô­
tel de Ville et les environa. Ecrire J. K.. 303 

La Preste „  91—1

CHAMBRES DEMANDEES
J^HAMBRE DEMANDEE 

distingué demande ui
Jeune homme 

distingué demande une chambre dans 
une famille pr vée. Localité : Saint-Dcn s, 
Berri, Saint-Hubert. Ecrire C. D., 310 "La 
Presse ’. 90—6

/^HAMBRE DEMANDEE — Un monsieur 
^ désire louer une chambre dans une 
famille de deux ou trois personnes. S'adres­
ser à 1300 Sainte-Catherine. 01—1

PENSION
PENSION — On trouvera une bonne mai­

son de pension au No 65 Poupart. Prix 
raisonnable. S adresser ft M, E. Simon.

86—7

BUREAUX A LOUER
Bureau u’architeStS ou salle

D'ECHANTILLONS,81 rua balm- 
Gabriel, ft louer, plain-pie/ d’in haut, con* 
venable pour bureau, eailfl^'échanillions Ou 
autre*, très central. amea»len>ent presqu» 
neuf, très bien éclairé, chauffé A l’eau 
chaude, possession immédUte ; long D4il

four personne désirable. $ sdreaaer sur les 
leux. Nap. Théorat, 04 téléphonez H. 
Koelle Main 3212, 107 rue Saint-Jacques,

. 87—6

MAISONS DEMA1DEES
IOGEMENT demandé. O; demande ft 

J louer, pour les premier» >urs de mars 
et le reste de Tannée un :bgii confer able. 

Référence» requises. S'adressé par lettré, 
1308 Sainte-Catherine.

ARGENT A PRETER
A RGENT A PRETER A 5ÿoür cent, ville 

-cv ou campagne. sur femes, maisons. 
Iota, assurances, billet» et a-tres garant es 
Osw. Cbaput Cie. édifice "U Precse"

1

MAISONS A LOUER_ _ _ _
4 LOUER, une maison de 7 pièces pour le 

-t»- 1er mai, avec gaz. cabinet et écurie 4 
place», cour pontée. S'adresser 379 Bréboeuf.

86—6

A RGENT A PRETER. 4M ô et 6 pour 
cent, sur hypothèque, roprlété vüie 

et banlieue. Isidore Crépeau,agent d’assu­
rance. 4. bfttlg'te **New-York’ Life Télé- 

|phone Main 2367. 76—25

ARGENT à prêter aur hy cfccque. iuté- 
rêt bas. Conditions facile* s’adresser 

(immédiatement J. A. Théuret.notaire. 25 
'Saint Jacques. Téléphone Mali 1870 Le

■ ...... ............................... I.

A GENTS actifs demandés pour représenter 
une compagnie de /rais funéraires. 

Position très lucrative S’adreseer chambres 
6 et 7. No 11 Saint-Sacrement, Montréal.

90—6

QERVANTE — On demande Immédiate- 
ment une bonne servante, paa de la­

vage très bon» gage? ft une fille compéten­
te. S’adresser au No 240 rue Guy.

90—2

A GENTS actifs demandés. Canada, Etats- 
Unir Référances requises. S’adres­

ser ft R Fugêre, 107 Saint-Jacques, cham­
bre 16. 9 A 10 a. m., 5 à 6 p. m.

 90-6

LAVAGES DEMANDES
J AVAGE demandé ft la maison, au No 49 
-»-/ rue Ralnte-RoAe 91.__2

Voulez-vous retrouver un Objet
Précieux que vous avec perdu ?

i '*f*G . .........

Demandez-le par l’entremise des

Petites Annonces 
de “La Presse”

m

Elles atteindront certainement la personne 
qui l’aura trouvé.

A LOUER — Coin Nord-Ouest des 
avenues DeLorlmier et Rach1'!. 

1111 Rachel, le plus beau fiat de De- 
Lorlmier entrée et balcon privés, en­
touré de gazon et de fleurs, l'été; 
éclairé tout autour; chauffé par le 
propriétaire. Prix raisonnable. S'a­
dresser J. A. Savignac, notaire. 97 St 
Jacques, à l'adresse mentionnée sur le 
placard. S8—6

A LOUER. 30 avenue Laurier, ouest, 578 
Saint-Aiitoine, beaux plaln-pieds, 7 

pièces, eau cbaude, gaz. $16.(0. Aussi 364 
ue Richmond, maiaons. de $0.00 A $14.50. 

S'adresser 30 avenue Laurier ouest.
01—6

IjaLATS — A louer magnifiques fiat* 
' chauffés, plomberie moderne, ré­
parés h neuf, belle localité, en face de 

l’Université Laval. S'adresser A 16Z 
St Denis. Prix $85 et $40. Tél. Bell 
Est. 1744._____________________ 69—n _

T OGEMENTS — Deux hauts de mal- 
■Lé sons 6 louer, 1641-1643 rue No­
tre-Dame Est, Hochelaga. 8 pièces, 
$14 par mois, aussi deux logements, 
1646-1648 rue Notre-Dame, 6 pièces, 
$12. S’adresser 11 avenue Laval.

88—6

soir. 235 'Saint-Urbain, Montréal —26

A RGENT ft prêter sur billet promiaaol- 
2*- res. reconnaissances. et«, taux ies 
plus bas. Toute transaction strictement 
confidentielle. S’adresser ft Da*. ohambr» 
66. No 97 Saint-Jacques. 87—26

A RGENT à prêter, par un paiilulier, pe- 
-ck- tits montants, taux d’intéct très bas 
Aucune relation avec des c^magnles de 
prêt. S’adresser ft M. Craig, chatbr© 1. 180 
rue Saint-Jacques. 91—6

MAISON ft louer, ft Outremont, che­
min Ste Catherine. No 197, con­

tenant 5 et C pièces de $10 ft $13. 
toutes les améliorations modernes. S’a­
dresser sur les lieux. W. Gariépy.

88-—6

AJAISON à louer, pour un couple marié, 
jjJL ayant de bonnes références, devra ac­
cepter comme pensionnaires le propriéti.rj 
de la maison et son épouse. S adresser 
1309 Cadleux. Ville Saint-Louis. 91—1

MAISONS moderne» â louer, possession 
immédiate. 7 pièces. S'adresser sur 

les lieux, 604-606-614 avenue Delor mier, ou 
39 rue Saint-Jacques, 4 â 5 heures.

91—6

MAISON ft louer, chauffée, magnifique 
décoration. 11 pièce», grand balcon, 

située au carré Saint-Loul». S'adresser au 
No 1. tvl—6

SERVANTES DEMANDEES
SERVANTE demandée, recomman- 
^ dable, bons gages ft une person­
ne compétente. 83 Cherrier. 91—1

SERVANTE générale demandée, se 
présenter immédiatement, réte- 

rence» exigées. 274 Laval. 91—1

SERVANTE demandée pour upe famille de 
deux grandes personnes, 3»7 Saint- 

Denis. 91—1

SERVANTE demandée au No 94 Mance ; 
^ pas de lavage, ni repassage

91—2

SERVANTE générale demandée pour une 
petite famille. S’adresser 2402 Sainte- 

Catherine. 91—1

SERVANTE générale demandée, pour pe- 
^ tite famille, aussi une jeune fl.le de 
15 ft 16 ans. peur aider au icénage. On 
passe l'été à la campagne. S’adresser 141 
Saint-Chriatophe. 91—1

SERVANTE générale pour cuisine ordi- 
naire et la moitié du ménage pour 

petite famille. Deux autres bonnes sont 
gardées. Référence» exigées. S’adresser 
le matin Jusqu’ft 3 heures p. m.. et de Qy* 
à 8 heures p. m., 183 Hutchison. 91—1

SERVANTE DEMANDEE — Une dame 
seule a besoin d'une servante, gages, 

$5 par mois Bon chet-«ol. 898B avenue 
Hôte! d» Ville. _________ 91—1

QBRVANTE générale d'expérience deman- 
dée. Références exigées. Bon» gages. 

S’adresser 65 avenue du Collège McGill
91—3

SERVANTE générale demandée. au««i Jeu- 
^ ne fille pour travaux légers du mé 
nage. 364 avenue Elm, Westmount.

91 1

SERVANTE générale demandée, dan» une 
famille de 2 personne» S’adrewer 

dan» l’avant-midf. 174 rue Charrier
91-1

SERVANTE — On demande une Jeune 
fille ->our travaux léger» du ménage, 

au No 914 Saint-Den s. 91—1

CERVANTES demandée», une fille de 
^ chambre et une cu’slniére. dans fa­
mille de deux personne», pas de lavage ni 
renieaag** références exigées. S’adresser 1124 
Dorchester. 91 —6~ — <— — — — ■ — - —

SERVANTE réitéra!» (lamandée, »u No TOO 
Sa nt-André. 91—1

OERVANTE. fille dé rhambr»- demandé» 
S'adresaer A 396 rue Saint-Hubert.

91-1

SERVANTE générale demandée pour qua. 
éJ tre grande» personne», aana lavage 
bon» gage* S'tdreesrr 12A avenue Suaeex.

91-3

SERVANTE générale demandée, earhant 
faire la ruleine. aussi une fille de 

chambre, sa-hant coudre. Référencée exi­
gée» famille de quatre personne». 8'adree. 
ser 53 Dubord. 91—1

CïTRVANTE générale demandée, au No 
vl 167 avenue Laval. Bons gagea 
____ _______________________________ 91-1

SERVANTE rénérale demandée oonr pe­
tite famille nae de lavere Ben* va. 

gee. 8'adreaeer .TT0 Parc Lafontaine
9l—1

CERVANTE demandée, une Jeune fille de 
e, bonne apparence pour ruvrase du 
ménage, dm» une petite famille. nj« de
lavage, bonne malaon. S'adrreeer le ma­
tin ou le noir, i é929 rue Sherbrooke w e. t. 
mon»* '’1—1

ON DEMANDE
T^À MILLE DEMANDEE 

demand* un» famill»
Un médecin 

demand* un» famille pour garder <es 
bureaux. S’adresser 1853 Sainte-Cather ne 
ou ft 306 rue Richmond. 91—1

CHAM. MEUBLEES A LOUER
A LOUER —• Deux belle» grande» 

chambres meublées sur l’étage 
du bain, chauffées ft l’eau chaude, fa­

mille privée. S’adresser 27 Dubord.
89—3

J'HAMBRE meublée à louer, pour mon- 
sieur, avec le confort du chez-soi. 

352A rue Raehe’ 91—1
J>ELLE grande chambre meublée ft louer, 
4 A fur devant, pour un couple marié 
usage de la cul*ine. Référence# ex gées. 398 
Craig Est, en face du carré Viger.

91—8

/CHAMBRES à louer, non meublées, gran- 
^ des et petites chambres, eau chaude, 
lumière électrique. Pas d'enfant. Pas de 
déménagement, 432 Saint-Dominique.

89—7

J 'HAMBRKS meublées ft louer, trois belles 
v-/ chambre» meublée», chauffée», lumiè­
re Auer et poêle à gaz dans chaque cham­
bre. bain sur même plancher, usage du té- 
lêohone. S'adresser 1339 rue Ontario, coin 
Sa nt-André. ____ ________90—3

CHAMBRE meublée ft louer, éclai- 
réo au gaz, pour messieurs seu­

lement. S’adresser 26 St André ôi—z

/^HAMBRE meublée à louer. On trouvera 
une chambre confortable pour mon­

sieur. au No 58 Sainte-Elisabeth, 3e porte. 
Références exigées. 91—3

f^HAMBRE meublée à louer, une belle 
chambre en avant, trê* chaude, pour

mes» eurs, tout confort désirable, 
bord, coin Berrî.

Du- 
91—1

/"^HàMBRES — Angle des rues flaint-De- 
^ nls et Sherbrooke. Chambre* bien meu­
blées avec eau chaude et eau froide, bonne» 
garde-robe», etc. Aussi pension de première 
classe. S'adresser ft 383 rue Sherbrooke.

91-6

CJUPERBE8 chambre» meublée» » 
^ louer, double et simple, dan» fa­
mille parisienne, privée, sans enfants. 
Ameublement neuf, amélioration» mo. 
derne». Pension première classe, si 
désiré. 964 Ht Denis. 89—8

CHAMBRES A LOUER
A LOUER. Jolie grand» chambre, amélio­

rations moderne», lumière électrique, 
etc., très confortable pour un ou deux mes­

sieurs. famille privée, aana enfanta 266 
Balnt-Dsnis. 88 —6

JJELLES chambre» ft louer, beau site. 
Jj lumière Auer, téléphone, chauf­
fage par calorifère, maison paisible- 
Références exigées Pas de déména­
gement. 89B Dubord. 89—3

T>ELLE grande chambre ft louer, sur 
AJ le devant, pour deux messieurs, 
confortable, eau chaude, éclairée au 
gaz. 114 Champ de Mars. 91—3

/'♦HAMBRE ET PBN8ION—Grande cham- 
^ bre double et Pimple, A l'étage du 
bain, avec pension de premlêr# classe, pos­
session immédiate. S'adresser 781 Saint- 
Denis. 89—3

/"CAMBRE A louer. »«lon. chambre f»r- 
^ ni» avec ou sans pension, famille nrl-nie avec ou sans penalon. famine prl-

Ïrlslenne. 128 avenue Laval, près d 
aint-Loule. 17.2Û

'Xf AISON ft louer, très richement meublée. 
-i*A aaion Loui» XV, objets d’art, bou­
doir oriental, chambre à coucher meubles 
acajou, rideaux soie, électricité, poêle ft 
gaz. chauffée à l’eau chaude, libre le 1er 
mai. Ecrire à H., 211 "La Presse."

91—1

J*Lai^-PIEDS à louer, magnifiques plaln- 
A p eds. "flats”. Nos 009 et 915 rue St 
Denis, fournaise à eau cbaude, améliora­
tions modernes, loyer modéré. S’adresser 
Em. St Louis, bfttisee New-York Lifo, ou le 
soir No 23 rarr* Sa nt-Louls. 89—3

PLUSIEURS logement© ft louer, quartier 
.Saint Henri, .no .>502 Notre-Dame, 

près des usines Canada Cai Co., et des re­
mises du Grand-Tronc, 5 pièces, bain, w.c., 
gaz. Hoolahan. 2289 Notre-Dame.

86-6

PLAIN-PI1.DS à louer, 100 et 104 
Sherbrooke, 7 et 8 chambre», 

bien éclairés, eau chaude et gaz. belle 
écurie. S'adresser Isidore Gougeon, 
826 Dorchester, téléphone Up, 4301.

88—6

ÆJOA.000 A PRETER. Sur dernière 
èlP-jU hypothèque ft 6 et 6 H pur cent. 
S’adresser ft Edmond Desaulners, no­
taire, 17 Côte de la Place ’Arme*, 
Montréal. 99—6

1ES gens ft salaire peuvent «a rocurer 
^ de l'argent en leur nom, hqs en­
dosseur. Aussi prête sur meuble, paie, 

ment» pour convertir a l’emprunteur. Tou­
te affaire confidentielle. Montréal Crédit 
Co.. 104 Temple Building, 186 Sata-Jæ. 
nue» 3L-n

ON DEMANDE A EMPRUNTER
ON DEMANDE A EMPRUNTER — W 

qui désirent prêter sur bonnes gftan- 
tles hypothéca res. pourront s’adressenpar 
lettre a Z, Z . 550 "La Presse’V

ON DEMANDE A ACHETER
ON demande à acheter des moteur# >t 

dynamos d’occas on. Toutes marqua 
et toutes grandeurs. Electric Repair a% 

Contracting Co,, 617-19 rue Lagauchetière
205—n

UN DEMANDE A ACHETER moulin i 
scie, dans bonne localité. Donnez le 

prix et tou» rense gnement». S’adresser ft
Thomas Scott, Van Nest. New York City.

86—1:IL

A VENDRE OU A ECHANGER
TERRE. 178 argents, bord rlv.ère Riche­

lieu. bien bâtie, vendra ou échangera 
contre propriété ou hôtei, donnera balance 

en argent. S'adresser Immédiatement 39 rue 
Saint-Jacques. 91—6

A VENDRE

A VÊN 
A m

LOUER
4 LOUER, suite de beaux appartements 

meublés, sur le devant. S’adresser 162 
Sajnt-Denis. 82—n

i PPARTEMENTS FRONTENAC, carré St 
Louis, côté nord, entrée rue Sangui­

ne!. No 442. 2 appartements de 7 p;ècea et 
buanderie, chauffés, eau chaude toute l’an­
née, luminaire : gaz et électricité, en par­
fait ordre. S’adresser à J. Emile Vanier, 
5 square Beaver Hall, ou au conc erge, sur 
les lieux. 89—6

J^LAVIGRAPHES Monarch Visible ft louer.
XJ le« plus nouveaux, le meilleur genre 
de machines ft écriture risible. On ne loue 
que de» machines neuves. Conditions : $4.00 
le piemier mois, $3.00 chaque mois ennuite.
Monarch Typewriter Co.. Ltd, 23 rue Sàint- 
Jeac. ______ __________ _____67—26

"C^PlCERIE avec étal de boucher en ar- . .#T.TTr,T ^
JC/ rière, à louer, avenue Delorlmier près y\^^îi,ÇkEMENT ft vendre, 
des mines Ar^us. avec ou sans logement. Bern
S’adresser H. Hutchln». 703 édifice do la 
Banque des Marchands. Main 942. 88—6

A VENDRE, une boutique de piomnier, 
avec tout l’outillage, chevat et .to- 

ture. Avanugeux pour une personne qui 
veut prendre ft son compte. S adresser 210 
Samte-Catherine. ou téléphono ftlarcbâhda 
1581._________________________________ 86--0

4 VENDRE — Voulez-vous acheter un h#- 
tél, restaurant, magasin de c gares, 

bonbops, logeçnent compris, épicerie, mai­
son meublée pour louer chambres ou pen­
sion ? Adressez-vous en toute confiance, 
Jean Castel.t, 37 Notre-Dame Est, coin St 
Gabriel. Le plu» ancien bureau dans cette 
ligne, établ. depuL 17 ans!. 90—6

A VENDRE, llxturea d’hôtel, comprenant 
. A. stand ds 27 pieds de long, comptoir, 
j 27 pieds de long. S'adresser M. Deejardlhs,
I 139/ Sainte-Catiierine, entre 8 et 10 he ’rea 
a. m., et de 3 ft 7 p.m. 90—6

NDRE. maison pension, 10 pièce» 
meublées, chambres rapportent $70, 

loyer $15, prix $150. Jamais chance sem­
blable. S’adresser J. Castelli, 37 Notre- 
Dame Est, coin Saint-Gabriel.1 91—fl;

A VENDRE — Ameublement de salon ên 
-2©- noyer noir, sept morreaux, complèïe- 
ment remis ft neix*. valant $60, pour dh- 
huit piastres. Occasion unique. 563 Saint- 
André. 91—L

AWENDRE. tin outillage pour boutique th 
A forge. S'adresser 13 rue Rousseau.

91—3

A VIS aux épiciers en gros et détail hô- 
-t*- teller», etc. La Cie de vin» Califor­
nia. 421, 423 Notre-Dame E»t. Montréal, a 
dans ses caves plus de 5.000 gallons de bon 
vin, qu’elle désire disposer d’ici au premier 
mal prochain, avant le déménagement dans 
un plus grand local, afin de satisfaire sa 
nombreuse clientèle et répondre au besoin 
général dé sen commVee qui augmente tous 
les jours. De bons agents sont demandés.

80—6

S’adresser
90—6

£ ETABLISSEMENT d'affaires ft louer. Eta- 
* ges ^our la fabrication de menus ar­
ticles. rez-de-cliaufisée convenable pour ma­

gasin, éclairé sur trois côtés. 198 rue Saint- 
Paul. John F. Raphael. 6 fue SaintSacre- 
ment. ________ ___ 88—6

T^TAGES chauffé» à louer. $15.00, $18.00 
et $25.00. Localité centrale. Télépho­

nez Jarkln. Up 2458, 207 rue Bleury

INCURIE avec, toutaa lée commodité», ft 
XL louer. S’adresser 704 Sherbrooke, en­
tre 7 et 9 heures tous le» soirs. 21,24

JTN médecin ou un homme d'affaires trou- 
vJ v»ra une suite de beaux appartements 
meublés ou non en s’adressant au No 162 
Sa^t.p^n;», —?--n-

4 MEUBLEMENT ft vendre, comptant ou 
à crédit, meubles', poêle», fournaises, 

tapis, prélarts. Nous donnons plus pour 
moins d’argent. J. Albert, 131 Craig Est, 
vls-ft-vis de l’hôtel de v lie. 01—6

A MEUBLEMENT de maison à vendre. 2 
-*»- mobiliers de chambre, un mobilier de 
»alle A dîner, glacière, etc., presque neufs, A 
moitié prix $60.00 comptant. Ecrire I. J., 
304 "La Presse".91—1

'88—6 AMEUBLEMENT A vendre, comprenant
------ — -t*- piano, mobil er de salon, chambre et

MAGASIN A LOUER
* LOUER, grand manttaln av»c logement, 

•/V rue Salnte-Carherlne, prée Maleon- 
nmire, loyer $35. Isidore Crépeau, 4. bé- 
tlsae New-York Life. Téléphone Main 2367. 
Résidence. Est 636. 89—6

4 LOUER, à SalnU-Cunégonde. un maga- 
-rw. „n ,vec logement de trol» pièces, pla- 
ca centrale pour restaurant, aana licence, 
prix $12.06 par mot*. S'adresaer Phllémon 
Gougeoo. 166 Richelieu, coin Dom nlon.

91—2

TkCAGASINS t louer. rut Notre-Dame 
^*-1 ouest, dans le bloc Balmoral, chauffé» 
t l'eau chaude, holies dimension, et tr*. 
prop ces pour tout genre de commerce. S'a­
dresser A Lamontagne. Limitée. No 838 ruo 
Notre Dame oueel. Bloc Belmorel.

79—n

\fAOASTN OU ENTREPOT — AMouer. 
-’i. Noo 218. 215 rue Notre-Dame Oueet, 
t une porte de le rue Ralnt-Plorre. Quatre 
étage* et eoue-sol. S'adreoaer h M. Koelle, 
10T rue Salnt-Jaeque*. Phone Main 3212.

87—6

Magasin et logement do «oin a
louer, angle rue Saint-Charle* et 

Ropery. Pointe flalnt-Charlciï. Nou- 
vetux et moderne*. S'adreiaer A Mme 
T. Kelly, 260 «venue Galt, Verdun.

•0—2

salle A dîner, tapis, rideaux, etc. 1163 Ma- 
rle-Anne, coin Chaussé. 91—1

A MEUBLEMENT neuf, d'un boudoir, pas 
-*»- ssge. chambre à coucher, salle à dî­
ner, cuisine. A vendre, avoc lover si dékl- 
ré. sur la terrasae du Pare, No 15. A Saint- 
Henri. 96—6

A TELIER photographique A rendre, (toch 
•xa- complet, d’ici A 8 Jours, pour cause 
d'abandon d’affaires. Conditions faciles, 
S'adresaer de 10 heure» a m 5 8 heures 
o m., au No IBM Notre-Dame, coin Can­
ning. A. Saint-Laurent. 90—2

A COESSOIRES A vendre, convenable» pour 
xA modes ou mercerie : tablettes, tabla», 
vitrines, étagère» en cuivre pour vitrine», 
•tr. S’«dresser «pré» 6 heures p m., J. O 
Bétourn»y. 868 Dorchester. 91—^

TJEURRERIE et fdomsgerle A vendre. M- 
-L* tuées dans un beau rentre, A Kln*s«y 
Pali* Pour Informations. 9'adrataer, à
Joaeiph Oulllemettê. Klngtey P»ll», ^juê^

ThOUTErLI.ES A vendre. Standard BqRI» 
»-> Exchange. 262 rue Cadleux. Eet 3TB. 
Toute» sortes de bouteille» •cbetée»,Y»ndn«». 
échangées. Gros et détail. Pleins chars ty. 
*éê« spécial» tus maison» jm-

BOITE musical* Rêglna, A vendre, a roi- 
té $430. n'ayant paa un an d'uaura 

avec 2 douaalnea et demla de morceau, 
choisi*. Vendra pour $200. s adre««»r ai 
No 1024 rue BalnU-Catherlne. 90-*6
libUTIQÛfc de voiturier A vendre au vil. 
AA lace de Saint-Bulle 1» Grand. *»m 
étage», outillage complet pour la forge, r*. 
mise» et une grande malaon neuve avec 
jardin Pour autre* nfnrmetlon* éerlm ou 
•‘adraeser à George» Oaudettv, 168 Saint». 
Catherine, Maitonneuva SI—f
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l>OUTJQ\jB (J« ajiBulfcUr. cbarM^t «r. à 'VOUS laiaop» jeux de quille*. qui»l#s. bau- 
vendre, c»'**- de axaltdie. outillage les. et*... xumI tubie» de bt xrd #t

complet, cheval, voiture*. Bonne clientèle. 
Prix & adresser V54 rue Demont.gny,
W. G&ron. 91—*d

MACHINES
r*OMPTBUR AUTOMATIQÜB — Ca»h r«- 
'-y (Uter—tS u>ucU«« »;®»r«U Simple*

rour addUioe. ei> parvalt d at, ù rendre S 
on marché. S'adresser ehamore 40, edtilre 
Alliance, 107 rue Saint-Jacques. ST—6
7~~rr,r,.. —1 .~~ \f ACHINES t travailler la boia acbeteaa.
A^OMMERCE de fablne et de ffratna fl ren- Irl vendues et échansées 11 des cond 

dre, site de premier ordre, faisant un jtlons faciles ; aussi puuTies, courroies, sr 
commerce do *ro* et de détail. Pour ren- tires de couche al accessoires Noea ne 
aalcaemenu compléta, a adr^aer par lettre ,-pu, occupons que de machines modernes, 
à L„ 13H "La Prease." S7—6 |\v L Miller end Co., IB et 18 rue Saint-

pool 
«ratl
PhSSOW_____ _______ ______________ -------

rue Saint-Paul, agent pour la Canada
170—B

H CE Saint Denis. No 80. coin Leuiauche- 
tldre, malien détachée, avec lot

. at fixtures it bar. Catalogues envo/és caat 4. chaque cdté. Peut très oleu ê 
N par la poate aur demanda Chaa 'convertit» au propriété pour «ommarce > 
10» and Son. Chicago T. Burdo t. tloaal Truet Co., 183 Saint-Jacques

UERDU. de ià rue Craig g la rue Delorl* 
, * mler. une montre. Prière de la rappor­
ter A 837 Logau Hé Ompease promise.

81-1
88—«

OCCASIONS D’AFFAIRES
A VISNUKE- HèUia. reatauranta. épie# 

rlea. magaalu» da Tn:-ta bonbona. 
etc., magasina. miUsc'na de pension al tout

I>ERDUE. rua Salnt-Dania. antra Damon 
Â tigay at La Montagiard. montre en 
“gun mtuU”. avec «balue «>t ioquet en ar 
gant, portant la nom “Paul Kécompen- 
ae au No 14U rue Sainte Fauiü.a.

w . • 91—3

OLOS bola, cbarbbn. foin at grain, à van 
^ dra. très benne plara d’affaires. Va d 
pour cause da santé. 8 adresser til rue 
Balnte-Marguerite. coin 8aiut-Jacquta St 
Henri. 9CÙ4
/"♦LOS — A. vendra, magnifique clrj de 

bola, charbon, muai d'un engin, bon 
po*ta. bonne cllentè e. poaaees'.on immé­
diate. Conditions l.bérales, prix. Itiüu.cO. 
205 Ropery. 91—1

<~MNQ gazeliere & vendra, aussi cinq 
^ ^‘bracket*’ êt un beau poêie de cul- 
stne. Bon marohé. S’adresser No 03 avenue 
du Parc, Saint-H«arl. 91—1

Plerte. Montréal 80—24

DERNIERE CHANCE
La dern.ère chance dé la aa.aon. 28 Jol.s 

manteaux en mouton Ci Perse, grandeurs 
assorties, et des plus nouveaux, nous les 
vendrons Ï45.UO. chacun. Aussi une Quan­
tité d’autres fourrures à grand sacrifice. 
Aucune oïtv r* Lon*0 b le ne sera refusée. 
Venez les vofr De véritables occaa ons. ^9 
rua Saint-Hubert. 69-m,J,s—n F

XT^TAL de boucher A vandre. de première 
K-i class?, bien meub.e, balance paien/â. 
lussi. grosse bslance ttble en marbra, che­
vaux, voitures d’été et d’hiver ; faisant pour 
|£&.00 d’affaires par setna-.ne. S'adresser 
245 Duluth.  t**—*

ETAL de boucher à vendre, avec stock 
considérable d’ép carie et tout la rou 

tant, cheval, voiture, etc., |400 à un prompt 
xchetaur. S'adresser 12U8 Saint-Dema.

îto—o

•p^TAL de boucher & vendra, bien ^établi.
91 Marie-Anne. 87—*6

\rACHiNL8 a moudre. Noua avons plu- 
sieurs machines à deux têtes, com­

prenant la “Rob nton”. “Monarch", "New 
Process", et autres, dans les grandeurs de 
18. 20 at 24 pouces. Ces machina» son4, tou­
tes en bon ordre garanti. quelqu*#-unea 
presque neuves. Les pr x seront d’un tiers à 
une moitié du prix du neuf. 8. Vessot et 
Cie, Toronto. 81—n

MACHINERIE — A vendre un mo­
teur horizontal A vapeur, de 75 

force». A valve en coulisse; un moteur 
" Robb’’ rapide de 26 forces; une 
chaudière de 75 chevaux vapeur; mo­
teurs A vapeur et chaudières en bon 
ordre, Jas Robertson Co., Dtd. 144 Wil­
liam, Montréal. 87—•

VrACHINES à coudre A vendre. Avant de 
faire nos réparations noua vendrons 

nos machines A coudre nouveau slèc e A 
$14.00. avec garantie de cinq ans. Venez les 
vo r. D. Donaldson and Sons, 30 Place You­
ville. 88—6

AfACHINE à coudre moderne à vendre, 
ayant coûté 65 piastres. S'adresser au 

No 15 avenue du Parc, Saint-HenrL
fil—8

PROPRIETES A VENDRE
A VENDRE, quatre jolis cottages A Ahunt- 

sic. pr x de quinze cents a trois mille 
doJlajs. Gondit ons. faciles. Hôte; Péloquia, 
Tél. 2447, sonnez 4 coups. 9G---6

\ VENDRE, A l'encan public, au bureau du 
soussigné, jeudi, le 22 février 1906, 

à dix heures a.m., la propriété appartenant 
À la success on de A T. Bélalr. située ave­
nue Hôtel de Ville. Nos 208 et 210. A,. A. 
Legault, N. P., lo98 rue Notre-Dame.

91—2

89-6

T?OURRURES A 20 pour cent de réduc- 
tion, chez Armand Do.û, 76 rue No­

tre-Dame Est. ViS-A-vi» le palais de Justice.
75—®js—n_ ✓ lONSTRUCTEURâ — Avenue du Parc— 

--------1-----7 ~—r* -----77 ^ J'ai 10 lots de choix à bâtir dans

LUNETTE^, lorgnons, saisis en douane. avenue, près du coin do la rue Sâlnt-
Pf’ Louis et à la Jonction de deux lignes do

chars urbains, que Je vendrai A bon marché. 
Frank E. Donov&n, édifice Temple..'185 rue 
Saint-Jacques. 88—6^

LOT — Magnifique lot à vendre, situé sur 
la rue Hutchison, Parc Mile-End, va­

lant $200.00, à vendre pour $1U).Û0 eomp. 
tant, p.ouj* cause de départ. S’adresser L. 
P., 27 rue Casgrain. 91—1

MAISON à vendre, rue Saint-Dominique, 
(leux logements, Nos 738-740. S'adres­

ser P. Tfudel, 35 Saint-Jacques. 91—1

artificiels. Satisfaction. Opticien 218 Saint- 
Laurent. t à 6 p.m.# ehambre 3. Apporte» 
ceci.

LAIT à vendre. Entrepreneur ayant 300 
gâtions de »a't en mains dés rerait en­

trer en communication avec dea laitiers de 
bon ne. renommée, lait pur, prix modéré. S a- 
dresser P E Alarie, 1112 San^uinet.

90—6

1ICENCE d épicerie à vendre, d’ici à 10 
jours. A bon marché. S'adresser 1.367 

Ontario- 91—1

"Vf ANTEAUX A vendre, plusieurs man. 
JT-A teaux <3e mouton de Perso et en Pho­
que électrique, avec collet, revers, eu vison. 
Chance exceptionnelle. S’adresser 2279 No- 
tre-Dame. Mme A Arcand. 86—G

MANTEAU en Perse pour dame d’une cor- 
PO an< e de ceqt livres, ayant coûté 

1145.00. S’adresser 15 Terrasse du Pire, St 
Henri. QO—6

genre d'af.airea Bonne chaace pour corn 
mentants Malsou et magasin A h 
Harrla. 25 rue Saint-Laurent.

PORTE MONNAIE — Perdu, un
A- mon Îarte-

e to
ouer. L. piastres et quatre billets de char. A partir 

57—u de la rue Notre-Dame, en d -sceadanT la 
----- —' < ôt« Saint Lambert, jusqu à ia rue Crai

JOHNSON & ORAGE 1 Prière de rapporter 179 Duvemay.
Jaequo,, Brll TU. Main 1M>««* Haiol - Jaequo», Brll TU. *iaiu ; —

agents d’immeubles et cbaucee d’affalfee. OACOCHE pour dame, contenant deux 
-------- - ^ bourses, do la monnsie, des billets et

HOTELS — Lecteurs de "La Prease, mouchoirs, perdue sur la par- ours de» rues
avant d'acheter une épicerie, un noiei 8mint-Antolne. Atwater et Balnt-Jaeoues

ou tout autre genre de commerce, voyez et 
consultez Johnson et Grgce. Servez-vous 
gratuitement de cotre expérience en immeu­
ble* et épargnez de l’argent .

JOHNSON ET GRACE — Epicerie licen­
ciée. Pointe Saint-Charlea, cota de 

rues, sto. k frais, 75 clients A la Côte Saint- 
Paul. Recettes $4*X) par semaine. Loyer ma- 
-Casin et logement, $25.

JOHNSON et GRACE — Magasin fruits 
^ et cigares, établi depuis 20 »ns. près 
gare. Vaut $1 3 X). Prix $800. A qui la chan­
ce î

JOHNSON et GRACE — Clés de bcla.
centre de la ville. Recettes $400. Pr.x 

$2,500. Un autre clos, recettes $200. valant 
$1.500, Prix $1.100.

JOHNSON et GRACE, «2 Saint-Jacques — 
^ A vendre, restaurants licenciés. Beau 
centre, coin de rues, $6,<;00. $2.000 co rip­
ant. près bureau de poste, $15,000. Rue 

Craig. $10.000. Rue Saint-Laurent, $10,(00. 
Maisonneuve, $4.000 et $5,000 ; Saint-Hen­
ri. $4,500. Le tout A conditions faciles. Prê­
tera partie de l’argent si nécessaire A des 
acheteurs sérieux. 89—6

JJCCASION D’AFFAIRES — Un associé 
se retirant des affaire» vendra sa part 

pour $250, commerce bien établi gros pro­
fits. chance exceptionnelle. S adresser 139 

signan. Télénhone Uptown 2964 . 87—6

Récompense en rapportant 20 avenue Wal­
ker. Saint-Henri. 91—1

TROUVE
T^ROUVE, porte.monnale, sur la rue Uni- 
x tiers té. Donnez les détails. S’adres­
ser par lettre. 506 Parc Lafontaine

01-1

Tél. Bell. IU* 115» c» &06A.

LE GRAND CAFE PARISIEN HOTEL
iaitt-lA»» rathértna

EntréM privée» . MONTREAL. CAN
179 St Domlmiqae Ouvert
1887 St «Catherine toute la null.

Repas A la Carts. Prix modérés. Chef 
de Culelne Français. Dîners servis aux 
résidence# prlvéea dans 11 minutes -J'avis

JOS. a HAVEL, Prop.
 MT—«nsa

CARNET MONDAIN
Sous rette rubrique, nous insérons A 2 rte 

iu mot 1rs rapports de Nolrérs, K< unions 
fl’amls. Annlverealres, Départe. Arrivée», 
Vielleurs, Etc.

HOTEL PLACE VIGER
Dinar» Spéciaux

Jeudi et Dimanche Soir.
ORCHESTRE

Pension, en Hiver, u Prix Réduits.
 Tl. m.J.a-n

FERMES A VENDRE
J^ERMES à vendre. S'adresser au Trust

and Loan Co. 
MontréaJ^^^^^

26 rue Salut-Jacque
156—mis—n

MOTEUR A gaz d’occasion de 15 chevaux- 
vapeur. en ton ftat A vendre. Wayland 
Williams et Dadspn. 321 rue Saint-Jacques.

87—6

MOTEUR d’une force A vendra. S’a- 
dr scer 260 Desery, Hochelaflfa.

91—1

JJESTAURANT à vendre, avec «aile A 
-^4 manger, en fec«; du Champ de Mars. 
Vente : cause de ssnté. 205 Craig Est.

90—6

J^OBE de soirée à vendre. S’adresser ISA
Rcb n. 91-1

SALLE DE POOL à vendre, contenant 
deux tables B-unswick. ave? place

MAISONS A vendre. $3.200. angle rue 
Marie-Anne, pâté de maisons de trois 

logements, terrain 26 x 100. Loyer $300. W. 
Ernest Bolton, 141 rue Notre-Dame ouest.

91—6

M AISON à vendre. $3.500, 1249 rue Ber- 
ri. cottage en brique. 8 pièces, cui- 

s ne en rallonge, fournaise à eau chaude, 
avec qua?r<- terrains, 88 x 75 pieds. Bonne 
occasion. W. Ernest B<flton. 141 rue Notre- 
Dame ouest. 91 6

J)ROPRIETES A VENDRE — Rue Saint- 
-L Hubert, près -rue Sherbrooke, maison 
3 flats, pierre et brique solide. $7.00f). P. 
E Brown, agent d’immeubles, 97 Saint-Jac­
ques. v

A VENDRE — Coin Charlevoix et Saint- 
Charles. bloc brique solide, 24 loge­

ments, loyer actuel I2.14R. On vendrait pour 
SI8.500.00. P. E. Brown, agent d’immeubles, 
97 Saint-Jacques.

A VENDRE — Rue Dellsle. pierre solide, 
6 petits flats, loués $566, on vendrait 

14,760. P. E. Brown, agent d'immeubles. 97 
Saint-Jacques. '

EPICERIES A VENDRE
p^PICERIE licenciée à vendre, à bonnes 

conditions .a tuée dans Je centre, fai­
sant do bonne© affaires et bons profits, 
clientèle établie, cause de vente : mortalité. 
Pour plus de détails, s adresser A Larue et 
Cloutier. 137 Falnt-Paul. .86—6

PICERIE non licenciée A vendre, stock 
frais, vendra A prix modéré A un 

ompt acheteur. Bonne place pour un com- 
■mençant S'adresse* Isate Forçât, 285 Shlnt- 
ChrLatopue. 87-0

f IA R N ET MONDAIN — Samedi dernier, il 
v-/ y avait sod^er et «Jolie soirée chez 
Mme Tremblay, du Coteau du Lac. Un 
grand nombre de parents et d'amis de cette 
paroisse et des environs se trouva ent réu­
ni». Le souper fut des plus joyeux. II y 
eut chant, musique et danse, et l'on s amu­
sa ferme jusqu à une heure avancée de la 
nuit. On comptait une centaine d’nvités. et 
l’on se sépara tou» enchanté^ de la belle 
réception reçue. 91—1

ASSURANCE
JSIDORE CRBPEAU, Agent et Courtier, 
-L chambre 4. bâtisse New-York Life 
Téléphone Main 3367, Assurance, Incen­
die, Vie, Accidents, Vitres Voleur, etc. Vo­
tre patronage respectueusement sollicité.

’76—23

DIVERS

Fpro B

A LCOOLiSME — Le memeur traitement 
pour les personnes adonnées aux U- 

quaura, fait dlspar&Ure dans l'espace de 
trois Jours tout désir de poire Dr Thé* 
rien. 1313 S»int-DeaU. Tél. Est '10W.

Kiu—mjs—n

IT'PICERIE lloencifle fl vendre, établie de-
PUl» *> «n» "on coin d'affaires re--------- ------ _̂_______ _ „

Celtes *450.00 par semarne. loyer modéré, autres fins, manufacturé et A vendre par

A VEZ-vOUS un moulin â laver ou 
terdeur A faire réparer. Télé­

phonez A la manufacture Qodin, 946 
St Laurent. Tél. Est, 1114. Satlsfac- 
fion garantie. 87—12

AVIS DE BREVET — Le tuyau à l’eau 
-r*- en spirale breveté de Nott, pour 
chaudières, pompes A vapeur, marine ©t

Aous Prètona de !'Ar­
gent aux taux les plus 

bas de la Ville
Vous pouves emprunter de *10.00 à 
61,000.00 sur meubles de ménage, 
planoe. chevaux, carroseea et 
voiture» ou sur toute autre 
sécurité de valeur, eane 
avoir Sl craindre d'être 
dérangée dans la pos- 
aessjon de votre bterM 

Voue auras l'argent 
1» Jour quo voue nou» 

le demanderez et cela 
•ans publicité. Les prête 

peuvent être remis par pe­
tits versements faciles A la 

convenance de l’emprunteur.
Noue ne réclamons rien d’avan- 

ce. Voue recevrex le plein montant 
ou prêt en argent sonnant. 
MONTREAL LOAN AND BRO­

KERAGE CO..
Cha-ahre 101, New-Tork Life ^ 

Bnlldlnc. C
An»>e de la rue Salnt-Jacquee et 

■du Carré d, la Place d’Armee. (D 
Tél. Main 8861 ou Up. 1612 après ^ 

7 heures p.m. tp
B. B. LEBEAÜ,. S

Gérant, Départ. Français. fl' 
CHAS. E. CAMPBELL. Gérant. & 

»«-n

Nous fermerons tous les soirs I 5.30. Mardi, 20 Févriar, 1906.

$
$
$

bonne raison dé vendre. S’adresser Phllémon 
Qougeoû, 166 Richelieu, coin Domin on 
Sainte-Cunégonde. Montré»!. 91—2

■pPICBRIE à vendre. $150, 315 rue Mont- 
^ calm. 91—1

J^^ICERIE à vendre, faisant pour $85.00 
d'affaires p».r semaine, prix $350.00. 

«..n--------  541 rue Ple^sl3. "^adresse^ 91—3

A VENDRE. 231 Knox. Joli cottage, fdCade 
brique pressée, bien bâti, 7 pièce», lu-pétir 3 chaises de barbier, ttès bo*' rnar-j______  ^ r____

ehé 1769 Saint-Hubert. 91-1 .mlêre électrique, etc.. $2.700. P. E. Bfown.
97 rue Saint-Jacques.

TROUSSEAU d’enfant'A vendre, fa't suri 
commande d'une valeur de $50.00. 

r'^dr^sser No 15 Terrace du Parc. Saint- 
Henr.___ ________ _________91 -3

\r4)TRE crédit est bon chez F Lapo nte. 
march an ■ de meubles. 1449 rueSaio

agent d’immeuble.s.

lerratherlne. angle Montca.Vm 76—n

COMBUST I BLES A VEN DRE
"OUI8 A VENDRE — Voyage. »l.Uü ; bols 
a 9 sec de moulin, «clé ÿ bol» franc, 
81 60. Chei hd. Cyr. coin Beaudry et Ro­
hm. Tél. Maribano», 131. Eé.l Est 4231.

84—7S

CLASS «c'éca. $1.00 le voyage. Bol» franc 
$1.03 la demi-corde. Bloc», $1.50 le 

voyage P Payette et Ella, 250 de fllootigny. 
Te,. Bell Eet Lan». <2—72

PIAN OSETO RGU E SA V EN DR E
\ VENDRE, ben piano dotiage poar la 

pcaaque. ca.a-se en boli ue ro?e. tou­
ches en ivo.re. "i octaves, vaiant ré-
tiu.t A $<o.uU. Concluions : $10,00 icmp- 
liiKi, oa.an.e $4.t.o par mois. Hurteau et 
Lie. 1080 Samte-Ca.benne.

A VENDUE, magni» ique piano co tage 
ayant été en usage 2 mo.s. .marque 

Williams, de Oshawa. Prix régulier, $400, 
réduit A $235.00. Conditions : $25.00 comp- 
;snt et $10.00 par moia pour la balance. 
Le piano est garan 1 pour io ans. S'adres­
ser immédiatement cnez Hurteau et Cie, 
1680 Sainte-Catherine.

ATAvJNlFIQUE piano carré, marque Do- 
“’A minlon, caisse en noyer, touches* en 
Ivoire, 7 1-3 octaves, peut durer encore 40 
ans. Prix $150.00. Condition» : $10.00 
remotant et balance. $5.00 çar mol». Hur- 
ifau et Cie, 1680 Sainte-Catherine. 91—0

1>IAXOS — A vendre, 3 pianos droits Mor­
ris, ayant un peu servi, $199. $210 et 

$225 comptant. Voyez te.» ios rument^, vu 
qu'ils sont comme neufs Ole de Piano» 
Leach, 2440 rue Sainte-Catherine

 91—1

PIANO carré Vo»e. Boston, très beau, A 
vendre, fl $140, $5.00 comptant et 

$5.00 par moi». 7 octaves, clisse et pieds 
très bien seulptéiCCle de Pianos Leacb. 2440 
rue Sainte-Catherine. 91—1

A VENDRE. 344 Saint-Christophe, eot- 
tag#» en bols et brique. 10 pièces. feujT- 

nalae. très confortable, $2,850 00. P. E 
Brown, agent d’immeubles, 97 Saint-Jac­
ques.
A VENDRE — 64 rue Coursol. maison fa. 

qade en pierre, très bien bfltle. chauf­
fée à l'eau chaude $3.300. P. E. 
agent d’immeubles. 97 Saint-Jacques.

J>ROPRIETE à vendre, cottage sur quatre 
A- lors, ayant facade sur Cadieux e* Hô­
tel Ce Vll’e, convenab e pour cl*8™;* ®r* /î>ou' 
langer ou entrepreneur, prix $,3,500.00. Con­
ditions faciles. Occunation 1er mal. H. F. 
Poirier et Fils. 58 Saint-Jacques. 91—}

J>ROPRIETE A vetîdre. Nos 357. 359 361 
A Dorion. maison neuve, trois ï>la-û- 
pieds bain, w.c..’gaz, en parfait état. S a- 
dressèr fl E. Pelletier. 273 Champlain. ^

JOHNSON & GRACE,
63 Saint - Jacques, Bell Tél. Main 1404, 
Agent» d’immeubles et chances d’affaires.

62 Saint-Jacques.JOHNSON et GRACE, 62 SaliR-J .
__Square Saint-Louis, coin ne rues z

cottages pierre et brique. Amélioration» 
modernes Prix $13,000. Rue Centre, près 
Charlevoix Terrain 110 x 50, 5 logements, 
loyer $480. Prix $5.000.

JOHNSON et GRACE — Rue Plçssls, près 
Sainte-Catherine, 8 logements, toyor 

$720. Prix $7,000. Rue Visitation, près Dor- 
che«ter, 4 logemehis, loyer $720. Prix $*,- 
000.
JOHNSON et GRACE — Rue Bréboeu*, 

O près Mont-Royal. 2 logements, loyer 
$240 Prix $2,800. Avenue des Pins, coin 
de rues, loyer $012. Prix $9,000.

HOTELS A VENDRE___
HOTEL A VENDRE — Un superbe bétel 

en construction, qui sera prêt pour 
le premier avril, 72 x 30 pieds ; 3 étages, 

plus, cave spacieuse ; 80 chambres à cou­
cher. éclairé A l’électricité ; bain et closets, 
350 pieds linéaires de galerie de 8 pieds 
de large, et balcons. Une magnifique vue 
sur le bassin de Chambly, belle grève, etc. 
Trois trains par Jour pour Montréal, et 
trois voyages par semaine des bateaux A 
vaneur, Chambly et Victoria. Le tramway 
toutes les heures, probablement, même pour 

‘ _ - êt

J. et R. 'Veir, 38 rue Nazareth, Montréal, 
Canada. Nott Fire Engine Co , Minueapo- 
da, Miun. 91—lo

A UX DAMES — G. Savolino, tailleur pra- 
-r*- tique pour vêtemema de dames, très 
compétent ; prix modérés pour ouvrage de 
pratique de première clause. 440 rue Guy, 
vis-à-vis du théâtre H.a Majèsty ». Phone 
Up 277tL 89-6

J3ELAXGER — Mme veuve Jules Achille 
L* Bélanger. Trols-Pi»toles. P. Q., aime 
rait bien avoir l’adresse de Dame veuve 
Jules Bélanger, qui demeure à Montréal, 
pour affaire Importante.

GJEO. H. FAVREAU. artiete décorateur, 
T Toujours un assortiment comp.e* de 
dessins nouveaux, burlaps nuancés, couleur» 

choisies, peintures décoratives sur toilettes 
de dames, 201 Berri. Réeidencê : Locgueuil.

90—6

cet été. S’adresser à Job. Ost’guy 
Chambly-Bassin. 88—6

HOTEL à vendre, un des plus beaux du 
nord. Chance exceptionnelle. Seul 

hôtel dan» la place. $2.500. S'adresser à 
Millette. Montfort. Qué. 77—12

JJOTEL A vendre, un coin très cen- 
•ü tral et faisant d’excellentes af­
faires, à vendre A bon marché A un 
prompt acheteur. S'adresser A 3317 
Notre-Dame % 86—6

HOTEL A vendre, faisant d’excel­
lentes affaires, établie depuis 38 

ans, pouvant prendre l’été de 60 à 60 
pensionnaires. S’adresser Hôtel Belle- 
vue. Pointes aux Trembles.73—14

HOTEL à vendre, un des plu» beaux du 
nord, chance exceptionnelle. Seul hô­

tel daa» In place. $2.500. S'adresser A A 
Mlliette. Montfort. Qué.89—12

BILLARDS ET ACCESSOIRES
Billards et accessoires — Tables

de billard, allée* de qut lei, Dxtu 
res de bar. aux prix les plus b*». Notre 
agent loo*; à salaire Vou» n'avez pas 
par conséquent, A payer une commisrfion eu 
des profits à des n8-'‘nnédialrea. The Bruns­
wick. Ba.ke Collender Co.. 146 rue Saint 
Laurént. 69—24

PIANOS—A vendre, deux piano» Chicke­
ning; un à queue, l’autre droit. Offres 

fOllieltêes. On peut voir le» pianos chez 
Dayton Bros, entrepôts de pianos et d’or-

^ w,i--0'-1

CHEVAUX. VOITURES, HARNAIS
CHEVAUX DEMANDES — Ceux qui 

ont des chevaux, harnais ou vul­
ture» de toute» «orte» & vendre, vou­

draient bien le» amener Ici. car nous 
faisons de» ventes qui donnent satis- 
faetlon. Nous vendons & l'encan tous 
les Jours, fl 2.30 heures p.m. Ventes 
privées en tout temps. Consignations 
de toutes sorte» sollicitées et satisfac­
tion rarantle. T. W. Foster and Co., 
encanteurs. 605 rue Saint-Paul. 82-24

/CHEVAL fl vendre, pommelé gris, pessnt 
environ 1.100 livres, fl*é de 8 ans. 

bien tala. S'adresser 568 Craig Est, coin 
Amherst. - 90—2

/ "HEVAL et berlot fl vsndrt. Se présenter 
v au No 13(1 rué Smlnt-Urbaln

01—1
/"lARROSSES—A vendre deux carros- 

sr» doubles, neuf», clientèle ga­
rantie de 8100 par mois ou plus, bon

CT'-"----- ‘marché Chance unique ft' 
acheteur. 701 LAgauehetlère.

prompt
*8—6

IT'QUIPAGE complet ft vendre, cctnpre- 
ft-6 nsnt Un Jeune ehevfll sein sept sue. 
bon pour la route, dompté pour la ville un 
''berlot.” deux bsrnale, un hamaie pree- 
tue neuf, robes, etc. Le propriétaire eo 
[usl n'en s plue besoin. Essai accordé ft 
1st personne» responsables Visible au N» 
1007 rus Cadlaux. Pour prix. etc., s'adras 
1er ft 720 rus Saint-Laurent. ftp. -3

"VfAONIF1QUP voiture eeuvsrts sur bob- 
e.»A slelgh, pouvant servir t pâtissier, 
confiseur, boulanger on tout autre corn- 
mena du même genre, t vendra sans ré- 

400 Lagaucbetlère.serve. S'adresser ,
RB—8

PROPRIETES DEMANDEES
PROPRIETES DEMANDEES - J'ai 

I / -R OOO fl pltesr sur propriétés paya
Répondes par lettre an donnant tous leJ

*20.-
paysnte*.

èpondes par lettre an donnait* tous les dé­
tail». fl Mme Lauaon. 841 Boulevard Salnt- 
Jonsph, Montréal 88—6

PROPRIETE — On demands I acheter une 
a. propriété commerciale de quatre fl 

. Ecrire 206 ''La ?res-
.

ctaa mille ««lia
M.

JOHNSON et GRACE — 
e» coin de rues. 7 loge 
iin, loyer environ *1.200.

JOHNSON et GRACE — Magnifique cot- 
•' tage rue Dorchester, pré» Amherst, 
3 étages. 12 pièce». fournfll«e A eau chaude, 
gaz, bains, etc. Vendra *6.000. Chance ex­
ceptionnelle, Possession 1er mal 1906.

Rus de Montlgny. 
ements et 1 maga­

sin, loyer environ *1.200. Prix $11.000. Rue 
Bienville, coin de rues. Loyer $564. Prix 
$4,000. Rue do Montlgny, près rue Maison­
neuve, 12 logements, loyer $840. Prix $7,- 
000.

JOHNSON et GRACE — Rue Orléan» 
** Maisonneuve, loyer $800. Prix *7,800. 
Rue Cadieux. coin de rues. Loyer $792. Prix 
$8,000 Rhe Chaussée, pré» Sherbrooke. 
Loyer $52.8. Prix $5,000.

JOHNSON St GRACE _ Rue Mont-Royal, 
coin commercial, loyer $876. Prix $8.- 

500 Rue Beaudry, coin de rues. 23 loge­
ments. loyer $2.100. Prix $23.000. Rue Hut­
chison, Montréal Annexe, loyer $3T4. Prix 
$5,000.

JOHNSON et GRACE — Rue Selby, West- 
mount. 3 logements, prix $8,500. Rue 

Notre-Dame, près Plessis. Loyer 
Prix $5.200, Rue de Montlgny. coin Se 
8 logements. Loyer $954

$652.
rues.Prix $5.200. Rue de Montlgny. coin

------ Prix $9,500.
JOHNSON et GR"ÂCË_— Ru«
" tolne, près Atwnter. loyer $444. Prix 
$4,500 Avenue du Parc. Saint-Henri. Loyer 
$660. Prix *7.000. Rue CIsrKe, ville Saint- 
Louis, loyer $3S6. Prix $'i,800.
JOHNSON St GRÂCE — Avenue Laurier, 

ville Saint-Louis, loyer $420. Prix *4.- 
500, Rue l’anet, cqln de ruse, loyer $504. 
prix $4.000. Cottage rue Esplanade, Mont­
réal Annexe, améliorations modernes Beau 
site. Un bon marché, $4,250. Possession 1er 
mit. 1906.

CARTES PDS. ILLUSTREES
ARTEsT’OSTÂLES. séries français"8 

bromure, fantaisie, ivoirine, diamaai' 
tée», avec cheveux ou oiseaux. Comma-des 
éloignées, at ten .Ion spéciale, au plus bas 
prix Universal Poet Card. 1002 Satnte-Ça- 
therine.____________________________ 87-0

J''ARTES POSTALES — Assortiment com- 
V./ p)et. les plus bas prix. vues. 10c doz. ; 
fantaisie. 25c; Ivoirine, bc ; onmure. 5c, 60; 
série» françaises, 6 cartes, loc ; séries bre- 
mo-couleurs, 5 cartes. 25c ; commandes par 
poate remplies promptement. Groe et dé 
un. P. Lacombe. 1324 Ealnte-Cathorlne, 
Montréal. Bell Est 4985. 89—6

rtARTES POSTALES artlstiquea. 200 vuea 
l— différentes. 10c doz. ; i5c pour 103. 
Tous lés genres de cartes de fantaisie. La 
aeule maison qui accepte en paiement des 
timbres de toutes nationalités, et qui paie 
Invariablement le transport. Catalogue 

mensuel fl tous les clients, "rlx très rai 
sônnab'.es aux marchands. Voyageurs par 
toute la ville et la province Téléphone 
Ma'n 5489 Ouvert tous les aoir» jusqu & 
io heures' Roméo î’.auBs.i, éditeur d'art. 
Chambre 14. Monument Nat onal. Montréal.

T E MUSEE 1836HE. Ste Catherine.
cartes Postules en gros. Echan­

tillons envoyés aux marchands et col­
lectionneurs. au prix du groé. Un 
Album donné gratis pour tôut achat 
de $1 sur réception de mandata ou tim­
bres La seule maison sérieuse sans 
distinction qui garde toujours en 
stocK la plus haute nouysauté. Ce que 
vous ne pouvez avoir ailleurs, vous 
l'aurez chez nous. 85—6

PERDU
A RQENT perdu, la 17 du courant une 

-Ce somme d'argent de $68.00. fl pertlr de 
Roeemount, aux ebara Mont-Royal, Am­
herst, Ontario ou rue Plessis. Récompense 
généreuse fl quiconque is rapportera A. Des 

Plessis “* ’roche». 561

JOHNSON et ORALE — Rue Panet prèa 
•f Craig, loyer *300, prix $3.000. Rue 

êa Cherrler, 3 lo^riBalnt-Dssile. prés Cherrler. 3 loi 
étages. Loyer $1,200. Prix $14 
une olfre

intenta, 4
Pattes 

89—8

LOTS fl bâtir au Plateau. Westmount 
(Notre-Dame de Grâcel, 4176, et 

au Parc Central (Ville Saint - Louis), 4175. 
Conditions feelles. Oeo. Mercll et Cie, 140 
Salat-Jacques, Téléphone Main 4445. 55-5

\JAISON3 à vendre, deux maisons isolées, 
•‘■’A 689 et 671 rne Msnce. Anneas
les mettra en 
taire». W. J.

tarfalt ordre pour bons l«ca- 
lalley, 786 ru» Manc».

89-6

\JAI60N A VENDRE— Conaorenant dan» 
«A logementa.—haut St bas,—bdlla en 
clerre et brique solide, menuiserie de pre­
mière classe, système de chauffage ft eau 
chaude, ea très bon ordre, situés Nos 127 al 
129 rua Lusignan Conditions faciles S'a­
dresser ft H. Qodin. Bareau da "La Presse.”

54—*

lïROPRIETE à vendre, 2 arpents de ter- 
A re, une roalaon. boutique pour ou­
vrier. avec une roua à vent, engin fl gasoli­
ne et 2 moulanges Vessot» le tout fl bon 
marché et conditions faciles. S'adresser fl 
Mêdér c Saint-Jean, Vaucluse. Qpé.

88-8

PROPRIETES — A vendre, une pro­
priété ft 2 étages, pierre et bri­

qua, situés 247A Bréboeut. S'adresser 
g laa lieux.

91—V

r^LEFS perdue», le 19 du courant, dans le 
A-c district de police No 13, un trousseau 
de clefs. Veuille» remettra à radreeee ci- 
haut, poste No IZ. «1—I

/"'•HIEN perdu, un petit chien tor terrier 
V- blanc, les oreilles Jaunes, répond au 
nom da "Tlplt". Rècotnpenie promise t ce­
lui qui le ramènera au No 193 ru« du Grand 
Tronc. Celui qui le détiendra après ?ei av a 
sera pourauivL________ SI —1

«■'•KINTURK perdue. Jeudi, une ceinture en 
êlast que noir, arec ornement et bou. 

cie d'acier, rue Sainte-Catherine, à Maison­
neuve. Récompense. Mme Lebeau, 818 rue 
Craig Est,91—1

/PEINTURE — Perdu le 1», une celn- 
turè en acier, sur le parcours 

des rugs Prince-Arthur, St Denis, Roy 
et Berri, récompense 81» St Dénia.

__________  91—1

OXTRE de dame, en or. découvert», per- 
evl * due Jeudi, le 15 février, ver» 1 heur», 
aur le parcours dee rue» Belmont. Beaver 
Hall, cote de la rue Dorchester oueat fl 
Hanovre fl McGill Normal School. Récom­
pense M Beard. 444 rua Salnt-Jarquea. ou 
Phone Up 3955. a 91—1

PLISSAGE accordéon, plissage soleil plis 
plats pour costumes, robes de tollttte, 

382 Craig Est. près Saint-Hubert.
89—6

T> EMERC1EMENT3 fl saint Antoine de 
-* A Padtyie pour faveur obtenue avec pro- 
messe de oublier, name- 8. L._____ 91—1_

HTDISSOLUTION SOCIETE
La société commerciale ertst-i-n entre MM 

Arthur et Edouard Demers ,!e Montréal,' 
bouchera, a été dissoute de leur consenle- 
ment mutuel. 15 février 19fl|6. 91-1

PROVINCE DE QUEBEC, District de 
A Montréal. Cour de Circuit. No 7716 — 
S. Craig et al., vs J. Clark. Le premi-r jour 
de mars. 1906, fl une heure de l'après-mid! 
au domicile du dit défendeur, au No 54 rue 
Duke, en la c té de Montréal, seront vendus 
oar autorité de Justice les bien» et effets du 
dit défendeur, saisis en cette cause, consis­
tant en meubles de ménage, etc. Condt- 
üdns ; argent comptant. G. A. Lafontaine. 
H .C. S. Montréal. 20 février .1906
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ARGENT 4 PRETER
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT
ARGENT

Sl vau» ava>» besoin d’argent 
et que voue ayes dee ARTI­
CLES DE MENAGE, des pia­
nos. des orgues, des bicycle», 
des chevaux où de» voiture», 
venes nous voir et nous vou» 
avancerons n’import* quel 
montant depuis tlO.Oft pane 
pour cela voue départir de ce* 
articles. Toute» transaction* 
faltee prlvément, et argent 
remboursable par petite paie­
ments mensuels ou hebdoma­
daires au gré de l’emprun­
teur. Vous pouves obtenir l’ar­
gent aussitôt que vous le de­
mandez Venez vous enqué­
rir de nos conditions. Télé­
phone Main 4676.

Dominion Loan A Drofcerar:*» e-o.. Chambre 
35, Edlfce Alliance, 107 St Jacqoeo. 

64-n J. A. OAUDlN. Gérant.

ARONSON & RUTENBER6
j-ivieur» eur gages, bi­
joutiers, SIO rue Craig. 
Argent & prêter sur dia­
mants, montre, bijoux et 

elements. Fourures era- 
iJuigaMnées durant les mois d’été. A VEN­
DRE, un stock considérable de montres, 
diamants et autres bijouteries mis en ga­
ges et non réclamés, à bon marché, 
couvrir des avances. 1871m, £T

PROVINCE DE QUEBEC. District de 
A Montréal. Cour de Circuit, No 13287 — 
W. Landry vs F. O. Turcot. Le prem er jour 
de mars 1906. fl dix heures de l'avant-mldl. 
au domicile du dit défendeur, au No 226 rue 
Amherst, en la cité de Mpntréal. seront 
vendus par autorité de justice les biens et 
effets du dit défendeur, s» sis en cett ecause, 
cons slant en meuble* de ménage. Condi­
tions : argent comptant. G. A. Lafontaine, 
H. C. S, Montréal. 26 février 1906
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PROVINCE DE QUEBEC, District de 
*■ Montrai. Cour de Circuit. No 3318 — 
J. L. Adelste.n vs S. Hllfenberg. Le pre­
mier pour de mars 1906, fl dix heures de 
l'avant-midi, au domicile du dit défendeur, 
nu No 561 rue Dorchester, en la cité de 
Montréal seront vendue pur autoirtê de jus­
tice les biens et effets du dit défendeur, sal- 
s s en cette cause, consistant en meubles de 
ménafte. Condlt ons : argent comptant. G. 
A. Lafontaine. H. C. S. Montréal, 20 février 
1906. • 91—1

pROVINCE DE QUEBEC. District de 
Montréal. Cour de Circuit, No 294 — 

Dame T Caty et vir., demanderesse, vs J. 
L Rlendeau. défendeur Le prera.er Jour de 
mars 1006. fl onze heures de l'avant-mldl. 
au domicile du dit défendeur, au No 233 rut 
Panet. en la cité de Montréal, seront vendus 
par autor té de tusttee les biens et effets du 
dit défendeur Saisis en cette cause, cons's- 
tant en meubles de ménsge. violon, etc. 
Conditions : argent comptant. L. J. S Ra- 
cett». H. C. S. Montréal, 20 février 1906.
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ECURIE DE PENSION ET DE LOUAGE
Chevaux et voitures de louage, prix mo­

dérés. Bonne écurie de pension, remise pour 
voitures. Nous sollicitons votre patronage. 
P. J. Carlin. ISO Maisonneuve près Dorches­
ter. Est 5052 44-24

LES OEUVRES NATIONALES 
DELA ST JEAN-BAPTISTE

Suite de la première page
l’unanimité pour faire partie du Bu 
veau de direction.

Les officiers généraux pour l’année 
courante sont donc les suivants :

MM. H. Laporte, président général; 
M. J. J. Beauchamp et .T. C. Beau- 
champ. vice-présidents généraux ; L. 
J Loranger. secrétaire-général ; Ar­
thur Gagnon, Secrétaire-trésorier ; 
Pierre Patenaude. commandant géné­
ral.

Directeurs : H or L. O. Loranger. 
Hon. L. O. David ; Hon. F. L. Bcique, 
Hon. R. Dandurand; MM. J. .T. Beau- 
champ. O. R., Alex. Prudhomme, Eug. 
Lafontaine. C. R.. E. G. Dagenais, M. 
D., L. E. Groffrion, Herménégilde Go­
din. et L. G. A. Cressé.

Commission Financière du Monu­
ment; National : MM. Thos. Gauthier, 
MM. G. Desserres. P. D. Vallières, P. 
Desforges, M. Emery Larivière.

Avant de clore l’assemblée, M. le 
président fait appel fl toutes les sec­
tions de l’Association de se joindre au 
Bureau Central afin de promouvoir 
toutes les oeuvres de l'Association, en­
tre autres celles de la Caisse Nationa­
le d’Economie, du Monument National, 
des cours publies, des écoles ménagè­
res, etev I! croit aussi que l’Associa­
tion devrait aussi prendre un iptérét 
considérable dans la campagne entre­
prise par Sa Grandeur Mgr l’Arehevè 
que de Montréal contre l’alcoolisme.

[•

«IDE
1

Si vous êtes 
fatiguée d u 
costume que 
vous avez et 
que vous 

croyiez que 
c'est trop 
tôt pour 

acheter celui 
que vous 

avez envie 
d’avoir, voici 
de quoi en 
changer à 
peu de frais.

Costume avant - coureur du Prlntempe 
Complet d'un Style Nouveau, pour SI 2-50

En hom*spun bleu marine et noir, nouveau 
Manteau Eten garni de ganses de mSme tissu et de 
Eoutaches de fantaisie, jupes à neuf et à gros plis.

Ces Costumes sortent de nos propres ateliers et nons nous 
faisons forts de bien vous les ajuster. Il n’y en a qu’un nombre 
limité et la vente en commencera à 8 heures, mercredi matin, à 
chacun......................................... ................................. 912.50

MEUBLES
A vendre fl crédit ou au comptant, à dos 

prix très baa, toutes sorts» d'ameublements 
de malsoll tola que poêles, glacière», voltu- 
r*s d'enfists. tapis, prélsrta, rideaux, por­
tières. etc.

UNIVERSAL FURNITURE Co,53Crilg Ouest
Entra Ealnt-Charles-Borromée et Saint- 

Urbain. 2»—" W

CATARRHA CIGARE
A 1# et», bon pour le Catarrhe, Pyspep 

etc. mal de tète, recommandé par dés mé 
deetns éminent» N'a paa son rival P. A
Pelletier. 55 Saint-Paul. 61-22

Cors Enlevés Sans Douleurs
■ 25 cents, chacun, olgnoas, ongles in

y-* carnés, protubérance#, verrues et 
tonte» le» maladie» de» pied# traitées 

habilement par 1, Prof. L Harris, établi en 1S64 75 
nié Balnt-Lanrent, Tel. Bell 711A On va voiries 
dames et me-stenrs à leur résidence. 67-n

■\JONTRE perdue, unè montre en or, sur 
ivA rUes Moreau, Marlborough ou Onia 
rie. Récompense au No 63 ru« Marlborough.

' 91—1

PALETOT doublé «n fourrure perdu. Tou­
te personne donnant dee Informations 

tendant ft le faire retrouver sere généreuse- 
révompensév. S'adresser 128 galnt-ment

LauresL «—1

Lm méllléur endroit pour 
acheter de»

Manteaux de 
Mouton de Perse

Sam êraax comme coupc, fini et 
qualité.

616 ru* Saint-Paul.
FF

AU JEUNE BARREAU
L évolution future de no» lois com­

merciales a fait l’objet d’une étude très 
intéressante fl un comité composé de 

MM. Léon Garneau, J. W. Jalberf, Léon 
Faribault, ,T. Audet et Adrien Beaudry, 
secrétaire de l’association.

lie rapport a été présenté par Mtre 
Fortunat Bourhonnière fl la séance te­

nue hier sois, sous la présidence de 
Maître Casimir Dessaulles.

Après une analyse’ du projet de loi 
de faillite proposé par M. le député 
fortin, en 1898 au parlement fédéral, 
ainsi que les débats relatés au Han­
sard, on a recherché dans la loi de fail­
lite anglaise de 1882 les traits distinc­
tifs qui seront probablement imités 
chez nous, si l’on consulte Tes aspira­
tions dis résolutions unanimes de toute 
une série de Congrès de nos Chambres 
de Commerce de l’Empire britannique.

La loi impériale, moins sévére pour 
les banqueroutiers que la loi française, 
protège admirablement la bonne foi due 
au crédit des avances du haut commer­
ce ou des endossements consentis par 
des commerçants de détail fl leurs con­
frères fl la prochaine séance de l’agso- 
ciation, le S mars prochain, l’gssociation 
discutera la répartition du travtil de 
collaborateur au choix des suggestion» 
qui pourraient être utiles en vue l’une 
version générale dé nos loi» civile».

Du NOUVEAU en FAIT de COSTUMES-eLOUSE
Taffetas Mercerisé à Carreaux

Pas de la soie.......(seulement .20 la verge)....... mais ce qug
en approche le plus, su apparence, et bien meilleur que la soie, 
pour la durée. Ces tissus produisent le même effet que ces soies 
si populaires qui se vendaient 50c la verge. Ils son‘ sans envers 
les deux côtés étant pareils, et hautement mercerisés.

Il vient de nous arriver d’Europe 1600 verges de ce tissu 
lustré, fait des meilleures laines peignées, à petits carrés brisés 
glacés de bleu pâle, vert Nil, mauve, cardinal, bleu marine, rose, 
brun, noir et blanc.

A 8 heures précises. Mercredi.........................................  .20

BIBLIOTHEQUE
pour /Otous

POUR NEW-YORK
Me*dêraoi»e:iê5 Balthazar et Paquet­

te, première» modiste» d* la grande 
maison de Nouveautés Vallières, par 
tent aujourd'hui pour New-York, ofl 
elles vont etioisir, pour la prochaine 
ouverture de la saison du printemps, 
toutes le» plus nouvelles et plus exqui­
ses créations de la mode dans les cha­
peaux.

Une dame Saint-Jean ^ui avait été 
transportée il rhôpital Xôtre-Danft, 
dan» un état d’inconscience absolue, est 
décédée durant la nuit dernière.
' Comme la défunte aouffrait de la ma 

ladie de Bright, le coroner a disposé 
,du corps sans convoauer de jury.

I
1521. DEMANDE. ~ Medlrus. _ Il y a 

plus de 3 ans. »ur les sollicitations pressan­
tes d'un Journal médical des Etats-Uni»,
J ai souscrit fi un abonnement de troia sus 
A ce Journal. Bientôt. Je me suis aperçu que 
cette feuille m'était rédigée que dans le but 
de pousser certaines drogues patentées. On 
veut me faire payer, on m menace de pour- 
aulte, etc.

Je voudrais savoir : 1. Sl en conscience 
Je suie tenu à payer cet abonnement ; 2. SI 
en loi on peut me forcer A payer.

REPONSE. — 1. Si on vous a Induit en 
erreur pour vou» rfalre aoiwerlre un abon­
nement A ce journal, vou» êtes dans votre 
droit d’en refuser le paiement et. s! on vou* 
poursuit, voue plaiderez ou ferez plaider 
qu’il y a eu fausses représentations.

2. Ouf on peut vou» poursuivre en recou­
vrement du montant, de l’abonnement. A 
mon avis, vous auriez dû refuser le Journal, 
lorsque voua vous êtes aperçu que vous 
aviez été trompé.

Lie fait de continuer ft le recevoir Implique 
consentement il l abonnement.

1522. DEMANDE- — Sentinelle. — Au­
riez-vous la bonté et l'obligeance de répon­
dre dans vos colonnes de la Bibliothèque 
pour tous aux diverses questions d’un état 
de choses que je vous soumets, et dont la 
solation peut être considérée d'un Intérêt

fénéral plus que d’un Intérêt particulier.
e vous remercie d'avance pour votre cour-^ 

totale. ,. .
1. Un homme possède une propriété par 

donation entre vifs portant nUî»«titutlon et 
n'en a que la Jouissance et l’usufruit »a vie 
durant. Ce propriétaire a loué le 25 avril 
dernier, jusqu'à l’époque de son décès, ledit© 
propriété ft raison de $1.200 par an. payable» 
en deux versements, le premier six mole 
après la prise de possession de ladite tere. 
et l’autre six mois plus tard. Or. ladite terre 
en culture ewt laissée toute en foin, lequ»! 
reevnu est abondamment récolté en JulUet- 
août. L© premier paiement du bail a été 
fait en temps dû ; et le propriétaire est 
mort à mi-date, entre le premier et le ae- 
cond versement du loyer du terrain. Alors 
y a-t-11 quelque changement ou quelque caa 
particulier ft noter relativement A l obliga- 
tlop du preneur envers son second paiement 
du dit loyer, et à qui dolt-il l'effectuer en 
droit et en raison, sachant que le proprié­
taire est décédé chez un dee appelés à la 
substitution chez qui il demeurait et payait 
pension en santé, et plus en maladie, et 
contre lequel, à cet efiet, ce dernier a une 
réclamation pour icelle.

2. Sl le preneur se fait tirer l'oreille v!a- 
A-vîa l’exécution du second paiement et re­
fuse de le faire, commet-il un délit répré­
hensible par la loi, et encourant une protes­
tation avec dommages consécutif» ?

3 La substitution étant ouvert e. suppo­
sons que “immeuble en question soit vendu: 
Le preneur est-il toujours lié par l'obliga­
tion d effectuer son second paiement de 
loyer susdit ?

4. Enfin, le preneur peut-11 regimber sur 
le teneur de ce dernier paiement, n offrir 
que la moitié de ce second terme et retenir 
l’autre, lorsque, lui. 11 aura préalablement

Un Vrai 
Confort

Douglas
jUnkkm

Sous-
Guêtre

Pour

Femme».Brève(ie le 10 Novembre 1903

Th» Douglas Aaklette tl»nt lé» 
pieds chauds, et c'est là que le 
besoin de la chaleur se fait le 
plus sentir.

Ce» »ou*-Ku»tre» sont très du­
rables et, partant, vraiment éeo- 
nomique».

Ou peut les tenir propres et 
leur faire conserver leur forme 
au moyen du lavage.

On peut les porter également 
éivec des souliers ou des bottines

Elles sont préférables aux 
grands bas

l.e» claques s ajustent on ne 
peut mieux sur ces sous-guêtres.

PRIX:
50c la Paire»

Knvoyêe* franco A n'importe 
quelle adrenee an Canada.

The Knit-to-Fit
Manufacturing On,

2469 rue Sainte
Propriétaires de Brevets 

Canadiens.
J

slon ou des héritier* et oréasrlar*
3. Oui.
4. Tout dépend de la rédaction da 

de location et d» son Interprétation.
l'éCti

LA TRAITE DES BLANCHES
__ .... ------ Un« jêune femme de 2Ï »n«. nommêt
retiré du terrain lout le surplus das pro- nui .. dit domici’iè# ru» Stdulls et bénéfice# d» ruinée L. loi pour- Hennohom. qui ée dit domict.ièe me .t
volt-ell» ft ce» diver» étala de choae» ? u au- Timothée, a fé-it Arrêtèr GtorgmnTia Stvoit---- -------------- ------------------ -----------
cuti» dlacnt que premier n'eat pa» obligé 
de payer pour plu» d» mo.s qu’il n'aur» eu 
1a terre en main». Àlon» il y »ura fêflO per­
due» d’une part et non a^qi*!» de l autre.

REPOySE. — I L© bail eet réeilié par la 
mort du propriétaire et le locataire doit vi­
der lieux »1 le» héritier» ou exécuteur» 
te» lamente ire» ou liquidateur*, ou représen­
tant* quelconque» d<* U «uccenMon l'exigent. | ^ |a Sûreté, à l>nrd dll train de Qué» 
C ©et à eux qu'il doit payer le prit du loyer, i . . . , .2. Le preneur ee» tenu de payer au repré-1 hier aoir, A onze heure» êt <1env\ 
sentant autorisé de la surrmslon. le ou lea | nu moment ofi tllq emmenait avec el!%

««urotric.

Piêrre, domiciliée ft Québec, me Sainte- 
Cécile, «m* pr*vejuio« d'Mnbfttiohflgc.
I, ’liccti»f« a retenu le* »*rvieo* dé Mtré
J. A. SH Julien, et proteste d» son In­
nocence. Fnquéte vendredi. Elle a été 
arrêtée p4ir le» agent» Lemieux et Viena, 
de la Sflretè, ft bo;

511
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■^HON. M. BEODEUR. MINISTRE 
DE LA MARINE. ADRESSE LA 
PAROLE A DEUX GRANDES 
ASSEMBLEES DE LA DIVISION j 
HIER SOIR—DANS HOCHET.A- 
GA ET AU CLUB LEMIEUX.

L'Hcn. M. L«mieux parle aux élec­
teurs de la ville de Maisonneuve.

L’honorable M. Brodeur, Ministre 
de la Marine et des Pêcheries a adressé 
la parole à trois endroits différents 
hier soir, dan» la division Maisonneu­
ve dans la salle du Collège, rue Dese- 
fy, ft ilochelaga, fl l'hétei de ville de 
hlaiaonnem e, et au Club ia*raieux.

J.’honorable M. Lemieux, de son cé­
dé. est allé soutenir la candidature de 
Id L. O. Orothé à l'hôtel do ville de 
Maisonneuve.

'ai salle du collège à Hochelaga, 
e\ait été littéralement envahie par la 
T,Mile parmi laquelle on pouvait distin­
guer un grand nombre d ouvriers et de 
conservateurs.

L assemblée fut présidée par M. le 
Dr U. E. Koj- et M. N. Z. Cordeau,avo­
cat.

M. A. A. Uibeau fut le premier ft 
adresser la parole. 11 dit que la classe 
'ouvrière a tout intérêt dans cette 
élection à voter pour le candidat du 
gouvernement qui déjft a tant fait 

[pour les ouvriers, et qui projette de 
nouveaux et importants travaux dans 
'la partie est du port de Montréal. Il 
espère que lee électeurs de Maisonncu- 
te prêteront un aussi ferme appui ft 
l’hon. M. Brodeur qu'ft feu Thon. M. 
Préfontainc dont il veut continuer 
l’oeuvre.

I M. J» A. Rivet, député du comté 
id'Hoehelaga ft la Chambre des Commu­
nes, est très applaudi loiaqu il paraît. 
iC est ici, dit-iî, que débuta Raymond 
jï’réfontaine dans une carrière qui le 
«conduisit ft la tète de son pays. Il tant 
[choisir ft Prétontaine un successeur di- 
jgne de lui. un bon et sincère libéral. 
Da convention a choisi M. Urothé; Sir 
f\V ilfrid l'a accepté. M. Verville n’est 
rien autre chose que le candidat u un 
[petit groupe auquel les conservateurs 
;«e sont ralliés. Dans son propre jour 
msl: "La Voix du Peuple”, M. Verville 
Avoue qu’il est l'adversaire du 
gouvernement et de Srr Wilfrid laïu- 
lier. Si Verville est élu. au lendemain 
■de l’élection, les conservateurs pub’ie- 
ront en grosses lettres dans leurs jom- 
aiaux : “Le gouvernement laurier 
est battu ; les ouvriers se déclarent 
,rontre Sir Wilfrid Laurier”. M. Rivet 
b confiance que les électeurs de Mai­
sonneuve voteront pour M. Grothé, un 
véritable ouvrier, en même temps ean- 
éii'lat do Sir Wilfrid Laurier.

M. Jérémie Décarie, député d’Hoehe- 
lagj., f. l’Assemblée Législative rap­
pelle Je souvenir de feu M. Préfontaine 
dont l'oeuvre impérissable reste pour 
raconter le talent et les travaux de 
celui qui a disparu si inopinément. Il 
appuie sur le fait que ft'. Grothé est 
plus ouvrier que ftl. \ erville et que le 
gouvernement Laurier a plus fait pour 
les ouvriers que M. Veivillé ne le 
pourra jamais.

I.a. elas e ouvrière doit être recon­
naissante et l'on doit se dire avant de 
voter que chaque vote donné contre 
M. Grothé. est donné contre Sir Wil- 
iiid Laurier, et peut-être aussi e *n 
tre le port de Montréal.

ftl. Gustave Boyer, député de Vas 
dreui! è la Chamre des Communes, fait 
s oir que le gouvernement Laurier a tou 
jours eu beaucoup de sollicitude pour 
les ouvriers, et que ce ne sr-nt pas tou­
jours ceux qui s’intitulent caididafs ou­
vriers qui défendent le mieux Jour cau­
se : témoin Raymond Préfontaiiie. il 
faut voter pour M. Grothé. qui est .e 
candidat du gouvernement et contre ftl. 
ft erville qui est affilié aux conserva­
teurs. En terminant ftl Boyer fait un 

.liel éloge de l’hor M Br-sieur. qui s,.e- 
rêde ft feu M. Préfonthine. pou'- conti- 
tiuer son ceuvre de progrès.

ftJM. Charles Archer, avocat, et l’ê- 
rhevin Iiarivière appuient la -endida 
turc de M. Grothé pom- s’leetder fl fex 
M. Préfomaine, puis Thon. ftl. Brodeur 

irst reçu aux aeelamation, de *onte la 
' «aile.

“Je sais, dit il. qu'en m'adressant 
(•u.-' électeurs d'Hochelaga, je m'adres­
se A des patriotes oui veulent se ren 
seigner en même qu ils désirent le pro- 

Igrès du pays.”
ftl. Brodeur dit que les circonstances 

de la lutte sont pénibles : il s'agit de

Sacoche» en euir 
noir et couley» 
assorties, avec 
poignée en cuir, 
ou ehatnette. prix
réduit de Fé- 9c

Chaînée de mon­
tres en acier, or­
nées de très bel­
le* perles satin, 
blanc et bleu - 
pflle, prixré Q», 
duit de Fév. î'1'

Elattiquee ronds, 
pour manches ds 
chemise, blanc, 
bleu, rouge, noir, 
prix trèa spé- 

paire ()crial la

Dentelle orien­
tale, crème et 
blanche, 3 à 4 
pouces de lar­
geur, qualités de 
15c et 20c ftp 
réduites & . . .

Foulardines fleu­
ries, pour blou­
ses, peignoirs, 
etc. qualité ordi­
naire de 2Sc, Qç 
r duit* à. . .

Flanellette rayée, 
fleurie et avec 
pois, grande va­
riété ds dessins, 
jolies nuan­
ces. prix ré- Oc- 
^uit ..................

3 dox. de bour­
ses ft mailles,
aveo chaîne acier 
argentée et do­
rée, ( 1 dor.. de 
chaque), valeur 
réelfe 2ôc. 9c* 
pour .

Pots II lait en 
pierre porcelai­
ne peinte et do­
rée, moyenne 
grandeur, vé­
ritable occasion, 
prix très spé- 
cial................

Ruban Duchesse 
4 pea de largeur, 
jolies nuances, 
qualité ordinaire
de 2fte, prix 9c
réduit. . .

Mitaines en lai­
ne- rose, rouge, 

bleu pftle, pour 
bébés, prix très
spécial u 9c*
paire...............

Formes de col­
leta en chiffon 
blanc, 'finies de 
soie rose, rouge, 
noire, bleu pftle,
régulier 20c 9c
prix réduit ft

Zéphir et linon 
de toile pour 
robes et blouses, 
27 pouces de lar­
geur, qualités de 
Lift 18 cents < 
réduites ft . . .

1,200 vgs braid 
de fantaisie en 
30ton et de braid 
militaire, quali­
tés de 4c, 5c, et 
6c la verge, prix
réduit, la doz. 9c

Peignes fins en 
geur, qualité de 

Bourrures ft che­
veux, très soyeu­
ses.

Bagues de toutes 
sortes, prix î)c 
réduit ft. . . .

Serviettes d e 
bain, en toile, 
bord de couleur, 
serviettes en toi­
le carreautée prix 
réduit de*fé- Lé­
vrier...............

Jarretières en 
élastique* blanc 
ou noir pour en­
fants, 9c.

Rabate en gui- 
p u r e blanche, 
écru, prix 
très spécial... *

Toile à rouleau 
bord rouge et 
bleu. ^ . 9e

Toils Oxford 
.pour chemises 
qualité deUt^Q 
cts réduite fl

U PLUS GUINDE
à Prix Réduits
QUI AIT ENCORE ETE FAITE ICI.

SECONDE GRANDE VENTE A REDUC­
TION, MERCREDI. LE 21, JEUDI LE 
22, ET LES_ _ SUIVANTS.

ILÆ IB IRONIE ID I, XjIEj 21 ZE IB AT IR, IIE ZR
commencera notre seconde grande vente à prix réduits, où le chiffre 9 jouera un rôle prépondérant. Notre pre­
mière vente a obtenu un tel succès, que nous avons résolu de terminer le mois en offrant une série incomparable 
d’articles de toutes sortes, à des bas prix sans précédent.

11 va sans dire qu’én outre des occasions annoncées ci-contre, chaque rayon fournira sa quote-part d’offres, 
toutes également avantageuses.

Les achats de bonne heure sont recommandés, non seulement par ceque la foule est moins grande et 
l’assortiment meilleur, mais aussi l’on peut vous donner beaucoup plus d’attention.

ETOFFES A ROBES, SOIES, Etc.
Voile de Paris noir et nuances nouvelles, 42 pou- 29c

ces de largeur. Régulier, 60c, pour. . ............................

F.tamine de laine, 
nouvelles. Réduite ft

42 pouces de largeur, teintes 29C

Granité noir de bonne qualité. Prix courant, 35c. 
fcrix de février.........................................................................

Alpaga de fantaisie, gris fer, rouge, marine, brun, 
etc. Qualité de 60c. Très spécial à..................................... ..............

..L.ire de laine noire pour jupons. 
60c. Prix réduit ft......................................

Valeur réelle, 39c

Drap “Ripley", bleu marine, seulement. Régulier, 
$1.50. Réduit à. . . ;.......................................................

Moire de soie noire et principales nuances. Prix 
réduit ft......................................................................................

Coupons de Voilo et de canevas, différentes nuances.
qualités de 
La verge.

50 cents et 60 cents. Prix réduit. » „ w « 19c

OFFRES DIVERSES
Couvertes en laine blanche, bords de couleur. 4j*»> G<1 

Grandeur, 60 x 80. Prix réduit, la paire................ «Blw.i

(iiuvrrpiods fleuris, rouge et blanc, bleu et blanc. Gran­
deurs, 11 et 12 4. Qualité* de $1.35 â $1.75, 
pour......................................-.............................................r ' f

Toile ft nappes, crème damassée, largeur, 64 pou- 4-Oc 
ces. Très spécial à..................................................................

Frise il manteaux d’enfants, bleu pftle, saumon, Cfl.. 
héliotrope, largeur, 54 pouces. Prix très réduit. . . .

Imitation de moir.on gris, qualités de $1.26 et OTD*
$1.50. Réduits il. . .............................................................. •"r'7V'

/

Imitation de mouton gris, qualité ordinaire de $2.

Velours perlé noir, largeur, 30 pouces. Régulier, OQ,-> 
$2.00. Prix de février.............................................................

CONFECTIONS POUR DAMES
Blouses en sateen noir, en linon blanc et quelques unes 

en flanellette, taille $2 et 34. Qualités de 50c et 75c. 19c 
Réduites à. . . . .............................................................

Jtipons en sateen noir, avec deux volants plissés, gar­
nis de petite ruche. Régulier, 75 cents................ ... £j9c
Réduits ft. . . . ...................................................................

Collerettes en drap drab, brun, gris, garnies de 
braid. Prix très spécial...............................................- - -

Collerettes en drap et drab. longueur
d’appliqué, collet garni de chiffon, doublure en soie taffetas 
carreautée. Pris primitifs, variant de $8 à $10. Prix ^0
-«J-.:. ------------------------------------------réduit, pour cette vente.

75 jupes de robes en zibeline, frise, drap foulé, vécuna, 
noir, gris, marine, unies pu par remplis, qualités di ©G QG 
veurses. Réduites fl.......................................................................

Jppes de robes en t*reed 
Prix très spécial de février.

pftle et foncé.

Très Spécial
75 DOUZAINES SUPERBES CA­

DRES â portrait en imitation de cuir, 
vert, brun, brique, drab pftle, avec vi­
tre et joli dessin soulevé, qualité or­
dinaire de 35c, Très spécial à . . 0C

Soie llerca. jo­
lies teinte®, qua­
lité de 65c 39c 
s ... .

Soie Japonaise 
blanche, largeur 
36 pes. 40C 
Spécial . .

Peau de soie
noire, qualité de
75c pour . 59c

Soie japonaise, 
toutes nuances, 
de 25o 
pour . .

19c

Soie Tanialine 
grande variété de 
nuances, qualité 
de 50c, ré- GQ<> 
doit* ft . ’“d*7 
Homespun noir, 

tout laine, lar­
geur 42 pes, de 
75c pour. 50C

Drap Vénitien 
marine, largeur 
54 pes. Très epé
cial * • $1.09

Parasols et 
éventails japn- 
naie, prix réduit 
de février . 0£

Cretonne sim­
ple largeur.

Tapis de corda 
et. coupons de ta­
pis.
Toile cirée pour 

escaliers, prix ré­
duit ft ... « 0£

. Anneaux pour 
serviettes . 9c

Bas cachemire 
noir, à côtes, 
pour dames et 
garçons, qualité
l^.apé- 19c

Manteaux on 
tweed ou serge 
crevonette, noir, 
marine, dos am­
ple ou demi ajus­
tés, prix réduit
d« $1.39
irier . .

Flanellette édre­
don, rayée de 
fantaisie, pour 
blouses, peignoirs, 
robes de cham­
bre, qualité de
18 rts, prix 9c 
réduit ft . . .

Petites boites
de fantaisie, avec 
ornementa dorés, 
garnies d’épin­
gles ft têtes ron­
des, noires et 
couleurs diverses, 
régulier 15c 0^> 
pour. . .".

Sucriers en pier- 
r e porcelaine, 
peinte et dorée, 
moyenne gran 
d e u r, occasion 
rare, prix ré- 0^» 
duit . ...

Salière et poi­
vrière combinées, 
en cristal gravé 
ou uni, valeur 
réelle, 25c. prix 
très spécial Qj* 
de février. . .

Ceintures d e 
soie, couleurs as­
sorties, sans or­
nements. . . .gc 

Ceintures en 
cuir noir lui­
sant, prix ré- 00 
duit â. . . -

Epinglettes de 
fantaisie, noires 
seulement ....

Bagues pour 
hoonmes, qualité 
de 25c rédui- 9c 
te fl. . . .

Mouchoirs blancs 
e n mousseline
brodée....................

Serviettes de ta­
ble, en toile da­
massée, ré- 9c

La balance de 
nos manteaux 
d’hiver en drap 
beover noir, ma­
rine, gris, drab. 
longueur %, ft
• • $2.39

Très Spécial
SACOCHES EN CUIR noir uni et 

imitation d’alligator, bonne poignép 
nattée, monture de bonne qualité. Prix 
variant de 25c fl 45c. Très spécial 10/» 
pour cette venie ..... .,

LETENDRE, FILS & CIE, 1493 rue Sainte - Catherine, cure amherst et woue
K-+''+--+''*KJ+U+’’.+U+U+’-+*+^+ïî+M+-:+^K+1*+K+'î+i:+^+K+^

La Toux
Vous Avertit

Que les Rhumes ont habituelle­
ment des conséquences graves 
s'ils ne sont pas enrayés par le

Sirop de Graine de 
Linetdeïérébeuthine 

du Dr Chase.
La teux est l'avertissement que vous 

teoevez de prendre soin des jmumons.
Une fois que la toux est sèche et 

égorge, une fois que tousser fait mal, 
une fois qu'il y a ' es douleurs dans la 
poitrine et les poumons, le danger est 
proche et le mal sérieux.

Rappelez-vous que la pneumonie, la 
consomption et autres rraladirs des 
poumons sont toujours le résultat des 
rhumes négligés.

Le Sirop de Graine de Lin et de 
Térébenthine du Dr Chase n gagné sa 
plac*. comme prer ier au premier rang 
des traitements de la gorg. et des pou 
mons, parce qu'on peut s'y fier pour 
prévenir et guéri- une maladie grave.

Le croup, la bronchite, la coqueluche, 
1 asthme, la pneumon- , les toux, le» 
rhumes et les maux de gorge ont 
promptement guéries par le Sirop de 
Graine de Lin et de Térébenthine du 
Dr Chase comme le proclament beau­
coup de gens les plus autorisés de la 
terre.

l/e Sirop de 
Graine de Lin 
et de Térében­
thine du Dr 
Chase. 25c la 
bouteille, chez 
tous les mar­
chands.

Insistez et 
exigez le por­
trait et la ai- 
gnnture du Dr 
A. W. Chase, 
le fameux au­
teur du livre 
de recette», sur 
la bouteille que 
vous achetez.

(*)

remplacer um homme dévoué et géné­
reux comme seul l'hon. M. Préfontaine 
«avr it l’être. Il compte sur la recon 
naissance des électeurs de celui qui 
n'est plus.

“Tl y dit-il, deux candidats, lun 
chois i ’par la convention libérale, et ac- 

.copié per le gouvernement; 1 autre 
'choisi per un petit groupe et appuyé 
par les conservateurs. Choisissez. ’

Ici. M. Brodeur fait voir le triste 
contraste du parti conservateur aban 
donnant la lutte, et du parti libéral qui 
aux jours le* plus sombres n'a cessé de 
batailler pour les droits du peuple.

“Si, dit il. lea conservateurs ne font 
pas la lutte, c'est qu'ils n'ont pas de 
programme, qu'ils n’ont pas de princi 
pes ; c'est qu’ils n’ont rien ft reprocher 
au gouvernement qui a fait tout ce qu il 
était possible de faire dans 1 intérêt du 
peuple. Je laisse aux vieux conserva­
teurs dégoûtés de ce spectacle, fl juger 
de la situation.”

M. Brodeur dit que les électeurs ont 
ft choisir entre le candidat de Sir Wi' 
frid T-anricr et le candidat qui se de­
clare son adversaire.

“Etes-vous, dit le ministre de la ma­
rine. en faveur ou contre le gouverne­
ment qui a fait de grandes oeuvres d ’ 
puis 1806 ? Etesvous en faveur de Sir 
Wilfrid Laurier ou contre lui î Je viens 
au n -1 n tu gouvernement Laurier qm 
a été dévoué aux classes ouvrières vous 
demander d’appuyer son candidat. M 
Verville est il oui ou non contre Lau­
rier ? 11 n’a pas eu le courage de le dé­
clarer. Est-il oui ou non en faveur du 
Transcontinental ? 11 n'a pa* osé se pro­
noncer sur une aussi importante ques­
tion.”

L'hon. M. Brodeur discute ensuite la 
situation économique et il conclut que 
jamais auesi grande prospérité n’a ré­
gné dans le pays que depuis 1896. La 
classe ouvrière a largement profité de 
cette prospérité, et elle en sera recon­
naissante au gouvernement libé"sl.

Le ministre de la Marine dit,que les 
électeurs de Maisonneuve doivent consi­
dérer deux choses : lo. les améliora­
tions ft faire au port de Montréal et ft 
la voie du Saint Laurent : 2o Ce qu'a 
fait le gouvernement Laurier pour H 
classe ouvrière en général et pour les 
ouvriers de Maisonneuve en particulier. 
Quand le gouvernement libéral est nr 
rivé au pouvoir, le port était mat outil­
lé et le chenal insuffisant pour le com­
merce. Il s'est mis II l’oeuvre et des tr* 
vaux immenses ont été accomplis. T/a 
classe ouvrière, comme le commerce, en 
a profité.

"Il s'agit, dit M. Brodeur, de poursui­
vre ces travaux. Un journal a affirmé 
que j'avais déclaré que si la. division 
de Maisonneuve n'élisait pas un can­
didat du gouvernement, ces travaux se­
raient arrêtés. Je n'ai nmais pro­
noncé de telles parole*. Ce serait faire 
injure aux électeurs de Maisonneuve 
que de tenir pareil langage. Mais j ai 
déclaré que dans certain millieu on 
s'opposait au développement du port 
de Montréal et de la voie du Saint-Lau­
rent et j’ai dit que si les électeurs de 
Maisonneuve refusaient leur confiance 
au gouverneent dans cette élection 
les adversaires du port de Montréal en 
profiteraient, pour combattre mes pro­
fits ft ceux du gouvernement.

Il faut donc que les électeurs de Mni- 
aonneuve me secondent; car c'e*t mon 
plus grand désir de travailler en faveur 
du port National de Montréal qui est le 
port national de tout 1* pays.

‘M’ai confiance que les électeurs de 
Maisonneuve vont m sider ft coutii/iier 
l’oeuvre de Préfontaine, et pour ce 1*1 
i!« appuieront le candidat du gouver­
nement. M. L O. Grotlié.”

31. Bro/mtir affirme que sur les <nzc 
accidents qui se sont produits dans le 
fleuve l'année dernière pas un seul n'est 
dft au manque de profondeur et de lar­
geur du rhenal. Cependant le voie du 
fsaint-I/aurent a besoin d'être améliorée 
et le ministre déclare qu'au mois de 
novembre prochain le chenal dans le 
fleuve, entre Québec et Montréal aura 
une profondeur de 30 pieds, pouvant 
permettre aux plu» gros vaisseaux de ^ 
remonter sans danger jusqu’il notre

port national. ï-a largeur du chenal 
sera de 450 pieds.

L’hon. M. Brodeur parle ensuite lon­
guement de tout ce qu’ft fait le gouver­
nement au sujet de la législation ou­
vrière, et il cite, en développant cha­
que sujet: l’abolition du Sweating sys­
tem; la création du département du 
Travail, la fondation de la “Gazette of­
ficielle du Travail; l’arbitrage du gou­
vernement dans le cas de grèves; la loi 
des aubains; la protection des ouvriers 
travaillant au Transcontinental et, 
celâ pour 7 ou dix ans; les bons trai­
tements prodigués aux ouvriers tra 
vaillant dans les départements de la 
Marine, des Travaux pub]ics. etc.

“En présence de tous ces faits, s'écrie 
M. Brodeur, je suis certain que vous ne 
voudrez pas que le candidat du gouver­
nement Laurier soit battu; d’ailleurs 
je compte trop sur votre bon coeur et 
votre reconnaissance.”

En terminant M. Brodeur dit qu’il est 
fils de travailleur et qu’il se rappelle 
avec orgueil les nobles et généreuse 
exemples de son père. C’est, pourquoi 
il est et sera toujours dévoué il la clas. 
se des travailleurs qui gagnent la vie 
de leur famille, en même temps qu’ils 
travaillent fl l’édification de la richesse 
nationale. 11 compte sur l'appui de tous 
pour faire honneur ft la succession de 
feu M. Préfontaine. Sir Wilfrid T/au- 
rier est. lui aussi, un fils de travailleur; 
les ouvriers ont en lui un de leurs plus 
fermes soutiens.

“Electeurs de Maisonneuve, conclut 
M. Brodeur, vous êtes appelés ft dire 
vendredi si. oui ou non Sir Wilfrid Lau­
rier mérite votre confiance.

Ta salle éclata en applaudissements fl 
la fin du discours de l’hon. M. Brodeur.

MM. D. A. I/afortune, C.R., et J. A. 
E. Ethier, député dp Deux-Montagnes, 
terminèrent la série du discoure.

A L'HOTEL DE VILLE DE MAI­
SONNEUVE

Une grande assemblée a eu Heu hier 
soir ft ! Hôtel de Ville de Maisonneuve, 
sous la présidence du maire. M. Walter 
Reed. A cette assemblée, l’hon. M. Ro­
dolphe Lemieux a été le principal ora- 
tcur- Il dit qu'il vient au nom de sir 
Wilfrid Laurier demander aux é!ec 
leurs de Maisonneuve de faire triom­
pher le candidat libéral M. Grothé, 
choisi par la convention libérale. Après 
avoir rappelé ave* émotion les derniers 
moments de M. Préfontaine et annir 
analysé sa belle carrière politique, 31. 
Lemieux passe en revue tout ce qu’a 
fait le gouvernement libéral pour les 
ouvriers.

“< est pourquoi, dit le .Solliciteur 
Général, je vous demande aujourd'h,ui 
de donner vos voix â celui qui « été 
choisi pour prendre la succession de 
Préfon ta' ie et V/V iLftsïït ii4M" son o*çTjn*p. 
Je vous le demande au nom Mu parti 
qui vous a fait prospérer, au nom de 
celui qui fut toujours votre sincère et 
fidèle ami. au nom de notre grand chef. 
Sir W. laurier".

En terminant l'hon. M. Lemieux fait 
l'éloge de M. Victor Gaudet. avocat, 
qui avait parlé avant le Solliciteur-Gé­
néral et qui avait déclaré se raJlier en­
tièrement. et cela fl la demande de 
l'hon. M. Brodeur II la candidature de 
M. Grothé. Cette déclaration fut vive­
ment applaudie.

Après l'hon. M. Lemieux, qui a aiifai

parlé en anglais, ont adressé la parole, 
l’hon. M. J. P. B. ( iisgroin, M. ('herein, 
président de l’Union des débardeurs, 
M. le maire Reid et autres.

AU CLUB LEMIEUX
Une grande assemblée a aussi été te­

nue au Club Lemieux, hier soir, dans 
cette partie du comté plus connue cous 
le nom de Ferrrfè ^ôfsyth. Eiîc fut pré­
sidée par M. îY’iii'evm X. Séguin. L’hon. 
M. Brodeur y répéta, fl peu près ce qu’il 
avait dit aux électeurs d’Hoehelaga. Il 
fut secondé par VI M. E. Taillefer. avo­
cat, J. A. C. Ethier, député de Deux 
Montagne^, l’éehevin I.a rivière, Jérémie 
-Déçarie. député d’Hoche’aga, C. A. Wil­
son. avocat, Arthur Ecrément, notaire, 
A. A. Gibeau, Dépocas, avocat, Cheron, 

•chef ouvrier et autres.
Il y aura ce soir deux grandes as­

semblées où les honorables L. P. Bro­
deur et R. Lemieux adresseront ’.a pa­
role.

L’honorable M. Brodeur parlera 11 la 
salle Saint Jean-BcrciiiiianK. coin des 
nies Marianne et Chambord, dans le 
quartier Duvernfty.

L’honorable Rodolphe Lemieux par­
lera également au même endroit. I-es 
ministres seront accompagnés de plu­
sieurs députés.

Ils se rendront ensuite il Rosemount 
(Petite Côte).

Au comité central de Saint Jean Bap­
tiste, coin de la rue Marie-Anne et 
Saint-Laurent, il y aura une assemblée 
pour les électeurs anglais.

LES OEUFS
Nn» marchands de grog nous an­

noncent que par suite dp leur appro­
visionnement toujours croissant, qu’ils 
ont réduit le prix des oeufs frais à 
17c, de 20c qiron log vendait encore, 
samedi dernier.

La ponte d’hiver. srrAce au doux 
temps, et aussi à l’instruction plus 
développée de nos agriculteurs a été 
extraordinaire, et 11 ne sera pas éton­
nant de voir les oeufs descendre A 12c 
ou au moins A 16c avant longtemps-
mgr bernariTest cha-

LEUREUSEMENT ACCUELLI

Saint-Hyacinthe, 20\— Mgr Bernard 
a dit la messe, hier matin, au Couvent 
de la Présentation, ft la Ma iron-Mère. 
Dans la journée, eut lieu une jolie séan 
ce donnée par les élèves de eette ins 
titution, en l'honneur de Monseigneur, 
puis une adresse fut lue II Monseigneur 
qui y répondit avec beaucoup d'ft-pro- 
pos. Mgr Bernard s'est ensuite rendu 
chez les Soeurs de Paint-Joseph, oil une 
fête semblable lui était réservée.

UNE DISPARITION QUI A PLON­
GE DANS L'AFFLICTION UNE 
BRAVE FAMILLE DE LA 
POINTE SAINT-CHARLES.

Le père disparu, les enfants disper­
sés dans des orphelinats, la mère obll- 
Kéc de gragner péniblement sa vie 
dans une fabrlqur. voilft insiles son: 
les épreuves d'une famille autrefois 
heureuse.

Victor Archambault, exerçait le mé­
tier /le charpentier. C’était un rude 
travailleur, bon aarçon. dont le tra­
vail entretenait au logis une aisance 
facile.

Le soir du 1er octobre dernier. Ar­
chambault qui demeurait au N0 358 
rue Charlevoix, ft la Pointe Saint- 
Charles. sortit en disant ft sa femme 
qu'il reviendrait bientôt. Il faisait 
froid ce soir là. mais U n'avaie pas 
pris de paletot, ce qui confirmait ses 
paroles. Comme son mari avait de 
l'argent lorsqu'il sortit, Mme Archam­
bault crut qu’il allait payer son loyer 
ft son propriétaire, le Dr E. G. Dage- 
nais, mais Victor Archambault no re­
vint pas.

Mme Archambault passa la nuit 
dans des transes faciles à deviner, 
après avoir attendu son mari pendant 
de longues heures. Aussitôt qu'elle le 
put, elle courût chez le Dr Dagenais, 
mais on n'y avait pas vu son mari.

Des recherches actives faites car 
un frère de M. Archambault, n'ont 
abouti fl aucun résultat. On s'adres­
sa fl la morgue, aux hôpitaux fl tous 
les postes de police, mais on n'avalt 
vu aucune traoe du disparu. Tl en fut 
de même aux bureaux des compagnies 
de navigation, oû l'on pensait qu'il se 
serait engagé pour faire du service A 
bord des transatlantiques. Tontes les 
gares des chemins de fer furent visi­
tées et l’on y donna le signalement le 
plus complet d'Archambault. Ce fut 
en vain.

Jusqu'ici le mystère n'est pas éclatr-

TUEE PAR UN CONVOI

St .Tohnsbivry. VL, 20 — Mme Alice 
Pocock Daniels a été frappée hier, par 
un convoi dn “Boston and Maine", a 
la traverse II niveau de Portland. Elle 
a été tuée instantanément.

La malheureuse victime de l’accident 
n'étaif Agée que de trente ans. Elle 
laisse pour déplorer sa perte, un mari 
et un enfant de sept ans.

Coïncidenca, pénible, le mari de sa 
soeur, a été tué la romaine dernière, 
dans un accident de mine au Manitoba, 
et son pins jeune frère est mourant.

CACAO DE SUCHARD-
Le Meilleur pour le» Enfoui».

l/e CACAO de SUCHARD (prononce* SU-8HAR) est bon 
pour tout le monde, et surtout pour les enfante. C'eet la véii- 

rriture hygiénique pour lee jeunes ; elle leur donne un 
i, lee rend forte et bien.

Une molli» de 1» quantité de* autre» 11 ne rnntiem 
iiucune poudr* Insoluble mans «avaur. Ce*t 4M camo 
pur et rien que A\\ cacao.
HA SAVEUR NOUA LE FAIT AYME*. DEMANDEZ 

LK UtJrHARD
FRANK L. BENEDICT A CO., Seul Agents, Montréal

y w

tab le nou

Si les Femmes 
Savaient

De» milliers de femmes endurent 
chaque Jour des souffrances Inouïes 
de dos qui n’ont vraiment pas leur 
raison d'être. Le dos d’une femme 
n’a pas été fait pour souffrir. Dans 
les conditions ordinaires de la vie le 
dos do la femma doit être fort et ca­
pable de lui alder ft porter lé fardeau 
de la vie. •

Les travaux du ménage sont une 
dure tftche si -rus aves mal au dos. 
C'est la douleur aux heures de loisir 
comme aux heures de travail. Si seu­
lement les femme» connaissaient la 
cause*de ce mal. Le mal de dos vieHt 
des reins malades, et que de maux 
causent dans le monde /ea reins ma­
lades.

Mais elle» ny peuvent rien. 81 
leur tftche est trop dure, rien de sur­
prenant qu'elles deviennent souffran­
tes. Le mal de dos e«t tout simple­
ment leur cri de détresse.

LES PILULES DE 
D0AN POUR 
LES REINS

Vous aideront. Partout elles ap­
portent du soulagement aux n-in» ma­
lades, surmenés, les rendent forts, vi­
goureux, leur donnent la santé.

Mme P. Ryan, Douglas. Ont., écrit: 
•• pendant plus de cinq mol» J'ai 

I souffert du mal fte dos et .l'étal» in- 
, capable de. remuer sane aide. J'ea- 
I sayal toutes sortes d'empl&tre» et de 
Uniment» mala sans aucun bon ré- 
S’ Hat. Finalement. J'entendI» parler 

i des pilules de Ooan pour les reins et 
après en avoir pria les trois-quarts 
d'une boite te sentis que mon dos était 
aussi fort et aussi bien que Jamais. " 

Prix. 50c la boite, ou trois boites 
pour 11 Ï5, chez tous les nhsrmsclens 
ou de The Doan Kidney Pill Co.. To­
ronto, Ont. ^'1 T*

CATARRHOL
GUERIT TOUJOURS

Le Catarrhol est m onguent antiseptique fait d'huile de 
naphte retirée des montagnes du Caucase Russe. Introduit 
dans les narines il dégage des vapeurs qui pénètrent jusque 
dans !e poumon détruisant germes et microbes.

L.E CATARRHE
est souvent cause de consomption qui tue en Canada 8,000 
personnes par année, Etats-Unis 40,000.

le: catarrhol.
• i ■ ......... ■■ i«—,

prévient et guérit le Catarrhe, des milliers de certificats de 
médecins, prêtres et autres le prouvent. t

En vente partout, envoyé franco sur réception du prix 
0.75 ou 3 pots pour $2.00.

Adressez Cie Médicale Paris-Canada, Chs. 14 et 16 Bâ­
tisse “ La Presse”, Montréal.

ci. Mme Archambault, obligée de tra­
vailler pour gagner sa vie et ne pou­
vant laisser ses trois enfants seuls A 
la maison, a dfl prendre de l’ouvrage 
dans uno fabrique dr» soiri^s. Pour 
comble de malheur, trois semaines en­
viron après la disparition de son ma­
ri. Mme Archambault perdait. lr plus 
jeunes de ses enfants, un bébé de quel­
ques mois. I,es deux autres enfants 
ont été placés aux frais de la ville, le 
petit garçon, à l’asile d«* Montfort, la 
petite fille, au Sault au Récollet.

Qu'est devenu le père? C’est la 
question angoissante que se pose la 
famille. Archambault jouissait de la 
plénitude de son Intelligence. A peine 
Agé de de 3û ans. il pouvait fournir 
une grande somme de travail et c’était 
un bon ouvrier.

LOUIS FRECHETTE
A YAMACHICHE

(Du corrsspondant spécial de LA PRESSE)
Yamaohiche. 26 r_ La. conférence de 

M. Loins Fréchette ici, dimanche après- 
midi. a obtenu un véritable succès, sour 
tous les rapports.

Notre poète lauréat a d'abord expli­
qué le but de ses conférences : élever 
.un monument il la mémoire de l’une de 
no» gloires littéraires, puis il donna une 
superbe causerie sur un voyage qu'iT 
fit ft Lourdes, il y a quelque.-, années.

Après, il traita un sujet plus humo­
ristique. le» excent rieités et les rimet- 
tes do Marcel Aubin.

51. le chanoine Napoléon Caron, no 
tre estimable euré, poète A se* heures 
lui même, accompagna M. Fréchette 
et le pré-cul a ft l'auditoire en tenues 
tout A fait délicat".

Entre les deux causerie*, MM. F. E. 
Desaulniers, exM. P., le Dr Alexis Bel 
lemsie. et M. le maire. Adrien Milot, 
de notre village, firent une collecte’ qm 
rapporta la jolie somme de $42.50.

M. Louis Fréchette ?est dée'nré tout 
A fait charmé de" ia si sympathique ré­
ception qu'on lui a faite, dans notre lo­
calité.

l/e choeur de chant, sous la direction 
de madame Victor Héroux, organiste, 
fit du très tieau chant. MM. Artninr La- 
eerte et Antonio Uarbonneau chantè­
rent admirablement bien des soli, et le 
choeur rendit non moins bien plusieurs 
de nos chants patriotique* cauodiens.

TROIS-RIVIERES
Les service» de M. Tl. C. Argall viennent 

d'être retenu» par la Shawinlxan Water and 
Power. Company, comme surintendant de» 
grand» travaux de cnnstrurtion que cette 
compagnie do t fslre exécuter prochainement 
aux Chute» Sbawlnlgan.

M. Arga.l /un était contremaître de» 
grandes améllontloni qu» la compagula ca-

W la Grande Popularité dea

Teintures
pouaae tea Spaculateura à Intro­

duira dea Imitations Faibles 
et sans Valeur.

Les TEINTURES DIAMOND, le» 
vraies aides dans le ménage et qui font 
épargner de l'argent atj^ mères et aux 
épouses, sont chères au coeur de tou­
tes les femmes.

Récemment, des spéculateur» ont 
mis, dans le marché, des paquets de 
teinture au moyen desquels ils comp­
taient accaparer leur part du commer­
ce immense et allant toujours en aug­
mentant fait par les fabricants des 
TEINTURES DIAMOND, mata tous ces 
efforts, comme d’ailleurs ceux du pas­
sé, ont pour résultat des insuccès.

Les teintures mal préparées et sans 
valeur mises en oppo»ition aux TEIN­
TURES DIAMOND ne deviendront jn- 
maîA populaires, pour la simple raison 
qu elles n ont pas une seule bonne qua­
lité qui les recommande. Les mar­
chands du Canada, qui ont consenti ft 
acheter ees teintures en paquets falsi­
fiées, se trouvent maintenant avec un 
stock mort et sans valeur.

Le* pharmaciens et marchands pro 
grossistes et occupés du Canada ne 
vendent que les TEINTURES DIA­
MOND. dont la réputation est établis 
depuis plus de vingt-einq ans. I/e mar- 
ohand de noft jours u’a ni le temps ni 
les dispositions à encourager la vente 
d'articles* sait» valeur et décevant».

Si no* femmes canadiennes désirent 
de* couleurs fortes, brillantes, qui ne 
changent pas. elles devraient toujours 
demander les TEINTURES DIAMOND, 
les seuls paquets de teinture garanti* 
qu’il y ait au monde. En achetant de» 
paquets de teintures, assurez-vottfi que 
les mot» DIAMOND PACKAGE DYES 
sont sur chaque paquet que vous pré 
sente voir* marchand. WELLS » HT- 
CHARDSON Co., LIMITED, Montréal 
P. Q.. enverront graU». ft une adre*<: 
quelconque leur nouveau Livre de 
Teinture, carte d'échantillons de Tein­
tures et un nouveau livre en vers intti­
tillé “ The Longjohn» Trip to the 
Klondike.” Ce petit livre en intéressa 
des milliers. 6,13.26.27 k

naftienn» de caoutchouc » fait faire ft »on 
êtebl iaecmeut A Montréal, depu s 3 »n» 
vient d» terminer »on engagement avee elle' 

On nou* annonce un grand concert par 
Mnte Albent. » Pftque*. d»n» la eatle d'opg- 
ra 4e 1 bdtel d* tuk*«kSMw Rlvltre».

-Sac,

1
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Les Allemands refusent à 
la France tout compro­
mis,

AU SUJET DU MAROC.

La visite du baron de Conrcel au 
Kaiser considérée comme fort si­
gnificative.

i2es COMMENTAIRES

Aigfsiras (Espagne), 20. — Le prin­
ce de Radowitz, premier délégué al­
lemand, a reçu de Berlin la répon-.e 
de son gouvernement ft la proposition 
fraaçsise tendant ft ce que le contrô­
le de la police soit confié au sultan 
qui aurait la liberté de choisir des of­
ficiers instructeurs fra-nçai». La note 
déclare que ce serait contraire au prin 
cipe de l’évalité des puissance» au Ma 
roc, et ft celui d-- rinternr.*ionalisation 
de* réformes.

M. Révoil, nremier délégué français, 
ayant déclaré que c’était lit le maxi­
mum de* concessions one la France 
peut faire, il est. ft prévoir que la ré 
ponse allemande ft la note française 
signifie la rupture de* négociations.

Une —ise dont on ne peut prévoir 
le* dévelopnements. étant donné que 
l'opinion publique en France est una­
nime ft soutenir le gouvernement Rou- 
vier, est imminente.

Le* journaux officiels eux-mêmes 
n’admettent que difficilement que le 
gouvernement ‘rançais ait, fait preu­
ve de ce qu’ils rpnellent une faibles­
se excessive.

EMPEREUR ET DIPLOMATE
Copenhague, 20. — La presse com­

mente fort la ‘site qu’a rendue le ba 
ron de Courcel il l’emnereur d’Allem» 
gne, eea jours derniers, ici. On affirme 
que le monaroue a lui-méme fait deman 
de;* le diplon.ate français, afin de don­
ner IA une preuve de son amitié pour 
la. France et de son désir de voir la 
conférence d’Algéelmis en arriver S mi 
plein succès. Les iourjiaux en général 
prêtent une grande importance ft cet 
incident. On prétend que le Kaiser a 
invité le baron il se rendre il Berlin 
même pour v continuer la dtiscus-sion, 
Quoin J il en .oit, la visite de M. de 
Courcel il l’empereur indique bien que 
la situation est. en réalité beaucoup 
moins grave nue les pessimistes 6e 
plaisent A la dépeindre.

A «
DIVISION MAISONNEUVE

Balte de la première page
P. «T. Paradis, 105. Majorité pour Du­
quel, 106.

Siège No 3, Alex Meaeervey, 203; 1*6- 
chevin Pfei.'Vr, 106. Majorité pour 
Messervey, 97.

Quartier Saint-Pierre, Siège, No 1, 
l'échevln Madden, 90, W. H. David- 
ton, 72. Majorité pour Madden IL 

Siège No 2. O. W. Rédard, 398; A.
Boivin, 102. Majorité pour Bédard, 230.

Siège No 3, L. A. Taschereau, 283: . . -
l’êchevin Samson, 279 Majorité pour j P®1*» Pour contenir 1 immense lou e

LE CANDIDAT OUVRIER A TENU 
TROIS ORAJFDES ASSEMBLEES 
DANS MAISONNEUVE, HIER 
SOIR.

Troig grandes aeeemblee» ont été te­
nues hier koir en laveur de la candida­
ture da M. Alphonse Verville, dans 
Maisonneuve.

La première a été tenue & la salle 
Duvernay, qui était de beaucoup trop

ACCUSE DU VOL D’UN CHEVAL

(Du correBpon Jant régulier de T.A. p:'.235E!
Sherbrooke, 20. — Ulric Leduc, de 

Granby, arrêté fl Montréal mercredi 
matin, sur accusation de vol d'un che- 
'”1*, Xoi.t,ur,e; accessoires, apparte­
nant ft M. 1 abbé Benoit, curé de Mil­
ton. a été condamné à subir son pro­
cès au prochain terme des Assises Cri­
minelles. Leduc avait profité de Tab- 
sence du Révérend fl St Hyacinthe, 
pour s empare du cheval convoité et 
en possession duquel n fu, retrouvé
prfx3 aV° r tCnté ‘ren <,,sposeT' * vil

L’arrestation a été opérée par M. O. 
Paré, huissier, de Granby.

CONCERT AU PROFIT
D'UN ORPHELINAT

Taschereau, 4.
Quartier Ohamplain, Siège No 1. M. 

Foley, 47 ; éehevin Hackett, 31. Majo­
rité pour Folev, 10.

Siège No 2, l’édhevin Dinan, élu par 
acclamation.

Siège No 3, W. J. Mulrooney, 83 : 
échevm Griffin. 89. Majorité pour 
Mulrooney, 27.

Quartier Montcalm, Siège No 1. échc- 
vin Picard, réélu, par acclamation.

Siège Xo 2. J. G. Garneau, 589, 
éehevin Rancour, 229. Majorité pour 
Garneau, 359.

Siège No 3, éehevin Hogan 421; M. 
Monaghan, 344. Majorité pour Ho- 
gan, 77.

Quartier Saint-Jean. Siège No 1, H. 
F. Lavigueur, 200. Eehevin Donohue, 
107. Majorité pour Lavigueur, 93.

Siège No 2, éehevin H. D. Barry, 
réélu par acclamation.

Siège No 3, Rémi P. Lemay, 333; 
s.\nt. Masson, 231, éahevin Vincent 195. 
Majorité pour Lemay sur Masson, 
102. et sur Vincent 138.

Quartier Saint-Sauveur, riègo No l, 
Antonin Galipeault. 20O: Dr Gosselin, 
161. Majorité par Galipeault, 99.

Siège No 2, O. Brunet. 345, A. Dom- 
browski, 226, Majorité pour Brunet, 
110.

Siège No 3. — M. Shinlc, 334; M. 
Plamondon, 200. N. Dion, 43. Majorité 
de D. Shinlc Sur Plamondon, 134, et 
sur Dion, 291.

Quartier Jacques-Cartier, siège No 1. 
Eehevin Fortier rééiu par acclamation.

Siège No 2, Le notaire Huard est élu 
par une majorité de plus de 200 sur l’é- 
chevin Clément et sur le Dr Lamothe.

Siège No 3. Nap. Barbeau élu par 
près de 300 de majorité contre l’échevln 
J. E. Martineau.

Quartier St Roch, les trois candidats, 
l’échevln Drouin et MM. Elzéar Saint- 
Pierre et L. A. Letourneau sont é’*:5 
par acclamation.

On voit par ce résultat que la lutte 
a été excessivement contestée. Le maire 
languay lui-même ne se sauve que par 
2 voix. M. Alex Taschereau ne l’em­
porte que par 4 voix de majorité sur 
1 éehevin Samson.

Parmi les anciens échevins restés sur 
le carreau, il y a M. Elzéar Vincent, qui 
siégeait au conseil de ville depuis 22 
ans.

Les divers candidats vainqueurs ont 
célébré leur victoire hier soir. A la por­
te de Ihête] de ville on a fait une ova 
tion ft M. J. Geo. Garneau. qui a adres­
sé la parole, suivi de M. O. Talbot, A 
Saint Sauveur, il a eu procession, puis 
discours par les échevins Galipeault 
Fi set, Verret, MM. Choquette, Ttflbot!

1ia7iv#* ^ bottes de scrutins, il 
I bétel de ville, il y a eu. une bagarre. 
Quelques yeux ont Ôté pochés et deux 
nommas ont été coffrés.

SAINT-BARNABE S’APPRETE A 
PAIRE UNE GRANDE DE­
MONSTRATION A L’OCCASION 
D’UNE BENEDICTION DE CLO­
CHES.

(Du correspondant régulier de LA PRESSE)
Tmis-Rlviéres, Qué., 20 — Aujour- 

ri nui, toute la jolie paroisSA fa Saint- 
Barnabe, dans le comté de Salut-Mau­
rice est en liesee, et le village a revêtu 
■un air de fête extraordinaire, fl l'occa­
sion de la bénédiction des cinq magnifi­
ques cloches destinées ft former le en 
villon de son église.

M. l'abbé Eugène Duguay, curé de 
cette paroisse, et ses deux vicaires, 
MM. Joseph Cloutier et Orner Meunier, 
aidés de* principaux paroissiens et des 

Les dames directrices de l'Assistance dame.s de l’endroit, n’ont rien négligé 
Publique prient le* quelques personnes efin do rendre cette fête ft jamais nié 
qui out oublié de rendre compte des bil- ^orable dans les annales de Saint-Bar- 
lets reçus pour le Euchre donné nu L’église a été magnifiquement
Club .Canadien, le 8 février 1906, de décorée et pavoisé» avec un goflt ex- 
e’aoquitter de ce devoir le plus têt pos 'T1'* T1" 'eur honneur. J/e choeur 
sible.

I/es billet* ou l’argent devront être 
adressés ft la secrétaire do l’Assistance 
Publique, 321 rue Dorchester d’ici à 
jeudi, le 21 février courant.

fDu correspondant réaullar de LA PRESSE;

Saint-Hyacinthe, 20. — La Société 
Philharmonique a donné dimanche sa 
fête annuelle au profit de l’orphelinat.

Pour la première fois, cette année, 
les dames y ont été admises. La tête 
débuta par une marche brillamment 
enlevée par la fanfare, puis après un 
autre morceau de musique, les petites 
orphelines ont exécuté un joli chant, 
qui fut suivi d’exercices militaires 
par les petits garçons. Ensuite eut 
lieu la distribution des bonbons et 
des jouets, ce qui rendit le* orphelins 
tout joyeux. Cette fête a eu un ex 
cellent succès.

qui s'était rendue pour entendre le 
candidat ouvrier et les autres orateurs 
qui lui prêtent main-forte.

MM. Labrecque, Daoust, Latreille, 
C. Rodier, Ainey, Arcand et le candi­
dat VarviUe ont parlé tour II tour et 
ont été vigoureusement applaudis. 
True les orateurs ee sont appliqués ft 
réclamer poux les ouvriers le droit d é- 
tre représentés par un des leurs en 
chambre. Ils ont aussi reiuté certai­
nes accusations portées pas* les adver­
saires, surtout celles allant ft dire que 
M. Verville n’était pas un candidat ou­
vrier, mais le choix de quelques me­
neurs, aidés dea conservateurs.

M. Verville au cours de ses remar­
ques que les électeurs de la division ne 
devaient ajouter aucune ..uportance 
aux menaces de ses adversaires, allant 
ft dire que si le candidat ouvrier était 
élu que les travaux d'amélioration du 
port et de la route du Saint-Laurent 
seraient arrêtés. I/e gouvernement ne 
laissera pas en chemin pour l'amour 
d un seul député des entreprises déjà 
commencées et qui s’imposent. Il a ré­
pété qu’il était le candidat d’aucune 
faction ou coterie politique ; mais 
bien le candidat des ouvriers sans dis­
tinction.

Il dit que si on lui fait l’honneur de 
l’envoyer siéger en parlement, il se fe­
ra l’écho fidèle et dévoué de toutes les 
classes de la société sans distinction.

Il termine en disant que les amis de 
M. Grothé se servent uniquement du 
nom de Sir Wilfrid Ijaurier dans cette 
élection dans le but de faire passer 
leur homme et qu ils ont l’audace de 
déclarer qu’il ne faut pas s’attacher 
dans cette lutte ft la personnalité aes 
deux candidats.

Pour les ouvriers, dit M. Verville, 
c’est tout le contraire qui doit exis­
ter ; c’est la personnalité de M. Gro- 
thé qu’il s’agit de faire disparaître ; 
car c’est le pL«j ennemi de la classe la­
borieuse.”

A LA SALLE LAÇASSE
Une foule compacte a applaudi avec 

le plus vif enthousiasme, hier sou*, M. 
Verville et ses amis. Les mêmes ora­
teurs a peu d’exception près, ont 
adressé la parole. C’ est M. J. Giroux, 
de l’union de» briquetiers, qui prési­
dait.

En plus des orateurs de la salle Du­
vernay, MM. A. Gariépy, ex-présidemt 
du Conseil des Métiers et du Travail, 
A. Massé, etc., prononcèrent de vi­
brants discours.

M. Verville a reçu une véritable ova­
tion en sortant de la salle et il a quit­
té les lieux aux acclamations de la fou­
le.

Presqu’en même temps les amis du 
candidat ouvrier tenaient une assem­
blée considérable ft son comité de Mai­
sonneuve, 645, me Notre-Dame, od Ift 
encore la foule applaudit chaleureuse­
ment le nom du candidat ouvrier.

Liste des Comités et Numéros des Téléphones de

M. L.. O. Grothé
CANDIDAT DE SIR WILFRID LAURIER

COMITE CENTRAL 
I. 81 8t JarquM, Tél. Main 0A18.

QlTARTIER DrVERNAT 
[. 404 Parc I,*foatai»c, Tél. Est 4888. 
4r\RTlER 8AINT-XEAN-BAPTISTE

ROCHEIaAOA
28 DAscrr.
Cola Ontario «i CurlUlrr.
818 Sic Catherine, (Club ChonOr),

Coin Saint - l.aarrat «C Marianne. Tél. 
Kat 4881.

881 St Denis, Tél. Est «804.
800 Kat-bel

QCARTIER STE MARIE 
Cola Iberville et Lafontaine,

Est, 4898.
QUARTIER ST DENIS 

848 Mont-Royal, Tél. Est 4887.
80» Mont-Royal, Tél. Est 4092.
079 Chambord,
1278 Bcrrl, Tél. Est, 62.

MAISONNEUVE
18. 566 Noire-Dams. Tél. Est 8188.
14. 2Ü8 Ave DesJardins, (Maltonneave).

BT LOUIS, (Ville.)
08. Fairmont.
18. 1818 St Laurent.

TA] ! 16. 2282 Ht Laurent.
17. Coin Beaubien et Bt Habert.
18 808 Besablea.

ROSEMOUNT
L4en Lniond, Tél. Main 84SS. 

DELORTMTER
1188 Mont-Royal, Tél. Est 1006.

r
18.

28. ei-t

PAU M. HICKS ET CIB

Bagage non 
Réclamé

VAJ4 *ARC01"B f&ERB

Par Orc/rtt tfm ...

Il 11 DE FED PIC. CH
Noua vendrons. A l'enoan publia, ans 

grande quantité de bagage non reoiamé, 
rerueullll sur tout 1s reseau.

La vente aura lieu au
No 46 Craig ouest, près Céfe 

do la Plaça d'Armas, Mar- 
cradl, 21 tévrlar, commen­
çant à W a. m.

M. meus, A CO..
W—6 Enoenteu».

A PROPOS DE ÎIUCHRE

CURE DANGEREUSE­
MENT MALADE

(Du corrMoonfliat rènllsr d« LA PRESSE) 
Sherbrooke, 20. — M. l'abbé George 

Vaillancourt, curé de St Georges de 
Windsor, est dangereusement malade 11 
l’Hôpital du Sacré-Cœur. M. Vaillan- 
eourt est remplacé aux soins de sa 
cure, par le Rév. Z. I^tendre, du vica­
riat de St Michel.

de chant de Funinn Sainte-Cécile, sou* 
l’habile direction de M. le notaire Amé- 
dée Gélinas a préparé pour la eircons- 
tnnoe la masse brève do Gounod, qui a 
été rendue fl perfection.

Sa Grandeur Monseigneur F. X. Clou­
tier, qui avait accepté de présider lu 
cérémonie, est parti, de Trois Rivières 
accompagné do plusieurs membres de 
son clergé, par le train local du C. P. 
R., ft 6 heures et demie, ee matin, pour 
se rendre il Yamachichc, le reste du 
trajet devant se faire en voiture.

Un bon nombre de paroissiens da 
Saint-Barnabé se sont rendus jusqu’il 
Yaraochiehe en voiture pour de Hl es­
corter Sa Grandeur et sa suite, en rou­
te pour leur village.

Votre Médecin
Demandez à votre médecin depuis quand il con-* 
naît le Pectoral Cerise d’Ayer. Demandez - lui 
s’il en fait usage personnellement, ou dans sa fa­
mille. Demandez*lui s’il peut vous recommander 
quelque chose de supérieur pour les maux de gor­
ge et des poumons, tels que la toux, les rhumes, 
les broachites, faiblesse des poumons. A tout 
événement, suivez son conseil.

Nous n’avons pas de secret. Nous pu­
blions les formules de tous nos remèdes.

Préparé par Tha .1 C AVER OO. Low.ll, Masa 
Auaal fabricant, da

vrarp-nt r>W> CHEVEUX — Poor l<* chovoui.
SALSEPAREILLE D’AVER — Pour I» »an*.
Pn.IXKA D'AVER — Poor la ronatlpatlon.
REMEDE D'AVER POCR LA MKVRE — Poor la malaria rt ta nèrv*.

LES FUNERAILLES DU REGRET­
TE DEFUNT ONT EU LIEU, CE 
MATIN A LA CATHEDRALE, 
ET ELLES ONT ETE TRES IM- 
POSANTF1S.

I/es funérailles du lieutenant colonel 
Geo. A. Huirhes ont eu lieu, ce matin, 
ft la cathédrale, au milieu d'un immense 
concours de parents et d’amis.

Le convoi funèbre se mit en marche 
de la demeure du défunt, rue Peol, 
vers les neuf heures. Iza levée d.u corps 
fut faite, sur le seuil de l'église, par 
M. le chanoine Gauthier, curé de la 
paroisse Saint-Jac'jues le Majeur.

De larges draperies de deuil se croi­
saient sous les vastes sceaux de la Ca­
thédrale. Le catafalque somptueux qui 
s’élevait près du sanctuaire, était tout 
resplendissant de lumières. M. l’abbé 
Piette, célébra le service funèbre, 
ayant pour diacre et sous-diacre MM. 
les abbés A. Martin, vicaire de la ca­
thédrale, et Urgel Demers, secrétaire 
de Mgr l’Archevêque.

Sa Grandeur Mgr l’évéque de Pogla 
assistait au choeur.

De superbes tributs floraux ont été 
reçue par la famille du défunt, ainsi 
que de nombreuses carte* de sympathie 
et des offrandes de messes.

I/e deuil était conduit par le fils du 
défunt, M. Gaston Hughes; M. Frank 
Hughes, frère du défunt; John Hughes, 
son cousin; MM. lacroix, Leduc. Mas­
sue-Drolet de Varennes; LaRocque, et 
son fil»; Dufresne, parents du défunt; 
MM. Garneau, ses neveux.

Remarqués dans le cortège nom­
breux, qui suivait la dépouille mortel­
le:

Les honorables juge* Loranger, Ma­
thieu, Robidoux, l’hon. R. Lemieux, 
solliciteur général. Thon, Alphonse Des 
ja.rd ns, Thon. G. A. Nantel, ITion. Mc* 
Shane MM. Arthur Dansereau, direc­
teur de “La Presse”, Siméon Beaudin, 
le chef Carpenter, L. E. A. Cholette, 
Lt.-co!. Sam MacKay, R. Oharlebois, 
J. E. Beaudoin, H. Mackey, M. O’Con­
nor. A. Dalbec. J. G. Marsolais, E. 
Riverin, A. Cordonnier. McCall, D. 
Sloan, E. Sam<vm. L. Hoquet. J. A 
Villeneuve. A. S. Lacallée. L A. Wil­
son. L. Jos Taijoie. Aimé Bourasaa, F. 
Robert, Dr Leblanc, Dr Aubry, L. G. 
Lapointe, J. B. Deslaurier», A. Delis- 
le. cx-éch. St-Denis, L. A. D’Amour, 
Dr Pieotte, Oapt. Choquette, chef Cam 
peau. A. D.nis, E. Coutlée, E. A. Dow­
ling, D. Morrison. Henry Hamilton, A. 
Marchand, O’Reilly, J. p. Bédard. G. 
P richer, J. H. (Jauvreau, T. Bélan­
ger, capt., Lange vin, ex écih. Kin sella 
F. J. Bisaillon. Dr G. A. Beauchamp, 
Dr H. J. Brodeur, J. G. Biggs, K. 
Taschereau, Dr St-Jaequee, M. Bciillae, 
Oapt. Archambault, Lt.col Berry, Lieu 
tenant-colonel MacKav. ma,or Fre- 
nette, Col Jaibelle, Enrlide Mathieu, 
A. V. Cad)ois, E. Branohard, F. A. 
MacDonald. N. Tansey. Dr Rodhr, J. 
0. Obolu. R. Doeti r Jo« Bussières, 
Arthur Hébert Prendergast, recorder 
Poirier, C. A. Vallée, A. Laçasse, J. E. 
Garneau, Merrill, L. Parv. Lebel. San 
vugenu, A. Brunet, J. H. O. Berge­
ron, J. W. Parent, Dr E. Bro­
deur, Parent, Tapineau, A. Lafram- 
boise. Arthur lacoste. Dr D. Garneau, 
Dumont I/avieletce. L. Globeneky, Té- 
lesphore Ouimet, eéc-

Suite de la première page
“(c) — La Compagnie pourra, aprèa 

avoir au préalable eu et obtenu par 
voie de règlement le conaentement aee 
corporation» municipales intéreaeéea, 
transporter le fret et faire des arran­
gements avec d’autres compagnies de 
tramways électriques pour la circula­
tion de se» chars mus par pouvoir 
électrique, ft partir de certain* pointa 
en dehors de ses lignes ft venir ft cer­
tains points sur icelles.”

2. — L’alinéa suivant est ajouté à 
la clauee 7 ■

“La Compagnie devra cependant 
■ayer ft la Cité le percentage stipulé 
ans son contrat avec la dite Cité,tant 

sur le prix de pasaage des personne» 
entrant dans les dits char» en dehors 
des limitée de la Oité et se rendant 
dans les dites limites que sur le prix 
de passage des personnes entrant don» 
les dite chars dons les limites da la Ci­
té.-'

3. —J’avise également d’insérer dans 
votre résolution les amendement» pro­
posés par Monsieur Paul G. Martineau, 
l’un des avocat* consultants de la Cité, 
ft l’Assemblée I/égislative de Québee, 
qui se lisent oomrtie suit :

L—"Que la clause suivante soit ajou­
tée après la clause 7 : 7o. I/es pouvoirs 
accordés ft la Compagnie par cette loi 
ne la libéreront d’aucune obligation 
qu’elle a, ou que les dites compagnies 
dont elle aura acquis les actions, bons 
ou valeurs, ou, dont elle aura loué, ou 
avec lesquelles elle exploitera de con­
cert le réseau électrique auront aseu 
mées envers la Cité de Montréal et tou­
tes autre» municipalités, «t ne confère 
ront R la dite Compagnie, dans les limi 
tes de la Cité, telles qu’alor» définies, 
aucun autre pouvoir que la dite compa 
gnie, ou les dite» compagnies peuvent 
posséder en vertu des règlements de la 
Cité, ou des contrats passés entre la 
Cité et la dite ou les dites compagnies.

“2. (Comme alternative). Rien de 
contenu dans la présente loi n’affectera 
les droits que possède la Cité, en vertu 
de sa charte et des contrats passés avec 
la Compagnie ou les compagnie» dont 
les actions, bons pu'valeurs seront ain 
si acquises ou qui auront loué ou ex 
ploiteront de concert avec leur compa 
gnie leur réseau électrique," 

ou encore l’amendement iuivant, le 
tout pour remplacer l'article 8 t

“8.—Rien de contenu dans la pré­
sente loi ne devra affecter en quoi qu» 
ce soit les droits de la Cité de Mont­

réal, et ne sera interprété comme per­
mettant ft la Compagnie de violer au­
cune des obligations qu’elle a prises par 
contrat avec la dite Cité, ou comme af­
fectant ou rappelant les pouvoirs spé­
cialement accordés par statut, contrat 
et règlement ft la Cité de Mont­
réal.”

(Signé) J. L. ARCHAMBAULT, 
Avocat de la ville.

Après la lecture de ce document, l’é- 
chevm Payette secondé par l'échevln 
Larivière, propose quo l’opinion du bu­
reau légal de la ville soit remise à la 

délégation qui va ft Québec surveiller 
les amendements ft la charte, avec ins­
tructions de prendre toute action im­
médiate qu’elle jugera nécessaire il la 
protection des intérêt» de la ville. l.’é 
chevin Payette explique qu’il a eu ce 
document il la dernière heure et il a 
eu tout juste le temps de le parcourir. 
'Si ses employés agissaient avec lui 
comme avec le service de la ville, il le» 
traiterait autrement qu’il traite les em­
ployés de la ville, en sa qualité d» pré­
sident des finance».

L’échevin L. A. La.point» ne veut pae 
prendre eur lui la responsabilité de dis­
cuter toute cette question légale e.t de 
demander ft la législature des amen­
dements sans avoir obtenu une expres­
sion d’opinion du conseil. Il demande 
que la motion soit adoptée après y 
avoir ajouté ces mots: Que la déléga­
tion reçoive instruction de se confor­
mer ft l’opinion des avocats de la cité.

L’échevin Payette ne croit pas que 
le eonsceil puise» se prononcer mtr une 
question qu’il ne connaît pas. Si la 
délégation n’a aucune latitude, il est 
bien inutile de l’envoyer ft Québec. U 
suffirait en effet de faire parvenir la 

lettre du bureau légal R Mtr* P. G." 
Martineau.

Après une longue discussion otl ces 
deux arguments sont tour t tour et de 
diverses fsçons soumis au conseil, le 
vote est appelé sur l'amendement de Fê- 
chevin Lapointe et le conseil se divise 
•insi.

Pour: Les échevins Lévy, L. A. La- 
pointe, Lavallée, Leelaire; 4.

Contre: Tout le reste du conseil, soit 
33 voix moins les échevins Yatos, Car­
ter et Duquette qui sont absents.

T*, motion principale rallie les dissi­
dents et est adoptée il l'unanirnité.

Division Maisonneuve
COMITE GENERAL DU CANDIDAT OUVRIER

OUVERT A TOUTES HEURES

1143 rue St Laurent.
COMITES «

666 AVENUE PAPINEAU 
635 NOTRE-DAME EST 
BIT CHAMBORD 
205 MONT-ROYAL 
1829 ST HUBERT

Ouverture de deux nouveaux comi­
tés ce soir aux No»

546 Mont-Royal,
1685 Notre-Dama 

Tous Renseignements peuvent 6tre Ob­
tenue i ce* Adreseee à toute Heure.

Le» ami» du candidat nui ont des 
voiture» a mettre * ea disposition 
pour le Jour de la votation sont prié» 
de donner leurs nom» au comité Gé­
néral.

GRANDES ASSEMBLEES
En faveur du candidat ouvrier

CE SOIR, MARDI
A I.A STATION DES POMPIERS, 

coin St Denis et Laurier.
MERCREDI SOIR, 8 ALLE DES 

SPECTACLES, coin Letourneux et No­
tre-Dame, Maisonneuve.

JEUDI SOIR — SALUE DU MAR­
CHE ST JEAN-BAPTISTE.

BALLE DU COLLEGE, rue Désery, 
Hochelaera. _________

Ouvriers et électeur» de la division 
Maisonneuve, rendez-vous «n foule — 
et venez entendre le populaire can­
didat du peuple.

Medame Albnni rucommande le» pi», 
os Maeon et Risrb. Voyez l'assorti­

ment reçu par la Oie de Pianos Leaeh. 
2440 rue Sainte-Catherine, entre Stan 
ley et Drummond. Comptant on $10.00 
par moi*. 91-2

COMMERCE
GRAINS BT ?*ARI>:B8 — B14 8 ChicftfO. 

plu* fort ; hau«*e de 8*8 6 6-R c#nt ; tn«l.
t-8 centu ; Juillet. 82 1-8 rente ; mnï* 

en llfne avec 1* blé. et «n liau«a« d# 8-8 à 
S cent ; février, 40 1-8 rente ; mal, 48u 
rents . Juillet. 4.7 5-8 cêcu 4 ren ta :
avoine*, ee maintiennent fermée : flvrler, 
29% cent* : mal, 29 7-8 c*ar« à 80 cnnta, 
Juillet. 29 7-8 centa.

A WlnnH»8ff — TVf plutôt en bat*»* On 
rote, février, ourerture. 75 rente ; fermetu­
re. 74 7-8 rent* ; mare, ouverture, 7SU 
reals ; fermeture. 75U rent* ; mal, 77 7$ 
cents . ouverture et fermeture 77%i cents. 
Juillet, 79 1-8 rents ; ouverture et fermetu­
re. T9H

pour blé de printemps du Manitoba a’amé- 
ilore. Mais encore les Importateur* euro­
péens sont de 1 ceatin au-de*t»ouK de ce que 
i on demande, avec raison, au Canada,

L avoiue et le* grains secondaires sont A 
prix fermes. Avoine* blanches No 2, 41 
cent* ; No 8. 40 cent* ; No 4, cent*.

FARINES — Marche sans ©hangeinent. 
On cotera farines de blé de prmtempa du 
Manitoba, $4.tX> le baril ; farine forte ft bou- 
langerte. 84.20 ; patente de blé d'hiver, 
M.-wo £ $4.50 ; straight rollers, .V3.90 A 
M.00 ; au baril, et en bacs, 01 85 à 95 : 
extra*. $1.05 ft $1.73. v . .

ISSL ES DE BEE -r- Le marché *e main­
tient ferme. Mais peu d'offre* et en consé­
quence peu d’&chau

On cot», bob de Manitoba, «n soc», $16.60 
* $18 ; cru, $19.50 fl $*© ; «on a*Qmavlo, 
™ i8‘lf3* ♦19.30 fl $20, *at*« compris ; gru. 
♦20.00 ; moulée de moulang*. à $24 
moulée de grain. $25 A $27

FOIN — Marché assez actif. Prix stable* 
et bonne demande, No 1, $8.00 A $8 00 : 
No 2, $7 à $7.50 ; trèfle mêlé de foin, $0 A 
16.50 ; tr«le pur. $5.50 A $«

GROSSES FARINES — Farine* d’avoine 
marché calme, à $a.90 • farine de blé d’In­
de, A $1.80 et $1.40

PRODUITS DE LA FERME — La ponte 
d hiver a dépassé même ce qu'on espérait. 
Nos poule* ont profité de la douce tempé­
rature pour opérer leurs douce» fonctions.

Aux Etats-Unis, le prix des oeufs est ré­
duit â la plus simple expression, et nos 
marchands de gros ne se laissent pas de­
vancer par les voisins. Ile ont encore baissé 
leurs prix de 3 cents la douzaine, et en 
gros, dans le commerce, nous avons le* 
oeuf* frais A 17 cents la douzaine, aujour­
d’hui.

La demande augmente, en conséquence de 
oes bo* prix qui vont forcer nos marchands 
de détail A prendre la situation Ulle qu’elle 
est.

Oeufs choisie, d’automne. 15c : oeufs 
chaulé» de Montréal, 12c.

VOLAILLES — Demande assez active 
pour bonnes qualités • dindes tuées. 12c A 
14c : canards. 10c A ll%c ; poulet#, Uc A 
13c : oies. 9c A 11c ; et poules, 7c A 9c la ▼<rge.

VIANDES — Boeufs, moutons, etc , de 
mande modérée, prix toujours ferme* Boeuf 
de l’ouest, quartiers d’arrière, de 7c A 
SUc ; quartiers de devant, 4o A 5c ; boeuf 
ordinaire, quartiers d’arrlèro, 4c A fle ; de­
vants. 2c A 4c ; agneaux, 8c ft 10c; moutons 
6c A 8c ; voaux, 6c ft 9c.

FEVE9 — Prix, premier choix, $1.05 A 
$1.70.

MIEL -- Prix *an* changement ; mlol an 
gAteaux, 13c A 14c ; miel coulé, 8o 5 9e ; 
miel brun. fM4c A 7c ; sirop d’érable bariis 
de 60 gallons, 5c A 5Vic a livre ; sirop en 
bidons, 40c A 50c le gallon, mesure à vin. 
et 65c à 75c le gallon Impérial ; sucre de la

VENTES A 
L’ENCAN

Aux Rémldanoaa 
Privées

— iîi>.iTOU? TOU» Propo..* 4» vendra vo» 
meubla» de aiéoag» $ l’esoa», sou* «amme» 
en eut de vous «n fairs obtenir les meil­
leurs prix p«m,bl«*a. Uns sorpéruncs ds plu­
sieurs années dans est important gears d'af • 
faire* noua a parmla d obtenir, avsc les 
actisisurs. iss msineurss relations. Csux qui 
se proposent de devenir nos clients feraient 
olen de s'adresser à nous le plus tôt poe- 
" î}*' de choisir leurs dates.

Conditions raisonnablea, bons rendement», 
paiements prompts.

Vente de meubles et ds marchandises g4- 
fw£?lc8’ 4 a<>t chaque vendredi à
2.80 p.m. Avances faite» et est Un at terni 
données. Ceux qui nous enverront leur* tnar 
ch an dis *s peuvent être certains que nous 
étalerons ces dernières ds la façon la plus 
avantageuse. A nos saDes, 247-249 rue Ne- 
trs-Dame ouest.

M. HICK8 AND CO.. HcLeaoteujs.
Tel. Ma n 1211. 89—8

Avis de Faillite
Dans T affaire d*

OWPAONIS DE OONSTRTXmON G ENTE­
RA LD DE MONTHEjLL

Faillie.

Dea soumlsstaoa oachetése seront reçues
par le soussigné. Jeudi, le 22 février, 1906, 
Imsqu'A mil!* pour Pachat "en blo«H de l’ac­
tif de la dite oompagnls consistant en ci­
ment préparé-anné fait pour certain édi­
fies, fournitures, matériaux, outlliage ser­
rant A l'exploitation. 1* tont ss montant 
d’après Pin venta 1rs. à $1.162.30.

Pour autres Information* sVireBser A 
ALEX. D ES M ARTE A U, 

Curateur,
No 1598 rus Notre-Dame.

Montréal.

PRETS SUR IMMEUBLES
arec Intérêt aux taux courant et 4 eondl 
lions faciles de paiement. Prix baa Pas de 
délais.

Montreal Loan & Mortgage Co.
ma-a 141 Notre-D&me-Oueetl soin Bt Jean.

MICHAUD FRERES & GIE
Exportateurs de Grains,

Bureau : 91 RUE ST FRANÇOIS-XAVIER
MONTREAL 67—xxvjn

sucre de* Canton* deBeaucr, 8c A 
l’Est. 6v.c A 7c.

ALCALIS — Potasse Perlasse, $7.00 : mo- 
taee*». première qualité. $?».17\& A $5 'O ; 
deuxième qualité, $4.85 ; troisième qnali'è 
$3.70 le 10<i livres.

HOUBLON — Prix stables ; houblon ca­
nadien. choix, 17c ft 18c ; ordinaire, 15c A 
16 cents.

FROMAGES ET BEURRES — Marché 
aux fromage», inactif : prix stab’# A 13c

Marché anglais, plus faible et en baisf* 
de 6d. par quintal, soit, fromage coté à 
61s. et fromage coloré ft 63o. A Liverpool, 
quintal de 112 livres.

BEURRES — Marché tranquille. Les 
con somma ten r* achètent beaucoup de rou­
leaux. qui. bien qu'un peu pin* en *el, n>n 
ont na* moire une excellente saveur, si l’on 
sait le* traiter.

On vend en gros de ?le ft 2214e : et qua­
lités secondaire*, de 20Uc A 21U«.

PORCS RT CONSERVES DE VIANDES 
Nous nvon* reçu hier, 1.000 porcs vi­

vant*. Le* empaqneteurs étaient tou* prêts 
A le* acheter, et tout a été vendu. Le* 
vendeurs ont obtenu de $7.40 A $7.50. Quel­
que* lot* extr«. *e sont vendus ft $7 60 : 
toujour* pe*é* au sortir du wagon. Porc 
tué ft 1'abet loir $10 ; porc tué ft la cam­
pagne. $8.50 ft $9.50.

Jambons, bacon* saindoux, eourmerce 
a**** actif, avec prix plutôt fermes.

BALAT90N8. ETC — Lard massif, cana 
d!#n. briques courte*, nsr 300 livras. $80 A 
$31 : lard massif, au baril. J’JO ft $21 : lard 
désossé. $21 ft $22 ; ’a-d de cOte*. $20 ft $21; 
saindoux composé. 614c à Ti^c. selon qua­
lité et empaquetage saindoux fondu. 12^c 
ft 1814c : saindoux pur. HUc ft l?^ ; Jam­
bon. 12^ ft 14c ; bacon. 13ue ft 15c.

Ne

LA BOURSE
York. 20 février — I<* marché a 

montré de la fore* pendant In première heu­
re. L’on vit la |t*t* entière montrer de* 
gains. La hausse rencontra un peu de ven­
tes. qui *mpnèrt*nt un peu de réactions. Ce. 
pendant, la hausse put reprendre son coum. 
grftr* ft une surabondance d’acheteurs, et 
les prix dépassèrent le n veau de la eléture 
d'hier.

L'impression générale est que la ’Iqul- 
datJon est finie, que le marché a’ett orien­
té vers la hausae et que l'on peut a’ntten 
dre maintenant ft une avance de longue du 
ré*.

A MONTREAL

Notre marché a été actif, et dans certai­
ne* aectona, très fort

I#ea titre* fona ont été ITilinols «t le D4-

clpé ft cette amélioration qui s’egt produite 
sur notre place.

L’Illinois et le Détroit, par uæ curteuee 
coïncidence, ont atteint le méroe niveau, 
101 Vi- Le Détroit avait ouvert ce matin à
00%.

Le O. P. R a également montré beaucoup 
de force : ouvert à 172%. 11 coucha rapide­
ment 17314.

Le Steel rom mon est revenu ft 81H-
Notre marché est solide. Ceux qui ont enL 

vt notre avis et gardé leurs titres pendant 
la réaction, s’en trouveront bien.

N. B. — Achetez du fftreet. La Légtrtatn. 
re va passer le bill, et ce titre va voguer 
vers 280.

BOURSE DE MONTREAL
MM. L.-G. Beaubien »t Cle, cour­

tier*, 104 rue 8Hlnt-Françol«-Xavlcr, 
noue fonratftaeat le rapport «nivuat, A 
12 h rare* 30 p.m.

•TOCKS
1

> A
ch STOCK» i 1

Bell T01 — !5* 167
BANQCK8
B.B.N. Am. 142 140

B» C. P k A. ^ 72 B. Corn........ 162
72 R. I>om. 260

Can-Pa<iflc. i73S 178«i Eaet Town I6J
D«u K. B. lül R. Hoche. 11^ 180
D. Coal Com 80 79 B. ^Jnpartal 260 .’40

*• Pfft 122H 120 ir.6
D.I.A8.Com 32 aiH B. Motaon .*28 226

44 PM. h2 MH B. Mont— 2f0
Duluth Com B.Nationale 113 10H

44 Pfd 39 i' B. N. Scot 297 281
Haï TL. R». 108 103 B. Ontario.
Hav. K. R. 33 85 R. Ottawa 227

44 Pfd 88 WZt B. Québec
Î3Ô" 142S

Illinois TrP io«H lois H Royal.. 213
Int. C. Com. 90 B.sovereinx 150

44 PM. 100 0* B. Standard
Ix.Wd*Pfd. B. Toronto 2W

“ Com 97 MS B. Cnlon . 150
L. Paper.

•’ Pfd.
99 Pè Cottov*

112 109S ( an.O.C.Co. 48 «
Maog.Co. C. 61 *0 Mont. OtK 130 127

" Pfd. UH 74 Textile Com lOf-i 105
Mex.L.tt’P K* 66 BONDS
ftllnnbtPaul 1*6 IMS

WH
Bell Toi .. ne 106

M.L.H.A P fis CanX?oL. Cm 100 Hj WH
M.8.R......... 271 370S D. C'oaJ .... 102‘-g 100
I/oan A M. 140 1«% Dom. Cot . tn 97H
MouL S. W. I16S Dom.I. Steel 66

44 Pfd.. 114S Hav. E. Rv P4U 98
M. Tel. Oo 170 163 W UOH |(V)
N. O. T. A L. MH 62 L. Paper___

Mex.Fz. L.C"
110

64 67 S2 91
Pfd. 1/î 1.3 Mex. L.H.P. 6.5^ 55

N.W, Land- «50 M.L.H. AP. KM
OglLMIl.Co. ISO 12d M. St Ry .

109
101

Ogll. Pfd . .. N.as.......
OgU.Mll.Oo.

106H
R. O. N.a «i 62S ih) lis
t^ao Paulo.. Price Bro* ioc.h 102
St John K. R 116 sao paulo MS 96 H
Toledo K. R. MH M l'oxtils 8, A IWH 99
Tor. S.R I18H .4 4. B mi
Trinidad RI P2S “ C. 100 90
T.C.E.R... 117 44 44 D. 103 9HH
Win. E. R. 200 17H Win. JE. ---- l«H 106
West India 66 49 - T , .
W. Hotel... 110 100

Vente au Commeree
A nés Salles, rue St Jacques,

Mercredi le 21 Fev., à dix heurte.
1>M» food. d. b»qqn«rout» da oouvaouMa 

Monta Iran «porta 4 do» ma«a»ta. pou» 
r êu*. Tondu» sui» aucun» ré««rv» «fl M
lot» »u eamnwre..

Btoffn» pour rot»», putaJoB», habflW. 
menu. »t ro»tuœ»a coroola. br«fl»Tta. eh». 
DIMM. iin*»r!n. Bou.-vfltan tnt», b»», gonu, 
feux cola, cravata, brodsrta. ru boa. *ar-
ettum, braid., mouchoir», i.i», oouioao. 
costume, b loue «a butuu, J-upfl., »o1a dau-
bjurai cootvu «0.UI0 ver*., fl, Lui-«11»,
200 d'/u rate a» de paraphie», *8,000 00 dé 
Tétanoutfl d» roufflctltm. tw»»da. 0-flvflr», 
»flrf«fl cuqiMUn» fourniture, do tolilflun | 
23 ootaMfl o'onuW de tantôt.:», •<«., «to.

MAXOOTTE FREWBê
Bocanteur,.

Deuxième Vente
Aux «nohflrfl» du ttocX Boxer, U xd ran «ad

endnmmaxd pa.- !» fumé».
E» détail pour ta beflatna du publie «k 

»bflolum»at aftDfl ré»flrv«.
A no» a»lta O» ni, S»t»t-Ja«qu«fl.

Jeudi, le 22 Février,
A DIX HEURES

87.000.00 ds vallssa. sac# ds voyag*, né- 
ceasa.rM ds tollstts, sacoches, châtelains, 
étu.s à oigarss «t clgarsttss, port*-monnaie, 
*ec ré ta! ras, valises (Péchant! llosis, panisré 
de plque-oiqus, rourdea, courrolsa, réticulée 
A fermoirs dorés, etc., etc. Tout es qu’il T 
a d** mieux dans ohaque ligne.

MARCOTTE F’RWRBfl,
89—4 Encanteuis.

Avis de Faillite
Dans 1 Affaire de

E. K. MALOUF, marchand. 114 rus Sais*» 
Lament, Montréal.

Lee sous «ignée recuiront 4 l'eaesn, au Ne
«9 rue Salnt-Jacquee. Montréal.
LUNDI. LE 26 FEVRIER 1906, A 11 KSTJg 

RES A. M .
L’actif «vivant «n traie lot*, seortr :
le Fonde de comméras d’ortloles

ds fsnta.*le et librairie. . $841.00
2o Mobilier du magasin, show­

cases, comptoirs, et tablettes, 
coffre-fort et moules 4 la Do­
minion Glass Co. ...••» 696-88

Re Lee dettes de livres*...................10^412.4r
Le ma«a«ia sera ouvert >e 24» pour lu»--

peoUon.
Pour antres informations s'adrea*»r 4

ALEXANDRE DES MARTEAU, Curateur
1698 rus Notre-Dsma» Montréal.

MASCOTTE FRERES,    ^
Encan teura 17,20,28

Essayez les narqies de plumes suivantes
Pour écriture courante commexv 

claie, la Grand Trono No 80 — 0-58* 
la grosse.

Pour en-têtes ©t écriture de 
aie, la plume Conical Point No 204—\ 
$1.00 la grosse. _ .....

Eorlturo gothique la plume LetallI*# 
No 4. — O.TRc la grosse.

JOSEPH FORTIER
Fabricant-Papetier

210 RUE NOTRE - DAME 0UES1
rnOPiTUEAL flOO-mlta ^

■pROVIKC® DE QUEBEC. Dlétrlot ta 
J Montréal, Cour Supérieure. No 3451 —• 
OflWald Chaput demandeur, v» Rflba (tolti 
man, dét«nd«**i>9. L« nremier Jour da 
raar» 1906, fl d.x heure» deJ aTant-mldi, 
domicile du dit defendeur, au No 222» rua 
SalataCatberlne, «n la cité de Montréal. »e- 
ront vendu» par autorisé de Junüc» le» b*eo» 
et effet» d* i» dite défendermse. saiele et 
cette cause, eon»i»tant en pan o et moubled 
de ménoxe. Conditions : arxont comptant. J. 
Breux, H. C. S. Montréal. 1T février 1906.

IIROVINCE DE QUEBEC. D strict d» 
X Montréal, Cour de Clrcu.t, No 14658 — 
D. Hébert, demandeur, v» J. Laplerre, dé­
fendeur. Le deuxième io.ur de mar» 1906, 
A dix heure# de l’avant-mldi, au domlcila 
du dit défendeur, au No 1120 rue Saint- 
Laurent, en la cité de Montréal, «eront ven­
dus par autorité de justice les b eus et né- 
feU du dit défendeur, salflie en cette cause, 
consistant ep, meuhles de ménage, etc. Con- 
dltiona : argent comptant. L. J. S. Hacette, 

“ Moita " ’ ------H. C. S. dontréal, 20 février 1906.
91—1

A Montréal — L» marcèé d'exportation Irolt Le êta: Common a dira Liront parti

VENTES D'HIER APRES-MIDI
Illinois prf — 100 fl 100 5-8, 25 * 100 8-ê 

32 » 101. 26 fl 100%, 50 fl 100% 80 «
100 7 fl.

Sovere (tn Bk. — 10 i 180. 19 t 149%. 
Mtl. Power. — 60 & 92%, 25 » 98, 25 » 

92%, 75 » 9*2%.
Iron Com. — 100 & 81, 100 * 80 7-8. 225 

fl 81, 25 A 31. 25 & 31%. 10 fl 81%. 5 fl 
81%.

Mtl. Street. — 100 fl 270%, 160 * 2/0%, 
100 fl 270%, 50 fl 270.

Parker» B. — 3 fl 73%
Mtl. Power. — 126 fl !»%.
Twin — 100 fl 116.
Toronto. — 25 fl 116%, 2(1 k UT.
C. P. R. — 75 fl 172%.
Iron Bond». — 5000 fl 85.
Scotia prf. — 20 S 120.
Hrotla. - 25 & 64%. 100 fl 65. 50 fl 65. 

26 fl 05.
Northern. — 100 à 32.
Coal. — 25 fl 79. 25 * 79. 25 A 78%.

VENTES DE L'AVANT-MIDI
Ohio Tr*c. — 100 i 82 8-8. 86 fl 32. 
Toledo. — 100 » 34 6 8. IflO A 84%. 60 A 

34%
Coal. — 75 à 79.
Scott» — 100 t 06. 76 » 66 3 8 
L. of Wda. — 125 fl 96. 25 » 96%.
Iron Bd». — $1000 fl 85%. $5000 fl 85%. 
Textile Bd». — étain « 99% C.
Bk Ottawa. — 4 fl 227 
Power. — 75 fl 93. 17 » 93%.
Détro.t. — 100 fl 99%. 20 » 100, 25 fl 

99%. 100 fl 99 7 8. 150 » 100. 100 » 100 1-8, 
50 fl 100%. ion 5 100 5-8 25 k 100 7-8, 75 
» 101. 800 fl 1.91%,

Rich, et Ont. 20 » 82. 50 » 82%. 
Toronto Rv — 172 fl 117. 25 t 117%. 100 fl 118.
Illiool» PM. — .885 fl 101. 5 » 101%. 6 » 

101%. 150 « 101. 350 * 101%.
Un on Bk 35 fl 150.
Sov. Bk. - Il » 150.
Mer Bk 85 fl 167
Price Br» Bd». — $20no fl 104% «t Int. 
Can. Par. — 100 » 172%. ICO fl 172 7-8. 

10n A 178. 305 fl 173%.
Mont. SI Rv - 75 fl 270. 25 k 270%. 
Twin», — 100 fl 116% 100 fl 116 7-8. 
Iron. — 20 » 31U. 100 A 31 1-8. 25 * 31. 

50 » 31 1-8. am t 31%.
Iron Ptd - 25 » SI U. 8 » 82 
Mo,«on» Bk. — JO fl 22%
R ovni Pk. — 10 fl 226%
Mi-k.r. — 25 fl 60 
Téléphone. — 82 » 157.

TPROVTNCK DE QUEBEC, District da 
A Montréal, Cour de Circuit. No 18063 —• 
Samuel Singer, demandeur, v» M. Bchat». 
berg défendeur. 1m deuxième jour de mar» 
1900.' fl dix heures de l'avonumidi. au do. 
tnlcüe du dit défendeur, au No 4 Piac» 
Mont Charle». en la cité de Montréal, se­
ront vendu» par autorité de Juflttce le» b.en* 
«t effet» du dit défendeur, eatsis en cett» 
eau»», con,*.star.t en meubles de ménag». 
Conditions : argent comptant. J. Johnston, 
Il C. 9. Montréal. 20 février 1906

91—1

TMtOVINŒ DE QUEBEC, District da 
-fl Montréal, Cour Supérieure, No 2964 — 
MU» M. L. Labrecque, demander»*»», va 
ErnMt Pears». défendeur. L» premier Joua 
de mars 1906, A dix heures de l’nvant-mtdl. 
au domicile du dit déf«ndeur. au No 90 ru» 
Saint-Hubert, en la c lé de Montréal, *•- 
ront vendu» par atitorité de justice les bleu» 
«t effet » dn dit défendeur. aal*i» »r cette 
c«u»e conetetont en meubles de ménage, 
eto. Condition» : argent comptant. J. B. 
Cou tu H. O. 8 Montréal. 20 février 190%

91—1

OROVINCB DE QUEBEC. District da
Jt Montréal, Cour d* Ctrauit. No 14275 — 
Dam» E SalnUAjnaod et vtr.. demander»». 
»e, T» A. Lécrotx. défendeur. Le nremiea 
loûr de mare 1906 à dix heure» de l'avapt- 
‘mid . au domicile du dit défendeur, eu No 
81 ruo Dumont, en la cité de Mmnréal. se­
ront vendue par autorité d» Juatlc» ta bien» 
et effet.» du d:t défendeur. «1»)» en cett* 
cau»e, consistant en meuble» do ménage, 
etc. Condition» : argWH comptant. L. J R. 
Racett» H. C. 8. Montréal, 20 février 190*.

2L-L.

r»ROVTNUB DE QUEBEC. District da 
$ Montréal. Cour de Circuit. No 14510 — 
H P Labelle. demandeu-, vs Dema P. 
Oôugeon, défenderesse. Le premier Jour da 
mars 1906. A dix heures de l'avant-m dl. au 
domicile de la dite défenderesse, au No 906 
rue 9alnt-L»ur»nt, on 1* cité de Montréal, 
seront vendue par mtorité de justice les 
bien» »t effMe de la dite dAferdereeee. ssl- 
eU en cette cause, co.islatojit en meuble» d» 
ménage, etc. Ooad tloiiu : argent comptant. 
J. A. Btaonnette. H. C. 8 Montréal. 20 fé- 
vrlec 1906 Pt-.l

BOURSE DE NEW-YORK
Couru fourmis 4 “ V.m ^rr»(Bg ** par FL 

ék C. Rnmdolph. court lors, 97 ru** Suint* 
Fro u cots-X o vf or.

VALKTTR8 Out. 12.Z0 VALKTTRS 1t.RO Oit

Am. Csr.. F.
•• pr .... 

Am.0.011.. 
Am. Loc. O.
A L. Coppor 
A. Smel.C.

" «prI A.S.R.Cy>
A. T; A *.V\
Rslt A o£lo 

“ Pr R R. T .
C 4 A. CO. 
C*n. Pu^ . 
Can. South 
Ch**.A Ohio 
C» 4 N. w 
C. A M .StP 
C,R.i.APmo 

prfi
Con.O.N.T. 
(V>1. F. !..
C. C.CXAm LP.lAr AW. 
I>*l. «é TTuq 
Dct. Un. Ryl 
D A Rio O.

” prf'
D. 8.8. A AtJ

“ prtj. 
Krts Rallq 

” II prf, 
" I prf] 

O. Wests r a. 
Oeo. Fllect. 
Hoog. Val ' 
fil. .......i

41V ♦«V Kan A T*x
" prt

LptUI* A N
78 fis Man. Kir.
iii\ H.’H Missouri P.
i»?* Metror. Tr 

Norf. A W.1X1 U<V
l«l\ Mi H MSt PA StM
•os»

10*
*oh10* N Vf A ITUd

non non N.V.O.A W 
Nat. l.ead, c

*Ôh MH Par Mali 
Penn. R R

:t2% 171H Pr. Sterl. r
jfi
ms
1*0

"MH
2*1
1*1

Peopie’a O..
Ph. A Read

•’ îi ES
RocX i«»and
South Rv. c

1-«S 177H prf
MS MV somb l'a» 

Tenu. C A 1 
Teia* Par

Î11 216 Twin C ity
101 toi U. S. L. Com
4* 4« “ prf 

U. 8. A. Com
r. s. Rtiv’c>»v l«H

«H «H70S 70H
76

V Par rom
7* " ITf
20\ 21 W*ba*h ..

17IH 171%
w. r.Tcfc

ifV ITtH 66T*. Co....

look; loi iirrî n* *TH t7H

14* <
**
MV «H4*%fci 43H

199 1H>H •o : *r»H «H*m , imh

üï

«HlOTt,s*K
iüii

•»V M'a



/

10 LA 1»KEÎS8E MARDI 20 FEVRIER 1306 y

On y gagne 
à acheter de 
bonne heu­
re chez 
Scroggie.

W.H.&awggw
Limited v tar

RUES STE CATHERINE, UNIVERSITE et VICTORIA,

On y gagne 
à acheter de 
bonne heu­
re chez vie ^ 
Scroggie.

N’attendez
VENEZ

l’Après-Midipas
DANS LA MATINEE

Occasions partout dans le magasin, pour la vente de mercredi. Le meilleur temps d’en 
profiter, c’est le matin. La marchandise de valeur, aux prix que nous annonçons, se vend promp­
tement. Par notre annonce, nous ne voulons pas vous tromper ; nous disons la vérité. Les 
marchandises sont telles que dans les annonces. Vous approuvez notre mode d’affaires. Notre 
magasin est le Magasin de la Satisfaction.

Vêtements pour Hommes et Garçonnets
Non» nous somme* fnit, aiipri-a des acheteurs économes, une réputa­

tion que les offres de demain ne diminueront en aucune manière.
Les prix demandés sont de na ture ft tenter tous nos clients. Vener. 

de bonne heure pour avoir votre part des occasion!.
300 complets en tweed de laine, très jolis patrons, seyant à la | ’JTÿ 

perfection . Prix régulier. SHO.OO; mercredi, Jtrix spécial . . *P •
150 pantalons d hommes. Mercredi, prix spécial .... S-lc
Pardessus de SOSO, pour hommes; mercredi.......................... $3 98
200 complet* de 3 pièces, ponr garçonnet*; valeur, $6.50; <fc‘>

prix spécial mercredi ............................................................
$0 50—Pardessus de garçonnets, mercredi.....................................$*» 98
Casquettes pour garçonnets; nrix régulier, 50c; mercredi ! 3c"

””$30 00 - SERVICES A DINER - $14.9?”
Services ft dîner et fl thé. en semi-porcelaine anglaise, de première qua­

lité, 115 morceaaix, divers modèles depths les services joliment décorés ft 
etfet* Orosvn Derby, blanc et or bordure rose, bleue ou verte.

Ces services comprennent:
12 assiettes fl pain et beurre, 12 assiettes ft tbé. 12 assiettes fl déjeuner, 12 
assiettes fl soupe, 12 assiette ft fruits, 12 assiette fl diner. 1 plateau, 10, 
12. 14, 13 pouces. 3 plaes fl légumes, 1 soupière et louche, 1 sau­
cière, 1 marinadier, 12 tasses et soucoupes. Prix régulier, $30. ^ 4_ ()(}
mercredi............................................................................................................ «P . .-

RUBANS DE QUALITE SUPERIEURE ^
Très jolis rubans Dresden, dans toutes les plus nouvelles nuances et 

les nouveaux dessins, 4 pouces de largeur, bordures de couleurs 
amir, rose, nil, toscan, lilas et blanc. Mercredi, la verge

Ruban blanc Dresden. 5’4 pouces de large, avec bordure rayée de 
satin. Le dernier goût Pour ceinturon, articles de cou, etc. Mercredi ... .......................................................................... ..... ,jOC

Une Economie sur !es Brimborions est toujours bienvenue
Nous sommes prêts fl établir un record demain fl nos comptoirs de 

menus articles. Les gens intelligents viendront de bonne heure pour évi­
ter la foule.

100 grosses de lacets de chaussures en mohair, 36 et 45 pouces
de longueur; mercredi, la douzaine,................................................. .

150 douzaines de paires de sous bras, y compris la fameuse marque 
Kliners. Grandeurs assorties; valant de 12 fl 20 cents, la i^1
paire............................................................................................................................o v,

500 rouleaux de featberbone noir et blanc, jusqu'il 3 verges, 1 O».
la rouleau.................................................................................................................— '

5c — EPINGLES DE SÛRETÉ — 2hc 
1,000 cartes d'épingles de sûreté blanches. 1 douzaine par carte. Rp

Grandeurs, 1, 2. 3, Mercredi. 2 carte» pour...................................
Agrafes et oeillets noirs et blancs, fl l'épreuve de le rouille. Gran- Rp

deurs assorties; 3 cartes pour....................................................................
COLLETS EN CHIFFON 21 c

Collets noirs et blanns en chiffon mou ou raide, ronds ou Otjp 
pointu. Grandeurs de 12 fl 15, mercredi, chacun............................** ft-

FERS A FRISER 5c
Petits, moyens et grands. Mereredi................................ 5c

BOUTONS A BON MARCHE
500 douzaines de boutons fl robes, sn écaille, émaillés ou d’acier 

et de fantaisie. Valant jusqu'à 25 cent* la douzaine; mer- Rp 
credi ■ ■ ’...................................... ...................................................................

Ces prix font ' ‘ les Marchandises rapidement
Blouses en linon blanc, deux llnrges plis en arrière, devant garni de 

rempli» et d'insertion de brod.'ne, large poignet plissé. Prix spécial Oéj.,

Ligues désassorties de blouses eu flanelle, en lustré et en fia <^Tr* 
nellette. à plis, bel effet surplis, valant de 08e fl $1.75. Mercredi • ft-

Robes de matin en percale bleue et blanche, ou rouge et blanche, 
avec large volant, garnie* de soutache. Sans égales pour le prix, ®1 

mercredi................................ ....................................................................

$18.50 COSTUMeF^^
C» sont d’excellent* costumes de printemps, avec manteaux courts 

et jupes fl plis, en tweed, en drap de Vigogne et en drap fin. cou­
leurs: gris clair, brun, noir jt marine, valant de $10.50 à $18.50. RA

Jupes de ville, style du printemps, nouvelles jupes de ville, styles fl 
plis et circulaires, fl neuf lés, nuances claires, moyennes et fnn- qj-t 
cées. Mercredi,.................................................... ................................................

Nous sommes encore très occupés dans le 
Rayon du Linge Blanc

A vendre des chemises de nuit en batiste col haut, empiècement en linon 
fl plis et fl points d’ourlet, col. empiècement et manches fini* de fîûp
frisons de linon et de bordure de dentelle. Mercredi...........................Uï/ft-

Gâche corsets en batiste, avec devant ample, garnis d’imitation de 
dentelle torchon, col et emmanchures finis de dentelle et de ru-
ban. Prix ordinaire, 30c. Mercredi............................................................

Caleçons avec volant, style parapluie, garnis de remplis et d’in- OQ/-
«ertion, et bordés de dentelle. Valant 39e. Mercredi..............................'

Jupons en batiste, avec largo fronce et, rangées d’insertion de den 
telle et bordés de dentelle. Prix réguKer, $1.25. Prix de mer- OQr> 
credi..............................................................................................................................'

Vêtements de . . . . . . . .  à Prix Réduits
Chemises de nuit en flanellettc rose ou bleue. avec empièce­

ment plissé, garnies de broderie, valant de $1.98 fl $2.00. Prix spé ©1 JO
cial, mercredi..................................................................................................». &■*-'*•*

Caleçons en flanellette rose ou bleue, finis de frison* unis ou fîor
de broderie. Prix ordinaire, 08c. Pour. ..................................................

Corsets en coutil, devant droit, taillés en biais, hanches longues, en 
blanc et gris, garnis de dentelle et de ruban, points 25 fl 30. Valant QRp 
$1.50. Mercredi..............................................................................................«O»

JOUES ROBES D’ENFANTS
en drap canevas brun, rouge ou bleu, blouse garnie d'une berthe et de 
soutache de fantaisie, points pour enfants de 6 fl 14 ans. Prix ©1 (ÎQ 
régulier», $1.98 fl $2.25. Mercredi ..................................................... qpi.OtJ

PATRONS DE BLOUSES, TRES JOLIS
Importations de cette saison

Pas plu» de J00 d»1 ce** patron* do h!ouf»oe, très birn brodés, longueur 
d’insertion pour poignets et eol’ft, valant de $1/25 A $1 50. Mer-
credi. chacun............................................ , ............................................... *

Plus vous viendrez de bonne heure plus vous aurez de cha.nce d’en 
avoir une.

CONSEILS A LA MENAGERE
L’n couvre-pieds de trop n'est jamais déplacé. Les prix que nous en 

demandons sont très tentants.
200 couvre pied* blancs alvéolé s. avec frange nouée, deux dimensions, 

90 x 108, et 78 x 98. Valant $2.(8) et $2.25 chacun. Achetés du manufactu 
rier A grande réduction, ce qui nous permet Je les vendre, mer- ©1 A-é 
credi, fl, chacun...................................................................................................

ARTICLES DE FANTAISIE
Napperons fl cabaret et fl thé et pièces de centre en toile, fl points 

d'ourlet, quelques-uns fl couture de fantaisie tout le tour. Les napperon! 
fl cabarets ont 18 x 27 et 20 \ 30. Les napperons fl thé ont 36 pouees 
carrés. T.es pièce? de centre ont 18, 20 et 24 pouces carrés. Vendus GRc»
ordinairement de 35e fl 45c. A vendre, mercredi, chacun...................... — Aft»

Nous ne remplissons pas les commandes données par téléphone. Nous 
en avons mi= quelque» uns de chaque sorte de cOté, pour les commandes 
il la, poste.

ETOFFES LAVABLES
I~n fcpW-nriidr awiortimfnt d’indi*nTW\ zéphyr et. giiingan. Ven­

dues ordinairemrnt. 18^ la verge. Demain, la. v-erg^. ................... 10c

VUILE DE SOIE, 73c
Joli voile très elair. avec un fini brillant, 

jolie» couleurs, aussi crème et noir. Mercredi.
grand" variété de TQr* 
la verge. . .

FLANELLETTE SAXONNE, 10c la Vg.
.50 piècp* de fîanellette *axon*na hlanrhe trè* pesante, au 1(1#» 

moins 36 pour$\* d#» larjfp. Prix ordinaire 1.5c. Demain, la, verge

INDIENNES ANGLAISES DE CRUM
Nous venons de recevoir 150 pièces d’indiennes anglaises de couleur 

non changeante, plusieurs nvodè.es «t couleurs, garantie» lava 1 
blew. Demain..................................................................... ....................... 1 “

SI.25-Pardessus-75cUNE AUTRE OFFRE OE 
PARDESSUS

Pordesaus tempête en caoutchouc, tige en drap noir, intérieur laineux, 
point* 3%. 4i/2 et 5 seulement, pour damcis. Vendus ordinairement ’TR,,
$1.25. Mercredi.......................... ......................................................................... *

Pardessus en drap no:r. intérieur laineux, marque canadienne de 'a 
meilleure qualité, pour hommes. Prix régulier $1.50. Prix de mer- OR»> 
oredi...................................-...................................................................................

La Popularité de notre Rayon des Livras 
augmente de jour en jour

Voici notre offre spéciale pour demain :
Une édition de poche de poésie*.
L’édition Canterbury de poésies, fortement relié. Prix ordinai­

re 23c. Mercredi............................................................................ .
10c

Et dictionnaires Webster, d'école et de bureau, contenant j>îus OK»> 
de 70.000 mots, édition 1905. Prix spécial de mercredi . -.....................70,000 mots, édition li 

The Song Hits from the Tingerbi'ead man.............................. ...

de bonnes.Mnzie. John Dough, Beautiful fia.nd of Bonbon, Oliants 
Moon. Every Little Something, Queen of my Dreams.

Composition* d’Arthur Jnsselvn. Prix 25c on 5 pour $1.00.
Himalaya Intermezzo. The American Soldier, marche et chant. De- 

Tvey'a Victory, polka. Winnebago, marche indienne. The Place where I 
was born. The Soldiers Story. Now the Noams beside the river where 
they parted.

I Ant. Beaulne. Art. Larenth*. J. B. L*- I 
' renthe, Alb. Dumas, Tanerèd* Henri i 
| Gauthier, P. Anger. F. Lafond. J. Tour- j 
I ville, !.. Séguin, K. Désnrmeau, Art. Le­

febvre, C. Chénier A. Mireault, L. Ar- I 
j noUli. A. Dubois et plusieurs autre», 
I dont les noms nous échappent.

QUAND J’AI COMMENCE A PRENDRE LES PILULES MORO. JE 
PESAIS 97 LIVRES, JE PESE 35 LIVRES

« „ | “J’ETAIS AUX PORTES DU TOMBEAU,
Noua apprenons le* fiançailles de M1V ARRACHE.”

Antoinette Gélinas, de la rue St Huber- j_________________________
au docteur Arthur Ferron, de Grand’

VOUS M’EN AVEZ

Mèr* ‘J’AVAIS CONSULTE HUIT MEDECINS, 
MEME SOULAGE.’'

PAS UN NE M AVAIT

C’était un bien profond observa-1 de l’estomac qui, gcurnoisement 
Leur de l’esprit humain, celui qui le s'étend sans attirer suffisamment 
premier a dit d’un homme : “ Dites- nctre attention, emportée que nous 
moi quel est son estomac, je vous sommes dans 1s tourbillon de la vie. 
dirai quel est son caractère ! ” Tous ces maui peuvent être rapi-

On se fait difficilement une idée j dement guéris, mais avec un peu de 
de l’influence que cet organe essen-l volonté et beaucoup de jugement, 
tiel a sur le tempérament en géné- ; Les Pilules Moro sont un excel- 
ral et sur le caractère en particu- lent remède pour obvier à cet état 
lier. de choses, c’est un curatif et un

Les hommes qui digèrent bien préventif, 
sont de bonne humeur, sont de i Elles ont, grâce à leur heureuse

«< * x
Parti* d* 'Vuchrs'’ chez Miles Pha- 

ron. de 1* rue Pt-Antuine; le» invi- 
j tés. garderont un aimable souvenir, 
j Mlle* ('baron, comme toujours, rece­

vaient avec une grflee charmante. Re- 
maruiié, entr'autre* Mme* et MM. A 

j Larose. L. [.arose. U l*febvre, A. Mo- 
quin, Wilbrod O'Donoughue. Wülic 
O'Donoughue, J. Trnttier. A. Lavallée,
A. Courville, Mesdemoiselles A. Mail 
loux, B. Thibault, A. Poitras. C. Henri- 
chou. Y. Henriobon. M. Henriehon, S.

| Renaud, ,Az Renaud. M. Parent, A. De- 
j mers. L. Demers, E. Turcot, B Lefeb­

vre. B. Larose, Y. Cmurvtlle, V. Cour- 
I ville. R. Crevier. C. Foisy, E. Foisy, L.
Leber. D Renaud. J. O'Donoughue. MM. 

j DorvaJ, Ethier Derouin. Ayotte. Pion'';
NaWd. O'Donoughue. David. R. Re­
naud, L. Henrichon, J. Renflud, A. Ile- 
noudi. C. Petitclair, Arno’.di, lyongtin,
Franeoeur. L. Lefebvre. E. Lefebvre,
E. Larose. A. Bélanger. A. Mitchell,
F. Paré. G. Deniers, G. Langevin, La- 
framboise. Lamarre, Parent, etc.

Premier nrix. M. et Mlle Lefebvre ; 
consolation, Mme Lavallée, et M. Pa­
rent.

xxx
Lundi. le 19 et les trois jours i un 

vants, auront lieu >s euchres donné* 
par les citoyen* de Paint Jean Baptis­
te au profit des Orphelins de l’Hos­
pice Auclair, fl l’Académie Paint-Jean- 
Baptiste. coin des rues Marie-Anne et 
Sanguinet.

De liés beaux nrix seront distribués.
On pourra se procurer des carte» fl U

porte ou fl l'Hospice Auclair. , . , -
xxx La faiblesse d estomac, la dyspep- i confirmer la nouvelle de ma guén-

Mme Baumgarten donné une soi | fie, que l’on considérait, il y a quel-1 son grâce à vos fameuses Pilules 
rée dansante samedi dernier, en Thon- ques années encore comme invin-j Moro. J’ai souffert d# maux d'esto-

icible, est maintenant absolument 1 mac plus qu'aucun homme n'a jamais 
: vaincue, vaincue par la science. ' pu souffrir. J’étais aux portes du 

Et ce n’est pas une mince vie- tombeau et vous m’en avez arraché.

grands travailleurs, gais, contents 
et heureux. Par contre, ceux dont 
la digestion est pénible, dont les 
aliments se consomment mal, qui 
ont le teint jaune, qui ont de la bile, 
sont de terribles compagnons. Ils 
sont irritables, ils sont de mauvaise 
humeur, mécontents d'eux et des 
autres, et chacun s’en ressent, leur 
travail également.

Il faut cependant excuser les gens 
qui souffrent et surtout il faut les 
instruire.

Cs qui est étrange, c’est que tant 
de gens consentent encore à souffrir, 
avec les progrès constants que font 
les remèdes nouveaux, avec les dé­
couvertes incessantes que font les 
spécialistes.

composition, la propriété de rendre 
l'appétit, d’activer les fonctions de 
l’estomac, de suppléer à leur insuffi­
sance et de calmer les douleurs qui 
peuvent se produire pendant ou 
après la digestion. Elles nettoient 
le rein et régularisent les fonctions 
du foie.

Les cas de guérison de maladies 
d’estomac, même très avancées, sont 
nombreux, mais en voici un qui est 
particulièrement intéressant. C’est 
l’histoire d’un malade de vingt ans 
que les Pilules Moro ent réellement 
arraché aux portes du tombeau.

Rigaud, Octobre 1905.
Messieurs,

J’éprouve un vif plaisir à vous

d» Mil? LeBouthillier, son invi-

M a dame
x x 

Armand Chaput donnera

un voyage d'un an en Italie.

Mlle 
ke, est

>xx
Lady Hingston donnera 

jeudi.
un lunch

line réception au Club Lafontaine, jeu- 
] di prochain.

x y. x i été atteints de maladies d’estomac,
Ai. et .Mme Henri Usina sont partis i quelles douleurs n ont-ils pas endu- 

«amedi. fl boni du • Hamburg'’ pour rées, quelle torture constante ?
Nous avons sous les yeux, en 

écrivant ces lignes, des lettres in- 
Raymond, de la rue Sherbroo-1 nombrables de pauvres gens, d'hon- 
en \ojage fl New ftork. j nêtes travailleurs, qui nous relatent

i leurs effrayantes expériences. C’est 
vraiment navrant.

| Le corps tout entier s’en ressent, 
ce sont des étourdissements, des 
évanouissements ou perte de force, 
la perte de chair, l’anéantissement 
presque complet.

Tout cela pourtant c’est le résul­
tat du manque de soin, c’est dû sur­
tout au manque de remèdes conve­
nables.

Tout homm* porte en lui son bre­
vet de vieillesse, s’il sait conserver 
sa santé.

Mais trop souvent on absorbe plus’ 
de matières nutritives qu’il n’en faut

Mme Louis .J. B. Senry (Apnèn Me 
lançon) recevra, mercredi aprèsmiûi 

j et soir, le 21 de février, au No 11 Ave. 
j Winchester, West mount.

xxx
lx? 26 février prochain doit avoir lieu 

le manage de Al. Henri Crépeau, em­
ployé de la maison Martin, éobevm 

Idu quartier Papineau, et fils de M. V\. 
|( répeau, du service civil, à Mademoi­
selle Marie Denis.

X X X
Une très jolie soiré » été donnée 

hier soir, ehez Mile Isoline Tétreauît.
I ne in rue. Saint-André. Ses nombreux 
[amis ont profité d*» l’oecaeion de sr»n .
j vlngqièmo anniversaire pour lui offrir ; DOUT 1 organisme et il s’en 3UÜ vite, 
P urs souhaits de bonheur. ; • i* „ j , *Quoique surprise, in pontine mat prend point garde, des
tresse de céans a reçu nombreux
h<MeR «ver une gracieuse cordialité.

1-a veJUér s eat passée de In* fneor. 
lia. plus agréable.au milieu de chant*.
I danses et déclamations. A minuit.
I un somptueux réveillon n été servi.

Parmi les Invités, nous avons re­
marque

M. et Mme T. Tétreauît; Mlles Iso­
line Vétreault, Rei'nudette Bélisle.
Blanche McMahon, Azllia RochHeau.
Anna Tétreauît. Azilda Lavallée, Fin 
re Désoutels, Albertine RéHsle. Gra- 
zîeîla Laplante, Albina Tétreauît. An­
nie Rocheleau. Rose-Anna Rclval. Ber­
the Tétreauît. Amanda Laplante. etc 

ATM. Léopold Oaudet, Narci^s4» Ber­
nier. A. L. Monty. Joseph Béîlsle. Wil­
frid Granger, Roch Pichette. Arthur 
Saint-Charles. L. E. Thlbeaudéan. os­
car Villeneuve. Albert Milot, Aimé 
Lacroix. Raoul Bélisle, Arthur Râtel­
le. M. Milot, etc.

Parmi les personnes présentes on re 
marquait. : le Dr Gadboi*.. échevin, M. 
et Mme Bélanger, M et Mme Paquette. 
M. Rérard, M. et Mme Théoret, Dr 
Oueîlet, Dr Aubry. Dr Pelletier, Dr Ln- 
fortune. M. F. Gravel. M. et Mme J. W. 
Pilon, avocat. M J. K. C. Rumbray, 
avocat. MM. Dufresne. M. et Mme A.M Wilfrid Lefebvre, de Montréal, 

épousera le 26 courant Miie AnaMa 
Mouette, de la, Pomte-aux-Trembles.

X X X

On annonce pour >s premiers jours 
de mai le mariage du Dr *T. M. Malchc- 
los«e. de ia rue Craig Eet.

X X *
Pour le mardi jrra*. en la chapelle du 

fiacré-Cœur, éjrlise Saint Jacques, le 
mariage de M. Léopold Papineau,
courtier de eette ville, avec Madomoi- 
sci’e Maria Bis ail Ion. de la rue Ber 
ri.

XXX
M. J. A Trudeau, de la maison O**- 

nin. Trudeau et Cie, et Madame
Trudeau partent dimanche soir pour 
un voraçe de quelque* «emaine? en F’o 
ride et A la Havane.

XXX
ftf Jos~p1, B^rarJ, sv«-»t. après h"' r«fr*Trhi».?m?nt* qui Isur

«roir passé uno s'Tnain" fl Trois Riviè-| "rr'nl a*rTi*- 
re«. dan* l’intérét de scs affaires, tout 
en prenant de courtes vacance?, vient

M. T’ba’d Thérrien. 157 Saint-André, en 
l'honneur de leur invitée. Mme G. A. 
Lafrance. de Québec. T y eut chant, 
musique, etc. ('*e«t avec plaisir que. 
nous avons entendu Mlle Rerthe Thér­
rien. dans “ Fra Diavolo/’ sur le piano, 
ain«i que Mlle A. Gibeau, qui joua 
d'une manière admirable sur le piano

5 aliquet. M. et Mme A. I/viair. M. E.j*‘Le Trouvère.*’ de Verdi. Nous faisons 
Hennit, etc.. Mmes Richard. Laurence.
Miles R Lamoureux, Gravel. F..
Houle. A. Dufresne, I^aurence, Rum­
bray, etc.

lye prix d'honneur n été papné par 
Mlle* A. Gravel et F. Pelletier et par 
MM. A. Iveclair et C. Théoret.

Nombreux. >« amis qui «e «ont réu­
nis lundi. 12 février, chez M. Alphonse 
Lemay. contremaître du havre. 167 
^ainte-Flisabeth. 5Tontréa'. afin de cé­
lébrer le cinquième anniversaire de ma 
ripa e —- noce*» de bois — de sa fills. 
Mm? Hubsrt Clavsl.

Adrrs«? ?t magnifiqn» houqnst fn- 
r?nt pré»?nté« aux héros H" la fêto, 
ainsi qnp nombreux et rich»» eadeaux. 
\ minuit, le» ennvireo firent honneur

rte rentrer ‘ Montréal 
XXX

M. Léonee Van Koeninc. sténogra­
phe officiel rte I* four Supérieure. (Jtté 
l>oe. et IL Jobii Van Koening. ingénieur 
A horrt rtn steamer "Aretic”, ont été 
rtnrant une semaine, le* hftte* rte M et. 
Mm» J. A. I/ingioi*. J* ja rue Psint- 
I)»ni*.

xxx
Joli "progressire whist.” rtimanche 

eoir, rher Mme Chartier, rte la rue
Saint Déni*.

Musique, chant, danses ne cessèrent, 
qu'il une heure très avancée ; l'on s'a­
musa fort bien et ce n’est qn’aree re­
gret que i’on dut se séparer. Mlles lye- 
may ont mu t’plié leur* gracieuse* at­
tentions auprès de» invité».

XXX
M. et Mme J. A. t-imarrt. ainsi que 

M. et Mme J. Girard et Mlle» Angeii.i 
et Alhertine partiront le 5 mars pour 
un voyage en Europe, fis visiteront 
l'Angleterre, la France, la Bnissc et 
l’Italie.

Dimanche dernier, *oirée intime chez

une mention spTeiale pour M. Raoul 
Brault, qui. sur sa guitare .enleva les 
accords du " Home Sweet Home.' Bref, 
les invités se sont séparé» fl une heure 
assez avancée du matin, emportant 
avec eux un doux souvenir de cette 
charmante réunion. Etaient présents : 
G A. Lafrance. de Québec : T’ha d 
Therrien. Tardif. E. Gaze», \f!!e» Berthe 
Thorrion. Blanehe Therrien, Aurore 
Tardif. Diana Tarrt'f. Blanehe Dalla're. 
!.. Caze*. A, Gibesult. Alhertine Tlii- 
haut. Corinne Thibault. Blanehe Thi­
bault, T.. Day, MM. Uiahl Therrien, 
Raoul Brault. Paul M»s«ier. Victor 
Therrien, J. A. Dusseau. E.E M.: J. Do 
nsi*. E.E M.: F. Car"*. J. Paradis. A. 
Gibesu. B. Iboeuf. \f. Morwe. 8. Mo­
rice. René Mount. Roméo, A manzard. 
Noël Therrien.

A 1 ocra «ion de son retour rte Vew- 
3 ork oû elle a passé trois semaines 
ehez Mme Frank Stewart Cameron, 
Mme A. D Pepin a fait rte» invitation» 
pour un diner intime mercredi, fl sa de- 

) meure avenue Mont Rova .
XXX

Mlle Juliette C'héné. de Chénévills. 
»«t l'invitée de Mlle Amanda Ethier. 
de la me Saint Denis.

v x x
Madame .1. B. Peu ré a donné, rliman-

ehe dernier, en sa demeure de la. rue 
Charrier, une réception fl laquelle as­

sistaient : MM. et Mmes G. A. Lamon 
tagne, J. E. Fortin, A. Guertin. Geo. 
Lamontagne, E. Lamontagne, Mlles R. 
Lamontagne. R. Beauchamp, G. Lamon 
tagne, C. Marier. T.. Lachapelle, H. Cs 
savent. A. St, Germain. M. Paquette. J. 
Couture, B. Dozois. C. Dozois. A. Bois­
seau. B. Miehand. MM. R. Rhéaume, D. 
Dozois. R. Bissonnette. T.. Dussault. A. 
David. H. St Germain, A. Latodrelle. 
P. Tétreauît, J. Lamarre, A. Michaud, 
F. Patizé.

Mile Antoinette Pnur.ë a reçu les in­
vités avec sa mère.

xxx

5t. Henri Chabot, de Swanton. Vt.. 
était fl Montréal, ees jours derniers.

X V X
Mlles Gauthier de la rue Ontario, 

donnaient vendredi une grande soirée. 
C'os demoiselles firent parfaitement, les 
honneur» de la maison. Il y eut chant, 
musique, danse et eur'nre. Pii.sieurs 
morceaux ehoisis furent, récité» A mi­
nuit on suspendit les amusement*, pour 
servir un copieux goûter. Puis, la dan 
se reprit avec lier.iieoiip d'entrain. Et 
l'on »e divertit jusqu A l'aurore.

On remarquait entr'autre». MM. et 
Mme» Delphi» Gauthier. E. Fournier. 
Rod. Turcotte, E. Gauthier, E. Dneaire, 
F. Chevalier.

Mlles Va'érie, A!m». Mali ma. Hen­
riette. Agnès Gauthier. E. Fournier, JÇ. 
Lalonde. H. Lalonde. Kug. Lalande. Ber 
nsdette Rousse, Marie-Lnui*» Deguire 
M. Larenthe. A. lairenthe, E. I.arenth, 
Agnès ( henier. Alhertine Chénier, A. 
Dnlioj». A. Eefobvro. /. Lefebvre. C. 
Ménard, D. Ménard, E. Mireault, Mlles 
L. Luga». R. Tjieroix. D. Stanford, 
Mme» J O Rallev, A. Gauthier. MM. A. 
D-sjardins. ft. ft'inn. C. D. Turcotte. J. 
H. Lafortune, E. Rousse, Dr A. Rousse,

Il est frappé par une voiture d» 
place, hier après-midi, au mo­
ment où il s'apprêtait à monter 
dans un tramway, à l'angle de 
la Place d'Armes et de la rue 
Saint-Jacques.

M. le .sénatet»,- rr. J. Cloran a été. 
hier après midi, victime d'un accident 
qui aurait pu lui coûter ia vie ; mais 
qui, tout de même, le forcera, à garder 
le lit pendant quelques jours.

M. Cloran était au ooin de la Place 
d Armes et de i« rue Saint-Jacques et

y,D::

-J

Mil

-é]

'w

jtoire ! I A vingt ans je pesais quatre-vingt-
Nous le demandons à ceux qui ont j dix-sept livres, j’étais incapable de

faire aucun travail, incapable de 
rien tenir dans mss mains, incapa­
ble de rester au soleil l’été. J'avais 
consulté huit médecins sans en trou­
ver aucun qui puisse même me sou­
lager. J’étais condamné par tous. 
Enfin., je me suis adressé à vous, 
vous m'avez prescrit vos pilules et 
un traitement intelligent et facile 
et vous m’avez guéri. Je pèse main­
tenant cent trente-cinq livres, je 
travaille, je suis fort, je suis robus­
te. Quelle transformation en uno 
année et combien je veus remercie. 

Votre bien dévoué,
J0S. LA BONTE,

Rigaud. Qué
Les Pilules Moro chassent le mal, 

en font disparaître toutes les cau­
ses, tonifient le système, restaurent 
l’organisme et fortifient tous les or­
ganes.

Les Pii aies Mnro voilà bien le grand 
régénérateur pour les Hommes. 
Tous, jeunes et vieux, en prendront 
avec profit. Elles compensent am­
plement toute dépense de force et 
d’énergie qu’occasionne le travail 
quotidien. Elles donnent du mus­
cle, de l’endurance et une abondante 
vitalité. Et c’est tout ce qu'il faut 
à l’homme pour être heureux lui- 
même et assurer le bonheur et le 
bein-être des siens.

Les Pilules Moro sont à vendre 
chez tous les marchands de remèdes. 
Nous les envoyons aussi par la pos­
te, soit au Canada ou aux Etats- 
Unis, sur réception du prix, 50c une 
boîte, $2.50 six boîtes.

Adressez : COMPAGNIE MEDI­
CALE MORO, 1724 rue Ste Cathe­
rine, Montréal.

désordres sans nombre.
L’un fatigue son estomac, l’autre 

son intestin, ou bien le rein est en­
crassé, le foie est engorgé, alors 
tous les poisons infectent le sang, 
l'organisme n’a plus d’équilibre et 
ouvre ses portes à l'envahissement 
des maladies et des microbes.

Que notre estomac fonctionne 
bien, que l’intestin soit libre et que 
le foie et le rein accomplissent leur 
œuvre de filtration et nous aurons la 
anté.

Si l’un de ces organes est atteint, 
les autres en sont vite affectés : le 
sang ne peut plus être régénéré 
suivant ses besoins. Ne soyons donc 
pas surpris si tant de maladies de 
poitrine, de cas de consomption, ont 
pour précurseur cette simple maladie

internes que l’on ne croit pas d'un c» 
raotèi-e tr&« grave et de cvnitusions aux 
jambes.

l'n giand nombre d'amis sont allé», 
hier soir, rendre visite au blessé.

Kennedy, l'imprudent rocher qui cou 
duiseit cette voiture devra répondre 
soi» peu de sa conduite.

L'hon. tt, J. Cloran. blfssé par une voiture 
d" nlse», rue Ssint-Jarquo» hier «prês- midl

.s'apprêtait fl monter dans un tramway 
do l* Ügno “Wi*d*r>r. .««int'La liront*' 
loraqu'uno voVtiiro do p’*oo arriva ft 
fond do train ot. avant quo > nftititoiir 
ont pu vo mettre on gardo, Jo ronvor 
*a t *tir lu cba.ur*èo. M. Cloran araJt 
ètè vio ommont fntppè au oèfè par un 
dos brancard* du rèliicuîo. ot ’o *nbot 
du clio>al lui écrasait la jambo ; M. 
Cloran alla rouW prooquo «ou* !#*,« 
muo* du tramway qui, heureuaomont, 
no marchait |m.* rncoro. Fn tombant, lo 
sfoataur so frappa la tèto sur lo paré 
et perdit oonnai»*ance. On *Vmproton 
autour do hu ot plusieurs lo et oyaient 
mort : mais bientôt M. Cîomn revint, ft 
lui et il out la fo**ro do prondro uno voi 
turn ot do *o faire conduire ehez lui, 
13* rue Rerri.

L'hon. M. Cloran aoufffe de blessures

LE BANQUET DE L'ASSOCIATION 
IMPERIALE A EU LIEU HIER 
SOIR—LE BUT DE CETTE OR­
GANISATION.

Le banquet annuel rl«» l'Association 
Impériale d* Réforme Chinoise a été 
couronné d'un éclatant succèo. Hier 
soir, au local do TAaaoclation. 627 rue 
Lngrauchotière, une centainç d'invités 
s’attablaient & un diner superbe et 
faisaient honneur aux services savam­
ment préparés par un Vatel du Cèles* 
tt Empire, dont les connaissances 
gastronomiques se comparent fort 
avantageusement aux ararfeantuesques 
conceptions dos maîtres d'hdte.l euro­
péens.

L’Association de Réforme, fondée ft 
Montréal par I-.ee Chu. l’interprète of­
ficiel chinois do la province de Qué 
bec, compte aujourd hui huit cents 
inetnbçe* sur une population de deux 
tbille. chinois établis ft Afontréal. l*a 
succursale montréalaise ne vient qu’en 
cinquième Heu dans la liste des rami­
fications américaines de cette organi­
sation impériale. T*ors de sa fonda­
tion, elle n’avait qu’en effectif de cent 
cinquante affiliés Grâce ft une i>ro- 
patTfend* active, ce chiffre fut quintu­
plé en moins de trois ans. Le but de 
l'Association est d’abandonner les su- 
peratlons, le?» coutumes vieillottes d^ 
la Mère Patrie, pour suivre 1*.« Idées 
progressistes de* pays civilisé* sans 
toutefois adopter les grands défauts 
de la civilisation moderne.

On remarquait ft ce banquet, le pré­
sident montr/alai*. Hong Pong K*e. 
le* vice-présidents Hum Shu Quang 
et Fong Ven Kim, le aecrétaire Lou 
Peek, le trésorier Hum Nunr le direc­
teur Hum Quony Wah. le* interprète* 
Lee Chu et Tom Hjng. tous commer­
cant* importateur* ft Montréal. Trois 
délégué* de Toronto, dont Lim Dum 
Ham. l’un de* phi* gro* importateurs 
du Canada, étaient présent*. MM. .T. 
B Emond. greffier de )* Cour de Cir­
cuit et W. O. Farm»r. député proto- 
notaire; .1. Marson. agent, du Temple 
Building: Geo. Cïarke, du New-York 
Life; J. A. St Julien, avocat, et plu­
sieurs autre» étranger» avalent répon­
du ft l'aimable invitation de l'organi- 
fiateur du banquet Lee Chu.

On se rapoelle encore, sans doute, 
le passage ft Montréal. Van dernier, du 
fondateur et propagateur de l'Asso­
ciation, Hung Vu Wal, et du président 
général Oharlle Ylp Ven. «font la nré- 
*ence ft Montréal fit abandonner tant 
de coutume* bizarre», pour non», con­
servée* par ce* expatrié* de l’Empire 
Ohlnot*. î-our retour ft Montréal peut- 
être l’an proclisln. «era encor* l'oçca-i 
*lon de réjouissances et dt conféren.

c£
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UN BEAU TEtPCr FAIT TOCJOURa 
PT, AI SFR — *X*Or!e»t«1 Cream” on l’Em- 
beljfnsenr Magique du Dr T. Félix GonntnO

Fait disparaître le teint 
basané, les bouton», ta­
che» dé rousseur, Ter».

maladie» de la

S^p«au et toute* 
f.qnl porta »t- 
./t ei n te a 1» 

beauté at cela 
sans qu'on s'a 
perrr»|T« que 
l'on s'est ser 
▼I de rsraMe. 
Il a été essay ft 
pendant STan» 
et est »l injf- 
fenslfquenou» 
Bax-on» pour 
certain qu'il 
.est tait conve­
nablement.

N’accepter pas de contrefaçons de nom sembla^ 
bl». Le Dr L. A. Sayra disait a une dame de haut 
ton [une patiente j: "Comme tou» vous en servi re», 
vous les dame», je recommande i* "Crème deQou- 
raud" comm*» la moins offensive de toutes les pré­
parations pour la peau.” En vente chez tous le* 
pharmaciens et les marchands d'article» de ffantai 
nie des Etats-Uni*, du Canadaet de l'Europe. Ecrl 
ver. pour circulaire»et catalogues donnant de» in- 
ormatlons complètes et mentionnez "La Tresse".

Hopklaa, Prog., 37 Gréa' Jene» 
Wtsls^i. î<2-mj»n k

c*s importante* pqur l'avancement, 
dan* lcs idées moderne*, des laborieux 
fils du Ciel volontairement exilé* ft 
Montréal. Il se fait un gt'o» commer­
ce d'importations chinoise» et mon­
gole*. ici. grftcc au développement 
accordé par la protection de l'Asso­
ciation aux petit* établissement» de 
curiosité* d’il y * deux ou troi» an* 
Ce commerce s’e*t ramifié jusqu’ici 
par l’essor donné aux Importations 
dan* le» grande* villes américain*»*

La Fédération de l'Alliance Fran­
çaise aux Etats-Unis dan.» le but de 
poursuivre son oeuvre dp dévoloppe- 
ment de l’étude et de la pratique de 
la langue française en Amérique, met 
en cohcOurs la question suivante: 
chercher dan» “le Cld ” de Corneille 
le» trace» de» moeurs français.» con­
temporain».

Ton» le» membre» de l’Alliance ou 
dr» comité» affilié* ont droit de con­
courir. T.es prix sont une médaille 
d’or, ou une médaille d argent ou, le 
cas échéant, d**» mentions honorables 
Les manuscrits devront être envoyé» 
au Secrétaire général de la Fédération. 
P U. Botte q«7, New-York, N. V. 
avant le premier mars IROH. Lp *»- 
crêtnlre général est M. !.. V Gofflot

Entre autre» condition» exige»*, on 
remarque le» »utva.nte».

Le» manuscrit» devront étr*. au­
tant que possible, écrit» ft la machine 
ft écrire, on d'Une manière aussi lisi­
ble que possible, sur le recto »»ule- 
inent. et ne devraient pas d*pn«*»er 
3,0«0 mots.

I*e» manuscrits ne devront pa* por­
ter de nom d auteur, mai» simplement 
une devise qui figurera sur une en­
veloppe cachetée, laquell» contiendra, 
le nom de l’auteur, aon adress». *r •* 
nom du comité de l’AllIanc» Françai­
se auquel n appartient régulièrement

Le concours e*t réservé aux seul» 
membre* de l'Alliance Française qu!
ne sont pas de nationalités frangais*.
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Si vous Toussez
PRENEZ LES

Capsules Crésobëne
il nui

US GOUVEBNEMENT EST APPE­
LE A BEPONDEE A PLU- 
suruafl rNTE EPELLATIONS.

fDa correipondant régulier de LA PKE83B

C’est le seul médicament qui puisse PREVENIR 
uu GUERIR infailliblement : TOUX, MAUX DE 
GORGE. ENROUEMENTS. RHUMES, BRON­
CHITES, GRIPPE, ASTHME, EMPHYSEME, 
PNEUMONIE et toutes les AFFECTIONS PUL­
MONAIRES. En veBte partout, fiOc le flacon 68-mJsn

DOUCEURS DE LA TAREE
aeiOK

x

Pour le riche et le pauvre. 
Hygiénique, délicieux et 
nourrissant : : : : :

Sirop de Table
Marque “Couronne”

Tout épicier vous dira que le Sirop marque 
“COURONNE” donne toujours satisfaction.

Essayez-en une boite de 2 livres, lOc
Avec votre prochaine commande.

EDWARDSBURG STARCH CO., Ltd
164 rue Saint-Jacques, Montréal.

(2)

!.. REGLEMENTS DES BARBIERS DE 
BOSTON

Le Bureau d'Hygièn© ordonne la stérilisa­
tion de tout ce dont se serrent les bar­
biers pour leurs clients.
Une dépêche spéciale de Boston, le 5 mal, 

1900, au “New York Sun”, donne les nou­
veaux règlements faits par le Bureau d'Hy- 
giène de Boston, conceruant les barbiers : 
“Pots, blaireaux et rasoirs devront être sté­
rilisés après chaque opération. On devra se 
servir d’une serviette nette pour chaque 
client. Toute mat.ère servant à arrêter l’é­
coulement du san~ devra être sous Xorme de 

oudre et appliquée avec une serviette. Les 
ouppes A poudre sont prohibées.” L’Herpi- 

cide de Newbro. sur le crâne ou sur la 
peau, anrès la barbe faite et les cheveux 
coupés, écarte tout danger d’infection, car 
c’est un antiseptique qui tue le germe des 
pellicules. Vendu par les pr ncipaux phar­
maciens. Envoyés 10 cents en timbres pour 
un échantillon, à The Herpicide Co., Dé­
troit Mich., ou chez John Lewia, 2208 rue 
Sainte-Catherine ; Quenneville et Guérin, 
1406 rue Sa nte-Catherlne ; 601 rue Sainte- 
Catherine ; 1393 rue Ontario, et 397 rue 
Saint-Antoine ; et succursale â Hull, Qué­
bec. agents spéciaux. k

L'ALCOOLISME
GUERI

Nous garantissons A toute victime de l’ai* 
cool, quelle que soit la gravité du cas, que 
le REMEDE DIXON, pris suivant les direc­
tions. enlève en deux ou trois Jours Te dé­
sir de “boire” et effectue en trois semaines 
une guérison permanente. Se prend çbez soi. 
sans douleur, publicité, m perte do temps. 
Témoignages Indiscutablees et renseigne­
ments complets sur demande. Adresse :

DIXON CURE Co.
661 Boulevard St Joseph, Montréal.

77-1, s-n 

ACCIDENT DE CHEMIN DE FER

,(Du correspondant régulier de LA PRESSE)
Britannia Mills, Qué., 20. — Nous 

avons eu un accident de chemin de 
fer ici dimanche soir. Un train lon*4 
de 85 chars de fret, locomotive 879, 
entrait sur la vole d’évitement pour 
laisser passer le train de passagers 
No 3 et la locomotive 892.

Soit que le serrefrein n’ait pas eu 
le temps de fermer l’aiguille ou autre 
chose, la locomotive 892 qui devait 
suivre la voie principale s'engagea sur 
la voie d’évitement et vint frapper 
l'arriére du ïrain 879.

La locomotive fut très endomma­
gée. Le char du conducteur et un 
char de marchandises furent projetés 
hors de la voie. Le char du conduc­
teur prit feu et fut entièrement brû­
lé. Heureusement personne ne fut 
blessé.

UN OUBLI

La police du poste Central a sai&i, 
la nuit dernière, il la porte de l’établis­
sement Abousamra, rue Notre-Dame, 
une botte automatique il gomme a Mâ 
ever, que l’on avait oubliée à la por­
te.

DES PAROLES ET DES ACTES

Pendant que des orateur* de Mont­
réal adressaient ia parole, hier soir, au 
banquet de l'Association de Réforme 
chinoise, encourageant les Chinois » 
adopter les moeurs progressistes du 
paya, des boules de neige lancées d’une 
école voisine et de la rue, vinrent s’ap- 
platir aux pieds des officiers de l’Aï- 
sociation.

Le lieutenant Morin, du poste de po 
lice de la rue Chenneville, averti de la 
chose, envoya immédiatement deux 
constables à la salle du banquet. Le-î 
gamins stationnés dans la rue, qui don­
naient ainsi un démenti formel aux pa 
roles des orateurs, se dispersèrent dès 
que les agents arrivèrent.

L’Association de Réforme se plaint 
de oes agressions trop souvent répétées.

LA FEMME AUX CINQ MARIS

London, Ont., 20 — Ada Aekworth, 
une aocorte et pimpante matrone de 
quarante ans, qui s’est mariée cinq foi., 
était devant le magistrat de police, 
hier matin, et, en pleurant à chaudes 
larmes, déclarait que sa dernière aven­
ture matrimoniale, était un fiasco des 
mieux conditionnés, et au point de vue 
amoureux et au point de vue financier. 
Avec désespoir, elle a admis être cou 
pab^e de bigamie.

C’est une femme du nom de Perry, 
de South London, qui a porté cette ae 
cusation contre Ada Aekworth. Ada 
vient d’Aylmer, où demeure encore son 
premier mari, qui s’eet remarié et a des 
enfants. Ada, en quittant ce premier 
époux, changea son nom en celui de 
Smith, et elle se remaria à un culti­
vateur de Westminster. Le reste des 
aventures de cette femme sont exces 
sivememt romanesques et cette femme 
a eu la vie la plus mouvementée dans 
sa marche à la conquête des époux.

LA LUNE DE MIEL

Washington. 19. — M. et Mme Ni­
cholas Longworth vont passer une par­
tie de leur lune de miel ft Cuba. Les nou­
veaux époux se s.-nt rendus ce matin IV 
Alexandria, en automobile, pour par 
tir de IJUen route pour Tampa.

NOCES DE BOIS

Le chef J. A. Clermont, de Saint- 
Louis du Mile End. a célébré dimanche 
les noces de bois de son second mariage. 
Le dîner a été pris chez son beau-frère 
M. Aibani Saint-Jean, et le souper chez

AUSSI FATALE QUE U CONSOMPTION
Penser aux Dangers que vous Courez ! Vos Reins sont-ils 

Malades ou en Santé ? Si vous n: le savez Pas, 
Faites cet Essai

(Québec, 20. — La béance d’hier après- 
midi ft l’assemblée législative n’a offert 
que peu d intérét, tn députés n’y as­
sistant qu'en très petit nombre.

Les bills suivants ont d’abord été 
présentés : Loi concernant la corpora­
tion du collège des chirurgiens dentis­
tes de ia province de Québec; loi amen­
dant l’article 1149 du code civil en ce 
qui regarde les jugements dans les ac­
tions pour intérêt usuraire.

La chambre a adopté le bill du che­
min de fer du comté de Porfcneuf puis 
a fait subir la seconde lecture des bills 
des opticiens de la paroisse &t Michel 
Archange de Montréal, de la “Sher­
brooke Lumber Co., de Bordeaux, des 
Pharmaciens, et de l'association St- 
Jean Baptiste de Montréal.

Une interpellation de M. Mackenzie 
au sujet des écoles protestantes, a reçu 
une très longue réponse du gouverne­
ment, puis l’on a passé aux interpella­
tions, M. Langlois a demandé:

1. Quel a été le montant versé an­
nuellement depuis 1898 par les aspi­
rants aux examens du bureau des exa­
minateur», en vertu de l’article 31 des 
règlements du comité catholique du 
co- seil de l’instruction publique T

2. Quel emp’oi a-t-il été fait de ces 
derniers î

L’hon. M. Roy a répondu comme
suit:

1. En l’amiée 1898, $3,379.00; en 1899 
$4,223; en 1900, $4.082.00, en 1901, $4,- 
158.00; en 1902, $4,511.50; en 1903, $5,- 
244.45, en 1904, $5,061.00; en 1906, $5,- 
422.00.

2. A indemniser les membres du bu­
reau central des examinateurs catholi­
ques pour leur travail et leurs frais de 
voyage, il payer le traitement du secré­
taire du bureau, ft indemniser les nom­
breux examinateurs délégués chargés 
de la surveillance des candidats dans 
les différentes localités où se font les 
examens, et ft les rembourser de leurs 
frais de voyage; s’il y a lieu, ft payer 
les frais de poste ét d’express, etc., 
etc.

M. Mousseau a aussi posé l’interpel­
lation suivante :

1. La province de Québec a-t-elle de­
puis 20 ans, figurée aux sections d’ins­
truction. publique des différentes ex­
positions universelles qui ont été te­
nues, soit en Europe, soit en Amérique.

. Dans l’affirmative, auxquelles.
3. Avec quels résultats, quant aux 

marques de distinctions obtenus f
Cette interpellation a reçu la réponse 

suivante s
1. Oui.
2. A l’exposition de Chicago, en 1893, 

et ft l’exposition de Paris en 1902.
3. (a). A l’exposition de Chicago, il 

a été décerné 73 médailles ou diplômes 
d’honneur aux personnes ou aux insti­
tutions scolaires qui avaient pris part 
ft cette exposition, (b) Enseignement 
primaire.

Le gouvernement de Québec, grand 
prix. Les commissaires des écoles catho­
liques de Montréal. Orand prix. Les 
commissaires des écoles protestantes de 
Montréal. Médaille d’or. Les frères des 
écoles protestantes, médaille d’argent. 
Les soeurs de la Congrégation de No­
tre-Dame de Montréal, médaille d’ar­
gent. Instituts des Clercs de Saint-Via- 
teur, mention honorable. Les Soeurs dit 
Bon Pasteur, mention honorable. Les 
Soeurs de Sainte-Anne, mention hono­
rable. Les Soeurs de la Charité de Qué­
bec, mention honorable. Les Soeurs de 
la Présentation de Marie, mention ho­
norable. Les Frères du Sacré-Coeur, 
mention honorable.

Enseignement secondaire—Le gouver­
nement du Canada, grand prix, douze 
maisons de haute éducation au Canada 
sont mentionnée» comme ayant contri­
bué ft l’obtention de ce grand prix dont 
six de la seule province de Québec, sa­
voir : Le Collège de SainUSulpice, le 
Séminaire de Québec, le Séminaire de 
Sherbrooke, le Collège Sainte-Marie, le 
Séminaire de Trois-Rivières et le Col­
lège de Lévis.

Enseignement universitaire. — Le 
gouvernement du Canada, grand prix. 
Ont participé ft cette récompense dans 
la province de Québec, l’Université La­
val et l'Université McGill.

Enseignement des beaux-arts. — Le 
Conseil des arts de la province de Qué­
bec. médaille d’argent.

Antres interpellations : Par M. 
Giard :

1. Combien y a-t-ï! d’acres de terres 
dans le canton de Ditton, comté de 
Compton î

2. Combien y a-t-il d’acres de terres 
actuellement sous licence de coupe de 
bois dans le même canton.

Réponse par l’hon. M. Turgeon :
L 61,600.
2. 27 milles carrés ou 17.280 milles 

carrés.
Par M. Langlois :
1. Quel montant a été payé annuelle­

ment aux collaborateurs dé l’enseigne­
ment primaire, depuis '1897T

2. Quel est le nom des collaborateurs 
dont les services ont été rétribués et 
combien ont-ils reçu annuellement, cha­
cun, depuis 1897 î

Réponse : Le gouvernement ne con­
naît rien des relations de l’enseigne­
ment primaire avec ses collaborateurs.

Par M. Langlois. — 1. Est-il ft U 
connaissance du département de l'ins­
truction publique que les écoles élémen­
taires de la municipalité de Graoefield 
n'ont aucun svstèmn de ventilation ?

2. Dans l'affirmative, le département 
entend-il prendre des mesures pour 
obliger cette municipalité ft e« confor­
mer aux exigence* de la loi.

Réponse : Le gouvernement ne con­
naît pas de municipalité scolaire du 
nom de Oraeefield.

On a ensuite fait subir quelques éta­
ges A certains bills publies, et la Cham­
bre a ajourné.

S'agit il de conseils ft demander sur 
ia maladie des reins, il ne saurait y 
avoir de meilleure autorité que le Dr 
Hamilton.

Voici ce qn'il conseille pour ae rendre 
compte de l'état des reins t

“Le soir, mettre un peu de votre uri­
ne dans un verre ou un pot ft embou 
chure large.

"La laisser reposer au moins vingt 
quatre heures.

“Alors, si elle contient un sédiment, 
si elle a l’air filamenteuse, laiteuse, 
♦rouble ou d'une teinte foncée, vos 
reins sont malades.”

Connaissant la prédominance de la 
maladie des rein», le Dr Hamilton a 
préparé un remède.

Ce remède, se» fameuses Pili/e» de 
Mandragore et de Noix Huileuses, gué­
rit complètement toutes forme* d’affec­
tions rénales. Il n’a jamais eu d'insuc 
cès, que ftrus sachions.

Les Pilules de Mandragore et do 
Noix Huileuses du Dr Hamilton nom 
seulement empêchent la maladie de 
reins de se développer, mais la guéris 
sent ft ses phase* les plu* avancées.

Da toutes les parties du pays nous 
arrivé la preuve des merveilleuse* gué 
risons que 1* Dr Hamilton opère avec 
ses Pilule* de Mandragore et de Noix 
Huileuses.

Aucun autre remède rénal n’a un si 
magnifique record ; aucun autre tr«i 
tement n’est si fortement recommandé 
par les médecins, les hôpitaux et le ou­
blie.

Prompt soulagement, guérison* dura­
bles, satisfaction complète, voilà ce qui 
a mis les Pilules du Dr Hamilton en 
avant de tous le* autres remèdee ri 
vaux. Vendue» par tous les marchands 
en bottes de 25c, eina pour $1.00. Gare 
aux succédanés. Par la poste, de N. C. 
Poison and Co., Kingston, Ont., et Hart 
ford. Conn , E. U. A. w

MORT DE JOSEPH CARNEAU

fD« correspondant réruller d» LA PRESSE)

Arthabaska, 20 — Hier matin, en 
cetts ville, est décédé un des plu* an­
cien* citoyen* de cette localité en la 
personne de M. Joseph Gameau, ftgê 
de 80 ans. Né à Gentilfy, il est venu s'ê 
tablir en cette paroisse, quand il était 
encore jeune, et il occupa ici toute» les 
charge* municipale* et paroissiale*. Il 
laisse pour le pleurer six garçons ot 
quatre filles. Son servies funèbre et »a 
sépulture auront lieu demain matin 
(mercredi matin).

LES FEVES AU LARD DE CLARK
sont nécessaire* en hiver. Quand le 
thermomètre est ft la gelée, elle» don­
nent *u corp* la chaleur qui lui est né­
cessaire en même temps qu’elles satis­
font l’appétit

Les claques Maple Leaf fabriquées avec 
le meilleur caoutchouc Para sont à l’épreuve 
de l’humidité, élégantes, s’ajustent bien et 
très durables.

Chaque paire porte la marque Maple 
Leaf sur la semelle et cette marque est une 
garantie que les claques sont parfaites sur 
tous rapports.

Exigez de votre fournisseur

Claques
Maple

!

Fabriquées pour s’ajus­
ter sur toutes les formes 
de chaussures pour hom­
mes, femmes et enfants.

md.

GRANULES BUROT
Percentage de mort par âge des maladies du Foie et des in­
testins, tel qu’établi par56 ans d’expérience de la MUTUAL 
LIFE INSURANCE CO., de New-York:

Percentage 
en dessous 
de 45 ans.

300/0

Percentage 
jusqu’4 
60 ans.

38%

Percentage 
au-dessus 
de 60 ans.

32°/o
Une selle par jour est nécessaire pour avoir une bonne santé. 
Si vous souffrez de constipation chronique, de torpeur du 
foie, de dyspepsie, n’hésitez pas, servez-vous des

GRANULES BUROT
ce soir et vous en constaterez les bons effets demain matin. 
Des certificats de prêtres, médecins, etc., attestent leur 
grande supériorité sur tous les autres rqmèdes pour le foie 
et les intestins-
En vente partout, envoyées franco sur réception du prix 
0.40 ou 6 flacons pour $2.00. Adressez Cie Médicale Paris- 
Canada, Chs. 14 et 16 Bâtisse “ La Presse ” Montréal,

ARRETE POUR RECEL
Joeeph Luper, cordonnier, domicilié 

rue Saint-Urbain, 141, a été arrêté hier 
soir par le* agents Viens et Trudel. 
sous prévention de recel.

Cette importante capture est due II 
l’infatigable travail des agents de la 
sûreté qui ont suivi, depuis le vol com 
mis à la Union Clothing Manufacturing 
Co., rue Sant-Laurent, la piste de deux 
ou trois entremetteurs qui disposèrent 
du butin, après l'arrestation émouvan­
te de Mortimer Gleeson. Ce dernier, 
blessé par le constable spécial Célis, de 
deux balles de revolver, était le chef 
d’une bande parfaitement organisée, 
dont les cajnbriolages se limitaient aux 
établissements de commerce. Quatre 
malles énormes, remplies de marchandi­
ses volée* un peu partout, ont été sai­
sies chez Luper. Le* tribunftux sont dé­
cidés de sévir contre les receleurs qui 
«ont généralement le* instigateurs des 
vols. San* débouché pour leur butin, 
les cambrioleurs abandonneraient vite 
le vil métier qu’ils font.

Fatale explosion.
Louisiana. Mo., 20 — Trois hommes ont 

été tué* et uns vingtaine de jeunes filles 
ont été légèrement blessées par une explo­
sion Qui s'est produite hier ft la poudrière 
''Hercule».” Toutes les victimes sont des 
employé* de rétablissement.

Remèdes qui Amènent 
l'Habitude des Drogues

Bien qué l’on ait publié dans des Journaux 
plus ou moins Influents de nombreuses ré­
clames de certains remèdes soi-disant breve­
tés, composés d’ngrédients dangereux, cette 
publicité a assurément eu l’heureux **ffet de 
réveiller l’attention désirée sur le sujet. 
Cela a eu pour effet, en grande partie, de 
détourner dea gens intelligent» de l’usage de 
ce genre de remèdes. Reconnaissant ce fait, 
il y a quelque temps, le Dr Pierce, de Buf­
falo. N. Y.. ' sais.t l'occasion par les che­
veux”, et publia carrément la liste des in. 
grédtents qui entrent dans la compoeition de 
ses populaires refraèdes. Il a ainsi prévenu 
les coups de la critique et détourné toute 
oppoe tlon & ses remèdes, car ON EN CON­
NAIT AUJOURD'HUI LA COMPOSITION. 
On peut voir de plus, par la formule impri­
mée sur l’envelonpe de toute bouteille, que 
ces reifièdes ne contiennent pas d’alcool, ni 
aucune drogue ou quoique ce soit donnant 
l’habitude des drogue».

Il» fie contiennent non olu» aucun narco­
tique. ni agents dangereux, car leurs élé­
ments constitut fs sont du règne purement 
végétal, extrait des racines des plantes mé­
dicinales qui poussent dans les profondeurs 
des forêts d’Amérique, et qui sont d’une 
puissance curative parfaitement reconnue.

Au lieu de l’alcool qui. même en pet tes 
quantités longtemps répétées, comme c’est 
le cas dans les maladies obstinées, devient 
fort condamnable A caus* de sa tendance d 
déterminer un besoin pressant de stimulants, 
le Dr Pierce emploie la glycérine chlm que- 
ment pure, qui est par elle-même un remède 
appréciable dans plusieurs cas de maladies 
chroniques, étant un émollient supérieur, un 
antiseptique, un ant ferment et un nutritif. 
La glycérine active l’action curative de la 
racine Golden Seal, racine Stone, écorce de 
cerisier noir. In sanguinaire, extrais con­
tenus dans la "Golden Medical Discovery”, 
pour toutes les affections des bronches, de 
la gorge et dus poumons, accompagnées 
d'une toux a gué. Comme on peut le voir 
dans les écrit* ues savants docteurs Oro­
ver Coe. de New-York ; Bartbolow. du Jef­
ferson Medical Col levé PhPadeîph e : 
Slchudder. de Cincinnati ; Elüngwood. de 
Ch cago ; Haie de Chicago, at autres, qui 
occupent le premier rang dans leurs diverses 
écoles de pratique les petite cités c -des­
sus sont «es meilleurs ingrédients choisis 
par le Dr Pierce pour préparer es fameuse 
"Discovery”, pour la guérison non seule 
ment des affect ci;, des bronches, de la gor. 
ge et des poumons, mais ausal du catarrhe 
chron que soue toutes ses diverses formes.

Elégantes Photographies Cabi­
net de Son Excellence

Le Tris Honorable Sir Albert Henry 
George Comte Grey 

Gouverneur-Général du Canada.
Pour toutes celle* qui ae servent dea 

célèbres

“Teintures Diamond”
Nous avons reçu tant, de lettres de 

femmes du C'a- ada, nous demandant 
de continuer & donner les belles photo­
graphies cabinet que noue distribuons 
depuis deux mois, que nous avons dé­
cidé d’en donner jusqu'il la fin de lé- 
vri r 1906. Veuillez bien remarquer 
les conditions pour avoir une photo­
graphie.

Une photographie sera envoyée gra­
tis ft toute femme qui enverra quatre 
des enveloppes intérieures ayant con­
tenu une TEINTURE DIAMOND, de 
n’importe quelle couleur.

Les enveloppes d’au4 s teinture* en 
paquet ne seront pas acceptée*.

(Jette offre est valable poux jusqu’ft 
la fin de février 1906.

Envoyez votre adresse dé* mainte­
nant, avec les quatre enveloppe vides, 
afin d’avoir cette photographie sans 
retard.
Wells & Richardson Co., Limited,
200 rue de la Montagne,Montréal, Qué.

8, 13, 20. k.

IES PRIX IIIR1
Ia glace, cette anisée, aurait quand 

même coûté plu* cher sous des 
conditions favorables.

M. R A. Becket, gérant de la City 
Ice Company, Ltd.,” dit que le prix de 
la glace va augmenter, mais pas cepen­
dant Il un chiffre exorbitant.

“Il y a. '-uinze ans. dit-il, que la gla­
ce se vend le même prix, tandis qi^e les 
frais du marchand augmentaient con- 
tinuellement. Quand même le* condi­
tion» auraient été de* plus favorables, 
le prix aurait été augmenté ce prin­
temps. Mais avec le* difficulté* que 
l’hiver actuel a mises dana^hotre che­
min, il est absolument nécessaire de 
faire cette augmentation. Personne n’a 
encore sa glacière pleine. Hier l’eau 
a couvert la glace et le* chemins 
étaient presqu’iînpasaa.ble.s. Si oe temps 
doux continue, nous nous trouverons 
en face d’une situation embarrassante 
Il faudrait un peu plus de neige et de 
froid

“Il a fallu faire venir de la glace du 
Sauüt, de la Tortue, du Bout-de-l’Ile et 
d’ailleurs. L« glace du Saint-Laurent 
ert bonne en ce moment, mai* elle a 
pris trop tard.

'Cependant, je le répète, le* prix ne 
seront pa* hors d- la portée des hour 
•e» movenne*.”

ZI reçoit sa grâce.
Albany. X. Y.. 20 — Le gouverneur Hig­

gins a gracié hier un Jeune homme de New- 
York gui avait été condamné a un an de 
prison, pour avoir volé 80 cenllnt ft «e» pa­
tron», Ce* dernier» ont consenti il le repren­
dre ft leur emploi, et le» autorités trouvent 
nu ll a déjà été a*.ex puni.

H A MI LTON
|=VENTE DE=
Déménagement

Le magasin annonçant les réelles valeurs 
en de superbes bons marchés en tout temps, 
surtout spécialement maintenant (durant notre 
vente de déménagement) vous donnant l'occa­
sion de sauver de grandes économies tout en 
ménageant votre bourse.

Demain, Mercredi nous Offrirons ces Valeurs Re­
marquables e notre Sous-Sol

Nous aurons une vente d'utilités de cuisine 
et de ménagères qui éclipsera même notre 
dmrnière vçnte dm Mercredi et plus probable 
vous le saver quelle fureur que cela créera.

500 articles de grandes dimensions comprenant : gran­
des cuvettes à laver, grands canards émaillés, bouillottes 
à riz émaillées, boîtes à pain japonaises joliment décorées, 
cuvettes galvanisées et de fibre, jarres à beurre capacité 4 
gallons, escabeaux, grands pots à l’eau et lait émaillés de 
bleu, blanc et gris, etc., etc. Pourquoi en dire plus, ils 
sont maintenant en vue dans nos vitrines, quelques-uns 
valantjusqu’à $1.10,comme vous vous en famm 
apercevrez. Le choix de n’importe quel 
article ci-dessus mentionné mercredi à... ^

Nous nous réservons le droit de limiter la 
quantité, si nous le jugeons nécessaire.

Au Rez-de-Chaussée près de la 
Porte d'Entrée

Mercredi vous trouverez une splendide collection de 
jolis collets de fantaisie pour dames, en soie, chiffon et 
dentelles, aussi un lot de belles chaussettes pour dames et 
collets brodés de garçonnets. Ils sont maintenant en vue 
dans nos vitrines, ils valent jusqu’à $1.00, lorsque vous 
les aurez vus vous croirez certainement 
ce que nous disons. Votre choix du lot 
mercredi à....................................................... C

AU 2ème PLANCHER
Justement vis-à-vis de l’entrée de l’ascenceur vous 

trouverez bien étalées un lot de magnifiques blouses de 
Flanelle Union Imprimée et effets de tweed, dessins de 
fantaisie, grandeurs 32 à 42. Les couleurs sont mauve, 
rouge, brun, vert et noir. Le prix de 
boum dans la saison était de 98c chaque.
Nous les écoulerons mercredi à................

AU 3bme ETAGE Au Rayon des Epiceries
500 boîtes de bluets Nog- 

Ca sera un bon niarche g.u Q0jcjen £)ramona New- 
tres spécial qui intéressera, Brunswick< - boi_ 
toutes les Dames. p0ur _

200 bons coussins bien 3 paquets de Cornstarch 
remplis de pur coton des In- Bensons pour.... —
des, grandeur 20 pouces car- ................................ ^lOv*
rés, couverts de batiste blan- : Pommes en conserves de 
che. Spécial mer- OCCi^ !Jus» boîte de 5 li- QP7 
credià................. “Ov/jvres pour.............

L.A CIE HAMILTON, ANGLE DES RUES HEEL 
ET STE CATHERINE.

:TE BLAW

kH9*iXM*S|

0lSrULiTVU»S
«0TTERDAM

Après le
Théâtre ou le Patinage

banUsez la fatigue ou peut-être un frisson 
dans les rognons ou dans les organes pelfien», 
en prenant un verre de

EAGLE
GRAND GIN

CARTEBLANCHE
(VAN DULKEN WEILAND & CIE)

Stimulant délicieux qui réchauffera tout 
votre système et préviendra bien des maladies.

Le couper avec de l’eau bouillante, sucrer, et ajouter une tran­
che de citron.

D. MASSON £ CIE, Montréal,
Seuls Agents pour le Canada.

HOMMAGE A FEU
LE JUGE ANDREWS

Arthabaska, 20 — Hier matin, M. e 
juge Malouin, en montant sur le Banc, 
prononça, ft l'occasion de la mort de M. 
le juge Andrews, une touchante allocu­
tion dans laquelle il fit l'éloge du dV 
funt. 4

Puis il a ajourné la Cow ft deux 
heure* de l'après midi, en signe de deuil.

L* mort de M. le juge Andrews a pé­
niblement surpris notre population.

SI BEBE tait ew dents, employes 1* Si­
rop Calmont d* Mm* Wln»low, pour denti­
tion d'enfants : Il calme, amollit les sensl- 
vos. soulage, guérit colique et dlarrha»

"Le Bonnet de Nuit”
Prenez deux pilules Beechaui avant, 

de vous coucher pour éviter tout mau­
vais effet d’un repas pris tard. Alors 
vous dormirez bien et au réveil vous 
aurez des idée* claires et une haute 
opinion du grand remède de l'estomae

Beecham’s
Pills

En vente partout. En boîtes.BS cent*.

1735477^
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Mme Sutherland croyait avoir une

GRAVE MALADIE DE CŒUR
“ Fruit-a-ttves '* la Guérirent lorsque les Médecins 

Furent Echoué.

L augmentation considérable de la 
députation ouvrière au parlement 
anglais — Convocations pour ce

De» centaines de personnes souffrent d’irritation cardiaque. La dou 
leur affecte le cœur, surtout aprèa les repas. La palpitation ou l’agita­
tion—les maux de tête—les éructations de gaz—l’indigestion et la cons­
tipation s’ensuivent. Le malade prend des toniques pour le cœur, con­
sulte des spécialistes, mais son état empire toujours.

. Lie cœur est irrité par l’estomac. Les nerfs du cœur et de l’estomac 
so r ne visite pioc aine des sont identiques. Lorsque l’estomac est ballonné par le gaz — lorsque la 

eputes ouvi.er* en Canada—La nourriture sûrit ou n’est pas digérée comme il faut—les nerfs de l’esto- 
1 rate mité des cbaipentiers-me- rnac sont irrités et cette irritation se propage au cœur. Ceci produit une 
nuisiers et l'Uuion Internatio- deuleur qui fait croire à un si grand nombre de personnes qu’elles ont une 
aale des travailleurs en bois grave maladie de cœur.
amalgames ne réussissent pas à "Maladie do Cœur et DyspepsIoGuorios par Frult-a-tlvos."
s'entendre — On offre à John 
Mitchell de Délire au Congrès des 
Etats-Unis—Pour le candidat ou­
vrier ce soir—Faits divers.

La grande augmentation du vote ou­
vrier au parlement anglais dit le “ \>w- 
\ork Daily Tribune” eat le lait le plus 
frappant de la grande lutte électorale 
qui s'est terminée récemment eu Angle­
terre.

L’avènement au pouvoir de l un ou 
l'autre parti politique n’est pas un fait 
bien nouveau et ces changements sont 
même dans l’ordre naturel des choses. 
Mais l’entrée en Chambre d’une délé­
gation ouvrière de près de soixante dé­
putée, est la naissance d’un nouvel élé

Ottawa 14 Juillet 1U05.
A la Fruit a-tives Limi­

ted.
Messieurs : —

Je n'ai Jamais denné de 
témoignage à aucun remède, 
mais J‘a me tant “FYult-a- 
tivea” que Je leur rends tê- 
molgnaae avec plais.r. 
J’AVAIS TOUS LES 
SYMPTOMES DE LA MA­
LADIE DE COEUR ET 
J'AVAIS UNE GRAVE 
DOULEUR AU - DESSUS 
D! COEUR ; j’essayai des 
purgatifs et je consultai 
plusieurs médecins, mais 
rien ne me f t du bien. 
Après avoir pris "Fruit-a- 
tives”, je suis de nouveau

bien portante. Ma digest on 
était très mauvaise et je. 
Bouffrala d'une constipât on I 
de longue date, maintenant | 
Je suis tout à fait bien. Je ] 
désire aussi dire que mon 
teint était Jaune et terreux 
à l'extrême, mais après 
avoir pr s "Fruit-a-tlves”. | 
1] e*t maintenant aussi frais 
que lama.s A toute person­
ne souffrant de constipa­
tion. de mauvaise digestion 
ou de maladie du foie, et a 
toutes celles qui ont un 
mauvais teint. Je puis re­
commander "Fruit-a-tives 
en toute confiance.

Signé.
Mme A. SUTHERLAND.

Fruit-a-tives " GUERISSENT L’IRRITATION CARDIAQUE, parce 
qu’ils guérissent l’estomac, l«s intestins, les reins et la peau. “ Fruit-a- 
tives” font circuler les sucs gastriques—nettoient et adoucissent l’esto-r Ü a l o o 11 v . U UU Ii< »U N fl fit;- 1» • i» • S -----— — — ~ —

ment, d’une nouvelle force dans la po- 1 mac—assurent la digestion parfaite d« tous les repas. Ils font secréter
litique anglaise et avec laquelle le gou­
vernement devra compter û l’avenir.

G** premiers députés ouvriers, M~M 
Burt et McDonald, entrèrent au parle­
ment en 1874 et l’augmentation de leur 
nombre fut assez lente, étant donné 
qu’en 1000, U n’y avait que douze dépu­
tés ouvriers. Si ces députés ont quin­
tuplé leur nombre dans le cours des six 
dernières années on se demande quel 
nombre lis auront atteint à la fin des 
six années à venir et de quelle influen­
ce jouira â ce moment le parti ou­
vrier t“

XXX
Ce «oir il y aura ft la salle Saint- 

Joseph une importante assemblée ré­
gulière de l’union No 116 des ferblan­
tiers-couvreurs pour la décision de plu­
sieurs questions qui demandent absolu­
ment la coopération de toutes les opi­
nions. Chacun est donc prié détre à 
la salle ft 8 heures précises.

xxx
Une dépêche de Londres dit que les 

membres du parti ouvrier au parle­
ment visiteront les colonies, l’automne 
prochain, et porteront officiellement â 
leurs confrères les bons souhaits des 
unions ouvrières britanniques. Des let­
tres de créance leur ont été remises ft 
cet effet, ft une conférence entre le 
groupe ouvrier et les délégués des 
unions, avec l’entente que ces lettres 
n’entraînent aucune responsabilité fi­
nancière.

Il y a en quelque opposition ft ce 
voyage, certains membres exprimant 

^l’opinion que les députés feraient mieux 
de rester chez eux et soigner les inté- 
•èts de leurs constituants et des unions.

XXX
Les plombiers au loea! No 144. tien­

dront ee soir, fl la salle Saint-Joseph, 
une intéressante réunion il laquelle pas 
un seul membre ne devrait manquer

d’assister. L’assemblée commencera 
comme d’habitude ft 8 heures précises.

x > x
Une dépêche de l'Indianapolis nous 

apprend qu’une conférence a eu lieu 
ces jours derniers entre les représen­
tants de ’a Fraternité Unie des char- j 
Rentiers-menuisiers et ’eux de l’Union 
Internationale des travailleurs en bois 
amalgamés, dans le but de fusionner! 
les deux organisations. M. Samuel I 
ftempers, président de la Fédération ' 
Américaine du Travail, assistait ft la ■ 
conférence, en qualité de médiateur.

Après trois jours de délibération, les ! 
délégués ont déclaré qn’ils ne pou i 
vaient en venir ft une entente.

Tm Fraternité Unie des charpentiers 
menuisiers était représentée par le 1 al 
prérademt. W D. Huber. P. H. McCar­
thy, F. J SuHivan et W. G. Sehardt, 
bien connu ft Montréal.

XXX
membres de la combine des bro- 

ttes d’Ontario et les autres défen- \ 
jars dans les causes contre la combi- j 

ne des plombiers, seront appelés mardi j 
prochain ft subir leur procès.sans jury, 
devant le juge en chef Mulock.

I* shérif Movat n'a pas encore reçu i , 
l'amende de $ô,000 imposée par le jnge i 
Clute, 8 la Plomher’s Central Supply! 
Association, non plus que les mille doi- j 
lars d’amendes imposées aux plom- | 
biers respectivement.

XXX
Grande assemblée ce soir de l'union j 

No 178. des charpentiers-menuisiers du 
port, ft la salle des débardeurs. 628 j 
rue Notre-Dame Est Des affaires d un j 
vif intérêt, sont sur l’ordre du jour et j 
feront le sujet d’une discussion très, 
animée. Prière ft tous les membres, 
d'être présents ft 8 heures précises.

a x je
Les démocrates de Péoria. III., en ! 

convention hier, ont envoyé un télé : 
gramme ft John Mitchell, le président J 
général de l'Union des Mineurs Unis, | 
d mérique. lui offrant la candidature 
pour représenter ce district au Con­
grès.

John Mitchell a immédiatement ré­
pondu. déclinant l’honneur qu’on lui 
faisait.

XXX
Il y aura ce soir ft la salle Dionne 

assemblée régulière du Conseil Con 
joint No 17. de la B. S. W. U., pour 
affaires d'intérêt général concernant 
les unions affiliées.

plus de bile au foie, font mouvoir les intestins régulièrement tous les 
jours, renforcent et guérissent les reins, en même temps qu’ils agissent 
directement sur la peau.

“ Fruit-a-tives ” sont des jus de fruit concentrés, combinés au moyen 
d’un merveilleux procédé qui augmente de plusieurs fois la force de leur 
action médicinale. On y ajoute des toniques et des antiseptiques et le 
tout est mis sous forme de tablettes.

Chez tou* les pbarn*aclen« <ra «nvoym franco sur 
réception du orlx — .*50c la bo«t« ou 6 bol- 

y v IbM pour $2.50.

•a Tablette* 4e Fruit 
pour io Foie

Manufacturés par :

Fruit- a -fives United,
Ottawa. y

La COULEUR, la SAVEUR, la BONNE OOEUR
sont les points forts du thé

Sa RICHE COULEUR CLAIRE, son PARFUM
frais et sa SAVEUR DELICIEUSE lui ont fait des fou­
ies d’amis. EN ETE5-VOUS?

te les femmes ne portent que 
des jupes courtes dans la rue, les 
claques GRANBY sont très en 

évidence.
Le pied d’une femme pa- 
presqu’aussi joli dans une 

Claque Granby

G RANBY 
RUBBER

à cause de son élé­
gance et légèreté 
que s’il n’était pas 
couvert du tout —

et elles 
sont si 

à porter 1

LES CLAQUES GRANBY “ DURENT COMME LE FER’

Maintenant

rait qup ri le» mip««ur* de charbon mou 
sont laissés ft leurs propres ressources 
dans le conflit en perspective avec les 
patrons qu’ils se forment de nouveau 
en union indépendante.

AU PROFIT D’UN HOPITAL
(Du corre»pondant régulier d* LA PRESSE)

Saint-Jean, Qué., 20. — Ce soir, 20 
du courant, sera donné, dans la gran­
de salle de ThOpItal de Saint-Jean le 
5ème de la série de “Euchres” orga­
nisés au profit de cet hôpital.

Cette fois, le "euchre” sera précédé 
d'un Joli concert auquel prendront 
part quelques-uns de nos meilleurs 
talents locaux. Egalement au profit 
de rhôpital, auront lieu, mercredi et 
jeudi, dans la salle du marché, des re­
présentations de vues animées.

Il y aura matinée chaque Jour.

PERSONNEL
Madame Gaspard Dion, de Québec, 

Directrice Générale de la Société Bien 
I faisante et Mutuelle des Femmes, eat 
■ fl Montréal actuellement, ô Place Vi* 

ger, et y séjournera jusqu’au 25 au 
soir. —2

AU COLLEGE BOURGET
On annonce pour lundi, le 26 février, 

une très jolie séance au collège Bour­
get. La pièce à l’affiche: “Les Pi­
astres Rouges ”, est assez connue pour 
que nous n’ayons pas besoin d’en don­
ner ici un résumé. Le chef-d’oeuvre 
de LeRoy-Villars a tant de fols été 
Joué dans nos collèges, et toujours 
avec le même succès! Il y aura aus­
si de la déclamation, du chant et de 
la musique. Enfin, pour finir: “ Le 
Secret de Pardhaillan ”, une piécette 
en un acte, due A la plume du spiritu­
el auteur Antony Mars.

FEU M. LOUIS VEVEA
Nous apprenons avec regret la mort 

de M. Louis Vevea, arrivée à Minnea­
polis, au commencement de février.

Le défunt a succombé A une synco­
pe de coeur. Il était 9.gé de 76 ans.

Marié è Mlle Tromdhy, 11 s’établit 
dans l’Etat du Minnesota, piès de 
Anoka, il fut l’un des premiers colons 
de cette région.

Il épousa en secondes noces, Mlle 
Hattie Ladison qui lui .survit ainsi que 
huit enfants de son premier mariage.

Le défunt était un catholique con­
vaincu et sa vie fut exemplaire.

A Mm** Vevea et A la famille du dé­
funt nous offrons nos profondes sym­
pathies.

Nous a été recommandé par l’un 
<ies JUIVES de TORONTO, 

comme un précieux remède de 
famille. Ceci est écrit par un ci­
toyen éminent de cette ville.

Pour usage interne et externe

Guérit
Muscles deu- hou i»oi _ _______________

leureux athlètes poitrine Sciatique
Foulures, ef- Mal de dents Douleurs aux Mal de «orge 

forts Mal de tête reins Rhumes
Meurtrlssu- Mal de dos Toux Pneumonie

res Névralgie Grippe Rhumatisme
I pendant plus de CINQUANTE A NS ce merveilleux remède a donné des preu­

ves qu’il est rantldote le meilleur, le plus sur elle plus certain qui existe contre la 
douleur.

Il devrait constamment y avoir, dans chaque famille, ce précieux, remède spéci­
fique contre una«& les maladies Inflammatoires. La dépense est une bagatelle et épar­
gne plus de vingt fols le montant des comptes de médecins et de pharmaciens.

Chers Messiotmt: Depuis vingt ans R. K. R. a une place dans notre famille et nous 
I ne voudrions pag nom en passer pour cinq fols son coût. Votre bien dévoué,

R. B. O’FLYNN, Trenton, Ont. 
RADWAY A CO., Ltd., Montréal, Canada. k

¥4+

¥
4*

DUPUIS FRERES
Nos Magasins sont fermés 

tous les soirs à 6 heures 
excepté le Samedi.

Les Commandes par la 
malle sont exécutées avec 
soin.

On annonce pour ce soir une grajide 
nssemblêe publique en faveur du can­
didat ouvrier, M. Alphonse Verville, la­
quelle se tiendra dans la caserne des 
pompiers, située fl 1 angle des rues 
Ssint-Deniiî et avenue Laurier. D’élo­
quent» orsteur» adresseront la parole.

Tous les électeurs sans distinction 
sont cordialement invités.

Demain soir (mercredi), autre gran­
de assemblée publique convoquée par 
M. Verville et ses amis dans la salle 
des spectacles, A Maisonneuve, angle I 
des rue» Letourneux et Notre Dame, i 

Jeudi soir, M. Verville tiendr» deux j 
grande» seeemblées : la première dans 
1» salle du Marché Saint-Jean-Baptietc 
et la seconde dans la salle du Collège. I 
rue Déséry. ê Hochelaga,

Ces assemblées commerceront fl 81 
heure» précises.

XXX
On redoute dans certains districts de 

l’anthracite une certaine friction entre 
mineur» d’anthracite et mineurs de ; 
«barbon mou en faveur des premier* ' 
seulement. Quand Mitcbel! est devenu 
ehef des mineurs, ees deux catégorie- 
d’ouvriers avaient des unions séparée*. ; 
mais il* se sont unit depuis. Il se pour- i

4*
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Les Nouveaux Tissus pour 
Robes et Gostumes.

La Plus Intéressante Expo­
sition dans le Genre à
Montréal.
Cette appréciation flatteuse est 

endossée par la grande foule de 
visiteurs qui enc rmbrent les diffé­
rents rayons oft sent étalés ces 
nouveaux tissus pour robe» et cos­
tume» de printemps.

Les TWEEDS DE FANTAISIE 
et SERGES "HOME SPUN," 
POUR COSTUMES, occupent une 
place importante dans notre expo­
sition.

SERGES UNIES, largeur 56 
pouces dan» les teintes les plus 
nouvelles de gris ou drab — aussi 
SERGES DE FANTAISIE, rayu­
res fine», mélange de différentes 
couleurs sur fond gris ou drab.

TWEEDS DE FANTAISIE, fl 
carreaux, et autre» dessins, qua­
lité supérieure, différentes cou­
leurs, ainsi que mélange de blanc 
et noir. Prix: $1-00. $1.25- 
$1.40 $1.50 $175

24c
NOTRE TABLE DE TISSUS 

DE FANTAISIE, pour ROBES, Il 
24**. est toujours très achalan­
dée ; les lignes spéciales annon­
cées samedi ont été fort appré­
ciée» — il en est de même pour 
le* Alpagas unis dan* le» meilleu­
res nuances de brun, bleu marin, 
vert, aussi Alpaga A carreaux. Al­
paga avec pois sstmês. Mohairs 
de fantaisie, Etamine de liite, 
Voile, etc.

LAMA DE LAINE à 50c
largeur 46 pouces, dans les teintes 
nouvelles de bleu pâles, vert résé­
da, vert eau, rose, crème et bleu- 
marin.

EOLIENNE DE SS!E à 44c
Une Nouvelle Consignation
largeur 38 pouces, couleurs: bleu 
marin, rouge grenat, drab, gris 
argent, vert ivoire, bleu pille, 
In-un, champagne, etc.

Aü Rayon des Tissus Noirs 
pour Rodes.

ALPAGA NOIR. Isrgenr 38 pcs. 
NOS LIGNES SPECIALES » : 
lie. 24**- 35<* et. . . . 39o 

ALBATROS NOIR, largeur 30
pouces. Prix........................... 25c

SERGE CACHEMIRE NOIRE,
Prix..............................................25c

SICILIENNE NOIRE, valeurs 
exceptionnelles, dans les prix qui 
suivent. : 50c. 60c, 75c. 9Oc 
$1-00 $110 

DRAP SATIN NOIR, largeur 40 
pouces, il 60c. 75c et. . 90c 

MOHAIR PI RE LAINE, largeur
42 ponce». Prix......................... 50c

EOLIENNE NOTRE, laine et 
«oie, largeur 40 pouces. Prix spé
cial................................................44o

VOILE DE FANTAISIE, noir, 
largeur 42 pouces. Prix. . 44c

ÉOLIENNE NOfRE. soie et lai 
ne. fantaisie, largeur 42 pouces 
valam $1.25. pour .... 90e'

GRENADINE NOIRE —laine,
P"*.................................35c. 45c

GRENADINE DE SOtE NOI 
RE — choix considerable, fl par­
tir de $1.00 en montant jus-
q»'*........................................ $2«50

POPELINE NOT P H DE FAN­
TAISIE. POUR nrvrrUMES. mé 
lange de soie et laine, prix . . .
...................................................$1-25

Ae Comptoir des Soieries
SOIE JAPONAISE A 18c -- 

largeur 20 pouces, dans les cou­
leurs qui suivent. Crème, Bleu 
marin, Bleu royal, Vert Nil, Bleu 
pAle, Rose, Jaune, Cardinal, Gre­
nat, Mauve, Turquoise ainsi que 
Blanc ou Noir, prix . . . 48c

Soie de Fantaisie pour
Blouses ou Costumes.
SOIE LOUISINK ‘Chatoyante” 

effet de deux couleurs, qualité 
•‘•upérieurp, ravure» étroites de 
Blanc sur Bleu marin, Bleu pftîe, 
iRose, Bleu .Vice. Brun. Drab, 
Mauve, Gris argent. Gris bleu, 
Vert foncé, et Vert réséda, aussi 
Vert et Brun, et Bleu marin et 
Vert. Houte nouveauté, choix ex­
ceptionnel et exce’iente valeur 
fl.................................................. .59c

‘‘SOIE MERVEILLEUSE” A 
49c, couleur» Roee. Bleu pftle, 
Bleu turquoise, Cardinal, Vert 
Nil, Bleuet, Drab, Bleu marin et 
Brun.

CHIFFON TAFFETAS DE 
SOIE A 59c. Tiasu soyeux et 
durable — la meilleure valeur 
encore annoncée fl ce prix. Nous 
offrons un choix csonsHérsble 
dans le« nuancée en vogue de 
Rouge Grenat. Roane cardinal. 
Bleu marin. Vert foncé. Vert 
Nil, Bleu pftle, B>u turquoise, 
Brun, Drab, Gris, Mauve, Résé­
da, Roee, etc.

Nos Lignes Spèciales dans 
les Soles Noires.

TAFFETAS CHIFFON NOIR. 
LARGEUR 20 POUCES, ft
......................................49c et 59c

TAFFETAS CHIFFON NOIR. 
LARGEUR 22 POUCES. PRIX 
66c 23 POUCES, PRIX 69c 

PEAU DE SOIE VOIRE, UftR 
GEUR 20 P0U<TIP, PRIX 54c

Exposition des Tissus 
Blancs Lavadles pour 
Blouses ou Rodes.

Cette intéressante exposition 
des nouveaux tissue blanos occu 
pe encore aujourd’hui la premiè 
re place. CVw tissus sont inetal- 
és sur différentes tables au cen 

tre, près de l’entrée principale, 
avec pancartes indiquant les prix.

Au Hayon de la Confection 
pour flames.

Reçu ce matin, COSTUMED 
EN PERCALE IMPRIMEE, 
mélange de blanc avec gris fer. 
bleu «ou rose, prix . . $1.25

BliOUSES EN LAMA A CAR 
REAUX — Plaid — grandeurs 
38 et 40 seulement, valant $1.25 
pour ............................................ 48c

Broderies Blancdes et 
Dentelles

Nos Valeurs Extraordinai­
res nous amènent la Gran­
de Foule.

Au moment oft nous écrivons 
cette annonce les différent» 
comptoir» où se vendent les den­
telles et broderies sont littérale 
ment encombrés d’acheteurs. Dat­
te grande affluence s'explique par 
le fait qu'il n’y a pas une autre 
maison fi Montréal qui offre un 
AUSSI GRAND CHOIX ET 
D’AUSSI EXCELLENTES VA 
LEURS DANS LES DENTEL­
LES ET BRODERIES.

LE GRAND MAGASIN 
DEPARTEMENTAL de L ESTDUPUIS FRERES,

1571 à 1589 RUE SAINTE - CATHERINE, CITE.
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COLONIAL HOÜSE
SQUARE PHILLIPS

Dans les....

Ateliers
Tapis

enlevés, nettoyés et repo­
sés.

Rembourrage
Meubles rembourrés, 

recouverts ; grand et bel 
assortiment de couver­
tures ; chaises recannées.

Matelas
faits sur commande ; 
vieux matelas renouvelés 
et recouverts.

faits sur commande ; des­
sins préparés ; meubles 

; réparés et repolis. Une 
spécialité des meubles 
anciens.

Sommiers
Toutes dimensions et 

faits sur commande.

Charpenterie, Etc
Un personnel d’hom­

mes expérimentés pour 
faire les réparations en 
général, en bois, plâtre, 
pierre, etc.

Empaquetage 
et Expédition

d’articles de ménage faits 
par des hommes fiables ; 
entrepôt pour meubles, 
etc.; compartiment sépa­
ré pour les effets de 
chaque client.

Rideaux et Draperies
confectionnés et posés ; 
dessins soumis ; stores, 
rideaux, tringles, au­
vents, etc.

Paniers
Nous avons retenu les 

services d’un expert dans 
la confection des paniers 
en saule, et nous sommes 
prêts à exécuter toutes 
les commandes spéciales 
qui nous seront faites.

RAYON DES MODES
sous la direction de «W. Hicguef, (tailleur 
pour dames.) Miss ISIolan et Miss iïeilly.

Commandes exécutées dans les styles 
les plus nouveaux et à des prix modérés.

“Studio”
Dessins spéciaux pour 

ameublement et décora­
tion d’intérieur.

Encadremente Dorure
Vieux cadres et vieux 

meubles redorés, eq con­
servant l’air antique si dé­
siré.

Coupe r
Deux tailleurs experts 

et un personnel complet 
d’ouvriers expérimentés.

Gravure et 
Impression

Cartes de visite, cartes 
de noces, compteurs de 
euchre, etc., etc.

On donne des Estimations dans tous tes Divers Rayons.

HENRY MORCAN & C0„ . . . . . . .

RAYON DE L'ELECTRICITE
Installation électrique dans résiden­

ces privées et édifices publics f travaux 
électriques de tous genres ; réparations 
promptement exécutées.

N. B. Le rayon de i*électricité mérite 
une visite. '

Decoration
d’intérieur

Papiers-tenture, tapis­
serie, soies, etc.; pein­
ture de tous genres ; re­
lief, fresques, teinture et 
couleur ; planchers net­
toyés et repolis ; dessins 
de décoration fournis sur 
demande.

Chemises
Chemises de tous gen­

res, faites sur comman­
de. Linge de maison 
ourlé

IeBienfaitediiomFEMME
Toniçui- des Inniçurs pour las 

fommv*i pairs et faiblrs
Es vfNtr «moût « 75c*-.' i» Botmitir

ilft-UUUT» i

1 LA GOMME A LA MENTHAI 
- “PEPSINE” DE SODE EST RE 
COMMANDEE PAR LES PRIN 
CIPAUX MEDECINS ET DEN 
TISTES. *
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NAISSANCE
FEENEY — A Salntw-Cunésonde, l« HJ 

du courant, au No 212 rua Quaanal. l'épouse l 
de M. Will.am A. Feeney, un Ma : Joseph- 1 
Thomas - Alexandre. Lea ter

Parrain et marraine. M. Joseph Brunaila 
machiniste, et Mlle Oeerglana Desparois 
cousine de l’enfant.

HBROUX — A la Points Balnt-Ohar es, 
le 1U du courant, au No 04 rue Centre l'é­
pouse de M. Joseph-Adélard Héroux! un 
fila : Joseph-Paul-Eugène-Fernand

Parrain et marraine, M. Joseph-Eugène 
Lefebvre et Mlle Cécile Lefebvre, cousin et 
oeuslne de l’eufant.

MALO — A Montréal, la 18 du courant, 
au No 178 rua Boyer, l'épouse de M. Louis 
Mslo, un fills.

Parra.o at marraine, M, Onéslms Lavlgas 
st Mlle Desneiges DesJardins

MARIAGES
FOREST-RIVE8T ^ Le 19 du courant, h 

la chapelle du Sacré-Coeur, église Notre- 
Dame. M Joaaohat Forest, marchand-épi­
cier, conduisait à l’autel Mlle Msrle-Carmé. 
Itte Rlveat.

La bénédiction nuptiale a été donnée par 
la Rév. M. Hébert P. S. S.

L'heureux couple est parti pour voyage.
Nos me Heurs souhaits raccompagnent.
Paa de cartes.
PRUD’HOMME.DB8PAROIS —A la Côtr 

Saint-Paul, 1s 20 du courant, ft l égl sa pa­
roissiale. M. Arthur Prud'homme, de la 
maison Prud'homme et Frère», boulangera, 
conduisait ft l’autel Mile Grasiella Desparoi», 
fille de M. Maglolre Desparois, charpentier.

La bénédlct on nuptiale a été donnés par 
le Rév. M. l’abbé Brlsset.

L’heureux couple a repu des Jolis ce. 
deaux.

DECES

DELONGCHaMPS — A la ville Saint- 
Louls, le 18 du courant, ft ! ftge de 16 ans, 
2 mole st 9 Jours. Odéas Delongchamps, 
fila de Josenh Delongchamps. Ingénieur.

Les funérailles auront lieu mercredi, le 21 
du courant, ft Marleville, Heu dé la sépul­
ture.

Parents et amis sont nrlés d’ï aaslstar 
sans autre Invitation.

LAMY — En cette villa, le 18 du cou­
rant, ft l’Age de 64 ans et 4 mois, Pierre
Lamy.

Les funérailles auront Heu mercredi, le 21 
du courant. Le convoi funèbre partira de sa 
demeure. No 461 rue Sherbrooke, ft 8.45 
heures, pour se rendre ft l'église Salnt- 
Lou s de France, et de là au cimetière de la 
Côte des Neiges. lieu de la sépulture.

Parents et amis «ont nrlés d y assister 
sans autre Invitation.

LEGAULT — A la Points Saint-Charlss, 
le 20 du courant, ft l’ftge de 8 mois, Rolland, 
enfant bien.aimé de Zénon Legault.

Funérailles privées.
MORRIER — A Saint-Mathias, comté de 

Rouville, 1# 8 du courant, à l ige de 81 
ans. Charles Morrier. bourgeois, rentier.

THERRIEN — A la Ville Saint-Paul, le 
19 du courant, à rage de 19 ans, Callxte 
Therrlen, fils blen-aimé de J. O A Ther- 
rlen, marchand.

Les funérailles auront Heu mercredi, le 
21 du courant. Le convoi funèbre partira 
de la demeure de son père. No 181 rue Mai­
sonneuve. ft 714 heures, pour se rendre ft l'é­
glise paroissiale, et de ]ft au cimetière de 
la Côte des Neiges, Heu de la sépulture.

Parente et amis sont priés d'y assister 
sans autre Invitation. 90—2

ROUSSEAU — A la «‘Ointe haint-Charles, 
le 17 du courant, ft l'ftgc de 10 mole et 5 
Jours. Arthur-Léopold, enfant blen-amé 
d'Arthur Rousseau.

Funérailles privées.
TRUDEL — En eetto ville, le 19 du cou­

rant, ft l'ftge de 64 ans. Ludger Tmdel, maî­
tre charretier, autrefois de Salnt-Roch de 
L’Achigan.

Les furéraltles auront Heu mercredi, le 
21 du courant. Le convoi fuoôbr# partira de 
sa demeure. No 253 rue Panct. à Tu, heu­
re», pour se rendre ft l'église Salnte-Brlglde 
et de Ift au cimetière de la Côte des Neigea, 
Heu de la sépulture.

Parents et amis sont priés d'y assister 
sans autre Invitation. 90__2

WARD — Au village Rlchel eu, le 17 
du courant. Mary Ma,-£ énouse blen-almée 
de Thomas Ward, ftgée de 88 ans, native de 
Penrith, Angleterre

Va sans dire que votre 
épicier a le SEL DE TA­
BLE WINDSOR. Il vous 
l’enverra toujours si vous 
spécifiez WINDSOR.

TOILET LOUNDOr
“£a Buanderie qui Oonnalt son Affaire ”J

 Les Faux-Cols I
Blanchis, chaqus | 

semaine, à la ... |

formeraient, s'ils étalent 
mie bout à bout, une 
longueur de quatre mil­
les.

SI votre buanderie 
ne vous renvoi pas vos 
faux-cols, fermes, unis 
et élastiques, essayes la 
Toilet.

290 HUE GUY
Téléphone Up: S4M,
8412, 34S1. 98-mJxs-n

Le Magasin Ferme tout les Jours à 5.30 P. M. et I heure le Samedi durant Février

S.CARSLEY Uflltèi
20 FEVRIER 1000.

Magnifique Etalage de Nouvelles Soies
La plus belle exposKion qui ait été faite et qui démontre la position 
exceptionnelle qu’occupe ce magasin dans le commerce de la soie.

Quand même tous nos efforts
ne tendraient qu'à une partie de 
ce commerce, l’achat et la vente 
de la soie, la chose ne saurait être 
faite avec plus de soin et d’une 
manière plus efficace-

NOUS COMMENCERONS MERCREDI NOTRE COMME 
TEMPS PAR UNE VENTE QUI FERA EPOQUE-Une COLLECTI

LA QUALITE, LA VARIETE ET LES 
PRIX de nos soies ont fait que 
notre commerce s’est développé 
dans des proportions qui tou* 
chent au merveilleux.

R£E OU PRIN- 
I0N qui, par sa

BEAUTE et sa QUALITE sera le SUJET de CONVERSATION dans la V.LLE.
NOUVELLES SOIES A ROBES 

DE COULEUR, DU JAPON. 23c
Prix, la verffe......................

NOUVELLES SOIES A ROBES 
DE COULEUR, DE CHINE. 290
Prix, la verve.........................

NOUVELLES PEAUX DE SOI K 
DE COULEUR, DE LYON. 40c
Prix, la verge.......................

NOUVELLES SOIES LOU1S1- 
NE DE COULEUR, IMPORTEES 
DE PARIS. Prix, la verge 300

NOUVELLES " SOIES TAFFE­
TAS PARISIENNES DE 55c 
COULEUR. Prix, la verge .

NOUVEAU SATIN DE COU­
LEUR MIROIR, DE PARIS. 43C
Prix, la verge . ...................

SOIE CHIFFON NOIRE UNIE 
DE LYON. Prix, la verge 0Qq

NOUVELLES SOIES FAILLE 
UNIES A ROBES. Prix, la 05c
▼erge .......................................

NOUVELLES SOIES NOIRES 
UNIES TAFFETAS. Prix, la 05c
verge........................... ...

NOUVELLES SOIES A CAR­
REAUX BRUNS ET 48c 
BLANCS. Prix, la verge . .

NOUVELLES SOIES CHIFFON 
TAFFETAS DE COULEUR POUR 
ROBES. MAJRXJUE DE LY- 65c 
ON. Prix, la verge ...

NOUVELLES SOIES RAYEES, 
A ROBES, EFFET CHIFFON. 74c
Prix, la verge.........................

NOUVELLES SOIES DE FAN­
TAISIE FOULARD POUR $1.10 
ROBES. Prix, la veirge . .

NOUVELLE SOIE SEMI- 
GLACEE POUR ROBES. 70c
Prix, la verge.......................

NOUVELLES SOIES DE FAN- 
TAISIE,DESSINS DE DRES- QSc 
DE. Prix, la verge .....

Nouvelles Etoffes à Robes du Printemps
Un magnifique assortiment de nouvelles 

étoffes à robes noires et de couleur vous 
attend demain, et vous y trouverez des va­
leurs comme aucun autre magasin ne sau­
rait vous en offrir.

NOUVEAU TWEED A COSTUMES, 44 poucex 
de large, élégant mélange de bruyère écossais, en 
brun et blanc, gris et blanc, vert et blanc, 40C 
bleu et blanc, oxford, etc. Valeur spéciale 4 

NOUVEL HOMESPUN FRANÇAIS, 44 pouces 
de large, pesanteur de printemps, bonne variété 
de nuances de choix, importé pour costu- 70e
mes-tailleur. Valeur spéciale à........................

NOUVEAU DRAP D’ALSACE, 44 pouces de 
large, petits et chics dessins, couleurs a-sorties 
de marine, gris, beige, vert, brun, etc. Va- 44c 
lant régulièrement 65c. Spécial ft.................

MANTEAUX DE DAMES-Encore de Meilleures Valeurs
50 COLLERETTES COURTES en drap fin fauve et marine, juste 

une dans chaque style. Prix antérieurs: *3 et $4. Prix réduit. 50c
100 MANTEAUX COURTS D’HIVER, en drap Castor, drap Bot 

et en molleton, quelques-uns doublée du meilleur satin merceriié- $1 .Q5 
Prix réguliers : *7.50 ft $10.00. Prix spécial réduit ft...............

300 MANTEAUX D’HIVER POUR DAMES, élégamment confec 
tionnés en drap Box, drap Castor et en tweed, molleton, etc. Un ou 
deux seulement de chaque genre, garnis de biais aesortis, de nervures de 
soie et de satin ou d appliqués. Régulièrement $13.50 ft $20.00. $4.95 
Prix spécial, réduit 8................................................ ..... ■ • ■ ■ •

Ecoulement Spécial de 
Bas d’Hiver pour Da­

mes
Bas en cachemire, noir uni, pour 

dames, sans ooaiture, talons st bouts 
doubles. Prix rtgulier 48c. Prix 30C 
spécial.................................!..

Bas en cachemire noir ft eôfce*, pour 
dames, sans coutures, talons et bouts 
doubles. Prix régulier 40e. Prix 31c 
spécial .............................................

Bas épais en laine ft côtes 2 et 1, 
pouvant servir de grands bas pour da­
mes. Régulièrement 43c. Valeur 31c 
spéciale ft......................................

VETEMENTS DE GARÇONNETS - DEUX ÜGGASIÜNS
Les meilleurs offres de vêtements de gar­

çonnets que ce magasin ait faites depuis long­
temps. D’un autre coté, il n’y en a pas beau­
coup, c’est pourquoi les mères feraient bien de 
se rendre ici de bonne heure dans la matinée.

HAB1LLEMENTC--RUSSES POUR GARÇONNETS. 
DE $3.96, POUR $2.40.—En tweed de fantaiiie ft cat- 
reaux bruns et gris, garnis de galon de goôt, ceinture 
assortie. Culottes genre “bioomer”. Elégante coupe, su­
perbe fini.

CULOTTES (KNICKERS), POUR GARÇONNETS, 
DE 76c, POUR 4flc. En bon tweed fort, importé, tab­
lées amples, bien doublées. Donneront un excellent ser­
vice comme culottes d’écoliers. Pour garçonnet* de 6 
ft 15 ans. Se vendant régulièrement, chacune .. 75C

CHAUSSURES DE DAMES - GENRES DE PRINTEMPS
Bottines ft lacet* en chevreau Vici noir, le célèbre genre 

Duchesse” ; avec pointe vernie luisante, semelles ft trô- 
pointe Goodyear et talons cubainj, pour dame*. Les mo­
dèles de printemps sont excessivement charmants et fe­
ront comme un gant. Tous les points. $3.00
Excellente valeur ft..................................

Bottines Blucher ft lacets ou en chevreau 
Dongola noir jais, bonnes semelle* le moyenne 
pesanteur, talons cubains, pour damea. $2.50 
Points : 2% il 7. Valeur supérieure fl 

Bottines ft lacets en beau chevreau Dongola 
pointe vernie, bonnes semelles de moyenne pesanteur et 
militaires, pour dames. Points : 2Vi 8 7- Valeur spéciale

$2.00

Offres Spéciales de Gants
Gants en vrai chevreau français pour 

dame*, jolies nuance* de tan, 
brun, gris, ainsi que noir et 
blanc. Piqûres do soie de fan­
taisie, 2 boutons ft pression.
Points 6y. à 7. Oouiant sur la 75c
main. Valeur spéciale il . . .

Gants suède pftlaa de soirée, 16 bou­
ton* pour dame*, tan, biscuit, mode, 
gris et vert. Points 6y2 à 7Vi- Prix 
régulier $1.66. Valeur spé- 75c 
riale ft .................................................

Aliments Purs
Une visite ft la grand* Exposition 

annuelle, d'Aliments est tout un en­
seignement.

On prépare, devant le* visiteurs, d’une 
manière scientifique, les aliment» de 
l’ancien et du nouveau monde, ce qui 
ne manque pas ld’intérêt pour vous. 
Et l«s lectures qu'on fait sont encore 
plus intéressantes. Beaux éohantilloEs 
DONNES PUR DEMANDE. On vous 
traitera avec courtoisie. Puis il y aura 
musique. Entre autres choses: GA­
TEAUX A LA FARINE D’AVOINE DE 
WEE MoGREGOR, BISCUITS DE BLE 
CONCASSE, CACAO DE BENSDORF, 
THES ET CAFES DE LIPTON, ETC-, 
ETC., ETC.

Offre d’Argenterie
Belles assiettes ft gâteaux en argent 

plaqué, beau bord rococo, fini satin. 
Le mot “Cake” gravé en grosses let­
tres. Régulièrement $3.00. v* $2.25 
leur spéciale ft . . . . . .

SR VICES A DEPECER, comprenant 
couteau et fourchette, avec garde, lé­
gers manche* en corne, belles lame* on 
acier de fantaisie, fabrication françai­
se. Valeur spécial*, ft, le ser- îi.oo

:S.CARSLEYUéi
« è 1783 me Notie-Daaa*
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Cl FOIS Fin LA COLLECTIVITE
EN AGRICULTURE

SOUPÇONNE DE VOL

Encore une bonne note au crédit déjà 
si excellent du chef du Canadian Secret 
Service, M. Gaston BoiasonnauH.

Le 12 février dernier, une montre en 
or d’une grande valeur — elle est éva­
luée fl $100, — une breloque sur laque!, 
le sont incrustées les lettres J. M. D. 
et une chaîne d>u même métal, disparais­
saient de U chambre de l’un des pen­
sionnaires de l’hôtel Deguire, à Belleri- 
ve, près Valleyfield.

Le pensionnaire M. J. H. Davidson, 
après e’ètre aperçu du vol de ses pré­
cieux objets, se hflta de faire connaître 
au chef de police de la ville, M. M. Le­
mieux, l’incident malheureux, dont il 
venait d’être la victime. Le plaignant 
n’erait aucun soupçon qui pouvait ai­
der nos policiers ft retrouver le* objets 
disparus et l’auteur de ce vol.

M. Gaston Boissonnsult. que les au­
torités polleiaire* de Valleyfield avaient 
fait mander, vendredi, dans l’intêrét 
d’une cause très importante, fut ins­
tamment prié de s’occuper de cette grè­
ve affaire. Le policier ne tarda pas ft 
découvrir la piste d* celui que l’on croit 
être le voleur de ces bijoux.

Samedi après-midi, il arrêtait un 
Journalier, soupçonné d’avoir volé les 
objets dont M. Davidson déplore la per­
te. le sous-eheif de police Crevier se- 
oompagnait M. Boissonnault.

Le mandat d’arrestation a été signé 
par M. Arthur Plants, magistrat, de 
Valleyfield. L’enquête anra lieu pré 
cbainement.

- AVEZ-VOUS DES VAPEURS?
Si voue avez de» rapporte acides, un 

mauvais goût dans la bouche, des maux 
de tête et des gaz, prenez quelques 
gouttes de Nervillne. Elle aide a di­
gestion, renforce l'estomac, fait dispa­
raître les gaz, vous donne immédiate­
ment. la sensation 4’une amélioration 
de votre santé. Tous ceux qui souf- 
frsnt d# maux d’estomac chroniques 
sont rapidement guéris-par la Nervili- 
ne. Le* médecins l’ont prescrite depuis 
pré» de cinquante ans. Un* garanti* 
èeeompegne chaque bouteille de 26c. 
Vendue partout- w

M. CHAS R. COUSINS EST REELU 
MAIRE DE SAINT-JEAN.

IIFBFD «NI
Saint-Jean. Qué., 20. — Les électlors 

municipales se sont faites ce matin 
par acclamation. M. Chas. R. Cou-

M. Chas. R. Cousins réélu maire de 
8alnt-Jean.

sine a été réélu maire pour la qua­
trième fols. MM. J. L. Plnsonnault, 
U. Normandln. W. McNulty et E. Mc­
Guire ont été élus conseillers.

(Du correspondant rérutler a» t,\ PRESSE)

Rougemont, 20 — M. Alfred Cabana 
est mort ici ft Rougemont chez sa soeur, 
Mme François Brière, après dix jours 
de maladie seulement.

M. Cabana était un voyageur. A l’ftge 
de 21 ans, il partait de sa place natale, 
Saint-Athanase, pour les Montagnes 
Rocheuses de la Colombie Anglaise, oû 
il demeura pendant 22 ans. Ce n’est que 
depuis 9 ans qu’il est revenu au pays,

mmm

m a;

> N'A . «r-

UN VIEILLARD IVROGNE r»u Alfred Cabana.

Un vieillard de soixante et cinq en* 
est accusé d* vagabondage not son pa­
rent. Le vieil ingénieur ne fait que «li­
vre les eeteminets de boa étage oû il 
se ventre dene U plu» al (reuse ivres­
se.

ACCUSE D’ESCROQUERIE

et depuis quelques années il demeurait 
chez son beau-frère, ft Rougemont, oû 11 
est mort. Pour déplorer sa perte, il 
laies* deux frères et deux soeurs : Mme 
Brière, Mme veuve Damase Y’ézina. qui 
demeure 11 Saint-Onge, Dakota ; un 
frère ft Hudson, Maes, M. Alphonse 
Canaba.

Fabien Vanasee. fromager de 8*int- 
Borle le Grand, accusé d’avoir esrro 
nué $273 ft des cultivateurs, comparai 
tra en enquête jeudi. 11 se dit Innocent.

OrWRIT I.K RHYME *N YÎN jon» 
Prunes Un TabUttnn Laxative Promo* 

Quinine, lut pharmaciens remettent Tar- 
ffeni et ailes ne guérlsnent pas Slgnatura 
B. W. Grove sur chaque botte. 21 centa.

M. Gustave Boyer, député du comté 
de Vaudreuil, et conférencier agricole, 
arrive du comté de Verchères, oû il a 
adressé la parole, à Saint-Antoine, prê­
chant les avantages incalculables de la 
collectivité en agriculture.

L*assemblée de Saint*Antoine se com­
posait de pas moine de 400 personnes 
qui ont écouté attentivement le confé 
rencier et applaudi à ses importantes 
remarque».

FEU M. A. B. ’VALCOURT

Les nombreux amis de Mme Steve 
Langlois, de cette ville, apprendront 
avec regret la mort de son frère, M. A. 
B. Valcourt, de New-York, arrivée sa­
medi soin, ft la «lit* d’une attaque de 
pleuro-pneu/monie.

M. Valcourt n’ftait. marié que depuis 
le mol* d* septembre. Il avait épousé 
la plus jeune de» fillea de M. Alex. May, 
-d’Ottaws. Elle lui survit, ainsi que son 
•père, trois frères et six eoeurs.

Mme Langlpis est partie pour BoJ 
ton où auront lieu les runéra tiles, mer­
credi prochain.

En Passant près des 
Egoûts Ouverts

H y a du danger de contracter le* 
fièvre» typhoïdes, il y a du danger aus­
si à boire de l’eau, il y a du danger par­
tout.

Du bon sang riche est la meilleure 
sauvegarde. EnriohUeez-vous et puri- 
fiez-vou» le sang avec Abbey’* Salt, le 
laxatif et tonique merveilleusement 
doux et parfait .

Chez les pharmaciens, 25c et 6(0e.

Aboeyâ
Effervescenl

THEATRE NATIONAL
Lm “Démon de !'Argents” repréeen é 

•ur le vif. au théâtre National, tué nie t-ut 
retscouragemeut que lui ont donné lee nom­
breux auditeurs aux deux séances 4 hier 
De fait, le théâtre a été preiquassiégé at 
toutes les places étaient prise* à l'avance.

Le drame de Ueorges Richard, paint avec 
tant de merveilles les scènes de la vis 
réslls, qu’il est dlffidls ds ne pas les appré 
cier. quand elles sont interprétées par des 
artistes de la valeur de ceux qui font lea 
délices des habitués du National.

L’intrigue qui ménaga l'intérêt Jusqu’à 1* 
IfiB. œt des mieux réussies.

M. Scheler a joué avec maîtrise 1s rft ® 
de Pascal Montmejau. et Mme Germaine 
Vbéry mit beaucoup de tendresse et d’é­
motion dans le rôle de Marguerite. MM. 
Fillon, Lombard, Hamel. Fertlnel. Nauil- 
let. Palmiéri, Qodeau. excellente tomme 

; toujours, mériteraient mieux qu’un é.oge 
i eoUectlf.
| THEATRE DES NOUVEAUTES
j Comédie gaie, spirituelle st amusante au 

possible, mais très risquée et très leste ; 
j nous préférons ne pas en parler.

A 1/ACADEMIE
Devant une aalle arch i-coin b le, le désopi­

lant comédien Charles Gra^ewin a fait »a 
réapparition au théâtre Acadéibla, hier soir, 
dans une nouvelle pièce intitulée : "It'a up 
to you John Henry ! ”

La pièce eel en trois actes et elle est ne- 
i mée de fines réparties, de spirituelles aall- 
I lias, de qui proquoe nombreux.

M. Grapewin et Mlle Anna Chance ««
1 partagent les suocès de la eolrée, l’un par 
•on interprétation du prodigue que fut John 
Henry et l’autre dans ses chansons de genre.

Le premier acte nous fait voir l’une dee 
scènes d’intérieur de l'hôtel Manhattan, à 
New-York.

Au second acte, noue assistons au spec­
tacle d’une villa d'été assiégée par une nuée 
d’amis de la fiancée de John Hanry.

Les qui-proquoe cessent au dernier a He, 
c’est-ft-dire' au départ du train pour Cor.fu- 
Fionvllle. alors que les papa» et las beile»- 
mères ee rencontrent et que chacune des 
fiancées se raccommode avec son amoureux.

M. Orapewln est secondé par une troupe 
de premier ordre, c’eet ce qui explique le 
suocès de son apparition à Montréal.

On se rappelle que son passage fli Mont­
réal dans '‘The Awekening of Mr Pipp.,, 
lui créa une réputation de bon comédien.

THEATRE BOVAL
La troupe “Dainty Paree Extravaganza’’

qui est à l’affiche cette semaine au théâ­
tre Royal, peut être classée à Juste titre 
parmi les meilleures qui soient venues da- 
puis longtemps à ce populaire lieu d’amuse­
ments.

| «Les deux opérette# Intitulées : “The Mar- 
j rtage of Birdie,” et "A Merry Bachelor.” 
.sont d’un comique achevé et ont fait rire 
l’auditoire aux représentations d’hier. & s en 
tenir les côtes.

Léo choeurs et les dansas sont d’une exé­
cution irréprochable et les costumes d’un 
chic parfait.

Les numéros de vaudeville valent à eux 
seuls le prix d’entrée, et excellent sous
tous rapports.

Parmi les artistes les plus appréciés, ci­
tons : Frank E. Mitchell. Billy Cook. Au­
gustin Walsh. Brown et Booth, West et 
Hughes, Orville et Frank, les Hydes, et 
enfin, le célèbre trio Onlsw. arraché à 
prix d’or aux grands music-halls européens

Le spectacle, en somme, est réellement 
intéressant et mérite l’encouragement du 
public.

LE OUIMETOSOOPE
Une salle comble a applaudi aux deux re­

présentations d’hier, les magnifiques vues 
animées données par M. L. E. Ouimet ê 
l’aide du Ouimetoscope. Tous ceux qui ai­
ment lee vues animées sont certains d’en 
trouver pour leur compte en allant cette se­
maine à la salle Poiré. Les parties qui com- 

! posent l’attrayant programme de cette se­
maine sont toutes excellentes et sont d’un 
réalisme étonnant. Parmi celles qirt méritent 
une mention nous mentionnerons : “ Le 
Pionnier,” — scène de forêt ; — “La ven­
geance d’un espion du gouvernement,” — 
“Le Nihlllate en Russie,” —e “Une opération 
chirurgtcala,” “Cournoa de canot automobile 
à Monaco,” “Scène du règne de Louis 
XIV,” “Les funérailles de l’honorable Ray­
mond Préfontaine A Paris,“ “La vie dans 
les mines.” M. Dubuisson fut comme tou­
jours très applaudi dans «es jolies chan­
sons.

THEATRE BIJOU
De la gaieté, de la vraie et saine gaieté, 

voilà ce que l’on nous donne, cette semaine, 
au Joli petit théâtre Bijou.

“Les Petites Michu” est le titre d’une 
opérette qui occupe l'affiche; la musique est 
simplement charmante et cela vaut vrai­
ment la peine d’aller passer quelques heu­
res en cet endroit. Il y a *1 longtemps que 
l’on n’a paa eu A Montréal un théâtre oû 
les amateurs de l’opérette — et Us sont 
nombreux — puissent satisfaire leur goût.

Mais ce qu’il y a de plus louable c’est que 
cette pièce, tout en étant vraiment très 
amusante, ne comporte pas un seul mot en 
dehors des convenance».Cela prouve que l’on 
peut parfaitement Jouer des pièces qui plai­
sent ft la foule sans être forcé de choisir, 
pour cela, parmi celles qui sout complète­
ment opposées au bon sens et A la morale : 
de ces piècestqul nous forcent A rire d’un 
rire nerveux et qui noua font éprouver de 
fausses et malsaines émotions.

Mais 1 alésons ces réflexions et constatons 
maintenant le fait que Dane est absolument 
merveilleux dans le rôle de la mère Michu 
et que Mmes Samson et VerteuH font d’ado- 
rablee “Petites Michu.”

THEATRE FRANÇAIS

Une excellente pièce tient l’affiche, cette 
semaine, au théâtre Français. C’est un mé­
lodrame â sensation, ayant nom “King of 
the Wild West,” qui noua peint avec de» 
couleurs tout ft fait réalistes et saislsssntes 
les moeurs des farouches habitants de l’ouest. 
L’intrigue est relativement simple, cotieia- 

I tant dans les aventures du shérif de Angel 
j Gulch. Arizona, qui lutte contre des bandits 
: Ces derniers convoitent une mine d’or et Ils 
font accuser du meurtre de son père le pro- 

! prlétaîre du placer.
L’Interprétation est au niveau du haut 

mérite intrinsèque de l’oeuvre, et le public 
ne peut manquer d’aller la goûter.

AU PARC SOHMER
Dimanche nprès-mîdi et soir n’ont paa 

fau exception A toutes les représentations 
données ft ce ’ eu populaire, depuis l’ou­
verture de la saison d’hiver

Tye programme de dimanche dernier, au 
dire de toutes les personnes présentes, a 
certainement été l’un des meilleur» de l’an­
née. Tl y en avait nour tous les goûts.

L'acte de Théo. Lajess. engagé spéciale­
ment â New-York, nrouve qu’il est un 
acrobate hors lîgno sur la perche volante.

MEDECIN SURPRIS
Un exemple des mauvais effets du 

café
On ne saurait se rendre mieux comp 

te du caractère adaptable de la nour­
riture Grape Nuts aux estomacs dé­
rangés au point de ne pouvoir rien gar 
der, qu’en Usant le cas de Mme H.—do 
Racine, Wis. :

"il y a deux ans’’, dit-elle, “je fus 
prise d’une affection stomacale si gra 
ve que pendant longtemps je ne pou 
vais prendre qu’avec peine un peu de 
nourriture. Même tout ce que le méde 
cin me recommandait de manger m’oo 
cagionnait les souffrances les plus ai 
gu iis.

“Nous nous procurftmes alors de la 
nourriture Grape-Nuts, et vous pouvez 
vous imaginer ma surprise quand ie 
m'aperçus que je pouvais la prendre 
avec goût et son* en ressentir le moin 
dre malaise.

“Lorsque le médecin sut eela, il me 
dit d’en prendre un peu plusieurs fai? 
par jour, car il craignait que je r» 
m’en dégoûtasse, comme ceci avait eu 
lieu pour les autre* nourritures.

“Mai* ft sa grande surprise (et ft la 
surprise générale aussi), je ne m'en dé 
goûtai pas. Ma condition s’améliora de 
Jour en jour, ft tel point que, au bout 
de quelques semaines, mon estomac 
était revenu ft son état normal, et que 
je pouvais manger tout ce qui me plat 
sait.

“Mes nerfs, qui étaient devenu» tel­
lement Affaiblis que je craignais d’en 
perdre la raisor, furent aussi restauré- 
grftce ft Grape-Nuts, ajouté & Poatuin 
Coffee, lequel est devenu notre breuva 
ge de table. Je ne suis on ne peut plu? 
reconnaissante d* tout le bien mte cet 
te nourriture m'a fait et je me ferai un 
plaisir de répondre aux lettres deman 
dent de» détails sur mon cas.”

Nom donné par Postum Co., Battle 
Greek, Micb.

Il y a une raison. lisez 1» petit 11 
vre ‘Tbe Road to WellvUle", dans las 
paquets. ww

* /

Le travail de la femme n’est jamais fini.
Il y a le jour du lavage, le jour du repassage, les 

jours de couture, etc., chacun de ces jours apporte sa 
part de travail. Il y a des moments d’anxiété et 
d’épuisement. Il y a des temps où un verre de

Vin Saint=Lehon
fait un bien incomparable aux femmes épuisées. Ce 
fameux tonique français stimule, rafraîchit, repose, donne 
de nouvelles forces et de l’éuergie au corps et à l’esprit. 
C’est le tonique idéal des femnfes. Il ne dérange jamais 
l’estomac, aide la digestion, tranquillise les nerfs et 
il procure un sommeil profond et réparateur.

Le VIN 3AINT-LEH0N e*t médicamenté par le aol, c’est-â-dire 
que le raisin provient d'un aol qui lui donne dea 
propriétéa particulières. Lea médecins les plus 
éminents le recommandent partout.

En vente dans lea pharmacies, épiceries et 
hotels.

F. X. ST-CHARLES ft CIE

Seuls Agents pour le 
Canada.

A

39-4 i-4.'i rue St 
Gabriel, 

Montréal.
X

RAPPELEZ-VOUS
que la seule véritable et originale 
sauce Worcestershire porte la signa­
ture suivante :

Vous ne pouvez violer vos résolutions du jour de l’an si vous suivez

LE TRAITEMENT MACKAY
Depuis des années le TRAITEMENT MACKAY a été activement ft l’oeu­

vre ramenant II une vie utile nombre d’hommes et de femmes, rendant leurs 
foyers heureux et propères et CHASSANT LA PLAIE DE L’IVROGNERIE ! I

En rapport avec le Système de Probation Canadien, le TRAITEMENT 
MACKAY, tel qu’administré par ordre des juges en cour avec l'autorisation 
du gouvernement, a PUBLIQUEMENT DEMONTRE SES SUCCES INDE­
NIABLES et les résultats remarquables obtenus sont reconnus par tous dans 
les Provinces Canadiennes.

C’est un TRAITEMENT essentiellement scientifique, n’exigeant ni serin­
gue hypodermique ni autre appareil pour son administration. Il se prend par 
la bouche et le patient vaque ft ses occupations ordinaires sans le moindre in­
convénient ou publicité. LE DESIR DES LIQUEURS DISPARAIT COMPLE­
TEMENT EN QUELQUES HEURES APRES LA PREMIERE DOSE ET AU 
BOUT DE îi JOURS LE PATIENT EST GUERI.

De tous les Remèdes c’est celui dont les Résultats sont les plus Prompts.
Pour circulaires, conditions, renseignem_nte complets et témoignages dea 

plus grandes autorités professionnelles, adressez,
DR JOHN M. MACKAY TREATMENT COMPANY, LT0,

No 4 RUE SAINT-LAMBERT.
BOITE B. P. 689 75 mj,s n MONTREAL, P. Q,

Son acte lui a mérité d**# applaudlBeemente 
souvent répétés.

Cartal est toujours certain d’avance d’une 
réception aes plus chaleureuses. Ses chan­
sons comiques ont le don de plaire â. son
auditoire.

Francis Wood est un merveilleux Jon­
gleur avec cerceaux.

U y a euvlron une dizaine d'années. Ma­
demoiselle Clara Beckvlth. la célèbre ba - 
gneuse, étonnait le public par le nombre de 
minutes qu’elle pour ait résister complète­
ment submergée au fond d’une citerne rem­
plie d’eau. Celle qui lui a succédé. Madame 
Bernice N a ta, ne lui en cède en r en.

Hart et Curtls. comme contortionnistes, 
n’ont pas d’égaux.

Dans la sa’.'.e des musiciens, l’on a fait 
une réoeptloq des plus amicales ft MM. Léon 
Watler et Théodore Ghyssels. contrebassl*- 
te et cor français, de l’orchestre de P.tts- 
burg. Ces messieurs qui formaient partie 
de la musique du parc Sohmer l’année der­
nière. sont de passage ft Montréal, pour 
prendre part aux deux grands concerte de 
gala qui se donnent au théâtre His Majes­
ty’s. cette semaine. Tout porte A croire que 
Doua les reverrons au parc Sohmer l’été 
prochain.

Les vues animées, A l a de du Kinétogra- 
phe, ont aussi remporté un succès digne de 
tout éloge.

Le gouverneur généra! a été tellement en­
chanté du concer d'hier soir au Théâtre 
Hi* Majesty qu’li a résolu d’y retourner ce 
soir, et a en conséquence changé l’heure du 
souper. Il a retenu quatre loges et assistera 
au concert avec vingt-huit Invités.

SERIE DE VOLS
A VALLEVFIELD

M. F. Lemieux, chef de police de Val­
leyfield, recevait depuis un mois plu­
sieurs plaintos au eu jet de vols divers, 
sans que le* voleur» pussent être &nê- 
tés. Samedi soir, M. 1 «mieux est par­
venu ft arrêter un personnage sur qui 
pè-*ent de tourd» soupçons : U popula­
tion lui sear gré de mettre un terme J 
ce« trop fréquent» vol*.

Vendredi après-midi. M. H. Lange- 
vin, marchand de fer de la rue Victo­
ria., venait se plaindre a-u chef de poli­
ce que de» voleurs avaient défoncé 
une ouverture de son mogasin. et qu'ils 
s'étaient emparé* de plusieurs objet». 
Presqu’en même temps, arrivait M. P. 
h. Hêlbert, marchand de liqueurs, rue 
de Salaberry, qui venait auesi d’être 
victime d’un vol avec effraction. M. F. 
Lemieux se mit atissitôt en campagne. 
Ce n'est pe* une mince affaire que d’a­
voir ft découvrir l’auteur d’un vol, sans 
aucun indice.

Néanmoins, aprèe mainte* recherche» 
et calcule aavamment combinés, e e'iof 
de police Lemieux arrêtait un individu 
sur le compte duquel l’autorité a rai­
son de faire des recher rites

IL REVIENT AU COCHE

M. Joe. Millard, ex-eon»t*ble, qui a 
pris e* retraite, il y a quelques jour* a 
obtenu, ce matin, un permis d’exploiter 
une voiture de place. M. Millard, tvant 
d’entre au service municipal, était co­
cher. Le chef de police a accorder e» 
permis immédiatement.

Les femme- fstlauée» et nerveuse» trou­
vent «ecaur- ôane T» S*I-*g»r»li:» le Hool 
nie enrichit leur »»ai. ft)

S9-nk
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L’ASSOCIATION
ST JEAN-BAPTIST8

Section Sainte-Brigitte.

A une assemblée de la section Sain. 
tc-Brigitte, de 1 .Association Saint-Jea.il- 
Baptiste, tenue à la salie Saint-Vincent 
de Paul, dimanche, le 4 février, le» of­
ficiers suivant» ont été élus pour l'an­
née 1906:

Président. M. Jos Ma rois, vice-pré­
sidents MM. E. Germain; secrétaire, 
J. B. Hudon, trésorier. O. Paiement; 
commissaires-ordonnateurs, Jos Lccours 
et Jules Archambault.

Après l'élection, le président offrit 
aux officiera un goûter. On s'amusa 
joyeusement avant de se séparer.

AGGRAVATION DE PEINE

Loris Eumène, Vincenzo Nucci, dit 
Louis Vaillanoourt et Achille Bélanger, 
trois forçats dont “la Presse" a déjà 
annoncé la triple tentative d'évasion, 
seront traduit* devant le magistrat d» 
police, demain. Leur acte détespéré les 
rend passibles d’une augmentation d» 
peine considérable.

Comptant ou Guérison
Si Shiloh's Consomption Cure manque d* 
guérir votre Rhume ou votre Toux, on 
vou» rembourse tout ce que vous ave* 
payé. Vou» êtes donc sûr a'une Guérison 
ou de votre Argent
Si elle n’éuit pe» une guérison eertsine, 
cette offre ne serait pas faite.
Peut-U y avoir quelque chose de plut just*} 
Si vous souffrez d'un Rhume, d'une Toux, 
ou d’aucune autre maladie de la Gorge, des 
Poumons ou des Passages Aériens, as ayea

SHILOH
3*3*

tjr Ton* le» îttTchnmlt U garantiMcnt.
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(^Temperature

Grands vents 
du sud, beau! 
et très doux.

Mercredi: très Une famille Canadienne, 
doux, averses 
locales.
Montréal. 2^ février 100«. 

Température Bu l“tin d après le ther- 
n.omèrre dp Ilearn et Harrison, rue No^tre- 
Dane.

Aujourd’hui maximum • • • io 
Mém* date l'an dernier . . «"r
Aujourd’hui minimum .
Même date l ar

Baromèi 
.VI. lO : 1

dernier . 
30.12

;;fi AK

NOS MINISTRES
Sir Wilfrid T-auri.r ..t parti po-ir 

Toronto oft il nsrsora la •M'main'' <"t où 
on lui a pri'part1 dr prandoa rfrrptions. 
Demain ?oir un grand banquet sera of­
fert au chef IrbPral dans la capitale de 
la Province d'Ontario. On compte qu'il 
n’’- aura pas moins de 2.500 personnes 
présentes dans la salle du festin.

—I.’Hon. ,\f Brodeur est fl Montréal 
aujourd’hui; il restera au milieu de 
nous jusqu'à la fin de la semaine. Le 
ministre de la marine de même que son 
collègue. l’Hon. AL Rodolphe Ijemieux, 
adressera la parole ee soir aux élec­
teurs de la division Maisonneuve, dans 
la salle Saint-Jean-Berchmans. eoin des 
rues Marie-Anne et Clhambord, et fl Ro- 
teem aunt (Petite Cote),

M. R. L. Borden, ciief de l’opposi­
tion, est parti pour Halifax; il sera de 
retour fl Ottawa au commencement du 
mois de mars. —

UNION NATIONALE FRANÇAISE
Contrairement fl la note publiée par 

nn de nos confrères, le concert de cha 
Tité que. 1 l nion Nationale Française 
(devait donner dimanche prochajn, 25 
février, cat remis â une date ultérieure. 
(Les personnes ayant pris et payé leurs 
billets seront remboursées immédiate­
ment.

Les pauvres de la colonie française 
ne perdront rien fl ce retard. So Gran- 
jdeur Mgr l’archevêque de Montréal, que 
JTnion Nationale Française a l’honneur 
de compter parmi ses membres hono­
raires, ayant fait fl cette société un 
don »i généreux qu’il compense, et bien 
»u delfl, les ressources que le concert 
remis aurait pu procurer.

de Sioux Cit> dans les 
trances, à propos d'un

GROS HERITAGE.
Un prétendu parent de Montréal, 

après leur avoir donné des espé­
rances, disparaît

MYSTERIEUSEMENT

La station quadragésimale sera prê- 
ïhéc, fl l’église des .Tésuites, par le R. 
P. Jean Schmidt, S. J., professeur de 
.liéologie au Kchnla-ticat de ITmmacu
lép Conception.

'

stp

I.e R- P- Jean Schmidt, prédicateur du 
Carême, A l’église du Gésu.

Le P. .Schmidt a déjà prêohé plu 
■ftieurR stations de carême à Montréal. 
C’est l’un de» membres les plus distin- 
jruês d-es Pères de la Compagnie de Jé-
FUS.

Le R. P. Schmidt a prie pour sujet de 
ses conférences : “Les sacrement» de 
l’Eglise.” ..

POUR LA HAVANE
Madame Ernest Lacoste et sa fille, 

de la Havane, et mademoiselle Florence 
L*Badie, de New-York sont parties 

L0,ir la Havane comme invitées de la 
Comtesse de Dombasle, fille de Madame 
Jaicoste. I«a Comtesse y passe l’hiver.

Monsieur et Madam.'Joseph LaBa- 
flie iront les rejoindre fl la fin de fé­
vrier.

FEU M. PIERRE LAMY
T^s membres de la Congrégation des 

hommes de A ille .Marie sont priés de se 
réunir ce soir fl 7.3(1 heures, au Xo 461, 
min des rues Sherbrooke et Hètelde 
Ville, pour réciter l’office des morts 
auprès du corps de leur confrère. M. 
Pierre Lamr.

Les funérailles de M. Pierre Lamy 
auront lieu demain matin, A l'église 
Saint-I>ouis de France, fl neuf heures.
Is» dépouille mortelle partira de h mat­
ron du défunt. No 4HI. rue SherbrooKe.

LES ECOLES A MAISONNEUVE

(Psr éSpSch. spéciale » LA PKE8SH)
•Sioux City, Iowa, 20 — Au moment 

où je vous transmets cette dépêche 
une lettre doit ê(re entre les mains de 
Son Honneur le maire de Montréal, rc 
latant la visite d'un mystérieux person 
nage de Sioux City, et demandant, des 
informations fl son sujet.

Ce personnage que la police de cette 
ville cherche fl retracer en ce moment 
est un soi-disant Frank Paquette, âgé 
d’environ 62 ans, qui s’est dit être le 
propriétaire d'un vaste hotel, rue St 
Laurent, fl Montréal.

Sa courte visite ici. et son départ 
précipité, ont jeté l'alarme et l'inquié­
tude au sein d'une famille canadienne 
française de l’endroit, la famille Na­
poléon BrouiUette.

La semaine dernière, ce soi disant 
nommé Paquette arrivait au domicile 
de Mme veuve Napoléon BrouiUette. au 
No 508, rue Bluff, portant dans une 
ceinture, au moins deux mille dollars, 
en or canadien. Le nommé Paquette dé­
clara qu'il était exécuteur testamentai­
re pour un parent qui avait laissé en 
mourant, plus de $500,000 de proprié­
tés fl Montréal et fl Vancouver. Wash. 
L'apparence du vieillard était celle d'un 
gentilhomme poli et courtois.

Son arrivée subite et son étrange en 
trée en matière avaient d’abord fait 
naître quelque soupçon chez Mme 
BrouiUette ; mais cette dernière resta 
stupéfaite, lorsque le prétendu richard 
fit. date par date, l'histoire de la fa 
mille BrouiUette et rappela certains in­
cidents dont la famille BrouiUette seu­
le, pensait posséder le secret.

Frank Paquette dit fl Mme Brouillet- 
te que’lle était l'épouse de Napoléon 
BrouiUette. décédé il y a 24 ans.

“Vous devez vous souvenir, dit il, 
qu'avnnt de mourir, votre mari vous a 
laissé entendre qu’il était l'héritier de 
certaines propriétés au Canada et fl 
Washington et qu'un jour, vous et vo­
tre famille, rentreriez en possession de 
ces biens.”

Paouette stupéfia davantage Mme 
Brouillette. lorsqu'il fit la généalogie 
de sa famille, lorsqu'il lui dit que sa fil­
le Maud était opératrice de téléphone, 
et que son fils, H. F. Brouillette, était 
un fermier très prospère dans le comté 
de Yellow Médecine, Minn.

Il alla plus loin encore. Tl ajouta que 
la propriété de Vancouver, Washing­
ton, était une terre de 640 acres, lais­
sée en mourant par le Révérend M. J. 
B. A. Brouillette. un missionnaire ca­
tholique qui exerçait son ministère, il 
y a près d'un demi siècle, fl Washing 
ton et parmi les indiens de l’ouest. Les 
services que en prêtre avait rendus fl la 
Compagnie de la Baie d’Hudson, lui 
avaient valu ees 640 acres de terre.

“Ma femme, ajouta Paquette, est la 
tante de votre défunt mari et la soeur 
du prêtre défunt.

■fn bétel de 72 chambres que je pos 
série fl Montréal, rue Paint Laurent, est 
1 une des propriétés <]p ]q succession 
Brouillette et je dois, en justice pour 
mes défunts parents, vous dire que 
vous avez droit de partage, dans cette 
propriété.”

Paouette dit ensuite que Mme Al­
bert Caines, qui demeure en cette ville, 
au No 521 rue Cook, était cousine de 
Mme Brouillette et il prouva qu'il di 
sait vrai.

Tous ces détails étonnèrent Mme 
Brouillette. qui ne conçut plus de soup­
çon quant fl 1 identité de son visiteur 

qui avait, déjfl par s« courtoisie et ses 
manières affables, su capter l’attention 
de la veuve.

Certaines cTêTTcatessips de l’étranger, 
comme le paiement de me=sage« télé 
phonique,s, et autres mcKSsages. finirent 
par induire Mme Brouillette et .«a fa- 
mil e fl prête.r attention au récit du 
soi disant parent.

Te vieillard exprima aussi le désir de 
voir le fils de Mme Brouillette et par 
message télégraphique. Mme Brouillette 
appela son fils chez elle.

A endredi. était ie jour désigné pour 
la rencontre entre Henry BrouiUette,, 
fils de l'étrange visiteur.

Mais lorsque Brouillette fis arriva 
fl Bioux City, le vieillard Frank Pa 
quette était disparu aussi subitement 
et aussi mystérieusement qu'il était 
arrivé ici.

Avant de partir il avait cependant 
eu le temps de montrer fl la famille 
Brouillette et fl ses amis, les richesses 
contenues dan« ceinture, fl avait dé- 
<-aré qu’il avait de puissants intérêts 
dans une grande fabrique de Saint 
Iznuis et que son temps était, partagé 
entre cette ville et Montréal.

La présente ville de A'aneouver, avait 
déclaré le vieillard, fl la famille, était 
une partie du terrain légué au mission­
naire défunt ; mais depuis plus de qua 
mute ans. cette immense propriété 
était la cause d'un litige devant les 
cours américaines et canadiennes.

Interviewé pa r le représentant de 
“La Presse”, Mme Brouillette a décla­
ré ce qui auit :

“Cet homme m'a réellement stupéfiée 
et mystifiée par ses attentions délica­
tes ci eon extrême politesse et sa cour­
toisie eiiver.- ma fille Moud et moi.

‘ Plusieurs fois il me mit «ur mes gar­
des en me conseillant de ne signer au­
cun papier ou document, avant d’avoir 
consulté v.n avocat habile et expérimen­
té.

Touchantes paroles pro­
noncées par un jeune 
enfant sur son lit de mort

LE CHER PETIT
Etait le premier né de la Ferme 

Neuve, le premier élève de l’école 
des journalistes et fils de pion­
niers.

TOUCHANT ET NAVRANT

“Mon Dieu, maman, je ne peux plus 
te voir, où es-tu I A’iens m’embrasser, 
maman !”

F.t un pauvre cher petit être, les 
yeux voilés par la mort qui déployait 
déjà ses ailes sombres, tendait ses bras 
décharnés vers celle qui lui avait donné 
le jour et qui. abtniée dan» la douleur 
le voyait maintenant aux prises avec 
l’impitoyable camarde.

Cette scène touchante et navrante * 
la fois se passait, samedi dernier, fl 
175 milles de Montréal, dans une nou 
velle colonie agricole où le» morts vont 
moins vite, peut-être, mais où le ride 
et le deuil qu'ils lai-sent autour d'eux 
n’est pas moins stupéfiant ni moins 
douloureux.

C'était fl la Ferme Neuve, ee coin bé 
ni de nos régions du Nord, plateau em­
baumé où la vie est tellement intense, 
que la mort, pour y faire une trouée, 
est obligée d’y déoloyer toute son et 
froyable énergie, s’attaquant de préfé­
rence aux enfants, aux adolescents qui 
poussent, impuissante qu'elle est fl ter­
rasser les vigoureux bûcherons ou les 
puissants défricheurs qui, un défi aux 
lèvres pour elle, et confiants en la mi­
séricorde de Dieu, se couchent de vieil­
lesse dans leur tombe.

Cette fois elle avait choisi sa victi­
me. la sinistre Faucheuse, et toute une 
famille de fiers et généreux pionniers 
du sol était en pleurs autour de la cou­
che funèbre.

L'enfant n'avait pas encore dix ans ; 
il était le fils de Léonard Lafontaine.J 
dont le nom apparaît sur IVeoTce* du 
premier bouleau tombé sous la hache 
fl la naissance du chantier qui, aujour­
d’hui est la florissante paroisse de In. 
4'rrme Neuve. 11 s’appelait Henri.H était 
l'orgueil de ses parents et la consola­
tion de 'es matt ••es. .Aimé de -on curé, 
estimé de ses petits camarades, il fai­
sait la joie de tous ceux au milieu des­
quels il virait. Son père est un des pre­
miers colons de la Ferme Neuve ; sa 
mère est la fille de Joscnh Guérin, de 
Saint-Gérard de Montarville, un autre 
pionnier du nord. Henri fréquentait as­
sidûment l’école, cette maison d’éduea 
tion construite, il y a quelques années, 
grâce au généreux dévouement des 
journalistes de Montréal ; il avait été 
l’un des premiers élèves fl cette école

3ui avait été prise sous la sollicitude 
e son grand-père paternel.

TT commençait déjà fl servir la messe, 
ce petit colon intelligent, lorsque la 
fièvre scarlatine est venue le coucher 
dans la tombe. -

Elle fut difficilement arrachée fl Ta 
terre cette jeune pousse qui y avait 
pris de sodides racines ; mais elle fut 
fauchée tout de. même.

Et c’est les larmes aux yeux que M. 
le curé Cadieux. qui l a assisté fl e?s 
derniers moments, que ses parents qui 
ont recueilli son dernier soupir, font, 
le récit des terribles souffrances du pe­
tit martyr et des choses touchantes qu’il 
dit fl sa bonne mère aval# de mourir.

“Afon Dieu, maman, je ne peux plus 
te voir ! Où es-tu ? Viens m’embrasser, 
maman !”

Et ce fut dans les bras de sa mère 
qui le pressait sur son coeur en sangTo 
tant, qu’il expira, le cher petit, sa figu 
re angélique tournée vers le ciel qui 
semblait tout grand ouvert pour le re- 
eeroir.

Le premier né de la Ferme Neuve re- 
pose maintenant dans le sol vierge et 
bénit auquel on a donné le nom de ci­
metière ou de chamn des morts.

Tves croix y sont rares.
On priera au pied de celle qui a été 

plantée sur la tombe du jeune Henri, et 
■‘La Bresse” y dépose une gerbe de re­
grets.

La cérémonie de l’inaugu­
ration des nouvelles 
chambres anglaises est

FORT SOLENNELLE v
Sa Majesté Edouard VII prononce 

un discours du trône longuement 
élaboré.

L’OFFOSmfN

Londres, 20 — Le roi Edouard a o i 
rert hier après midi, selon le cérémo 
niai traditionnel, la première session 
du deuxième parlement de son règne 

L'absence de la reine, du prince et de 
la princesse de Galles, du duc et de la 
duchesse de Connaught, et le deuil pro 
fond dans lequel la mort du roi Chris 
tian de Danemark a jeté la Cour, ont 
quelque peu terni l’éc'at de la cérémo­
nie.

Le ciel était chargé de nuages, mai; 
la p]uie n'est pas tombée. Malgré 'a 
température plutôt désagréable, la fou 
le était considérable, et s'était massée 
derrière les cordons de troupes sur U* 
parcours du cortège royal, et n’a cessé 
d'acclamer Sa Majesté.

Les députés avant fait leur entrée, 
le roi prononça de discours du Trône 
qui, fl la vérité, ne causa aucune sur­
prise. Le» allusions traditionnelles sur 
les heureuses relations qui régnent en 
tre le Royaume Uni et les Pui-sances 
ont été suivies par quelques remarques 
de satisfaction sur l'issue de la guerre 
russe japonaise, déterminée par l’initia­
tive du président Roosevelt.

LES AFFAIRES MAROCAINES
Sur la question du Maroc, le roi a 

fait les remarques suivantes: “Nous 
avons lieu d’rsnérer nue les négocia­
tions qui sî poursuivent fl Mgé-drns 
auront pour résultat de maintenir les 
relations pacifiques qui présentement 
existent entre les puissances.”

Puis le discours mentionne le traité 
anglo-japonais. la séparation de la 
Suède et de la Norvège et les condi­
tions en Macédoine oui sont de natu­
re fl causer de l’anxiété.

Sa Majesté annonce que le projet 
d’accorder un gouvernement représen­
tatif au Transva;.1 après avoir été sé­
rieusement mis fl l’étude a dû être 
abandonné, mais ouv le gouvernement 
étudie en ee moment un projet fl l'ef­
fet de modifier la constitution de cet­
te colonie. En attendant la nouvelle 
constitution, l’importation des (Illinois 
sera suspendue.

Après avoir annoncé la remise aux 
premiers 'ours de 1607. de la conféren­
ce coloniale proietée. le Roi félicita les 
Communes de l’augmentation des im­
portations et des exportations, indi­
quant nue les industries sont généra­
lement proîipères. Immédiatement après 
ee passage. Sa Ma.iestê attira ’.’atten­
tion des législateur» sur l'augmenta­
tion apportée ees dernières années aux 
dépenses nationale. ?t fl l’augmentation 
de la dette d'Etai.

LE HOME. RULE
Le discours se termina par un aper­

çu sur la législation fl effectuer; un 
paracraphe est consacré fl l'Irlande qui 
se lit enrmiio suit : 1 Mes ministres met­
tent actuellement fl l'étude un projet 
d'amélioration et d'économies fl appor­
ter au gouvernement de l'Irlande, ain­
si qu’un projet avant pour objet d’as­
socier dans une certaine mesure le peu­
ple fl l'administration des affaires de 
l'Irlande. C'e*t mon désir que, con­
formément aux lois existante» et en 
s inspirant de» oireonsttsjices, le gouver­
nement donne satisfaction aux désirs 
et aux sentiments du peuple irlandais, 
de manière fl assurer la tranquillité et 
le maiintien de» lien» affectifs actuelle, 
ment existants entre les diverses clas­
ses de la oollectivèté.”

Le» antres paragraphes avant trait 
aux mesures sur lesquelles les législa 
teurs seront appelés fl se prononcer, 
énumèrent le nroiet de loi sur l’édn- 
eation. sur les questions eommereia’es 
et sur la pluralité des votes aux élec­
tions au parlement.

Immédiatement après «voir In le dis­
cours du trèfle > roj retourna an pa­
lais de Buckingham.

Un citoyen important de Un jeune Canadien revient L’un d’eux reçoit une leçon 
Ste-Monique est arrêté 
par

des Etats-Unis à Mont­
réal pour retrouver

dont
nir,

il devra se souve-

M. > curé N. A. Dugns. président de 
la commission scolaire de Maisonneuve, ' 
M, Camille Lheureux, commisuiire, et 
M. G. Ecrément, rc rétaire, sont allés 
fl yuélicc demander fl la LApulituié 
l’autorisation d'émettre des dé be.i turcs 
pour un montant de $60.000.

L* eommi*si)n scolaire de Maison­
neuve se pro ici se d appliquer $40.000 de 
cette comme fl igrandis'cmcnt du col­
lège. et $20,00<'' -i Ig construction d'une 
école, fl Vieuville.

ASSASSINAT
York. 20 —■ Alberto (»mpo, un 

r fl l’ai»" de cette vMlc. n été «s | 
, hier soir, alors qu’il retournaiti 
péra ‘Metropolitan''. 8e« n'sa* ! 
i ont coupé la gorge et ont percé I
rps de quatre coups de couteau j

“La visite de ret étranger me rend 
perplexe ; je me demande «ver anxiété 
pourquoi il n’est pas revenu comme il 
l'avait promis, et comment il est dis­
paru aussi étrangement de cette ville. 
Depuis la visite du vieillard, j'ai peine 
fl fermer l’oeil, tellement je bum obsé­
dée par tout ee que. m'a dit mon soi- 
disant parent”.

Au représentant de “La Presse". Hen­
ry BrouMette a montré une lettre que 
sa famille avait reçue le 28 juin 1882, 
de M. l’abbé Brouillette, missionnaire 
fl A’aneouver. Washington. Dans cette 
lettre, le vieux prêtre faisait allusion 
fl la mort récen'o de son parent, Na- 
jKiléon Brouillette et *e déclarait heu­
reux de «avoir qu.' durant tonte sa 
maladie, son parent avait fait preuve 
de résignation et de patience.

Il a joutait, qu'il s'occuperait plus que 
jamais de protéger et de surveiller les 
intérêts de la famille du défunt.

Il y a quatoize ans, M. l’abbé Brouil­

lette décédait en laissant paratt-il, un<* 
fortune assez considérable.

La famille Brouillette de cette ville 
ne reçut pamais cependant r,a part de 
l’héritage, et croyant que les cours de 
AVashington avaient rendu toute -écla- 
mation impossible au sujet des biens 
du défunt, elle résolut de ne faire au­
cune démarche fl l'effet de recouvrer 
l'héritage supposé.

La récente visite du mystérieux per­
sonnage qui s'est donné le nom de 
Frank Paquette, a fait renaître, chez 
les Brouillette. le désir de rentrer en 
possession des biens auxquels ils préten­
dent avoir droit.

Ils ont écrit fl cet effet an maire de 
Montréal et au département de l’Inté­
rieur fl Washington, au sujet. Je l'i­
dentité du mystérieux Frank Paquette.

Lorsque le» informations nécessaires 
seront, entre les mains de la famille 
Brouillette, celle-ci essaiera une fois 
encore de recouvrer l'héritage qui lui 
revient, par droit d'alliance.

La. seule conclusion qu'on pourrait 
tirer de la viaite du Montréalais fl sa 
prétendue parente de Simix City, se­
rait. que le nommé F’aquette, aurait 
désiré faire signer fl 1» famille Brouil­
lette, un renoncement, fl leur» droits, 
mais, comme le déclare Mme Brouille'te 
elle-même, le vieillard a montré que te! 
n'était, pas son but.

A plusieurs reprises il a conseillé fl 
Mme BrouiUette de ne signer aucun do­
cument au sujet de eet. héritage avant 
d'avoir prix l'avis d'un juriflconsulté 
éclairé.

Napoléon Brouillette, le rhc‘, de s fa­
mille qui porte son nom. était natif de 
Montréal. Il n'avait que seize ans lors­
qu’il arriva fl Sioux City. D'abord fl 
l'emploi de l'épicier Larry McCarthy, 
le défunt était propriétaire de rétabli», 
sement de son ancien patron lorsqu’il 
mourut, il y a 24 ans. Cette épicerie, 
est aujourd'hui dirigée par Thorpas Ma­
lone.

Mme Brouillette est la mère de deux 
enfants un garçon et une fille.

Son fila abandonnait, dernièrement »a

LE ROI EST SOUFFRANT
On a remarqué qwe Sa. Majeivté pa­

raissait encore .unufrir de la blessure 
quelle «'est infigée au genou, au cours 
d um* on novembre dernier.

Les députés étant rentrés dans la 
salle des délibération* des Commune», 
le.» travaux parlementaires comm ' -' ê 
rent immédiatement.

I.es galeries étaient remplies tie spec, 
tateurs. l.e discours du roi synu’. 
lu par l'Orateur l/owther, M. Dickcn- 
son, libéra!, secondé par M At land, 
proposa l’adresse en réponse. M. Joe 
Chamberlain re leviyit alnr» de «on «iè- 
qre. parmi les député,* de l’opposition, 
‘déclara parier au nom de Al. Balfour, 
temporairement absent. M. Chamber­
lain exprima l’onlnion que !e

LE CHEF NORMANDEAU.
Avec l’aide d’un complice U aurait

incendié aa demeure pendant la
nuit.

CAUTIONNEMENT REFUSE

(Par dépêche epéclsle a t,A PRESSE))

Sainte Monique, 20 — 1 >ft population 
de notre paroi<ae est actuellement plon­
gée dan* le pips profond émoi, fl la. aui 
te de l’arrestation d’un citoyen bien 
connu de la localité, M. Auguste Le­
mire.

Ce dernier jouirait de l’estime et 
de la confiance de tous, et on conçoit 
quelle sensation son départ pour les 
cachots d’une prison a provoquée. Tl a 
été appréhendé par le chef Bédard Nor­
mandeau, de 1 Assomption, en vertu 
d un mandat d'arrestation signé par M. 
Charles Alillot, maire de Sa.inte-Moni- 
que et juge de Paix exxifficio. T-es au­
torités crimineUe» ont refusé péremp­
toirement d'admettre le détenu fl cau­
tion.

L'ALARME DANS LA NUIT
M. Auguste Lemire est accusé du 

ortrac d'incendie.
Dans la nuit du 18 au 1!) janvier der 

niers, le tocsin de !’ég!i-e de "a paroisse 
arrachait les citoyens de leur sommeil, 
et les cris de ' au feu” se faisaient en­
tendre de toutes parts : c'était la de 
meure de Lemire qui flambait, dans la 
campagne. La population se porta en 
masse sur le théâtre du sinistre et une 
brigade de

POMPIERS VOLONTAIRES
fut bientôt fl l'oeuvre. Cho-e plutôt sin­
gulière, on remarqua que les flammes 
faisaient rage en même temps et dans 
la maison et dans un hangar, les deux 
édifices étant pourtant séparés l’un dé 
l’autre par un espace de terrain assez 
considérable.

M. Lemire travailla lui-même de tou­
tes *es forces fl éteindre le feu. Mal­
heureusement. en dépit de sew efforts et 
du dévouement de la population.sa mai­
son fut entièrement détruite.

On parvint toutefois fl .sauver le han 
gar.

lycmire avait des assurance* sur ses 
propriétés, ses pojiees étant enregis 
trées dans la Compagnie d'assurance 
mutuelle de Saint-Grégoire. Les auto­
rités de cette compagnie ayant conçu

DES SOUPÇONS SERIEUX
au sujet de l’origine de l’incendie, le 
'président, le capitaine J. A. Bratte, 
chargea le chef Normandeau d’éclaircir 
le mystère qui aurait bien pu se trou­
ver au fond de l'affaire.

L’habile policier arriva sans tarder 
A Sainte-Monique et ouvrit une enquê­
te. laquelle, au bout de deux jours seu­
lement de recherche», aboutit fl l’ar 
restatkm de M. Lemire. Ce dernier rat 
un cultivateur fl l’aise. C’est sur la dé­
nonciation assermentée du capitaine 
Bratte qu’il a été logé sous verrous.

Dé.» demain le prisonnier de.vra com­
paraître devant un juge de Faix, pour 
répondre fl l'accusation portée contre 
lui. la cause, du côté de la Couronne, 
s «va conduite par Mtre F. S. Tourigny, 
avocat de Trois-Rivières.

I/e chef Bédard Normandeau va opé 
rer. probablement aujourd’hui même, 
l’arrestation d’un

PRETENDU COMPLICE 
de Lemire, également, dit-on. un ci­
toyen jusqu’ici de* mieux avantage use 
ment, connus de notre paroisse.

Le policier prétend avoir des preuves
ici

SON FRERE CADET. A CHAMPLAIN.
Il réussit, grâce aux renseigne­

ments fournis par celui qui fut 
leur tuteur.

DEUX ORPHELINS

C'est encore dans la vie réelle que l'on 
trouve les roroens le* plus capables de 
faire palpiter un coeur sensible. Il n'y 
a qu'A lire l'histoire qui va suivre pour 
se convaincra du fait.

M. Frédéric Bouchohnet, conducteur 
de tramway, domicilié 57 rue Saint- 
Alphonse, quartier Saint-Henri, apprit, 
il y a onze ans, que deux de ses neveux 
les jeunes Tardif, venaient de .ester 
orphelins, fl Pawtucket. Rhode-Islnnd, 
les parents de» pauvres petits étant 
mort» fl quelques semaines d'intervalle.

Sans hésitation aucune. M. Bouchon- 
net, quoique père de trois enfants, se 
dirigea vers les Etats-Unis. Il en ra­
mena les deux abandonnés, dont l’aî­
né. Alfred, avait alors douze ans, et le 
plus jeune, Georges, cinq ans; puis, avec 
l'assistanco de quelques personnes gé­
néreuses, il réussit fl les placer, le pre­
mier fl l’asile de Montfort, le second 
chez les Soeurs-Grises.

Mais les deux frère* devaient être 
bientôt réunis fl leur insu et se recon­
naître dans les circonstances suivantes:

I n jour. Alfred, celui qui habitait 
Montfort depuis plusieurs mois, vit

dan» la cour de l'hospice un tout petit 
bonhomme qui semblait fort désorienté. 
Emu de pitié, il s'approcha de lui et 
lui demande son nom ;

—Georges Tardif, répond > petit.
C était son frère. Un conçoit leur bon­

heur de se retrouver. Les Soeurs-Grises 
ayant déclaré fl M- Bouehonnet qu’elle* 
ne poliraient garder le plias jeune, l’ex- 
oeKent tuteur avait aussitôt obtenu 
qu'on ouvrit pour son protégé les por­
tes de Montfort. sans avoir néanmoins 
le temps d'avertir du fait le frère aîné.

Dès loi'*, le petit Georges bénéficia 
largement de la protection d’Alfred, le 
grand frère. Afais. ici-bas, la fatuité 
semble poursuivre jusqu’au bout le' 
malheureux, l’ne nouvelle séparation 
s imposa au bout de quelques années. 
Georges était envoyé fl l’hospice d’Hu- 
bnrdeau. comté d ArgenteuU. tandis que 
'autre demeurait toujours fl Montfort.

Et les année* pa.esèrent. passèrent, 
■'ans qu’ils se revissent. Ce n'est que 
d'hier que date une nouvelle réunion. 
L’aîné, aujourd'hui flgé de vingt-trois 
ans et mécanicien fl l’emploi du chemin 
de fer “New-Y’ork. New-Haven and 
Hartford", vint spéeia'ement au pays fl 
la recherche de son frère.

II l’a retrouvé A Huberdeau, mais 
logé fl l'hôpital, où le pauvre enfant gît 
depuis plusieurs moi*, souffrant d’une 
plaie fl la jambe.

Dès que le malade aura repris un peu 
de mieux, il s’en ira aux Etats-Unis, 
son pays natal, demeurer chez le frère 
aîné, qui habite Black-Stone, Etat du 
Masenohusetts. Celui la, jouit d’une mo- 
destf aisance et se propose d’en faire 
bénéficier *nn cadet. Il croit môme pou­
voir lé remettre sur ses deux jambes 
dans quelque* mois.

écrasantes fl accumuler contre les pré 
tendu» incendiaires, quand viendra le 
moment dru procès : le fait n»e tout 
cautionnement a été refusé en faveur 
de AI. Auguste T-emire démontre bien 
en effet que !o situation est plutôt gra­
ve pour lui. Les parquets et le* murail­
les de sa grange auraient été imbibés 
d’huile de charbon, et le flacon qui au 
rait servi fl transporter ce liquide se­
rait maintenant entre les mains du chef 
Normandeau. Ce dernier va tenter de 
prouver qu’une quantité ronsidérable de 
grain avait été distribuée fl divers en­
droits

AVANT L’INCENDIE,
de même que des articles de vêtements.

Quoi qu il en soit, M. Lemire protes­
te avec vigueur de sa complète inno­
cence et il prétend être en mesure de 
se lover facilement des terribles accu­
sations qui pèsent maintenant sur lui

Il a dans la paroisse et dans toute 
la région une foule d’amis influents, 
qui se refusent de croire fl la possibili­
té d’une telle conduite de la part de 
celui qui jusqu’ici avait joui de rentiè­
re. confiance de ses coneitovens.

ministre. M. Cnmpbeil-Bnnnenuann. au 
point de vue purement personnel, .«crn.it 
heureux de voir «léger l’ancien premier 
ministre, qui a été aux- nfah-cs plus 
longtemps qu'aucun de ses prédêees- 

premier seurs depuis iu, s'fleîe.

EGLISE CATHOLIQUE 
RASEE PAR LE FEU

LE TEMPLE PAROISSIAL DE THETFORD MINES A ETE DE­
TRUIT HIER DE FOND EN uOMBLE — IL AVAIT ETE 
CONSTRUIT EN 1894 — NOTES SUR THETFORD MINES.

I E
UN FILS TOMBE FOUDROYE 

SANS VIE AU CIMETIERE, A 
COTE DE LA FOSSE CONTE­
NANT LE CORPS DE SA MERE.

Qué/bec, Chié.. 20 — Une mort des 
pi is dramatiques est arrivée eet avant- 
midi, au cimetière Belmont.

On conduisait fl sa dernière demeu 
re madame Thomas Charland, née So­
phie Langlois, âgée de 80 ans. Joseph 
Charland. son fils, flgé de 30 ans, était 
allé reconduire las reste* mortels de sa 
mère. Il pleurait, avec ses proches, la 
perte de celle qu'il avait aimé toute sa 
vie. Soudain, au moment où les fos­
soyeurs dépendaient la tombe dans la 
fosse qui lui avait été préparée, M. 
Charland s'affaissa sur la neige. On 
s’empressa autour de lui. Il était mort.

Son corps a été transporté fl (Juébee 
par M. Cloutier, entrepreneur de pom­
pes funèbres, qui a informé le coroner.

M. Charland était membre de la so 
ciété Marion et Oharîand, oommer 
çants. Il laisse une veuve et neuf en 
faut*.

M. le chanoine Marchand 1# bless» 
grièvement d’un coup de fusil

SOUS VERROUS »

(P»r d»p(ch» «pécule a LA PRESSBï
Champlain, 20. — Ce matin vers 

deux heures, deux voleurs ont tenté de 
s'introduire au presbytère. Ils étaient 
prêts fl entrer, lorsque le curé. M. ie 
chanoine Marchand, éveillé par le bruit 
d'une vitre cassée, vint fl leur rencon­
tre. I»es cambrioleurs avaient affaire 
Ifl fl un habile et brave chasseur.

M. Marchand, après les avoir fait 
déguerpir se mit en embuscade et leur 
administra un bon coup de fusil, qui 
en fit tomber un. L’autre bandit put 
se sauver.

Le blessé, aidé par son compagnon, 
put s’éloigner quelque peu de l'habile 
tireur, mais arrivé chez Albert Sauva- 
geau. perdant beaucoup de sang, soul- 
frant d'atroces douleurs, il prit le par­
ti de se rendre.

M. Bauvageau le recueillit, ne sa­
chant pas fl qui il avait affaire. lx! 
blessé demanda ce matin fl voir lé cu­
ré.

M. Sauvageau se rendit au presby­
tère et apprit Ifl que son malade était 
un valeur. M. le curé se rendit aussi­
tôt pour faire connaissance avec son 
visiteur nocturne.

Le docteur Henri Marchand avait 
été appelé et était fl donner ses soin» 
au misérable voleur, assez grièvement 
blessé. M. le curé avertit la police de 
Trois-Rivières et le blessé est parti par 
Ir tra:n de 11 heures, sous bonne escor­
te. L'émoi est grand dan* toute 1* 
région.

L’ILE SAINTE-HELENE
Les projets du président ie la com 

mission des parcs.

L'échevin Robillard. président de la 
commission df*s oarcs et traverses, n 
l’intention d’inviter tous archit*c* 
tes de jardins qui le désireront à en’ 
voyer des plans d'embellissement d« 
l’Ile Sainte-Hélène. He projet de M, 
Robillard est d'adopter un plan qui 
sera, suivi d'année f»n annl* ft mesura 
qu’on fera les modifications nécessai­
res.

Tl a aussi l’intention mettre au 
plu» tAt. sur l'ordre du jour la ques­
tion de l’érection stir le parc Mont- 
Royal d'une terrace avec pavilions, 
d’après le plan de la Parka and Plav- 
srrounds Association déjà présenté h 
l’ancienne commission et publié dans 
le temps dans “ La Presse. ”

ENTRE IROQUOIS
M. John Warienfe .locks, interprète 

fl (Pughnawogn. a fait assermenter une 
plainte de !» plu* haute gravité, ce ma­
tin. contré Thomas D'Aillebnust. de 
Csughnawsga, que Andrew Rice, accu­
se dévoies de fait* graves.

Les deux intéressé», deux joueurs de 
Lacrosse fameux, se sont battus au su­
jet. d’une vieille rsmoune et D’Aüle- 
bonst a swommé Rice fl cfîups de pieds. 
L'accusé comparaîtra demain.

paroissiale de Thetford Mines a été in­
cendiée hier après-midi et a été détrui­
te de fond en comble.

Sherbrooke, 20. — L’église catholique teuil, qui jusqu'alors avait été curé de
baint-Adrien d Irlande et desservant 
de Thetford, on devint le premier curé, 

. , .. ! M. D'Auteui! fut le fondateur de la pa­
ix temple était fl subir certains tra- ; roissc de Saint-Alplionse de Thetford ;

c'est lui qui fit construire la première 
chapelle en 1886, et c'est aussi à lui que 
la paroisse devait de posséder l'église 
qui vient d'étre incendiée et qui avait

NOTES SUR THETFORD MINES * *

En 1878. fl Thetford, il n'y avait au- , CONSTRUITE EN 1894. 
cime habitation, mais c'e»t vers cette fl a fait, beaucoup pour le progrès et 

I époque que le* premier* colons allèrent ! l'avancement de la paroisse. Son suc-

vaux de réparation et l'explosion d’une 
Ifmpe fl gazolinc dont se servaient des 
ouvriers est donnée comme cause du 
désastreux incendie.

position de premier commis du “Wis *1"* <c* premiers ..mous a,icrenr . ance.nenr ne la paroisse, con suc-
eonsin Central. R. n." fl Saint-Fau! ’'«■(’In' auprèa eU quelques gisements cesseur fut M 1 abbé Mayrand, qui fut
pour se retirer sur une ferme qu’il pos- d «'mante que Ion venait de déeouvr r i remplacé au bout de quatre mois p,r
iêdc encore de Granite Fai s. Minn.. où tefMoIro qui comprend 1 hetford , M l abbé Goudreau

- i’ M frimno
Dsux oncles do !s f»mille demeurent 

l'tm A .leffor*nn. S D., e* A Ssinf Onrre. 
dsus 1o même F!t»t. r>» psrents se 
nomment J. B. et Arthur Brouillette

Mines fai«»it alors partie de la parois­
se de Saint Adrien d'Irlande.

LA PREMIERE CHAPELLE
fut contruite en 18£rt, M. l'abbé d'Au-

En î«86 la population de Thetford 
Aline» était de A00 Ames. Depuis cette 
époque la poplation a toujours été en 
auarmentant dans des proportions pro­
digieuses.

NAISSANCES
ARCHAMBAULT — A Detortmier. le 

1# du courant, au No 1157 rue Papi­
neau, l'épouse de M J- Ernest Archam­
bault, une fille: Marie-Erpestlne-ail-
berte

P.arrnin et marraine. M. et Madama 
F. X. Pe*ormpaux. de Montréal, oncle 
et tante de l’enfant.

BERGEVIN — A Montré*!. ]« 14 di 
courant, au No 2<C rue Frontenac, l’époi-

de M Damase Bargavln, un fi s : Joaepb- 
. Jean-Baptlste-Anatol*».
I Parrain et. marraine. M. .Iean-Bap’I?te 
Boursier et Mlle Mérita Amyct.

CARTIER — A Maisonneuve, le 1T fé­
vrier. l'épouse de M. Don at Cartier, une fil­
le : Marie-Anna-Pauline.

LEAN Y — A Beaton, Maas., le 6 du 
courant, l'épouse de M. P. J. Leavy, una 
fille.

LATULIPE — A Montréal, le 15 fé­
vrier. au No 711» rue Wolfe, réponse 
de M. D. loatullpe, un fils: Joseph- 
Adrien-George s.

Parrain et marraine, M. Georpreg Ba- 
retté» et Mlle Réglna Smith, cousins 
de l’enfant.

CECYR — En cette ville, le 20 du 
courant, ft l’Age de 75 ans, Christine 
Aumals, veuve de feu J. B. Cecyr, 272 
Pane t.

Avis des funérailles demain.
MALHIOT — En cette ville, le 17 du 

courant, au No 1321 rue Pemootltny. l'é 
pouee de M. Arthur Malhiot, un fila : Jo- 
seroh-Ovt’.a-Gaston.

Parrain et marraine. M. et Mm* Ovüs 
IMoquin. de Cbamb y Canton, oncle et tante 
de l’enfant.

PAQUETTE A la Ville Saint Loti:a. e 
1* du courent, l’épouse d» M Médard Pa 
guette, boulanger, un fl’.s : Joseph-Elsêtr- 
V1*nné.

Parrain m marraine. M. 
et son épouee

MARIAGES
BR7SSOX - GAGNE Le 20 du courant, 

à la chapelle du Sacré-Coeur, église Saint- 
JaequcR. M. Joseph-Charlee Brisson condui­
sait à l’autel Mlle Georgiana Gagné, fille de 
François Gagné,

La bénédiction ouptiale a été donnée par 
M. l’abbé Traridiemontagne.

L'heureux couple est parti’pour Québec.
Les cadeaux étaient riches et nombreux.*
MARTIN-IMBLEAU — A Montréal, 

le li) février, A la chapelle Sacré 
Coeur, église Notre-L>am<\ M. Joseph- 
Alexandre Martin, ft Mlle Céclle-Phi- 
iomène Imbleau.

La bénédiction nuptiale a été don­
née par M. le curé Troie, cousin du 
marié.

L'heureux couple est parti pour 
voyage.

Pas de cartes.
Nos meilleurs souhaits l'accomoa- 

gmnt.
DECES

CLEMENT — A St Henri, le 20 du 
courant, A l’Age de 89 ans. Elisa Le­
noir, veuve d'Urgéle Clément.

Les funérailles auront lieu jeudi, le 
22 du courant.

Le convoi funèbre partira de sa de­
meure, No 2104 rue 8t Jacques, ft 
heures pour se rendre fl l'église St Eli­
sabeth. et de là au cimetière de la 
COte-des-Nelges. lieu de la sépulture.

Parents et amis sont priés d’y as­
sister sans autre invitation. 91—2

DEMERS - A Montrés!, le 13 du courant, 
à l'Age de 21 ans et 10 mais, Charlotte Ds- 
mers. épouse d'Hector Demers, avocat

Le convoi funèbre partira de l'Hétol-Dleu. 
mercredi, ’o 21 du courant, à 7.45 heures 
a..m. prénieea. pour ee rendre à Boucherville, 
lieu de la aépulture.

Service A Boucherville, à 10 heures a.m.
Parent* et amis sont priés d'y assister 

sans autre invitation.
LEBEL A Cacouna. le 17 février. A 

l'Age de .*12 ans et 3 mois. Willla Leb'l.
Les funérailles ont eu ’.leu le 20 du cou­

rant, A Cacouna.
LA RUE A BeauceyiKe. le 20 février, 

à i'Age de 2.5 ans. 3 mois et 10 jours. Dame 
Corinne Fauteux. épouse du Dr H .A. La- 
rue

Les funérailles purent lieu ft Beauccv'.lle, 
le 23 février. A R heures a.m.

Parents et amis sont priés d'y assister 
sans autre invitation. Bl—2

LA BERGE - En cette ville, le 19 du 
courant. A Are de 17 ans et 4 mo s. Mary, 
fille de Joseph Laberge, pompier de la sta­
tion No rt.

Les funérailles auront Peu mercredi. le 21 
du courant. Le convoi funèbre partira de a 
demeure de son père. No 201 rue Dufresne. 
A 7.1o heure*, pour se rendre A régi es 
?aint-Eusèbe. et de lù au cimetière de la 
Côte des Neiges. 1 eu de !a sépulture.

Parents »’t nnr* sont priés d'y assister 
sans autre invitation.

RENAUD - En cctt* ville, le 20 du 
courant, û l'Age de «3 ans, 3 mois, Vi­
tal Renaud, cordonnier.

Los funérailles auront lieu jeudi, 
le 22 du courant.

Le convoi funèbre partira de sa de­
meuré No 426 rue Rachel. A 7 45 heu­
res pour s« rendre A l'égrlise St Jean- 
Baptiste. et do Ift au cimetière de la 
Cflt*-de»-Xciges. sépulture.

Parents et amis sont priés d'y assis­
ter sans autre invitation. 91—2

ST ONGE — En cette ville. 1* 19 du 
courant. A l’Agç de 67 ans, Catherine 
Evrett. épouse de Joseph St Onge.

Les funérailles auront Hou mercre­
di. le 21 du courant.

Le convoi funèbre partira de l'asile 
Bte Cunégonde. A hvJt heures, pour 
se rendre A l'église St Joseph, et de IA 
au cimetière de la Cbtc-des-Nelges, 
lieu de la sépulture.

Parents et amis sont priés d’y as­
sister sans autre Invitation.

MESSE DE REQUIEM
CHAMPAGNE — Une grand ineMt* sers 

chantée A l'égltee Saint-Edouard. A 7 heures 
Jmdl. 22 février, pour le repos de 1 Ame de 
Mme Ernest Champagne, née Marie-Saloméu 
Tremblay, de Saint-Joachim.

Parents et amis sent priés d'y sselstei 
•ans autre invitation.

SERVICE ANNIVERSAIRE
QUENN — Un service anniversaire 

sera chanté mercredi, le 21 du cou­
rant. A l’église St Pierre, ft heures 
pour le repos de l’Ame de Marie-Julie- 
Peloloppe Morin.

Parents et amis sont priés d’y assis* 
Ur sans autre lavitatlôh.

* i\
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Suit* des annonce* de naieean 
oae, mariafree et d# UftTUtt

E;*è,r Bourflo» j demiflra p.g,.


